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IEDISCOURS DECHAMBERLAIN ENCOURAGE DALADIE

 

Unindice que la Grande-|
: Bretagne appuiera la
- France contre l'Italie

 

Dans le cas où la France serait attaquée|
dans la Méditerranée.

RELATIONS ETROITES

 

M..Daladier s’occupe de conserver sa majori-
tépour la discussion du budget, demain.

REACTION ITALIENNE

PARIS, 14. (P.A.) — On dit dans ies milieux français
que le discours prononcé par le premier ministre Chamber-
lain, devant des correspondants étrangers à Londres, a gran-
dement renforci la position du premier ministre Daladier en
face de l'Italie,

Ce discours montre, dit-on, que, malgré l’absence d’obli-
- Rations légales, la Grande-Bretagne appulera la France jus-
qu'à la limite, si cette dernière est attaquée par l'Italie
dans la Méditerranée.

(M. Chamberlain à déclaré aux correspondants que les
relations de la Grande-Bretagne’ avec la France sont si

étroites, qu’elles priment les pures obligations légales, parce
qu’elles sont fondées sur des intérêts identiques).

Comme les Italiens, qui n’ont
Jamais communiqué leurs deman-
des sous forme officielle au sujet
de la Tunisie, les Français conti-
nuent à compter surtout sur les
discours et les manifestations, afin
de faire connaître leurs sentiments
au sujet de l'agitation italienne re-
lativement à un territoire français

l’Afrique.
M. Daladier est très occupé &

maintenir sa majorité de l'aile droi-
te pour le budget de 1939, qui sera
débattu demain en chambre. Le
premier ministre est devenu plus
fort par l’améliration continuelle
de la situation. ouvrière. Tous les
cuisiniers à bord du paquebot Nor-
mandie ont décidé hier de laisser
de côté la Confédération générale
du travail et de reprendre leur em-
ploi. Ie vote a été de 57 à 8.
Le paquebot Champlain est parti

hier soir sans incident.
L'ITALIE ESPERE

(Presse associée)
ROME, JA. — L'assertion du pre-

mier ministre Chamberlain qu'il
poursuivra sa politique d'apaise-
ment de 'Burope a été reçue à
Rome comme un indice que l'Italie
obtiendra quelque chose au cours
des prochaines conférences.
M. Chamberlain viendra ici le

mois prochain, et le journal Popolo
df Roma affirme que le discours
prononcé hier soir par M. Cham-
berlain à Londres confirme “impli-
citement la nécessité de reviser et
de corriger toutes les injustices de
Versailles”.

DES EXPLICATIONS
i (Presse associée)
* LONDRES, 14—La Chambre des
communes anglaises se prépare à
demander à M. Chamberlain des
explications au sujet de certaines
critiques prononcées à l'endroit de
la presse allemande et l'on se de-
mande si l'incident ne crééra pas
une tension entre les deux pays.
Le perti travailliste demandera en

Chambre comment il se fait que la
presse allemande n'était pas repré-
sentée au diner offert à la presse
é auquel le premier minis-
tre a adressé la parole hier soir.
L'ambassadeur allemand était d'ail-
leurs également absent de ce diner.
On s'attend à ce que ces questions

solent suivies d'un long débat sur
les relations anglo-allemandes.

49 pour cent
des votes aux
démocrates

AUX ELECTIONS DU'8 NOVEM-
BRE DERNIER AUX E.-UNIS.

(Presse associée)
WASHINGTON, 14.—Une compi-

lation nationale montre que les dé-
mocrates ont recueilli 49 pour cent
des votes accordés aux membres de
la chambre des représentarits. lors
des élections du 8 novembre aux
Etats-Unis. Les républicains en ont
obtenu 478 pour cent et les partis
secondaires 3,2 pour cent. Aux élec-
tions présidentielles de 1936. les dé-
mocretes obtinrent 602 pour cent
des voix, et aux élections à la cham-
bre des représentants, en 1934, ils
en recueillirent 53,4 pour cent.

Le nombre des électeurs en 1938
fut de 35.815.720, soit 17.550.081 dé-
Mmocrates, 17.129.557 républicains et

 

 1.127.082 pour les autres partis.

On interprète l'absence des cor-
respondants allemands comme une
désapprobation de la politique de M.
Chamberlain par le Reich puisque
ceux-ci agissaient probablement se-
lon des ordres reçus de Berlin.
Les Allemands ont décliné des

invitations à ce diner important
auquel assistaient les ambassadeurs
de Belgique, d'Italie, de France, de
Pologne, de Russie et du Brésil
après avoir lu les copies du dis-
cours que devait y prononcer M.
ch lain,

Le discours faisait allusion à une
référence de la presse allemande
à Baldwin, l’ancien premier minis-
tre, que l'on qualifiait ‘“d’écumeur
d'égout”, et avertizsait tous les
agresseurs possibles que les atta-
ques contre les Dominions ne sont
jamais couronnées de succès pen-
dant très longtemps.
Le refus d'assister au banqueË fut

communiqué si tard que l’on ne
put prendre les mesures nécessaires
pour changer la disposition des ta-
bles et des couverts en sorte qu’il y
avait une cinquantaine de places
libres.

M. Chamberlain fut vivemenc ap-
plaudi lorsqu'il prononça son dis-
cours sans en modifier quoi que ce
soit.

Les autorités anglaises n’ont fait
aucun commentaire officiel, mals la
rumeur officieuse voit un présage
de refroidissement entre Londres et
Berlin.

L’ACCUSATION
EST RETIRÉE

L'accusation qui pesait sur un
jeune homme de 13 ans de Mano-
tick d’avoir négligé de prendre les
précautions nécessaires avec un fu-
sil chargé, a été retirée hier après-
midi par le juge J.-F. McKinley,
en cour des jeunes délinquants.

L'accusation avait été portée à
la suite de la mort de M. Thomas
Barry, 25 ans, de Manotick, surve-
nue le 30 octobre dernier, à cinq
milles de Manotick, dans Je deuxiè-
me rang, lorsque le fusil que por-
tait le jeune accusé était parti ac-
cidentellement, infligeant à Barry
des blessures au bras et à l’épaule
qui lui furent fatales.

L’accusé et un compagnon de 15
ans marchaient le long de la route,
cet après-midi là, lorsque Barry
survint avec la soeur de l'accusé.
La conversation s’engagea. Une
automobile passa. soeur de
l'accusé, qui tenait alors le fus:l,
le déposa dans le fossé. Une fois
l'Automobile passée, l'accusé se
pencha pour ramasser l'arme, et
ayant des difficultés à le faire,
plaça son doigt sur la gâchette
pour avoir meilleure prise. C'est
alors que le fusil partit et que
Barry reçut la charge meurtrière.
Me lorenzo Lafleur défendait

l’accusé. 11 demanda que l'accuxa-
tion soit retirée, ce qui ne lui fut
pas accordé immédiatement. Me
-P. Madden occupait pour la Cou-

ronne.
Le juge McKinley, en renvoyant

l'accusation, déclara: “Je suis sûr
que la négligence de l'accusé fut
causée par son ignorance des dan-
Kers que comporte la manipula-
tion d'une arme à feu. Je crois
aussi qu’il ne savait pas que le fu-
sil était chargé, et qu'il avait d’ex-
cellentes raisons de croire qu'il ne
l'était pas.”

  

 

Le Japon adoptera une
politique énergique)

 

A l'égard des Etats-Unis et de le Grande-Bretagne.
asmettrtt+

(Presse associée)
TOKIO, le 4— On dit dans les

milieux autorisés que le Japon,
ent convaincu qu'il est

impossible de s'immiscer entre les
Etats-Unis et la .Grande-Bretagne,
est décidé à adopter une politique
énergique à l'égard des deux.
La visite aux Etats-Unis d'Antho-

ny Bden, ancien secrétaire des
affaires étrangéres de Grande-Bre-
tagne, et le rappel de Chine de
Tambasssdeur américain Nelson
Johnson sont interprétés ici comme
des signes certains de la coopération ; los développements

Le gouvernement n'a pas dit son
dernier mot au sujet de sa nouvelle
politique en Chine, dimanche der-
nier, comme il devait le faire. On
dit qu'à une conférence impériale
cette politique a été déterminée, il y
a deux semaines et que le premier
ministre Konoye devait la faire con-
naître dans un discours qui aurait
été trradié d'Osaka. L'irragiation a
été supprimée, et on donné pour
raison que le premier ministre souf-
frait d'influensa. On croit que le Japon surveille

anglo  améri-
arglo-Américaine contre le Japon. | crains

4

à

remuer.

43e anniversaire

de Sa Majesté
( Presse associé)

Londres, le 14— Le roi célèbre
aujourd’hui le quarante-troisième
anniversaire de sa naissance, avec
ses filles, les princesse Elisabeth
et Marguerite-Rose. L'Empire ne
célébrera cet anniversaire que 1'é-
té prochain, alors que le temps se-
ra plus propice à un congé.

rare

Echange de
prisonniers
en Espagne

IL SE FERA ENTRE LE GOUVER-
NEMENT ET LES NATIONAUX.

HENDAYE, France, 14—De nou-
velles. reçues à la frontière disent
que des agents du gouvernement es-
pagnol et des nationaux préparent
un échange en masse de prisonniers
pendant la saison de Noël.
On a annoncé à Burgos hier que

33 Canadiens et 77 Anglais détenus
prisonniers en Espagne nationale
seraient échangés contre un nom-
bre semblable d'Itallens capturés
par le gouvernement.
En vertu du plan d'échange, tous

les prisonniers détenus par l’une ou
l'autres des parties belligérantes se=
ralent échangés, sauf en certains
cas spéciaux.
Parmi les Canadiens se trouvent,

dit-on: L. Wilson, P.-O. Wood et
Peter Maskaluk, de Vancouver; B.
Cromwell, C. Scanlan, G. Hill, G.
Markowski, M. Malicki, S. Harriot
et P. Scott, de Toronto; J.-D. Jones,
J. Kambites, et D. Delaney, de
Montréal; A. Gray, C. Mayadesi et
F. Papp, d'Ontario; Jules Paivio, de
Port-Arthur, Ont.; A. Hoffheing, de
Cumberland, N.-E.; W. Nuhnema-
ker, CB..; J. Korinski, d'Ottawa; F.
Blackman, d'Edmonton; N. Llen-
dink, du Manitoba; Paul Dufour, de
Québec: P. Hilton. E. Miller, FP.
Wood, M. Madsen et L.-G. Martilla,
adresses inconnues.
Isaac Matson, un des plus jeunes

Canadiens capturés par les natio-
naux, est mort du cancer, dit-on.

UN HOLDUP
RAPIDE ET
BIEN EXÉCUTÉ

John Avety. 59 ans, 672. rue O'-

 

Là où sept mineurs trouvèrent la mort
 

 
Le garage de M. Nilphas

tempête de neige. —
forment en pompiers

= te

rasé avec tout ce qu‘
un temps, tout le village

_ destruction. — L’incendie eut lieu pendant une

Une vue sinistre de l'éboulement de Thatford Mines. Au sommet du cliché, on voit des parents éplo-
rés des sept malheureux broyés qui gisent sous l‘’amonccilement de rocs et de gloise: -Au premier plan, ou
centre, les centaines de tonnes de roc qui se sont effondrées. soudainement sur les mineurs, incapables de

Un violent incendie
fait pour $15.000 de

dégâts à N.-D. du Laus
Richer est complètement

il contenait. — Pendant
était menacé de

Tous les citoyens se trans-
volontaires et combattent

l'incendie tant et si bien qu'ils parviennent,

malgré le vent,à circonscrire lesflammes.
NOTRE-DAME-DU-LAUS, Qué., 14. (Spécial au Droit) —

Un violent incendie s’est déclaré aux petites heures, ce matin,
dans le garage de M. Nilphas Richer, détruisit de fond en
comble cet établissement, la remise et l’étable avoisinantés
et menaça pendant quelques heures, tout le village. La désola-
tion régnait à Notre-Dame-du-Laus entre minuit et deux
heures, alors que tous les hommes disponibles combattaient
les flammes pendant qu’une tempête de neige s'abattait sur
la région et qu’un fort vent attisait l'incendie. Les villageois
faisaient la chaine entre la scène du sinistre et Ja rivière
pendant que les femmes et les enfants, arrachés à leur som-
meil, regardaient en frissonnant de froid et d'horreur. Les
seaûx réquisitionnés dans toutes les maisons à la ronde
et au magasin général passaient de main en main depuis le
cours d’eau à demi congelé jusqu’au garage déjà à moitié
détruit, sur une distance de plusieurs centaines de pieds.

Par un heureux hasard, le vent LA GAZOLINE *
ne poussait pas les flammes vers

M. MANION EST
À QUÉBEC

QUEBEC, 14 (P.C.) —M. J.-R.
Manion a fait aujourdhui sa
première visite à Québec depais
son élection au poste de chef
national du parti conservateur.
A son arrivée d'Ottawa, il fut

rencontré à la gare par les
conservateurs éminents de Qué-
dec qui tui ont préparé un pro-
tramme chargé. En plus d’avoir
pronoùcé un discours au
luncheon du Canadian Club,
M. Manion a conféré avec les
organisateurs de son parti et a
fake un certain nombre de visi-

Dans l'après-midi, il recevra
les anciens députés et candidats
conservateurs de la région de
Québec et, ce soir, il sera 'ora-
teur à la première réunion po-
litique qu'il ait tenu dans Ja
province de Québec comme chef
du parti.
L'hon. Maurice Dupré, ancien

Solliciteur général du Canada,
et M. Charies-N. Dorion, ancien
député de Québec-Montmorency,
étaient en tête du groupe qui a
rencontré M. Manion à la gare.

Hepburn
exige des

preuves
IL PRETENDQUE CETTE PRE-
TENDUE UNION AVEC M. DU-,
PLESSIS EST UNE “FAUSSETE,

 

MEPRISABLE”.

(Presse Canadienne)
TORONTO, 14. — Le différend

entre M. King et M. Hepburn s’est
élargie ce soir lorsque M. Norman
Rogers, ministre fédéral du Travail, ||
a été sommé de prouver ses accusa-
tions à l'effet que M. Hepburn et
Duplessis se sont unis pour renver-

ser M. King et son gouvernement.

M. Hepburn est revenu brusque- :
ment de sa propriété à St-Thomas
en fin de semaine et a déclaré que
les accusations lancées contre lui à:
Port-Arthur samedi dernier au su-

Jet de son alliance “étrange” (un-
natural) avec M. Duplessis est une
fausseté méprisable,

11 qualifia ces déclarations ‘d'at-
taque non justifiée contre M. Du-
plessis et moi-même”.
Le premier ministre Hepbum,

dans un iggerview au Toronto Daily
Star aujourd'hui, clarifie sa posi-
tion dans le présent débat aves le
premier ministre canadien. II dé-
clara qua deux. reprises M. Gardi-
ner, ministre fédéral de l’Agricul-
ture, avait conféré avec lui pour
mettre fin à cette dispute entre les
deux chefs libéraux.
Dans l'interview, M. Hepburn fit

allusion aux propositions que Jui fit
M. Gardiner. Celles-ci accordaient
à M. Hepburn le privilège de dési-
gner un ministre dans le cabinet
fédéral et lui accordait un droit de
regard sur les nominations des sé-
nateurs ontariens. Il rejeta carré-
ment ces propositions en disant qu’il
ne voulait n'avotr rien à faire avec
le patronage politique tant que M.

King serait là.
Lors de la deuxième tentative de

rapprochement de M. Gardiner, M.

Hepburn a fait la réponse suivante
au ministre fédéral qui lui assurait

la
controverse King - Hepburn
M. Gardiner entre dans

 

I! révèle qu’il était l’un des candidats favorisés par
M. Hepburn comme successeur de M.: King.
I! déclare sa fidélité au premier ministre du.
Canada. ;

a

 

Le cabinet fédéral se réunira de nouveau tard aujour- ©
d’hui afin de faire de nouveaux préparatifs pour la prochaine
session du Parlement et, probablement, de discuter les der-,
niers événements du différend King-Hepburn.

Le ministre de l'Agriculture, M. Gardiner, est entré dans?
la controverse hier. Il a répliqué aux déclarations que M.-
Hepburn a faites à Toronto à l'effet que le ministre fédéral
était allé à Toronto en mission de paix pour ‘offrir “certaines
concession” au chef libéral ontarien.

Dans sa réponse, M. Gardiner dit qu'il-a-‘tait deux
visites à M. Hepburn en novembre, à l'invitation même de
M. Hepburn.

I révèle également qu'il était l'un des candidats favori-
sés par M. Hepburn comme successeur du premier ministre
Mackenzie King. La querelle entre le fédéral et l'Ontarlo a
éciaté ouvertement samedi lorsque le ministre du Travail,
M. Rogers, et le ministre des Transports, M. Howe, ont soute-
nu a Port-Arthur que le premier ministre Hepburn avait
formé une “alliance non-naturelle” avec le premier ministre
Duplessis de Québec pour amener M. King à démissionner.

Seion M. Gardiner, M. Hep- i .

première interview,le 17 no ON CRAINT UNE

CAMPAGNE PAR

LES JAPONAIS

vembre, qu’il n’appuyerait pas

(Presse associée)

M. Mackensie King mais un
candidat satisfaisant qui succé-
derait au premier ministre fé-
déral.

“Il était disposé à appuyer un
candidat désigné par le parti
libéral lorsque celui-ci ferait

HONG-KONG,le 14. La crainte
que les Japonais ne préparent une
campagne militaire sur une grande
échelle, en gagnant l'ouest et le

nord de Canton, augmente aujour-
d'hui, à la nouvelle de concentra-
tions de troupes et de munitions

un appel au peuple avec un
| programme de progrès et laissa

dans la métropoie du sud de la
Chine.

entendre qu’il était près à m@p-

On ne sait pas cependant com-

puyer dans ces circonstances,
déclare M. Gardiner.

bien il se trouve de soldats à Can-
ton. D'après les commandants ja-

“J’ai immédiatement répondu
que bien que j'appréciais cet

ponais, cités par l'agence Domel, ce

nombre serait de 300.000.

honneur, j'avais toujours été un

recette

ardent partisan de M. King et

On attend 500

que je continuerais à lui don-
ner la pleine mesure de mon

réfugiés juifs

(Presse associée)

appui tant qu'il voudrait de-
meurer chef du parti libéral.

SHANGHAI, le 14.— Plus de 500
réfugiés juifs d'Allemagne sont

  
‘

M. Hepburn retira sa suggestion
et déclara qu’il s'attendait à
cette attitude de ma part.”
La deuxième interview, dit M.

| Gardiner, eut lieu le 25 novem-
bre. “M. Hepburn me dit alors

| que la raison pour laquelle il

  

m'avait rappelé était qu'il était
déjà convaincu que M. King
Allait rester et que dans le cas,
fl s’opposerait à M. King et que
plutôt que de créer une scission
dans le parti libéral, comme il
avait été suggéré antérieure-ment, il songealt à démission- 1.000 le nombre de ceux qui ont

cherché refuge à Shanghaï! au cours

les demeures voisines. La résidence
de M. Richer adjoignant le garage,
échappa à la destruction grâce au
dévouement acharné des pompiers

volontaires.

M. et Mme Ricner eurent à peine
le temps de s'échapper de la mai-
son avec leur jeune bébé. Un pas-
sant, jeune homme “ui revenait de
veiller, découvrit l'incendie dès ses
débuts et donna l'alarme. M. Yvon
Guy aperçut en passant que l'incen-
die faisait déjà rage et éveilla tout
le village. 11 n'y a pas de doute

Ce qui rendait l'incendie plus sinis-
tre, c'est le fait que, immédiatement
en-dessous des flammes, à six pieds
sous terre, dormaient trois"réservoirs
d'essence contenant chacun-500 gal-
lons de gazoline. On craignait na-
turellement que les flammes attei-
gnent les gaz qui s'échappent de ces
réservoirs, se communiquent à l'es-
sence et provoquent une explosion
qui aurait fait sauter la moitié du
village et tous les pompiers volon-
taires qui s'empressalent sur la scè-
ne du feu.
  que son intervention opportune sau-

va la vie à la famille Richer.

Une religieuse soutient une
thèse à la Faculté de

(Suite à la page 17)

  
Connor, fit rapport à la police pr-o;
vinciale qu'il avait été victime de!
deux bandits, dont l'un armée, qui

mardi soir vers les sept heures sur
le chemin de Russell, à Overbrook.
M. Avery revenait à pied d'une vi-
vite chez des amis. Il vit une voi-:
ture arrêtée sur la route. Comme il!
approchait les lumières baissérent|
et un homme en descendit et fit
mine de travailler dans le moteur.
M. Avery croiseit la voiture, quand
an lui demanda si c'était la bonne
route pour Montréal. Au même ins-
tant, il sentit dans son dos quelque

chose de dur et dans ses poches une
main qui lui râflait son argent. On
allait même détacher la montre de
sn gilet, quand les phares lointains |
d'une voiture effrayèrent ses as-:
saillants qui grimpèrent et (erent
sans cependant allumer

l suite les phares de leur oiture.
rene

Le départ d’un

ambassadeur

(Presse associée)
PARIS, la 14. — Yotaro Sugimura,

ambassadeur

 

+

du Japon en France,

partira ce soir pour Tokio pour rai-

son de santé, déclarent des porte-

parole japonais.
Don dit à l'ambassade que l'ambas-

sadeur a subi une grave opération et

a demandé à son gouvernement de le
relever de ses fonctions officielles.
On ne mentionne ras le nom de son avaient soulagé ses poches de $38.65.| Tas

médecine de Paris
PARIS, 14 décembre. — (PC-Ha-

) — Pour la première fois en
France une thèse de médecine a
été soutenue par une religieuse en
costume. “La lutte contre la lèpre;
les efforts des missionnaires catho-
liques dans ies colonies françaises:
“Telle est le titre de l'oeuvre qui
valut à Soeur Gilbert de Calonjon,
des soeurs missionnaires du Saint-
Esprit, le diplôme de Docteur en
Médecine avec la mention très bien.
Soe Gilbert fit toutes ses études
à Lyon. Comme elle achevait l’ex-
ternat elle fut reprise par la vo-
cation qu'elle avais eue dans son
plus jeune Age. Après avoir hésité

Hitler semble devoir poursuivre
sa politique d'annexion

 

 

entre l'apostolat religieux et l’apos-
tolat médical, elle suivit le conseil
d'un prélat qui lui dit: “Soyez à
la fois médecin des corps et des
âmes”. C'est en costume religieux
qu'elle suivit les derniers cours et
qu'elle soutint sa "ise, l'une des
plus brillantes lui dit son jury, qui
eit été soutenue depuis de nom-
breuses années.
Quand on vint annoncer au doc-

teur Giiberte de Colojon que son
oeuvre était proposée pour un prix.
Soeur Gilbert, entre les murs d'un
hospice avait déjà repris son labeur
quotidien au bénéfice des plus pau-
vres. 
 

que M. King avait l’intention de di-
riger les forces libérales à une piro-
chaine élection générale: “S'il me
faut consentir à un autre cing ans
d'administration fédérale dans le
genre de celle que nous avons eue
depuis le retour de M. King. je ne
peux pas et ne supporterai pas M.
King.”
Depuis 1930, l'atthude de M. King;

à l’égard de la province d'Ontario &
été une “attitude hostile”.
Hepburn est convaincu que le pre-|
mier ministre fédéral déteste la
province d'Ontario pour ‘les défai-:
tes qu'il y a subies dans les comtés

de Waterloo et de ork-sud et qui

l'obligèrent de se présenter dans une

circonscription du nord de la Sas-
katchewan pour entrer au Parle-

ment”.
M. Hepburn critiqua M. Lapointe,

le ministre de la Justice, à qui il
prête les paroles suivantes: “Les ad-
versaires de M. King, qui le criti-

quent et l'insultent, ne sont pas;

dignes de dénouer les cordons de ses
chaussures.” M. Hepburn déclara
que M. Lapointe n'était qu'un esprit
antidémocratique animé par un pe-

tit esprit.

(Suite à la page17)
 

| Courrier transatlantique |
 

ner lui-même.”
fen que M. Duplessis fut

mentionné dans les discours de
P.-Arthur, M. Gardiner dit qu’il
n'a pas parlé avec M. Hepburn
du premier ministre du Québec.
A Québec, M. Duplessis a dit
aux journa'istcs qu'il n’avait
aucune déclaration à faire re-
lativement aux questions pol.-
ques. :
La déciaration Gardiner cons-

titue le seul commentaire of-
ficiel émis après Ia séance du
cabinet, hier. Cette séance est
In première d'une série de qua-
tre qui doivent avoir leu cette
semaine. Le gouvernement ex-
pédie la besogne afin que son
programme législatif soit prêt
pour l’ouverture du Parlement,
le 12 janvier.

L'offre du premier ministre
d'Ontario d'appuyer M. Gardi-
ner comme chef fédéral n’a sur-
pris personne ici. Depuis quel-
que temps, la rumeur voulait
que le ministre de l’Agriculture
devienne le leader du parti si
M. Mackenzie King prenait sa
retraite.3 |

LE SOUVERAIN
D’ANNAM EST

| BLESSÉ

(P.C.-Havas)
PARIS, le 14 — L'empereur Bao

Dai, de l'Annam (Indochine fran-
çaise), a été blessé légèrement
dans unaccident, pendant une ex-

| pédition de chasse à environ 250
| milles de Saïgon, apprend-on ici
! aujourd'hui.

CINQ MOIS DE
PÉNITENCIER

  

le ‘Duchess of Athoil”, via ,

BaintJean, fermeture à 2 b, 2 p.m. (Presse canadienne)
courtier ài h 3% pm:| Cobour (Ont. , le 14 — Har-
visBaifex, 11 h. 30 pm, le 14 Gé|vey et John Windover, de Trenton,
PEie “Queen Mary” via New-York,
fermeture à 2 h. p.m.; courrier re.
commandé à Lt h 2 Pa le 15 décem-
bre.
8ur le “Paris” via New-York, ferme

ture à 2 h. 30 pm.: courrier recomman-
.m,. le 16 décembre.

sur ri .Tia HsHalifax. fermeture
à2h am. mandé à
à 2 Bo Dm. 1e 16Gécembre.

dé à 1 h. 0

 

 

    
 auccesseur.

(Presse associée) milles carrés, que la Lithuanie a svaxs “ On étudie cette question 5. fére
BERLIN, le 14 — Dans les mi- [enlevés À l'Allemagne après 1e) mars 12 namérie i nesHeux diplomati de Berlin, on Grande Guerre, et on croit qu’en Aorango ....... Auckland .. Vancouvez pe a ne.

hem que l'annexion ea territoire janvier sera convoquée la nouvelle | Hamburg ...... Cobb...ooo KOT. ——

de Memel par le chancelier Hitler diète de Meme, * Comte di SavoisObraitar ........ N.Y. (Presse ausociée) Le sentiment que l'invasion poli
West qu'une question de semaines adncroitque la ditieallemande.;| BantaMaria ve Quaysquil cere NT LIMA, Pérou, le 14— Le comité |tique européenne est la plus grande
Les événements semblent se préci- | fee la uenPresqueà l'ananimt - Scanstaie Manille . sanPréncises de paix de la conférence panamér- menace aux Amériques s'affirme

perA tel point qu'il sembleJoe ‘lemagne, précipitera foe événe- | SintClans. Valparaiso ov... N.Y. contr Aonsanoe d'un terre pe es qués de l'Améria
+ pu de30faniee. le ixième Ments en votant pourqueque Memel | s toit Te gression. La plan

anniversaire de janvier, de ponses- appertienne à l'A | saniafren EERE callso eee7 à l'étude Fecordontie plusieurs| L'Argenune a suggéré que les r£-
giondu pouvoir, afin de soubaiter |Hitlergardedentroupeoat SentsHens .…. Cartharene ……. D7-|accords actuels, et il est une décla- publiques américalnes adoptent une gf

envenue à 150.500 Allemands Polrerode en masse des Juifr de Zome ..... veer Olbraitss ........ B.Y ration eorre la reconnaissance législation uniforme pour empêcher ‘
de âlemel dans la mère-patrie. Memel attire l'attention des jour- Ecochorde pond Deveu dote NY d'un territoire conquis per la force les immigrants de prendre part aux

Le territoire se compose de 1.099 naux nazistes. BOtOLY ......... Halifax ........ Gdsnis [OM sur une menace de ls force. (fonctions gouvernementales.

4 % ”

ont été condamnés aujourd’hui à
cinq mois de pénitencier sur onze
accusations de fausses représenta-
tions. Les accusations ont été por-
tées A la suite de l'émission de chè-
ques sans valeur.

des récents mols.

DISCOURS DU

DUC DE KENT

 

LONDRES, 14—Le duc de Kent,
qui deviendra gouverneur général
d'Australie l'an prochain, prononce-
ra un discours qui sera irradié dans
ce dominion, le 28 janvier, à l'oc-
casion de la célébration de l'anni-
versaire du Commonwealth.

Une perturbation assez prononcée,
concentrée dans le nord du Québec,
se prolonge vers le sud-ouest, en
passant par l'est et le sud d'Ontario,
et la pression est élevée dans le Ma-
nitoba et les états de l'ouest, Il a
neige dans la plupart des endroits
de l'est du Canada, et le temps est
devenu beaucoup plus froid dans ie
nord d'Ontario et le hord-ouest du
Québec. Il a fait surtout beau dans
les provinces des prairies. plus frais
dans le Manitoba et la plus grande

| partie de la Saskatchewan, et rela-
tivement doux en Alberta.

Vallée de l'Outaouais et haut du
8t-Laurent. — Forts vents du sud-
Quest au nord-ouest, neige légère,
temps devenant beaucoup plus froid.
Jeudi. — Beau et très froid.
Maximum hier . 32
Minimum nut) ........ . 28
A 8 heures ce matin:— Dawson,

4; Aklavik, 14 sous 0; Bimpeon, 12
sous 0; Smith, 4; Rupert, 38; Victo-
ria, 34; Kamioops, 22; Jasper, 16;
Calgary, 34; Edmonton 24; Saska-
toon, 6; Pr.-Albert, 10; Churchill,
10 sous 0; Brandon, 6 sous 0: Win-
nipeg, 10 sous 0; Kenora, 14 sous 0;
8.-B.-Marie, 6; London, 32; Joronto,
34; Kingston, 36; OTTAWA, 32;
Montréal, 30; Doucet, 6 sous 0; Qué-
bec, 30; Saint-Jean, 20; Moncton,
37; Predericton, 22; Halifax, M:
Charlottetown, 32; Détroit, 32: Bos-
ton, 28; New-York, 30; Miami, 62;
Los-Angeles, 64; Bermudes, 64;
Jacksonville, 52; T-mpe, 54; Lon-
dres, 48; Paris, #2.

esses“.... 
 

 
Contre la reconnaissance
d’un territoire prisde force
 

  

attendus ici lundi, ce qui porte à À
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La Bibliotheque municipale a
enregistré unrecord

 

{4 recrudescence dintérét de la
part du public dans les livres d'his-
toire, de politique nationale et inter-
nationale, et d'économie politique, a
contribué & étahliy un record à le
bibliothèque muniipele. Durant je
mols de novembre, la circulation des
livres a atteint son niveau le plus
élevé depuis l'existence de la biblio-
thôque.

Le bibliothécaire, M. P. C. Jen-
rings, à déclaré hier solr qb du-
rant le mois de novembre, 51.431
livres avatent circulé

  

UN INCENDIE
CAUSE 81.000

 

DE DOMMAGES|

 

ont dû évacuer Jeurs foyers.
fois Les ATAmmaitristes par un
groupe

de

pompiers dirigés le
chef J, J. O'Kelly, les famillespue
rent réintégrer leurs demeures.
Le feu prit naissance dans la

teitare au numéro 287, rue Cam-
bridge, et se propages aux toits
des trois autres maisons.
A T29, rue Gladstone, M. et Mme

Léo Charbonneau tiennent un éta-
blissement de nettoyeurs. Au-des-
sus du magasins se trouve la rési-
dence de M. et Mme H. M. Wahab,
257 rue Cambridge. Cette famille
se compose du père, de la mire,

rer orpa

 

parmi le pu-deau et P. D. Laurie.

REDUCTIONS .

a

blic, à comparer avec 43.444 en no-
vemire 1936. I1 y à eu une aug-
mentation dans les livres sérieux, et
une diminution dans les oeuvres de
fiction. Les récits de voyage ont été
en grande demande.

L'exposition de livres pour la jeu-
nesse a remporté un frant succès.
ajouta M. Jennings. Assistazent à la
réunion les administrateurs sui-
vants: Je docteur J. Fenton Argue,
le colonel W. C. N. Marriott, MM. A.
G. McHugh, George H. Dunbar,
Norman B. MacRostie, Ernest Bflo-

  

 

DES REVENUS
DES JUIFS

(Presse associée)

BERLIN, 14— De grandes réduc-
tions dans les revenus d'un groupe
nombreux de Juifs allemands, qui
combattirent pendant la Grande

Guerre, ont été ordonnées aujour-
d'hui et seront en vigueur le ler Janvier.
Le ministre de l'intérieur, W.

Prick, et l'agent de Hitler, Rudolf
Hess, ont décrété que les anciens
employés civils fuifs, qui jusqu'ici
ant reçu leur plein salaire, après
avoir été destitués, ne recevront à
l'avenir que des pensions auxquelles
{is ont droit en vertu de la loi géné-
rale des pensions.

H. SCHACHT

  

 

 

qui ont éclaté à ia fim, et sur
les commentaires que news

Unéversite
Calomida NowTonRT

Une coquette rcbe de lainage
se présente dans le dos, l'encolure
framboise des plug a tes sous un
manteau foncé. Avec ls nouvelle
taille “poupé:”. La jupe évasée e ‘
des plus ’ascinantes pour les t"és-
dansants. Le collet fillette est de
piqué blanc. Une suite de boutons
au bas. “u lainag: plaid clan est
un aure tissu pour ia réalisation de
cette concepion pour l'école, le col-
iége oy le bureau. Elle «st splendi-
de pour les après-midi et les pert:-
de cockail. à *noolure carrée, en ve-
lours inchiffonnable ou de rayonne
français, en teinte brune 2 teintes
et moirc de soie. D'une facile réa-
Usatk - et - coûteuse.

Le style No 2920 ze présente dans
les tailles :3, 4, 16, 18, 20 ans: 30,
32, 34, 36 et 38 pouces de bu e. La avons entendus à le sertie.

On n aussi montré deux ban-
des de court-métrage, un slle-
mand et un anglais: Gross-
Gleckner Hechalpen-strasse, une
auto-route qui serpente “sur”
les montagnes de Bavière à une
altitude de 1500 à 2000 mètres.

La bande anglaise, de Ja‘ série
“British Instructional Films”,
raconte par l'image, grâce à
l'inéiscrétion de puiscantes ien-
tilles, la vie d'un ver luisant.

Serre

Fugue d’un

jeune malade

Un jeune patient à l'hôpital des

 

de quatre enfants. du grand e
ot de la grand'mére. A Pare
Cambridge habitent M. et Mme
Léo Fournier et leur enfant.

  

(P.C.-Havas)

À LONDRES
enfants, angle des rues Rideau et
Wurtemberg, Harvey Tremblay, 10
ans, 199 1-2 rue Bank, s'est enfui
de l'hôpital hier soir, vétu d’une
robe de chambre et de pantoufles.CHUTE À BLONDEAU

“ne Hector Séguin, de Hudson
(Qué), visitalent M. et Mme Willlam
8t-Amand. .
M. Georges Clermont, de Lachute

(Qué.), passait la fin de semaine
parmi nous,
M. et Mme Procule Bélanger sont

de retour parmi nc:1, après avoir fait
un séjour à St-Emile-de-Québec.
Mile Yvonne Charlebois, d'Otta-

wa, était hôte de la famille Joseph-
A. Larocque,
M. Lucien Larocque, de Lachute

(Qué.). visitait ss famille sur fin
de semain
Les 6, 7, 8 décembre eut lieu un

rl Duum, préché par le R. P. Vic-

Les citoyens de notre village sont
heureux d'annoncer que sous peu
ils auront J'électricité.
Samedi soir, vers buit heures, ‘:

fe1 se déclara à la maison de M.
Almanzor Bérlinguette; malgré les
efforts de plusieurs hommes, tout
fut détruit par les flammes. Les
pertes sont considérables. Nous of-
frons, à iñ famille éprouvée, nos sin-
cères sympathies.
M. et Mme Charies-André Meilleur

et leurs enfants visitaient le fa- ‘ille
Léo Cousineau.
MARIAGE. — Le 26 décembre au-

ra Heu à Thurso, le mariage de M.
Albert Larocque, fils de M. et Mme
Joseph-A. Laroeque, de Chute-à-
Blondeau, à Mile Yvonne Charle-
bois, fille de M. et Mme Charlebois,
de Thurso.

erste rs

Les annonces vous disent
où et comment acheter.

 

mouieurs

LONDRES, le 14— H. Schacht,
président de la Reichsbank, et G.-
W. Beyen, président de la banque
des règlements internationaux, sont
arrivés aujourd'hui afin de confé-
rer avec les autorités financières
anglaises.

murespeer

PAPINEAUVILLE

PAPINEAUVILLE, Qué. le 13. —
A l'occasion de la grande fête de
l'Immaculée Conception, un triduum
fut préché per le R. P. Guindon, du
Juniorat Monfortain, spécialement
pour les Enfants de Marie et les
autres jeunes filles du village. À la
messe basse qui eut lieu à sept heu-
res et demie, les Enfants de Marie,
sous la direction de Mlle Claire Pi-
lon, organiste, firent les frais du
chant. D y eut un grand nombre
de communions.
A une cérémonie qui eut lieu dans

l'après-midi, vingt-cinq jeunes filles
furent reçues dans la Congrégation

 
 

des Enfants de Marie. Toutes re- Hente.
mercient spécialement le = -
Guindon qui a prouvé une fois de re
plus son dévouement inlassable pour MONTEBELLO, Que.
le bien des âmes, et aussi ML l’abbé Mo — M. et Mme
Laframboise, et le R. P. Camirand,
qui ont contribué au succès de ce
triduum.
NAISSANCE —
M. et Mme Arthur Cayer font

part à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille, baptisée le 4
décembre, sous les noms de Marie-
Lactitia-Monique-Cécile. Parrain et
marraine: M. et Mme Donat Ri-
chelieu, de Montréal, oncle et tante
de l'enfant. Porteuse: Mme Ovila
Cayer, tante de l'enfant.
Nos félicitations.
Mme Arthur Gravel est revenue

dans sa famille après avoir subi
une opération à l'hôpital d'Ottaws.
Nous lui souhaitons en plus d'une 561

On l'a retrouvé une
plus tard, près du poste d'essence,
de 1
Laurier et Nicholas. Une voiture de
radio-police le ramena à l'hôpital,
Où il ne se porte pas plus mal.

Honoré Raymond ont yisité Ottawa
le 7 décembre.

deux rues de la gare;
belle amélioration. Nos félicitations
aux autorités.

au cas où il y aurait un hiver
cette année.

gasins actuellement. Nos félicita-

tions aux marchands pour leurs bel-

les vitrines.

demi-heure

Oil, angle des rues

Le jeune Tremblay avait ls main
droite dans le plâtre. M a déclaré
qu’il avait pris la fuite parce qu'il
s'ennuyait de ses parents.

marrer

SONJA HENIE

MONTREAL, 14. — Sonja Henie

Airways.

L'accompagnaient Mada-

 

On achéve les travaux dans les
ce sera une

On est à construire la patinoire

M. et Mme Rodrigue Quesnel ont
la fin de semaine à Montréal.

Tout est bien beau dans nos ma-

Le 20 novembre fut chanté le

vice anniversaire de Mme José-

nine Seuriol, Mgr Chamberland
rétablissement.

Mille Francoise BellefeuillePériodiques
Ne lsisses plus le calendrier vous
royer. II n'est pas nécessaire

maintenant que les femmes et jeunes
filles souffrent de douleurs et d’un état

M. Robert Bellefeuille. fiévreux si elles emploient le M. et Mme Dorcino Chapman.
P A R A D 0 L ainsi que M. Albert Chapman, de

Hull, firent une courte visite chez
du DR CHASE Mme Régis Gauthier, samedi der-

| nier.
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prompte convalescence, un entler

|

PineSeutiel, Matin agit com-
est

actuellement en voyage à Montréal|
tt Québec où elle visitera son frère,

Mme Aquila Duquette passe ac-
tuellement une quinzaine à Mont-
réal, ches sa fille, Mme L. Brisson.

me diacre et l'abbé J àrocque com-
me sous-diacre. Dans l'assistance on
notait les RR. SS. Grisatide la Croix

avec leurs élèves ainsi que les SS.
Dominicaines et les Soeurs du Cler-
gé et les Clercs de StiVisteur et

fit les frais du chant, sous la di-

rection de M. Labrosse. aflle Bérolet

leurs éléves. La chorale paroissiale =;

taille 16 ~xige 4 1-2 verges dun
| uss de 29 pouces avec 1-4 verge dun
tissu opposition de 27 pes.

= livret de modes ne coûte que
À sous. Le livret et le patron en-
semble, 25 sous.

Envoyes 20 sous en timbres oy
argent (argent de préférence) pour
e patron. Ecrivez lisiblement votre
adresse et le numéro du style. N’ou-
bliez pas de mentionnes la taille
que vous déstres.

Adressez vos commandes au Sez-
Tice des Modes Journal “Le Drest®,

Nous avons maintenant fe nsuvess
catalogue d'automne et d'hive-,

ST - ANDRE - AVELLIN
~~ (De notre corr dant)ST-ANDRE A , 14. --Nods

apprenons avec regret la mort de
Mlle Madeleine Sanscartier, fils
de M. et Mme Hercule Sanscartier.
À la famille éprouvée nos plus sin-
cères sympathies.
M. et Mme Paul Gareau font

part a leurs parents et amis de la
naissance d’une fille ‘baptisée, Ma-
rie-Emélie-Martine; parrain et mar-
raine, M. et Mme Léandre Brochu,
de Cartiervilie, oncle et tante de
l'enfant.
Mme L. Valois nous est revenue

d'un voyage à Montréal.
Mme L. Bour-eault après avoir

passé quelques temps à l'hôpital à
 

la grande patineuse de réputation | Montréal nous est revenue -
internationale et étoile de Holly- en bon

wood est retournée hier aux Etats- |
Unis à bord d'u avion du Central. quittés
Vermont-Boston Maine /
File se rendait à Boston où elle à
donné une représentation avec 5a

troupe.

me er. Henie, sa mère, M. L. Henie,|
son frère, M. et Mme A.-M. Wirtz.

M. Wirtz est le gérant de Mille

Ine vole de guérison.
Mlle Valéda Montreuil nous a

pour Montréal pour subir
une opération, nous lui souhaitons
un prompt rétablissement.
M. et Mme Yvan N--el sont de

retour d’un voyage à Montréal.
M. Hormisdas Desormeaux a souf-

‘fert d’une fracture à la jambe en
travaillant dans le bois il est main-
tenant en bonne vole de guérison.
Mme Arthur Bourgeois est de

retour d’une promenade à Ottawa
où elle visitait sa soeur, Mme Emile
Bélanger.
M. Charles Desrosiers qui tra-

vaillait à la Banque Provinclale
nous a quittés pour aller remplacer
Mlle Depault à Masson.
Sl-André se construit une pati-

noire afin de pouvoir lutter contre
les jeunes joueurs des paroisses en-
vironnantes.
Dimanche le 4 décembre, a eu

lien la bénédiction de notre nou-
velle école. Ce fut Je chanoine Yelle
qui fit la cérémonie: l'école porte le
nom de Bélanger.
M. Gilles Legris, fils de Conrad

Legris, s’est fracturé un poignet
mais se porte bien.
MM. Ubald Boyer, J. 8. Picard,

René Dugé, tous de Montréal! ren-
daient visite à M. René Chéné en
fin de semaine.
Mlle Aline Cardinal, qui travaillait

& Montréal, est parmi nous pour
un mois de vacances.
Le maire de la paroisse, M. Ado-

rice Boyer est allé à Ottawa en
voyage d'affaires.
Mlle Jacqueline Séguin, fille de
et Mme J.-B. Séguin, est partie

pour aller subir une opération d’ap-
pendicite; nous lui souhsitons un touchait l'orgue. L'église était rem-

plie de parents et d'amis.
rer

CLARENCE CREEK, Ont.
CLARENCE-CREEK, le 14.

(D. N. C) — Le 30 novembre der-
nier est décédée Mme Michel Hou-
le. née Léodime Leduc, à l'âge de
76 ans. Son mari l"a précédée dans
la tombe deux semaines avant elle.
Elle laisse pour pleurer sa perte
deux fils, Cléophas, de Montréal, et
Michel, d'Ottawa, ainst que son
gendre, M. Aifred Galand.
Le R. P. Roy, OP. était dans

notre paroisse, dimanche dernier. Il
nous a instruits de l'archiconfrérie
du Rosaire. {
La fête de l'Immaculée-Concep-

tion fut fêtée avec éclat dans notre

rétablissement prompt.
M. et Mme Alfred Lucienne, Léo

Bélanger sont allés au mariage de
leur nièce, Mlle Depault. d'Ottawa.
M. et Mme Pierre Leroux. Mme

Charlemagne Leroux, sont allés aux
funérailles de leur nièce, Mile Tho-
mas, de St-Rémi d'Amherst.

Milles Germaine Trudeau et Louise
Bourgeaut! passaient la fin de se.
maine & Montréal.
Notre professeur, M. Joram St.

Amault, passait la fin de semaine
dans sa famille à Trois-Rivières.

»LACHUTE. Qué.
LACHUTE, 13 (DN.C)—Mme Z.

Carrière, et sa fille antolnette, de
Montréal, ont passé quelques jours
chez M. Cyprien Durocher,
—M. et Mme Théodore Ranger

 

 église. Une messe fut chantée par
le choeur des Enfants de Marie.

Mlle T. Rochon était la directrice;

La situation autour de Canton (début de décembre 1938)—
Surfaces territoires occupéspar les Japonais au début de

décembre 1938; surfaces pointillées: te
depuis le début de novembre 1938. Les

noires:

la contre-offensive chinoise.

 

SPECIAL,

69.
Ce Certificat Vaut de I'Argent

Ce oeriificat et 69c donne droit au porteur à une
Indestructibes PLUMES-

RESERVOIR SANS POCHETTES A REMPLIS-
SAGE PAR LE VIDE. Encre visible. Vous VOYEZ
l'encre! CHAQUE PLUME PORTE UNE GARAN-
TIE POUR LA VIE. Formats pour dames, mes-
sieurs, garçonnets et fillettes. Ces plumes sont en

de

vente

Remplisseur plongueur-—Zip, vous tirez et elle est
Cette plume contient plus d'encre que

ression] Toutes les plumes ont
FEN
LARS! Ce

rr
Aloutes 6e pour |

fra's de poste.

   
nos véritables et

toires conquis r les Chinois  flèches indiquent la direction de
(Geopress.)

JEUDI, VENDREDI ET

les jours annoncés sculem

et Mlle T. Régimbel, l'organiste.

veau Conseil
toutes les enfants de la Congréga-
tion et la réception de plusieurs
nouvesux membres.
appropriés furent chantés pendant
la procession

ainsi que Milles M.-Anne Bélisle et
Gertrude Hunault étaient en visite
chez M. Hermile Bélisle, en fin de
semaine.

pleine. Barillet transparent—Vous
toute piume-réservoir ordinaire à pochette qui soit en ventetrois mois durant à un seul remplissage! Pas de frais de réparations! Pas de remplisseur à levier!

Le soir eut lieu l'élection du nou-
Une procession de

Des cantiques

Mme J. Bélisle, de Val-Tétreau,

SAMEDI

69.

ontpassé la fin de semaine à Mont-
T .

—M. et Mme Charles Lorange
(Gabrielle Legault) ont reçu ces
Jours derniers & une partie de Cinq
cent.

—Mme Julien St-Denis est en-
trée à l'Hôtel-Dieu de Montréal
pour traitement.
—M. et Mme Oliva Bélanger

étalent à Montréa] par affaire ces
jours derniers.
—Mlle Gert. Bertrand, de Browns-

burg, était en visite chez M. Henri
Rockbrune 11 y a quelques jours.
—M. Jean Gascon, barbier à La-

chute depuis quelques mois, est par-
14 travailler à Rouyn, Qué.
—M. Rodrigue Legault passait la

fin de semaine à Montréal.
—M. Noël Trudel, de 8t-Romuald.

près de Québec, rendait visite à ses
nombreux amis ces jours derniers.
—MM. et Mmes Roméo Rockbru-

ne, Raoul Beauregard et leurs deux
fils Florent et Royal, passaient le
jour de I'Tmmaculée-Conception chez
M. Onésime Pagé, à Belle-Rivière.
—M. Normand Robert, de Mont-

réa), était en visite chez son oncle,
M Adrien Robert, 1a semaine der-
nière. 

pouvez voir l'encre!
Vous pouves écrire

Pas de barre de
sont garanties incassabie la vie durant. Procures-vous la vôtre MAIN.ête éprouvées et

NT. CETTE PLUME SERA DONNEE GRATIS sl vous pouves en acheter unA tat seulement deans e en ville à moins de TROIS DOL-Je e

AUSSI CRAYONS POUR ASSORTIR, 39c

Cohen’s Pharmacy
237, rue Ridcau (angle Cumberland) — Té], 6-4994

Limite de 3
plumes à chaque

ellent.

—La semaine dernière, la parois-
| se St-Jullen avait le bonheur de re-
|cevoir la visite du R. P. Louis
| OM.Cap. qui nous précha un Tri-
,duum préparatotre à la grande fête
| de Noël. A cette occasion, plusieurs
| paroissiens furent reçus dans le
; Tiers-Ordre, et d'autres qui furent
reçus il y a trois ans firent profes-
sion A cet ordre. Cette cérémoniei ë Ë i

ges Robitaille dans le deuil qui l'a
frappé lorsque ia mort lui e ravi

| —Nos sympathies à M. LGeor-

son pére, M. J.-Raoul Robitaille,
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NTCERF, Qué.
Dimanche, le 11 décembre dernier,

en l’église paroissiale de Montcerf,
avajent lieu les funérailles de Mme
Vve V. Archambault. M. le curé
Cossette, a chanté un Libera.
Conduisaient le deuil, ses fils, Do-

nald, Antonio, Fernand, Elzéar, Ro-
doiphe, Hector, Eugène. Les porteurs
étaient MM. Oscar Alie, Dominique
Auger, Léo Monrois, Dan. McCon-
nery, Willie McConnery et Adelbert
Archambault.
Outre ses fils, elle laisse deux

tilles Maria et May.
L'inhumation a eu lieu au cime-

tière de Messines.
Aitr———————

ANSONVILLE, Ont.
ANSONVILLE, le 14. Elec-

tion municipale: — Le lundi, 5 dé-
cembre, ont eu lieu les élections mu-
nicipales de cette ville. M. Arthur
Leroux, maire depuis 2 ans, qui avait
fait du bon travail, n été défait.
Le Dr Cloutier, demeurant ici de-

puis environ un an, a remporté la
victoire. Nous regrettons que M.
Cloutier ne parie pa sfrançais.
Cependant, nous aimons à espérer

qu'il saura marcher sur les traces de
M. Leroux.
Les conseillers élus sont MM. Eug.

Leroux, C. Bédard, représentant le
quartier Montrock; B. Nosow et M.
Crumb. ;
PF. F. C. P. — ’
La Fédération des Femmes Ca-

nadlennes-Francaises aura son as-
semblée mensuelle, jeudi, afin de
préparer une fête d'enfants à l'oc-
casion de Noël.
L'union internationale des Pulp

and Paper Mills Workers, local 90,
à tenu ses élections annuelles, le 8
décembre, dans la salle des Cheva-
llers de Colomb. Les officiers élus
sont: Président, R. W. Crumb; se--
crétaire-archiviste, C. Portter; se-
crétaire des finances: Armand Gau-
thier; trésorier, J.-E. Preiman. Gar-
de: Léo Lepage. Vice-président, R.
Seymour, élu par acclamation.
fgent de commerce: O. W. Char-

P. P. C. F. —
Jeudi, le 8 décembre, la Fédéra-

tion des Femmes Canadiennes-Fran-
çaises tenait son assemblée men-
se dans la salle de l'hôtel de

Plusieurs questions à l'étude fu-
rent décidées, entr'autres l'achat
d'un magnifique crucifix pour l'église
Ste-Anne et l'organisation d’un bin-
gopourPh mois de Janvier dans le

aider au rachèvement
l'église. pe de

rr———e renety,

Du comptant pour votre au-
tomobile usagée, si vous utili-
sez les “Annonces Classées”
du “Droit”.--Appelez 6-0514.
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UNE GRANDE
BOUTEILLE
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BREUVAGE
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paroisse, M. l'abbé A. Chénier. suit
; actuellement une retraire fermée

Bay, Sturgeon- Falls et Caliandes,

CTIVITÉS
DE ST-ALBERT

 

ST-ALBERT, 13—Le curé de a

ecclésiastique) à Ottawa.

--M. “omuald Richer est de re-
tour dans sa famille aprés avoir
passé quelques mois en voyage à
Sudbury, où il visitait ses deux fils,
MM. Achille et Léopold Richer,
ainsi qu'à North-Bay, Field, Cache  
où il visitait les jumelles Dionne.
—Mile Florence Richer était de |

passage à St-Isidore récemment, !
—M. et Mme Eugène Ranger, de

St-Bernardin,
Mme Azarie Bourgeois, récemment.
—Mile Alphonsine Landry, de

Cornwall, était en visite dans sa
famille, dimanche dernier.
—M. Ovila Ranger était de pas-

sage à Montréa] ces jours derniers.
—Plusieurs jeunes filles de notre

paroisse ont suivi une retraite fer-
mée à Ottawa, du 8 au 11 déc.

Naissances
A M. et Mme Alban Ranger (Dora

Ménard), une fille, née le 9 décem-
bre. baptisée Marie-Albertine-Lise.
Parrain. M.1Ovila Ranger; marrai-
ne, Mile Aline Ranger, grand-pére
et tante de l'enfant. Porteuse, Mile
Edna Ranger, tante.
—A M. et Mme Henri Bourgeois

(M.-Berthe Lafrance), une fille,
baptisée, le 11 décembre, Marie-Al-
bertine-Thérèse-Pauline. Parrain et
marraine, M. et Mme Ernest St-
Louis, de Crysler, oncle et tante de
l'enfant. Porteuse, Mile Médina
Bourgeois, tante. :

— remetsmare

ROBERTSON, Ont.
(De notre correspondant)

GLEN ROBERTSON, 14. — Mer-
cred! dernier ont eu lieu les funé- §
railles de M. Joseph Béguin, agé de!
77 ans, au milieu d'une grande as-

|

§
sistance de parents et d'amis.
Lundi le 13 courant les funérail-

|

§
les de M. Honoré Bellefeuille. Le}
service fut chanté par M. l'abbé J.-

|

&
D. McRae.
Mme Eva Archambault est à

Montréal pour quelques jours.

M. et Mme J. Pharand était à
Montréal, en fin de semaine,
MM. Armand Lanthier et Eddy

Legault, de Val-d'Or, visitaient leurs
parents la semaine dernière .

M. B. Sabourin, de la rivière des  

 

PANTOUFLES
POUR ETRENNES

Satin, brocart, velours et cuirs en
chics conceptions. Une variété d'at-
trayantes teintes.

39c à 2.25

BAS
“Tropic-glow”
pour Dames

 

Une profusion de

revissantes tein-

tes, en chiffon,
crêpe. chiffon ser-

vice et “mystery”.
8'3 à 104.

1.00 - 1.50

a riées àcostumes    

 

housie, était l'hôte de M. et Mme|
D. Cuerrier, dimanche.

   

 

Une ASSIETTE
a Tarte PYREX |

Grand Format et
Une Tarte Epaisse

Les deux 4QC (Compiani)

Cette véritable Assiette à Tarte Pyrex mesure 93% pcs
de diamètre et 149 pes de profondeur, et est absolument
garantie contre le bris dans le fourneau, cela pour une
période de deux ans. RN

Vous serez enchantés de ces délicieuses tartes aux fruits
frais, livrées à votre porte, directement de nos four-
neaux. Pour mercredi il y aura une riche et appétis-
sante Tarte Mince Meat; jeudi, une délicieuse tarte
salade aux fruits; vendredi, une savoureuse tarte a
citrons. A

ET TOUS LES JOURS CETTE SEMAINE UNE

Tarte Epaisse aux Pommes
Faites de pommes “Northern Spy” de ln meilleure qualité.

Quantité limitée. Donnez voire commande maintenant!

STANDARD BREAD
COMPANY Téléphone: 8-0409

 

a

Prairies, visitait ses parents derniè- chez Mme D. Hamelin, M. et Mme
rement. Henri Lanthier, de Ste-Justine, et

Dal- Mme E. Lefebvre, de Montréal.

La semaine dernière M. et Mme
| A. Sabourin, de St-Rédempteur,

Etait à diner, dimanche dernier, étaient dans nos parages.

M. et Mme J. Marleau, de

 

  

     

  

 

Costumes d'intérieur
Elle sera ravissante
dans un de ces chics
costumes d'intérieur,
fermeture éclair, sa-
tin alligator, man-
ches lon . Fasci-
nants coloris.

749
Pyjamas

de repos

Pantalons de satin

es.
La plupart en teintes
moyennes ét fortes.

1.95
Robes de nuit et ©:
pyjamas de fle-
nelette $1.00

 

Robes
des Pétes

pour Fillettes

Nes robes qun
ous aimerez

Velours, taffe-
tas, crôpes
unis et fleu-
ris. — Toutes
les couleurs.

Les cadeaux pour garconneis et

fillettes peuvent être achetés sui-

vant notre Mode Budgétaire.

Chemises
“Forsyth”

pour Gargons

Garanties infroissa-
bles, teintes unies.

A

Guêtres
Guêtres grises ou fau-
ves pour hommes. Per-
meture glissière ou bou-
tons-pression. Peutre de

Echarpes
Cr blanc, sole ou
ee de sole avec boutspi

1.60 à 5.00

ÉWindbrekers

 
Costumes
de Ski Poupées

Un vaste ussorti-
ment de poupée
au choix, toutes
joliment  habil-
lées. Quelgues-uns
avec de véritables
cheveux, yeux mo-
biles, ete.

1.95
Devant glissière

poupées
ou x,

Taîlles 4 à 14x. Là.
Casque peur
amortis ten aver couches,

, tale, bouteille, etc

JEUX RAZASNIPER5

4 y

Aussi
wat-ume,

Za Un vaste sssortiment

bingo, jeux de hoc-
key, tunis de table,
ete.

39 à 1,95

Cadeaux de 50c
Pour Garçonnets

Aorocédé “Neva Des cadeaux qui plairont au gar
et avec devant AL conneil Ceintures, bretelles, crava-
Fliasidre. AR) te et moucholr, cravate el nouvesu-

Pall lé cravate et ceinture. Dans d'at-
trayantes boîtes.

GRILLE-PAIN
Toutes les plus nouvelles ennegptior.
en grille-pain. Fini nickslé étincelai
Deucième Ftage

| 1,50 à 9,95 TENE.

 

ité

GRILLES
GAUFREÉES

4.95 à 8.95
ne
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: Le roit
: “L’gvenir est à ceux qui luttent”

dournai indépendant’ en politique et
+ totalement dévoué aux tntérêts
| Ge l'Eglise et de la Patrie.
; , Fondé le 27 mars 1913

¢ Publié par le Syndicat d'Oeuvres
Ÿ Sociales (Ltée)
: SIEGE SOCIAL: 98, RUE GEORGES

 

Services télégrephiques:
PRESSE CANADIENNE, PRESSE ASSOCIEE

ET AGENCE HAVAS
Correspondants dans les vringipoles villes

et les compagnes.

e de l'Audit Bureou of Circulotion et de
l'Association Canadienne des Quotidiens.

 

  

 

A ABONNEMENTS
| Quotidien
tewe et Hull, par poste ...…....... $ 7,50

nion postale ............ +... 12.00
ats-Unis ...... as 20s 00 s…………... 800
made ..........2.2.000000 ….….... 5.00
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 POURSUIT
É'honorable James-G. Gardiner, minis-
{ tre fédéral de l’Agriculture, répond à

3 Mitchell Hepburn, — Le premier mi-

nistre de l'Ontario expose ses griefs

contre M. Mackenzie King. — Un pro-

blème redoutable pour le parti libéral.

—On ne voit pas comment on puisse

ramener l'union entre Toronto et

Ottawa.

‘

w
o
l
d
E
I

i
Le différend King-Hepburn continue

attirer l'attention publique. De part

et d'autre, les déclarations se succédent

et se contredisent. Le premier ministre

de l’Ontario a donné hier sa propre

version. Dans une entrevue accordée

au “Toronto Star”, il a prétendu que

l'honorable James-G. Gardiner, ministre

fédéral de l'Agriculture, est allé le voir

comme émissaire de M. King, afin de

faire la paix entre les deux chefs libé-

faux. M. Gardiner reconnaît avoir en-

trevu, à deux reprises, M. Hepburn,
ais nie qu’il ait agi comme émissaire

e M. King. Le ministre fédéral de
griculture déclare qu'il est allé ren-

gontrer le premier ministre de l'Ontario,
à Toronto, à la propre demande de ce

dernier.

. Peu importe que ce £oit de son ini-
Hative personnelle ou comme émissaire
de M. King que M. Gardiner soit allé
rencontré M, Hepburn à Toronto, ce
qui semble être certain c'est que le
jremier ministre de l'Ontario a sondé

terrain pour savoir si M. King con-
duirait son parti aux prochaines élec-
tions fédérales et que, dans l'aftirma-
tive, il était incapable de I'appuyer. Mais
fusqu'ici, 11 n’y a pas de preuve que
[8s premiers ministres de l'Ontario et
du Québec ont compioté pour rempla-

r M. King par un autre a la direction
parti Hbérai et pour installer à Ot-

tawa un gouvernement qu’ils contrôle-

raient et qui administrerait le pays
selon les intérêts exclusifs de ces deux

ovinces. Les honorables Norman
ogers, ministre du Travail, et C.-D.

flowe, ministre du Transport, ont porté
dne accusation que jusqu’à présent ils
tÿont pas prouvée.
Ë Il est évident que, d'après la déclara-
tion de M. Hepburn rapportée par le
“Toronto Star”, le premier ministre de
Ontario est à couteaux tirés avec M.
King. Le chef du gouvernement onta-
Men ne s'entend pas du tout avec le
Ghef du parti libéral à Ottawa. Il se
Flaint que la politique de ce dernier
est pas efficace. Il prétend que M.

ng a ignoré ses promesses d'élection,
‘l méconnalt le problème du chôma-

, qu’il a refusé d'aider à l’Ontario,
1 s’est opposé aux légitimes réclama-

ons de la province. Le premier ministre
du Canada soutient sans doute le con-
tfaire. M. King est évidemment d’avis
qu'il a traité 1'Ontario avec justice, en
tenant. compte des intéréts généraux du
pays. Ces deux hommes si différents de
tpentalité ne sont pas faits pour marcher
ensemble.

> Ce différend pose un redoutable pro-
bleme au sein du parti libéral. Le pre-
‘er ministre de l'Ontario prétend qu’il
épt solidement appuyé par ses propres
Ministres. Le premier ministre du Ca-
ada affirme qu'il a l'approbation en-
titre de son cabinet. Dès le début de la

ochaine session fédérale, M. King va
iscuter l'affaire avec ses partisans à la
Chambre des communes et au Sénat.
Il va sans doute demander à tous de
réaffirmer leur loyauté à son égard, par-
ticulièrement aux députés venant de
lOntario. Il sera aussi question de l’at-
titude que le partf va prendre à l’en-
droit de M. Hepburn. Tout ce que l’on

urra obtenir, c'est l’unité des députés
fédéraux, mais on ne voit pas comment
le parti libéral pourra refaire l'unité
ehtre Ottawa et Toronto. M. King ne va
pas certainement démissionner pour
faire plaisir à M. Hepburn. Il ne chan-
gera pas également sa politique au gré
du premier ministre de l'Ontario. Or,
ce semble être l'une ou l'autre condition
que M. Hepburn met à son entière col-
laboration Avec le parti libéral fédéral.
Dans les circonstances, on peut s’atten-
dre au moins à l'abstention des libéraux
provinciaux dans la prochaine campa-
ghe électorale que l'on prévoit pour l'an
prochain, Le pire qui pourrait se pro-
duire, c’est que M. Hepburn jette toute
son influence contre le parti de M. King
aux prochaines élections générales. Mais
il y a lieu de douter fortement que le
premier ministre de l'Ontario aille jus-
que là, malgré les menaces qu’il à pro-
férées. Il va falloir toute ls diplomatie
2 M. King pour éviter que la mésen-
tente qui existe actuellement entre les
libéraux provinciaux d'Ontario et les li-
béraux fédéraux ne tourne pas au pire

d’iei aux prochaines élections générales.

Ce n'est certainement pas avec des dis-

cours tels que ceux qui ont été pronon-

cés en fin de la semaine dernière que

l’on règlera le différend King-Hepburn.

A parler comme on l’a fait, les libéraux

ne feront qu’aggraver la situation.

Camille L'HEUREUX.

  

BILLET

Le bon Monseigneur

S. Rossignol

Nos amis de Chicoutimi seront un

peu ébaubis de ce que nous appelons
“Monseigneur” le regretté chanoine,
dont on fait les funérailles, ce matin
même. Au titre de prélat, personne ne
dira que l’abbé Rossignol ait jamais pré-
tendu. Mais 1 lui vint, il y a quelques
mois, de la façon la plus inattendue.
D’une façon qui n’est pas prévu par le
Droit canonique.

En août dernier, trois de mes amis

faisaient une randonnée au Lac Saint-

Jean. Le retour à Ottawa devait s’ef-

fectuer par la Gaspésie, le Nouveau-

Brunswick, la vallée de la Matapédia.

la Beauce, les Cantons de l’est. Mais

où l’on est trois, il y a de la place pour

quatre.

C’est ce que se dit le chanoine Rossi-

gnol, cousin de l’un des itinérants, et

désireux de connaître la capitale, avant

le grand voyage qu’il sentait prochain.
Très digne, il devait servir de décor; très

jovial, il devait servir de délassement.

A promener ce chanoine dont la barbe

pouvait cacher les décorations les plus

étincelantes, les promeneurs se sen-

taient honorés au suprême. Puis, les

chanoines doivent posséder certains pou-

voirs sur les portes qui se tiennent fer-

mées devant tant de touristes un peu
trop curieux! De sorte, qu'à Chicou-
timi le vénérable personnage monta

dans l’Oldsmobile pour n’en descendre

que rue Creighton. . -
Et c’est ainsi qu’un soir de grands

vents de mer, l’on arriva à Gaspé. L'heu-
re était déjà avancée et les étoiles qui
avaient éclairé le rêve de Cartier n’an-
nonçaient pas franchement une de ces
nuits où même un chien peut coucher

dehors. Mais à Gaspé, aucuns lits dis-
ponibles. De même, dans les villages voi-
sins. Les hotels et les pensions s’excu-
saient . .. Aller & Bathurst ? C’était pro-
bablement courir les mêmes risques.
Coucher dans une barque ? nos voya-
geurs n’étalent pas garantis contre le
mal de mer. Et la lune était gelée, ce
sotr-là. Que faire ? et avec un chanoine?
—Le lecteur est prié de croire que l’ab-
baye de Thélème n'a existé que dans
l'imagination de Rabelais.

Les trois Samaritains durent invo-
quer l’Etoile de la Mer, propice aux
voyageurs en détresse. Et le placide cha-
noine, à demi fixé sur son sort, pria
comme les trois. “Demandez et l’on
vous recevra”, avait-il lu distraitement

au bréviaire. L’on se reprit donc à es-
pérer contre toute espérance. Mais il
fallait s’aider, car la lune baissait de
température, et les petites étoiles en-
gourdtes ne prenaient pas la peine de
se demander si ce n’était pas un grand
péché de voir un chanoine coucher
dehors !

Le ciel s'attendrit; du moins, il en-
voya une inspiration à ces pieux laïques
chargés de sauver l’honneur d’un cha-
pitre, de tous les chapitres. Heureux

ceux qui savent entendre la voir et ne
pas endurcir leurs coeurs! Heureux

aussi ceux qui n’oublient pas à quoi peut
servir un appareil téléphonique aussi
bien dans un hôpital que dans un hôtel!

Pendant que l’on délibérait avec ce
beau résultat qu’on allait décidément

enfoncer des portes, une petite lumière
verte disait la présence d'une veilleuse

au pied d’une Madone. De la plage où les
trois compères se mouraient de déses-
poir, la petite veilleuse, tout comme le
petit bois vert au sous-préfet d'Alphonse

Daudet, leur disait en son langage: Ve-
nez donc par ici, messieurs; vous y serez
aussi bien qu'au Frontenac !

La prière qui rend l’âme intelligente

leur ouvrit les yeux et les oreilles. La
petite lumière leur avait parlé. Il ne s’a-
gissait plus que de saisir l’appareil té-
léphonique et de causer avec les dames
hospitalières qui devalent habiter en ces
lieux.

Mais voici que l’un des trois — un
sacrilege irrévérencieux — se mit à
réfléchir: Est-ce qu’avec un simple cha-

noine, notre affaire est sûre ? — C'est
un cas que pour ma part je n’oserais
résoudre; J'ai pourtant consulté Arre-
gui, Noldin, Scaramelli, les abbés Cons-
tantin et Tigrane.

L'heure pressait. Soudain, l’un des
trois appelle l’hôpital. Au bout du Yil,
une voix très douce, mais un peu endor-
mie. La conversation s’engage en deux
temps: il s’agit d’un “Monseigneur” qu’il
ne faut pas abandonner aux simples

coussins d'une Oldsmobile! Si le Pape
savait ça!!! On n’a pas eu besdin de
plaider longtemps: Que l’envoyé du Sei-
gneur soit bént/ Parfait, mais il faut
penser aux trois représentants du laïcat
moderne. Mon Dieu, mais c’est prévu!

Les gens de Monseigneur seront aussi
les hôtes de la maison. Sans doute, “Mon-
seigneur” doit apporter une bénédic-

tion papale! — Et sur cette réponse,

dont le bon chanoine ne soupçonne pas

ce qui a pu l’inspirer, on franchit le
seuil de l'hôpital et une heure après
seuls veillent quatre beaux Anges gar-
diens . . . “Monseigneur” qui aurait
voulu redresser les sentiers tortueux et
abaisser les collines de la Gaspésie dort
dans la plus majestueuse sérénité.

Et la lune n'a qu'à disparaître de
cette histoire . . . Hélas ! le pauvre cha-

noine aurait bien voulu en faire autant.
Mais ceci n'arriva qu'après une fervente

messe-basse . . .
Le petit déjeuner pris, au milieu de

cérémonies qui n’eussent pas dérogé à
la vuur ae Sirte-Quint et des papes Far-
nèse, le cher homme qui ne voyait rien
de cela, dut monier à la salle de com- munauté.

O saggsse des Ecritures! Oui, tout
n’est que vanité et l'homme né de ja
femme doit toujours ‘connaître toutes
ses misères. +

Mais n'allez pas croire que “Mon-
| setgneur” allait par les corridors avec
ces graves et sombres pensées. Le jour
avait une blancheur de lys et la mer
renvoyait au ciel bleu les feux d’un so-

rigides momies du romantisme.
Et “Monseigneur”,

hambellans aux traits minés: par le
remords, entra dans la salle réservée
aux pères spirituels et aux prélats. Sans
attendre le dgnal de règle, la commu-
nauté tomba à genoux pendant que la
digne supérieure cherchait à baiser l’an-
neau pastoral et commençait le compli-
ment d'usage pour ceux que recouvre le
violet et qu'’écrasent les labeurs et les
charges de l’épiscopat . . . Ici, je vous

laisse imaginer la surprise, la stupeur,
l'embarras du modeste chanoine qui
suppliait: Je vous en prie, je vous en

rprie, je ne suis qu’un pauvre chanoine,

devant la communauté: Omes soeurs,
quel exemple, quel exemple d’humilité!...

 

Toute fête a une fin. “Monseigneur”
redevint chanoine, excepté pour ses
compagnons de voyage. Au ciel, les An-
ges de Gaspé ont du réserver un trône
spécial à ce saint prêtre qui, sur la
terre, se contentait de loger dans une
stalle. :

Victor BARRETTE.

AU JOUR LE JOUR
Les nominations
de sénateurs ‘

lusieurs sièges vacants, au Sénat, seront

comblés, apprenons-nous, avant les Têtes de

Noël. Parmi eux, il y a celui de M. Patrick

Burns, sans titulaire depuis deux ans. Ce

siège avait été occupé auparavant par des

sénateurs de langue française, au nom d'une
tradition ininterrompue depuis l'érection de

l'Alberta en province, La minorité canadien-

ne-française de l'Alberta souffre de ne pes

avoir de représentation au Sénat, et elle

demande respectueusement au gouvernement

fédéral que l'un de ses représentants soit

élevé à Ia dignité de sénateur. Même les

autres groupes de la‘ population albertaine

s'étonnent du retard apporté à une nomina-

tion qu’ils regardent comme naturelle. Tout

derniérement, M. Mackenzie King a élevé la

voix au nom de l'unité nationale, II ne veut

pas de scission entre l’est et l'ouest du pays,

non plus qu'entre les divers éléments qui cons-

tituent la population du Dominion. Il ne

saurait donner de preuve plus éloquente de sa

détermination qu’en accordant à la population

franco-albertaine la représentation sénatoriale

à laquelle elle a droit.

 

La conférence de Lima

A la suite de la conférence de Lima, les

Etats-Unis se disent prêts à prêter de l’argent

aux républiques de l'Amérique latine. Ils

reconnaissent que les Etats de l’Amérique du

Sud ne leur doivent pas un seul sou, mais ils

n'oublient pas que beaucoup d'entreprises na-

tionales de ces pays ont emprunté de fortes

sommes de sources privées. Aussi sont-ils

prêts à consolider ces dettes, sous prétexte,

prétendent-ils, de présenter un front com-

mun aux agresseurs de l'extérieur.

La doctrine Monroe dont la devise est:

“L'Amérique aux Américains” prend aujour-

d'hui une singulière signification. Au siècle

dernier, elle parut être pour les pays de

l'Amérique centrale et de l’Amérique du Sud

la garantie de leur indépendance politique

contre les dangers de conquêtes européennes.

Aujourd'hui, elle veut dire que les Etats-Unis

ont réduit ces Etats au rang de satellites et

de vassaux.

Pendant ces dernières années, l’infiltration

américaine s’est fait sentir avec une intensité

croissante, dans tous les rouages politiques,

économiques et sociaux de l’Amérique du Sud.

L'emprise américaine
Depuis la Grande Guerre, les Etats-Unis

sont devenus le pays le plus riche du monde.

Ils se sont servis de leur puissance capitaliste

pour capter les sources de richesses et s’im-

miscer dans les affaires économiqueset poli-

tiques des pays étrangers.

Les Etats-Unis ont inondé d’or les républi-

ques de l'Amérique latine. L'ensemble des

capitaux américains placés ches-elles en dette

publique et dans les affaires privées s'élève à

près de cinq milliards de dollars,

Les banquiers américains prêtent très volon-

tiers aux nations du Sud parce qu'ils y voient

le meilleur moyen de s'implanter dans ces

pays. Les gages qu’ils exigent sont sérieux et,

la plupart du temps, portent atteinte à la

souveraineté des Etats qui empruntent.

Si l'an ajoute à cela les préoccupations

stratégiques qui accompagnent toutes ces en-

treprises et le fait que les Etats-Unis tendent

à devenir les seuls arbitres dans ies questions

litigieuses entre les républiques latines, on aura

une idée de l'emprise de nos voisins sur les

Antilles, l'Amérique centrale et l’Amérique du
Sud. :

Ch. G.

 

EFHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 14 DECEMBRE 1918

La Catalogne n'est plus représentée au
Parlement espagnol. Les vingt-six députés de
cette province ont abandonné leurs sièges.

A Montréal. la grève des constables, des
pompiers, des ingénieurs de l'aqueduc et des
employés du département de l'incinération, est

L'abolition de ia censure est demandée per
les ouvriers canadiens qui réclament aussi la
mise en Liberté des prisonniers politiques.

Le président Wilson arrive à Paris, salué
par une salve d'artillerie.

M. Lloyd George, premier ministre de la
Grande-Bretagne, se déclare en faveur de
l'abolition universelle de le conecription.

nto

 

Tout est équilibre, tout est ordre. A côté
de l’action, il y a Is méditation. A côté de
l'effort extérieur, i! y a la vie intérieure. À
côté de la lutte contre les éléments et contre
les hommes, 1) y à la lutte contre sob-même.

Maréchal Lçantes. 

leil d’or. De quot ressusciter les plus|

suivide ses|

pendant que la bonne Mère s’exclamait

©

 

14 DECEMBRE 1825

Mort de Mgr Plessis

verneur. Le cour du disparu

le représentant de Sa Majesté

douleur sincère que j'éprouve
triste circonstance”.

—

 

 

ment mutuelle et protectrice. Une

et du recrutement pour travailler.

qui paie le salaire des agitateurs.

 

l'assistance
en réunissant

 

métropole.

tions.

PARIS, 14 décembre. — (PC.-Ha-
vas) — L'activité religieuse du Ca-
nada fait l’objet d'une longue étude
publiée par ‘La Croix”, organe offi-
cleux de l'Eglise de France. Au su-
jet de l'Institut Pie XI de Mont-
réal, le journal catholique souligne
que ‘“Erâce à tte nouvelle institu-
tion, les laïques ; surront bénéficier
d’un enseignement inconnu encore
au Canada: ils auront teut comme

M. Léonidas

 

CORNWALL (Ont), le 14 — M.E.-L. Laurin, propriétaire du Mor-risburg Leader, est décédé hieraprès-midi à l'Hôtel-Dieu de Corn-wall, aprés trois mois de maladie.In était à l'hôpital depuis une quin-zaine de jours, et n'avait que ré-cemment laissé son travail,
Né à Sainte-Martheétait le fils du Dr francDace ”de Mme Laurin. Dès son bas-âgeses parents vinrent s'établir

©

àAlexandria. Il reçut son éducationdans les écoles de cette ville. I
laisse sa femme trois fils et sixfilles: Arthur nard et Paul:
Mme HarryWilkins de :urg, e e Laurin, de Corn-wil garde-malade étudiante, Mlle
Rita Laurin, garde-malade graduée,à Brooklyn (N.Y.) et Miles Léola,
Marie et Frances.

lisme au Glengarian, de Alexan-
drin. Après y avoir appris son mé-
tier d’imprimeur, il alla à Niagara
et à Saint-Thomas, puis se porta
acquéreur du Lesder de Morris-
burg, il y a de cela vingt-cing ans. 

4 DECEMBRE,
"ANNIVERSAIRES|

 

cest ee

mais ce petit nombre est suffisant,

faire beaucoup de tapage, pour semer beaucoup de mécontentement, et
pour réchauffer dans son sein, une cellule communiste.

Les assistés qui forment l'association ne sont pas de ceux qui
passent des heures au bureau de placement, ou dans les endroits où
se fait l'embduchage. Ils sont trop occupés à faire de la propagande

“La Croix”publie une
sur le catholicisme canadien

 

Il fit son entrée dans le journa- | ma 

ape

oma agg bor wenNOH

Monseigneur Plessis avait 62 ans quand la maladie l'em-
porta assez rapidement au début de décembre 1825. Toute ls
population du pays pleura le deuil qui le frappait, à partir
du premier callaborateur du disparu, Mgr Panet, * L'eau gou-

fut placé dans un cylindre de
cristal et des funérailles solennelles se déroulèrent & Féglise
Saint-Roch. Mgr Panet célébra le service et M. Ranvoyzé, curé

. de Sainte-Anne du Nord, prononça rogison funèbre. Lord Dal-
housie exprima ses regrets d'une façon touchante:
dit-il, une part sincère dans le deuil général, je me permettrai
de vous offrir mes condoleances sur la perte affligeante que
nous avons éprouvée par la mort de Mgr Plessis, évêque ca-
tholique romain du diocèse de Québec. Le peuple de cette pro-
vince, de toutes les classes de lu société, a rendu justice à
ses vertus et à son caractère; l'Eglise a perdu un prélat véné-
rable; le peuple, un gardien ferme et infatigable de ses inté-
rêts apirituels; le roi a perdu un sujet loyal et fidéle. Comme

“Prenant,

en ce leu, je suis particulière-
ment heureux de reconnaître son attention continuelle et ses
bons procédés à mon égard; ils ont produit cette harmonie qui
a existé dans tous nos rapports: et vous pouves juger de la

avec tout le pays dans cette

 

CHRONIQUE
MUNICIPALE .
L'association Comme Vancouver, Régina et Toronto, où les chô-

meurs ne dédaignent pas de faire la grève de temps

des assistés °° temps, la ville d’Ottawa est maintenant dotée

d'une Association d'assistés, qui s'intitule baroque-

poignée de membres la compose,

dans certaines circonstances, pour

Leurs devoirs de protecteurs les
forcent à négliger leurs devoirs d'assistés. Et Yonvolt ces agents de
pauvres bougres se présenter aux élections, faire des discours et hurler
de la politique pendant qu’ils devraient travailler pour remettre à la
ville un peu des allocations qu'ils reçoivent. Ces allocations leur per-
mettent de se dévouer entièrement & leur association. C'est la ville

A une récente assemblée des commissaires, le matre et le com-
missaire Bourque énoncèrent en paroles non équivoques l'opinion que
la première chose à faire était d'enquêter sur cette association pro-
tectrice. Ils promirent d'enlever aux assistés le montant de la coti-
sation mensuelle qu’ils versent dans les coffres de l'association, et sug-
gérèrent aux officiers de l'organisation de travailler ou de se chercher
de l'ouvrage plutôt que de jouer le rôle d'agents provocateurs.

Le maire et M. .Bourque ont eu raison de mettre ces gens à la

porte, de sommer les assistés de faire eux-mêmes leur représentations
au lieu de gaspiller dans un “racket” l'argent que leur donne la ville
pour leur permettre d'exister. Il n'était pas convenable que cette pra-
tique de verser aux agitateurs professionnels un salaire soustrait au
fonds des impôts continue plus longtemps.

La question de 12 question de l'assistance chOmage est d'actua-
lité depuis que M. Camillien Houde, alors qu'il
était maire de Montréal, créait un précédent inoui

tous les maires du Dominion dans
un effort collectif pour faire passer des municipalités au fédéral le far-
deau de l'assistance-chômage. Pendant quelques années sous la flam-
boyanie bannière de Camilllen Houde, l'association canadienne des
maires poursuivait sans résultat, mais avec retentissement, la tâche
qu'elle s’était donnée. Le maire actuel d'Ottawa, M. Stanley Lewis,
et son prédécesseur, le maire P.-J. Nolan y représentérent la capitale,
et furent toujours de loyaux lieutenants du premier magistrat de la

L'amitié qui régnait entre les maires Houde et Lewis A cette épo-
que était née d’une aspiration commune:
urbains surchargés d'impôts des frais d'assistance. Ils pourraient faci-
lement se retrouver dans la même barque, grâce aux circonstances qui,
de nouveau, les mettent à la tête de leurs villes respectives. Si, d'en-
thousiasme, M. Houde reprenait son cheval de bataille de 1985, 11 trou-
verait à ses côtés le maire Stanley Lewis. Quoique ce dernier, depuis
qu’il est question d'embellissement, se soit rapproché du cabinet King,
il ne résisterait probablement pas à l'appel de ses anciennes convic-

soulager les propriétaires

La proximité des élections générales ne devrait pas nuire à la
cause des maires. Avec une pression suffisante et un apport aux forces
libérales partant en campagne, le cabinet Mackenzie King de 1939 ne
partagerait peut-être plus les opinions du cabinet Bennett de 1934 ni
méme celles du cabinet King de 1935. Un tel programme servirait éga-
lement à rallier le sgouvernements provinciaux aux côtés du parti libé-
ral fédéral tel qu'il est actuellement constitué.

Henri POULIN.

étude

 

les futurs rétres, leur grand sémi-
naire”.

C'est surtout l’Union Catholique
des Cultivateurs dont le quatorzième
congrès se tint récemment à Qué-
bec qui retient l’attention de l'orga-
ne quotidien d'action catholique de
raceDécidément, conclut ‘La

’, qu'on porte le regard, il
y à progrès sur toute la grr?

E
E
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Laurin de Morrisburg
décède hier à l’Hôtel-Dieu de Cornwall

ts an. rtemrwa

Le défunt était propriétaire et
Leader depuis 25 ans. Il
d'Alexandrio, M. J.-A. Laurin.
a fait sa marque dans

éditeur du Morrisburg
était le frère du maire
¢ — Famille qui

l'imprimerie et le jour-

 

Famille d’imprimeurs

La famille Laurin est bien connu
dans le domaine de l'imprimerie,
car cinq de ses membres se sont
distingués dans cet art, notam-
ment le défunt et quatre de nes
frères dont les ateliers sont dissé-
minés un peu dans toute la provin-
ce. Hector Laurin est imprimeur
a Hawkesbury, William est a Corn.
wall, Alcide et Joseph sont tous
deux à Alexandria.

Le maire d'Alexandrie, J.-A.
Laurin, est le frère du défunt. I
est aussi propriétaire et éditeur
du Times de cette ville. Le dé-
funt laisse en outre trois soeurs:
Mme Maude Crotteau, de Prescott,
Mme Ernest Blythe, d'Ottawa. et
Mme Paul Trottier.
Les funérailles auront lieu de-

Als cruellement
éprouvée, je “Droit” offrs rvepec-
tueusement l'expression de ss plus
vive sympathie.

Le 8 décembre. les Frères Ma-
ristes fétalent l'avènement d'un
nouveau Supérieur provincial. Le
C. F. Louis-Gustave,  précédem-
ment Visiteur, a été élu pour rem-
placer le C. F. Marie-Stratonique
qui était en charge depuis 1932.
Ancien Maitre de Juvénat et de
Scolatsicat, le nouveau Provincial
était fort apprécié par ses confré-
res dans sa deruviére fonction de
Visiteur des écoles. Ces diverses
charges qui le mettaient en rap-
port suivi avec les autorités sco-
laires préparaient en lui le chef
expérimenté et prudent d’une
communauté entièrement vouée à
l'enseignement. Les Frères ont
voulu lui marquer leur estime et
leur confiance en une aimable
fête de famille le jour de l'Imma-
culée.
Dans sa partie religeuse, le pro-

gramme comportait grand'messe,

Déclaration de

Sir T. Inskip

(P. Can. — Havas)
LONDRES, 14. — Sir Thomas

Inskip, ministre de la coordination
de ia défense, a averti hier soir que

la Grande-Bretagne sera peut-être

bientôt prête à rendre sa politique
étrangère plus rigide.
“Nous possédons un système for-

midable de défense répandu dans Je
monde entier, mais dont on ne se
rend pas suffisamment compte lors-

qu’on évalue notre sécurité”, fit-il
remarquer à l'assemblée annuelle de
la ligue de l'Empire britannique,

tenue ici hier soir.
“Nous sommes à perfectionner

nos défenses chez nous et sur les
autres points stratégiques de I'Em-
pire afin qu'il ne soit plus nécessai-
re de s'abstenir de prendre position,
a dit le ministre,
Appuyant sur “l'amélioration ex-

traordinaire de notre position dans
l'Orient, conséquence des travaux

presque complétés à Singapore”,
Sir Thomas déclara que cette gran-
de base était indispensabie à la
flotte anglaise qui navigue dans les

mers d'Asie,
“Sa sécurité est aussi importante

à l'Est que celle de la Grande-Bre-

tagne l'est à l'Ouest. Elle est es-
sentielle à la protection de l'Austra-
lie et de la Nouvelle-Zélande et
garde l'entrée qui conduit à l'océan
Indien Aujourd'hui, cette base est
efficace: les facilités de réparations
sont disponibles. L'an prochain les
travaux entrepris pour la construc-
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Nous avons actuellement en montre des cartes |

de Noël d'artistes canadiens.
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Le R.F. Louis-Gustaveest élu
provincial des FF. Maristes

vépres et salut solennels, agrée
mentés de nombreuses pièces mue
sicales fort bien rendues.
La réunion inaugurale fut suivie

à midi de fraternelles agapes qui
réunirent les diverses sections de
la Maison provinciale et de nome
breux visiteurs. ‘Le soir, un cone
cert artistique cldturait cette féte
qui laissera un durable et deli-
cieux souvenir. ,
En ce même jour, 1a communau~

té fétait le jubilé religieux du
Cher Frère Callixtus, doyen des
Frères canadiens. Ce vétéran.
d'abord professeur de petites clas-
ses aux Etats-Unis, a élevé de
nombreuses générations de petits
Canadiens, particulièrement à
Québec (Saint-Malo). Retiré au-
Jourd'hui à l'Intirmerie provincia-
le, fl occupe ses ‘oisirs à la culture
des fleurs qui servent à ia déco-
ration des parterres et des autels.

 

tion des défenses anti-aériennes s6e-
ront terminés.
“Nous ne sommes pas le premier

empire, ni la première démocratie

dans histoire universelle, mais
nous sommes la première agréga-
tion impériale de démocraties, ba-
sée sur ce que je peux appeler par
son nom le plus familier: liberté".

ete

ADJUDICATION

D’ENTREPRISES

Le ministère des Travaux publics
annonce l'adjudication des entre-
prises suivantes:
Dingwall, N.S. — améliorations

au port, J.-P. Porter & Sons, Ltd,
Montréal, $173.280.

Ste-Anne de ls Pocatière, Qué,
—changements à un immeuble pu-
blie, Emile Bélanger, Ste-Louise,
Qué., $1.923.
Verchères, Qué. — reconstruction

d'un quai, Laflamme & Laflamme,
Ltée, Montréal, $17.879. .

Ragueneau, Qué. — Quai, J.-Al-
phonse D’Amours, Rivière-du-Loup,
Qué., $13.879.
Cobden, Ont. — immeuble publie,

M. Sullivan & Son, Ltd., Arnprior,
Ont, $9.897.

Birtle, Man. — immeuble publie,
Manitoba Engineering Co, Winni-

per, $10.895,
Jasper, Alta. — immeublepublics

Poole Construction Co, Ltd, Ede
monton, $15.438. :

Osland Park, CB.—ré

 

rations
au quai, Skeena River Piledriving
Company, Osland, C.B., $5.018,
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PAGE QUATRE

La fête de notre indépendance

 

Elle a élé marquée dans notre

Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de le région.

Le journal qui € le plus fert tirage
dens Hull ot la région.

  

ville par une modeste réunion
d’étude, qui s’est close par l’adoption de quelques voeux.
—Les appels au Conseil privé et les amendements à notre
Constitution. —- II faudra faire plus et mieux l’an pro-
chain.

Montréal, entre autres villes du Québec, à célébré de façon
grandiose dimanche le 7e anniversaire du Statut de West-
minster, appelé la grande charte de l'indépendance de notre
pays. Ce statut fait du Canada un pays associé volontaire-
ment et lbrement A la communauté des nations britanni-
ques, dont chacune reste maltresse de ses destinées et de-
meure l’une vis-à-vis de l'autre sur un pied de parfaite égalité.
Elles recünnaissent un roi commun,celui de la Grande-Bre-
tagne.

Dans notre ville, cette fête de l'Indépendance, qui n’est
encore qu’officieuse et se fait pour la première fois dans le
pays, quoique le Statut de Westminster soit déjà vieux de 7
ans, a aussi été observée. Elle l’a été d'une façon très mo-
deste, mais qui permet tout de même d'affirmer qu’elle n’a
pas passé tout àfait inaperçue.

A défaut d’une autre organisation ou groupement, le
Cercle d'Etude paroissial de St-Joseph a réussi à réunir un
certain nombre de citoyens qui ont consacré une couple
d'heures à étudier et commenter le Statut de Westminster.

Cette étude les a amenés à formuler et à adopter certains
voeux dont laplupart sont substantiellement les mêmes gue
‘ceux qui ont marqué la grande
tenue dans la métropole

et enthousiaste assemblée

Ces voeux demandent que Sa Majesté George VI soit
regu comme roi du Canada, I’an prochain, lorsqu'il viendra
nous visiter; que dès la prochaine session le Parlement cana-
dien fasse le choix et l’adoption d'un drapeau-officiel cana-
dien qui sera arboré lors de la visite royale; que les appels
au Conseil privé d'Angleterre disparaissent, soient abolis: que
le vice-roi du Canada
nativernent un Anglo-c

ital
adien et un Canadien francais; que

avenir un Canadien, et alter-

le 11 décembre soit décrété fate officielle de l'Indépendance
-du Canada.
‘+Au coursde la discussion qui a suivi le travail présenté
sur important document dont on célébrait le 7e anniver-
saire, certains n’ont pu s'empêcher de faire remarquer que
notre indépendance n'était pas encore complète, ni absolue
et ils citalent à ce propos les
Consell privé du Canada et
‘Encore celui-ci d'amender sa propre Constitution.

appels qui se font encore au
le droit que ne possède pas

D’autres
ont répondu qu'il n'en tient qu'à nous, Canadiens, d'obtenir
ces prérogatives d'une nation réellement souveraine, que nous
n’aurions qu’à vouloir pour qu'elles nous soient accordées
ou plutôt reconnues. De sorte que s'il subsiste encore entre
nous et la Grande-Bretagne des liens ou sujétions qui n’ont
plus leur raison d'être. cela dépend simplement de nous. Mais
on peut entrevoir qu’ils ne tarderont guère à se rompre eux
aussi, comme les autres liens, étant donné le mouvement
d'opinion publique au Canada qui réclame de plus en plus
fortement notre émancipation totale, étant donné aussi la
grande somme de progrès accomplie dans cette voie depuis
une vingtaine d'années. Ce n’est sûrement pas l’Angleterre
qui s’opposera à ce que nous cessions de recourir au Conseil
privé et à ce que nous puissions modifier nos lois organiques
quand, par ailleurs, en fait de législation, nous avons notre
Hberté d'action.

Il est bon, il est nécessaire de redire et de répéter bien
fort ces choses de première importance, car il y en a encore
parmi nous qui croient dur comme fer que lorsque l’Angle-
terre est en guerre le Canada Pest sussi par le fait même,
que l'Angleterre n’a qu’un mot àdire pour nous forcer à par-
ticiper à ses conflits armés.

Nous ne prendrons part aux guerres de la Grande-Bre-
tagne que lorsque nous le voudrons bien. Sans doute il y à
la propagande impérialiste, les menées coulissières, les in-
fluences et les pressions diverses, mais, encore une fois, le
Canada n’est nullement et n'a jamais été obligé de se battre
en dehors de chez lui pour l'Angleterre et lorsqu'il l’a fait
t'est parce que ses gouvernants y ont consenti, se sont
laissé convaincre. Il n'aurait tenu qu'& eux de refuser caté-
goriquement, et un tel refus ils peuvent le formuler et le
maintenir ferme en tout temps.

Cette fête de l'Indépendance est une occasion purticu-
lièrement propice pour renseigner et instruire nos gens sur
leurs droits et leurs devoirs de citoyens canadiens, et c'est
pourquoi dès l’an prochain il faudra lui donner dans notre
ville l'ampleur et l’éclat qu'elle n'a pu avoir cette année,
nonobstant le fait qu’elle n'a pas été complètement omise.

 

Henri LESSARD.

 

Nouveau supérieur du collège
des RR. PP. duSaint-Esprit
Le R. P. Emile Muller, C.8.8p.

fusqu'icl membre du Conseil général
de la congrégation des Pères du
St-Esprit, qui siège à Paris, est ar-

rivé ces jours derniers au collège
St-Alexandre de la Gatineau, à
Ironside, pour y agir comme supé-
rieur. I à aussi été supérieur du
college de Port-Ge-France, à la
Martinique, où 1! était en même

temps provincial des maisons de la

 

il a fait un stage de dix ans, de
1811 à 1921, comme économe.

TN remplace le R. P. Paul Drossch,
qui a passé 20 ans au collège St-
Alexandre et qui a été nommé à la
Martinique, il y a quelque temps.
Le R. P. P. Nadon. originaire d'Ot-
tawa et missionnaire à la Martini-
que depuis plusieurs années, avait
d'abord été désigné comme succes-
seur du R. P. Droesch, mais il n'a
pu accepter pour raison de santé.

Les funérailles

hier d’Aimé et

——eeremtente

Hier matin ont eut lieu en l’éghi-
se St-Joseph de Wrightville les im-

santes funérailles d'Aimé et de
ionel Demers, qui ont trouvé la

mort dans une tragédie de l'onde
survenue samedi midi. La levée
des: corps fut faite M. le
Chanoine Raymond, curé, qui chan-
ta aussi le service, assisté de MM.
les abbés Denault et Laperle, com-
me diacre et sous-diacre.

Conduisaient le deuil: le père des
vietimes, M. Napoléon Demers; le
rand‘père, Adélard Lamarehe; les
rères, Rolland, Léo, Armand, Paul-
Emile Demers; un beau-frère Adé-
lard Legault; des oncles, David
Adrien et Joseph Demers,
Béland, René marche, Edouard
Charette, Albert Lacroix, Ferdi-
nand Bélec, Raphaël Picard, Jof-
fre et André Malette, Joseph
Amyot. : :

Il y avait aussi dans le e
le groupe imposant des élèves des
écoles Larocque et Valiquette, et de
l'école Richard, d’une délégation
des employés de la boulangerie Po-
pulaire, J.-A. Gaborigult, J. Fee.
ney, 0. Guénette, J. Croisetiere, O.
Béland, P. Sabourin, P. Marengère,
S. Gauthier, J. Guénatte, D. Plou?-
fe, A. Charlebois, H, Giroux, W.
Giroux, R. Normand, E. Croisetiè-
re,A. Parisien, G. Lowry, A. Ger-
vais, A. Prevost, R. Galipeau, J.
et M. Rainville, G. St-Jean, J. Pa-
tit, R. Poirier, A. Lacroix, M. et A.
Morissette, W. Lévis, A. Blondin,
F. Lavoie, M. Richard, H. Richard,
R. Loyer, R. Villeneuve, J.-P. Le-
page, Lepage, W Delaney, J De-
laney, L. Croisetière, L. Danis, G.
Oesormaux, C. Quiin, E. Longpré,
D. Giroux et plusieurs autres,

L’inhumation a eu lieu au cime-
tième St-Rédempteyr.

Agissait comme porteurs hono-
raires MM. Benoit Binet, André
Lepage, Maurice Richard, Fran-
çois Lacourse, Gonzague Proulx,
Armand Demers, Roger Couroux,
Gérard Boucher. ’
Le directeur de la chorale de

l’école Larocque était le Frère
Amos, des EC er

Vient de paraitre

“LE NORD DE L'OUTAOUAIS"

SI le message que j'ai à vous
adresser est très bref, il n'en est
pas moins intéressant.
Un nouveau volume sur la ville de

Hull et les environs vient de pa-
raître. Ce livre s'intitule le “Nord
de l'Outaouais”. Attendu depuis
longtemps par notre population, cet
ouvrage a été rédigé en collabora-
ton par des hommes qui connais-
sent nos milleux.
Tous les renseignements que vous

pouvez désirer sur notre ville et sur
notre région sont contenus dans ce
magnifique volume. En effet, il trai-
te d'abord, dans une première par-
tie, de la géographie et de notre
histoire. La géographie elle-même
se subdivise. Elle comprend la géo-
graphie économique. Puis nous voy-
ons en un salsissant tableau, la
vallée de l’Outaouals ayant la con-
quête et depuis ia coñquête. Ceci
nous amène à l'histoire religieuse
du “Nord de l’Outzouais”.
La deuxième partie du volume

traite de la ville de Hull, des pe-
roisses situées à l’ousst de Hul,
de le valiée de la Gatineau, de la
région de Mont-Laurier, et enfin
de la région de Papineau-Argenteuil.
Ce volume renferme plusieurs ap-

pendices çontenant une foule de
renseignements intéressants et pré-
cieux.

Enfin, Je texte est expliqué et
agrémenté de près de 300 cartes,
gravures, photographies, tableaux,
ote. :

De nos jours nous parions beau-
coup de patriotisme et d'éducation
nationale. Ne serait-il pas bon de
commencer par nous connaître, nous
et notre petite patrie? O'est donc
faire oeuvre de vrai patriotisme que
de se procurer un volume qui de-
vrait oocuper la place d'honneur
dans tous nos foyers.

Si vous en désirez un ou plusieurs
oxemplaires, mettes-vous immédia-
tement en communication avec:

M. Jacques Pelletier,
76a, rue Hôtel-de-Ville,

Hull
Téléphone: 3.4300.

  

LEDROIT

de Lionel Demers

Honoré

M. W. LANGEVIN,
PRESIDENT DU

. —CALENDRIER—
JEUDL 15 DRCEMBAE, 1938. — 34% Jour de l'année.

Lever du soleil, 737 — Lever dt la lune, 1.10
Coucher du soleil, 4.11 — Coucher de Ia lune, 0.31

QUARANTE-HEURES
Soeurs Blanches d'Afrique, 13, 14, 15 déc.

Couvent du Très Saint-Rédempteur, 15, 16, 17 dec
FETE DU JOUR — Ste Chrétienne, vierge.
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HULL, MERCREDI 14 DECEMBRE, 1938 ____ Température:

Le syndicalisme trouvera
son parachèvement dans

l'institution corporative
Celle-ci remènera l’ordre dans l’économie politique,

restaurera la paix sociale et réformera l’État,
qu'elle libérera d’une foule de questions secon-

            

   

daires et techniques.

À la réunion régulière des cercles [dre dans l’économie politique, res-

d’étude ouvriers Benott XV et Al- taurera la pai e et contri-paix
buera à réformer l'Etat, qu’elle
libérera d'une foule de questions
secondaires et techniques. Elle
régularisera la vie économique, fe-
ra régner la charité, la justice so-
ciale et la paix à l'intérieur des
diverses professions. ;

Elle n'est pas ün remède magi-
que qui guérira tous les maux,
mais elle édifiera une structure
sociale telle que tous pourront et
devront respecter les exigences de
la justice sociale.

Barreau, la Chambre des no-
taires, le Collège des médecins, les
dentistes, les architectes, sont au-
tant de véritables corporations
dans notre province. Nul ne peut
exercer ces professions s’il ne sa-
tisfait psa aux conditions exigées
s’il ne suit pas les règlements, s’i
n’est pas inscrit ou s’il est rayé.
L'Union catholique des cultiva-
teurs, l’Association des marechands-

bert de Mun, hier soir, le R. P. L.
Gratton, O.M.I., est revenu sur
la doctrine corporative, qui définit
la nature et la Fonction de la cor-
poration. ll a, dans ses commentai-
res, rappelé que le syndicalisme
ouvrier actuel n'était qu'une éta-
pe vers l'institution corporative. Il
importe de ne pass perdre cela de
vue. J1 ne faut donc pas croire que
le syndicalisme est définitif et
vouloir s’en contenter, puisqu’il est
insuffisant, eo que le cor-
poratisme est ap à le parache-
ver. Il ne s’agit pas de détruire les
organisations ouvrières existantes,
car elles sont des éléments de cor-
poratisme, mais de travailler à les
y faire aboutir au plus tôt.

C’est que la corporation est l'or-
ganisme naturel intermédiaire en-
tre les entreprises privées et l’E-
tat, chargée qu’elle est de la gé-

  

 
rance du bien commun au sein 4; ; :
d’une profession. déterminée. Que détéillants, les Syndicats catholi- Ecoutez les Voyez |
les diverses professions s'organi- des nationaux sont par ailleurs Programmes , nosnai : es groupements susceptibles d’ê- “PHARAND" Vitrines
sent ainsi corporativement et nous yy transformés en corporations. Poste Comparezaurons le corporatisme, qui doit| M. Maurice Doran, s'inspirant CKCH nos Prix-
être normalement un corporatis- de faits récents en Europe et en
me sociale et d'association, et TON Amérique, a présenté la chroni- .

FT un corporatisme politique ni ue ouvrière {-mensuelle. M. R.
tat. mpierre présidait et M. P.-E. etez Vos e
La corporation qui répond à un Sauvageau remplissait la charge

voeu de la nature, mettra de l'or- de secrétaire.

  CHEZ 5

JOSAPHAT PHARAN
Ye Vous trouverez mille et une suggestions intéressantes. Achetez d’avance et profitez
e d’un choix plus considérable. Nos prix sont ceux que vous payez en tout temps
p de l’année, et, dans certains cas, vous pouvez faire de superbes occasions à rabais.

! Venez voir nos vitrines — Visitez tous nos comptoirs et surveillez sur nos tables

“les spéciaux non annoncés”.

CADEAUX
POUR LA MAMAN | ;

 

Réunion syndicale des
maîtres-barbiers, hier soir

—————   
     
        
        

        

         

Plusieurs rapports sont présentés et plusieurs
questions discutées.

 

L'Association des Maitres-Barbiers

de Hull a siégé hier soir, à la Bour-

se du Travail, sous la présidence de

M. Aldège Caron. L'assistance était

bonne. LU y eut rapport du comité
exécutif qui avait siégé avec le co-
mité conjoint relativement au pro-

geant les maitres-barbiers A suivre
un cours d'hygiène. On pr-‘ette
aussi d'établir un règlement senitai-
re dans les salons de barbiers, La
santé du public y est intéressée, a-
t-on mentionné, et dès janvier pro- à
chain, l’Association prendra une dé-|
cision dans ce sens. On a fait ob- |}

Echarpes, Soie, Laine

25c * $3.95
Parapluies

Jet d'engagement d'un inspecteur server qu'il y avait erreur dans le $1.59 $4.98
permanent. Les finances ne per-| prix à être chargé aux allents la C :
mettant pes maintenant un tel en-| veille de Noël et du premier de l'an. | oussins
gagement, la question a été remise
à plus tard, L'Association 2 rendu
un bel hommage de gratitude à M.
V. Latour, qui s'est dépensé sans
compter jusqu'à date pour remplir
cette fonction, Le comité a profité

Le prix régulier de 35 sous est obli- €
gatoire en vertu même du contrat N
et tous les barbiers doivent s'en te-
nir à ce tarif. Le prix de 25 sous est
en force pour la veille des sutres
fêtes durant l’année, mais le contrat

$1.98 * $2.69
Boîte de Poudre

39c * $1.00 CADEAUX

  
de ce rapport pour rappeler l’obli- stipule que la veille de Noël et du Mouchoirs ;
gation grave pour les membres et| premier janvier, on devra exiger 33 CADEAUX La boîte pour Fillettes
plus encore pour les Officiers de|aous, Pour permettre aux membres 15C à 69c aa - .
garder le secret des délibérations. de suivre les délibérations des cer- POUR DAMES ET Slips de Soie
On s'est plaint que des rapports des cles d’études, il a été décidé que DEMOISELLES Gants 6 à 14 ans
délibérations étaient ébrultés en de-' désormais les réunions seront tenues à ‘a
hors des réunions. Le comité conjoint. les premiers et troisièmes mardis du RAVISSANTE 25¢ $3.50 79¢c 98c
en conformité avec les règlements, à mois. Le comité conjoint siégera les Li NGERI E …pe ormor
fait faire récemment l'audition de deuxième et quatrième merdis. Avis Pt Bouffantes et    

  

ses livres, et copie de ce rapport à aux membres qui n’étajent pas pré- î i
été envoyé à Québec. Ce rapport sents hier soir. La réunion a été Robes de Nuit Camisoles
démontre l'exosilente tenue des li-| des plus intéressantes. Le Président | $1.59 $3.95
vres et J'honnêteté des préposés aux
finances du comité. Des félicitations
sont adressées au trésorier, M. A.
Bourgeoin. Les membres ont étudié
le projet de faire établir comme aux
Troisi-Rividres, un règlement obli-

à profité de cette dernière réunion
de l'année pour présenter aux mem-
bres ses voeux de bonne année. L'au-
maonier était présent, et a félicité les
maîtres-barbiers de leur bon travail
syndical.

79e * $1,50 -
Pyjamas Flanelette

79c * $1.79
Robes Taffetas

velours crépe 4 4 14 ans

Pyjamas

$1.39 * $4.50
Set de Danse

98c * $2.95
Jupons

98c * $2.95
Bouffantes et

Pantalons

49c * 98c
Styles des plus is droit ou
sur le biais. eins rose-theé,
oyster, blanc, turquoise etc,

 
 

té de leur innoncence et subi-
ront leur procès le 17.
Cette information est, d'apres l'ac-

te d'accusation, totalement injus-
tifiée. I n'y apparait pas du tout
que M. Fortunat Paquin s soit
plaint de ce qu'on ait “tiré avec un
fuail dans sa direction,” et, d'autre
pert, les décisions du juge exhons-
rent totalement MM. Brunet du dé-
Mt dent ils ont été accusés.

 Événements
PROCHAINS

Sous cette rubrique sont annonces
les événameents prochains lols que
uss ‘miles, banquets, parties de
cartes, séances, cic. Tarif: 3 som
du moi Minimum: 31.00.

      
       

     
Pour Bébés:

 

    n nous -agréable de rétablir zrêpe satin et tricot. 4 Bibelots
ces @ sauvegarder Ia e tous ganres:

Union des Manoeuvres. bons. tation d | à
Ce soir à 8 h. 15, l'Union des Ma-| perme Téputation des personnes en 29c $1.50

nosuvres aura lon Mymbies repos = Mun-RobeHere 4 la Bourse du Travail, Avis Les annonces vous disent
aux intéressés.

P. Godin, secrétaire,

Edredon, chinchilla

$1.59 * $7.95
Robes et Habits

Crêpe. vclours

69c * $2.95

ea et comment acheter.
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 Syndicat Interprofessionnel.
Le Syndicat Interprofessionnel

surs une assemblée ce soir à & h.;
15, à la Bourse du Travail. Que Pour Garçons:DOCTEUR      
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congrégation dans oette ile Le nouveau supérieur, ls R. P. tous les membres solent préssnts. ChemisesTi est bien connu dans notre ré-| Muller, a été accueilli au collège par CERCLE CARTIER Le Secrétaire. SARTO Rumpers 49 a $1 25
tion. puisqu'il a été un des tonéa- le personnel, les élèves actuals et un ——> ——— N | 98¢ à $1 95 C .
teurs du collège St-Alexandre, groupe d'anciens. Hier soir a eu lieu à l'école Gui- l A ° Blouses

prauy, miese) A. et R. Brunet BLANCHARD Gilets 25¢ * 75e; ; 6 e cercle er de Médecine - Maternité *tes comités suivants ont été formés l'Ordre des Canadi de Naissance. »
L'arsenal de Hull ur la prochaine année: finances, | L'exécutifsuivant étéay pour le honorablement POUR SON PERE 69c 2.19 Pyjamasen majors MGGrison, Cod. prochain terme:— Ï . ; 15, rue Victoria — Hull Chemises Bonnets 98¢

. A 1lar, ou, > . - -sera inauguré au |ienants J.-P. Charbonneau et Ga] champ ©ooAE Be acquitte 8 Td: 2-7907 $1.00 * $2.50 19c $2.79 Cravates
: : adr: P.Br des biathy Re 5 Présioent: wiltrid Langevin. MM. Albert et Roméo Brunet, | € ; russl gens opckie”ines P. Brunet e mith, et les ice. oy. . 0 .

cours de janvier lieutenants P.-E. Sylvestre, G. Du- atice prés!dent; J A. Rhier, |, Gatineau, qui avaient été accu- ravotss Paletots de Cuir pour 19e 25c
uis et J.-E. Chrétien; fanfare, ma. ce-président: L.-A. Soucy. sts davoir sasallli M. Fortunat Pa- 25c $1 00P ~E. ; , Becrétaire-corespondant: C-R . . Gargons BouclesJor W..A. Croteau, les lieytenants Bisson quin, ant été honorabiement acquit- EPICERIE . Doublure de mohair, collet de ÀDES REPRESENTANTS DE LA |en second A. Fortier et W.-A. Ma. 5200, J.-H vin. ts lun, Albert. le 17 novembre, Pyjamas besverine et poignets intérieurs 15DEFENSE NATIONALE ET |jor; publicité, major A.-L. Norman- Tétaire-Zinancler: J. par une ordonnance de non-lieu. et MONE I TE Engr de Breadeloth et de Flanelle tricotés et chau cDES OFFICIERS MILITAIRES |din, capitaine-auméônier (R.P.) L cent ; i l'autre, Roméo, le 6 décembre, par * $1 50 à $3 50 Tailles 26 à 36 8.95 Gants en LaineD'OTTAWA Y ASSISTERONT. |Gratton, O.M.I., capitaine J.-D. Bel- porter: D.-À. Rens. le magistrat Achim, qui a renvoyé 159, rue du Font: — Hull ° ° Casque = à àzile; sports, majors J. Telmosse, R. eeBenPaquin. la plainte. Tél: 2-0126 Gants de cur 95¢ $1.25 39c 15c.

On s'attend à ce que l'arsenal de Vincent, lieut. R. Séguin et lieut, apel ; Are. Claude. ; L'acte d'accusation se lisait com- Gédèsn Monette rérant Kid léHull, érigé à l'angle du Chemin |en second, N. Barbès. Sergent-d'armes: J.-B. Trépanier.!me sult: “Que le ou vera le 8 no-|| —— - —_—— 49c à $3 00 Paletots pour Garçons Gants en Kid doublé
d'Ayimer et du boulevard St-Jo-| L'assemblée était présidée par le Garde: A.-H. Bourgeault. vembre 1998. à la Pointe-Gatineau, Patates, me 30 Iv ° De moileton tweed et tisail cou-
seph au coût d'environ $300.000,
sera inauguré en janvier prochain.
Il a êté construit pour servir au ré-
giment local. Des représentants du
ministère de la Défense Nationale
et des diverses organisations mili-
taires d'Ottawa seront présents à
cette inauguration.

Le régiment de Hull a tenu sa
réunion annuelle dernièrement et

It-eol. R. Larose, commandant du
régiment, et le capitaine J. de Sa.
Laberry. adjudant, agissait comme
secrétaire, Il eut rapports des dif.
férents comités réguliers.

——mreeraref)evre

des syndicats

Les membres des Syndicats Ca-
tholiques Nationaux sont particulié-
rement invités à se rendre à ls

 

Avis aux membres,
pays au cours de l'année.

Les membres ont appris

R. W. Carr, survenue ces jours der-

“Bulletin”
félicité. A en juger par les pre-

Avant de procéder à l'élection, M.
Aurèle Parisien, représentant du
président national dans la région.
à fait la revue des activités de l'Or-
dre dans les différentes parties du

avec
peine is mort du secrétaire national,

nier. Le comité qui s'occupe du
as été chaleureusement

miers numéros, cette publication
mensuelle peut anticiper beaucoup

 

  
   

  
   

   

      

  

  
 

 

 

 

district de Hull, ont criminellement $1.00 * $1.25verture. Oris, bruns etRobes de Chambre 3.95assaillit M. Portunat Paquin en le : marine. Tailles 20 à 28 taiaçan ère: Graisse pure. La lv. 10e à Mitaines
àlui fairecontre he notre n ||Fleur, sae 7 lvs .. ...... 13e $2.98 $7.50 Breeks pour Gorçons aq : Fleur Purity, sac 24 Ive Te De freize marine et 25c 15cleurs menaces à exécution.” | Echarpes Soie

. corduroy.
Fleur Five Rose, ac 34 lvs . 78¢ double genoux de cuir. Tailles 3| Le “Droit” avait publié l'in- Ceintures en Cuir_ formation suivante, sous Jo Mitre:

||

Sucre en poudre …. Biv ise blanche LA re $1.49 à $1.98 .‘onaurait trédans1 direc. Raisin, No 1. 2 ivs 23e $1.00 à $3.00 pe 25c 35c
Amandes de nels. La lv. .. 23e

Confitures, fraises ou framboines.
Le flecon 22e

 Complets pour Garçons
, Habit, ffante de golf et bree-
ches et quelques-uns avec bouf-
fante de golf et pantalon. Tweed
gris et brun. Tailles 28 à 31.

35.95 * $7.95

de Gatineau accusé d'avoir ns-
salllit et menacé M. Fertunat
Paquin en tirant avec un fuoil
dans sa direction. Ils ent protes-

Pa

Bretelles

19c * 35e
LE TOUT DANS DE JOLIES
BOITES DE FANTAISIE

 Echarpes en Loine
ou Flanelle

79¢ * $3.00
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de succes. Fatale ...... : ... sgaldie §Bourse du Travail. demain à 11 h. “installation iciers élus Arbres °

nitionde laGTOC. auprésde ainalqu'une cérémonied'insuaion. J. 6. MKILLEUR do NOt roechue
mn n e ia by - ? i

Pimatrer cl gouvernement reer Melmsàaréunionde savie||aebln syed tn bent daneiehonk| À
’ M. Wuüfrid Langevin, a présenté de terblanterie de Boeuf À bouillir ...  4ivssée CEProcures-vous cv qu'll y a de **- bres du cercie u| tous gares. de Laré. La

mieux, ce qui vous est le plgg Aux membres du cercle ses souhaits, Corniches . Couvertures - Téle tv. .. Oe : .
du Jour de Noël et du Jour de l'An. Tite fromagée Lara 85-91. ave Champlain — ull :

agréable, em dépensant le! aan voeux. et surtout sa taçon de: Ventilation de Land à iva2 #1, G p x
= = moins d'argent possible. Lises! les exprimer. ont été grandement 138. Ment'oim, Hull — 2.1356 rai Gane Wall et Ottawa. A ’ à
A-R PARLEY. TH t-8le les annonces. appréciée. PMI MSN
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. David Lalonde,

M. E. CHEVRIER
EST DÉCÉDÉ
À L’ORIGNALi

——— !
CASSELMAN. 14. — Jeudi à L'O-'

rignal, M. Ernest Chevrier décédait |
entouré de ces ezfants, après quel-|
ques jours de maladie. Né à Ri-
gaud, le 14 novembre 1874, ii avait

habité Casselman pendant 45 ans,
Jusqu'au décès de son épouse, qui
le précéda dans la tombe, il y à
Quelques mois, étant décédée le 30
septembre. Doué d'une belle intel-
ligence, M. Ernest Chevrier était de
tous les mouvements. Doué d'un
abord très courtois, il était aimé et
estimé partout où il se trouvait.
La mort de son épouse fut l'occa-
sion de la fermeture de son foyer;
et :.vec l'approche du soir de la vie,
le défunt avait chouwi un endroit
idéal pour terminer ses jours, un en-
droit où il pouvait trouver tout le
confort matériel et toute la conso-
lation et la satisfaction morale que
seule peut procurer la Sainte Egli-
se dans le calme de la chapelle, dans
le grand abandon de ses grâces au
cours de ces visites prolongées de-
vant le Saint-Sacrement. Il avait
demandé et obtenu d'habiler avec
les Soeurs Grises qu’il connaissait
bien, sous le toit si hospitalier de
leur refuge à L'Orignal. Et la Pro-
viderce-— l'avait servi royalement
puisqu'il devait y trouver les soins
les plus empressés qui l'avaient fait
se sentir immédiatement chez lui.
Lorsque la maladie le frappa, ces
soins devalent se traduire par ces
attentions infinies qui font tant de
bien au malade qui souffre. Avec
sa famille, il apprécia hautement les
excellents services que lui ont pro-

digués les religieuses, tout comme il

fut particulièrement heureux de re-
trouver dans la personne du cha-
pelain, M. le curé Millaire, Un an-
cien sonfrère de classe qui l'avait
connu au Coliège Bourget, il y a
près de 60 ans, et qui devait le pré-
parer et l'assister à franchir les
dernières heures de la vie. A la
messe du matin, il avait eu des
mots très heureux pour décrire l'in-
certitude de la mort: il en avait fait
un tableau bien saisissant qui tou-
cha profondément son auditoire
composé de pensionnaires de l'ins-
titution. Dés son décès, le corps
était transporté et exposé à Cassel-
man où il avait connu des jours
heureux, où son activité l'avait sou-
vent retrouvé dans des circonstan-
ces bien variées. Dans son jeune.
temps, il avait participé aux élec-

tions municipales, provinciales et
fédérales. Il avait le don de con-
server son auditoire et de l’inté-
resser sur des sujets bien différents.
11 était tailleur de son métier.

Lui survivent: quatre frères, le
Dr Aurèle Chevrier, de St-Lambert,
MM. Edmond, de St-Bruno, Ignace
et Napoléon, de Rigaud; et quatre
soeurs, Mmes Eugène Montfette
(Agnès), de Ste-Anne de Bellevue,
Arthur Brossard, (Malvina), de Ri-

gaud, Edmond Bédard, (Isabelle),
et Mile Emma Chevrier, de Mont-
Téal, ainsi que huit enfants.

La sépulture eut lieu a Cassel-
man samedi. Mgr Touchette fit la
levée du corps et le service fut chan-
té par M. l'abbé G. Charrette. Les
porteurs étaient MM. Emery Do-
ran, Régis Drouin, Pit Quesnel, Ovi-

de Laurin, Wilfrid Lamoureux et

Nos sympathies & la famille.

STIMULEZ
VOTRE FOIE

Et vous sauterez du lit allègre nt frais

Le foie doit déverser deux livres de
bus tous les jours dans vos intestins.
Si cette bile ne circule pas facilement
votre digestion ne se fait pas. Alors
les aliment: se décomposent dans les
intestins. les gaz gonflent votre estomac
et voici que vous êtes constipé. Les
poisons commencent à circuler par tout
votre organisme, vous vous sentez lourd
et indisposé. et maintenant. rien ne
vous en dit.

L'exercice abdominal ne suffi: pas
toujours à corriger la cause da ce mal.
P Hus faut quelque chose qui aglsse
war le foie. I n'y a que ces vieilles
petites pilules Carter pour le folie qui fe-
ront alors circuler facilement ces deux
livres de bile et vous rendront “tout
pimpant” Sans danger et trés douces.
elles font circuler la bli: sans lenteur.
Elles ont l'effet du calomel mals ne
contienneunt pas de calomel ou de mer-
cure. Demandez ‘sa petites pilules

 

       

  

 

   

Saint-Thomas

d’Alfred, Ont. [
CONFERENCES DU De J.-E BE-)
LANGER ET M. U. DUPONT, DE
HULL, SUR LE CREDIT SOCIAL.

SAINT-THOMAS-D'ALPRED. —
Le soir du 8 décembre, nous avons
eu une très intéressante conféren-
ce sur le Crédit Social par le Dr
Jos.-Elie Bélanger et M. Ubald Du-
pont, de Hull.
Le premier conférencier nous in-

téressa vivement pendant une heure
et demie. S'inspirant de la fête du
jour, il raconte comment les ensei-
gnements de Notre  aint-Père le Pa-
pe sont toujours approuvés par des
manifestations providentielles : la dé-
finition du dogme de l’Immaculée
Conception, par les apparitions et les
miracles de Lourdes; l'encyclique
Rerum Novarum, la grande charte
des ouvriers, par l'entreprise mer-
veilleuse de Léon Harmel, à Val-
des-Bois, France; enfin dans len-
cyclique Quadragesimo Anno, le pa-
pe demande de ‘procurer à tous et
chacun des membr'3 de la société
tous les biens que les ressources de
la nature et de l'industrie. . ont le
moyen de leur procurer”. Dans le
méme temps, la Providence a fait
surgir l'invention remarquable du
Crédit Social pour distribuer à cha-
cun des citoyens canadiens au moins
le minimum strictement nécessaire
à la vie. Ce minimum a été fixé
par le gouvernement fédéral lui-mê-
me pour les rentes de vieillesse à
$20,00 par mois.

, Le Dr Bélanger explique ensuite
comment le paiement de ce dividen-
de est possible et même facile; com-
ment chacun y a droit à titre d'ac-
tionnaire du capital social, tant qu’il
y aura des surplus. Il décrit le mé-
c. iisme de la monnaie, la mesure
exacte des nouvelles émissions de
monnaie par l'escompte compensé:
la monnaie doit être proportionnelle
au volume de la production et aux
besoins de la consommation.

Il annonce que le Crédit Social
fonctionne au Canada depuis la
Confédération sous le nom de Mi-
nistère des Postes: monnaie libre,
équilibre constant du budget des
Postes, application du capital social
par la coopération de tous les con-
sommateurs ou des clients de la pos-
te, cervice au prix coûtant, etc. La
monnaie des Postes n’est pas em-
pruntée, mais fabriquée suivant les
besoins: pas de dette; la monnaie
des Finances est empuntée: taxes
écrasantes et dette de deux milllards
et plus.

. M. DUPONT
M. Dupont saiua d'abord ses con-

citoyens et ses amis, Il parla de
l'importance du mouvement qui pré-
che le Crédit Social. Ce mouvement
qui en certains milieux, soulève tant
de critique et tant d'adversité est
une preuve incontestable de sa va-
leur et de son mérite. L'expérience
F'ouve que les nouvelles théories et
les nouvelles doctrines, quand elles
sont bonnes, commencent presque
toujours par être persécutées et tout
cela, simplement parce qu’elles con-
trarient certaines opinions de “vieil-
le routine”, et souvent aussi certai-
nes ambitions et certains intérêts
personnels. . Pasteur fut persécu-
té, fut traité de “fou” et “charla-
tan” par les médecins de son
temps .. mais aujourd'hui, on cour-
be la tête devant ce génie qu’on re-
connaît dans toutes les institutions

médicales du monde.

M. Dupont parle de la misère ac-
tuelle qui règne au milieu d'une
abondance qui crève les yeux. Il
prouva par des statistiques, que d'im-
menses quantités de produits et
d'aliments sont détruits ou jetés à la
mer pendant que toute une multi-
tude souffre de la misére et de ia
faim. Des photographies reproduites
dans les journeaux dernièrement
nous faisaient voir ‘une montagne”
d'oranges, comprenant des tonnes et
des tonnes de ce fruit, qu'on était
en train de faire brûler: exemple
frappant de l'abondance qui règne

mais dont on ne jouit pas.
Entre autres considération, il éta-

blissait le contraste entre les dépen-
ses exorbitantes pour la guerre et
le manque d'argent quand il s'agit
de faire vivre nos Canadiens en
temps de paix.
Le conférencier préconisa, pour

soulager les misères financières qui
nous opprime, une étude sérieuse de
la doctrine du Crédit Social, plutôt
que de la condamner sans la con-
naître, en même temps qu'une mise
en pratique de cette magnifique doc-
trine. Carter pour le foie. Refusez catégori-

quement ‘rute autre chose 25e.
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A LA VEGA

PUERTO-PLATA
MONTE-CHRISTI

Cabines de luxe sur les navires de |
passagers sera forcément limité.

 
‘mmisière canadienne-française.

Pour informations, s'adresser au journal

     
LE D

98, rue Georzes

Troisième Croisière canadienne-française

avec visite de la

REPUBLIQUE DOMINICAINE

PORTO-RICO

du 4 au 31 janvier 1939
VISITES:

PORT-AU-PRINCE, CAPITALE D'HAITI
CIUDAD-TRUJILLO, CAPITALE DE LA

REPUBLIQUE DOMINICAINE

LA CITADELLE LAFERRIERE
AU TOMBEAU DE CHRISTOPHE-COLOMB
A L'UNIVERSITE DE SAN-JUAN DE PORTO-RICO

SANTIAGO DE LOS CABALLEROS

Randonnée inoubliable de 1,000 milles en
automobiles privées.

28 jours — $355.00|
| SERVICE PERSONNEL

| ‘Toutes les dépenses prévues pour la croisière sont Incluses dans le prix total.

rière de s'inscrire au plus tôt.
croisière sera dirigée perscnnellement par M. Luis-Phili 1 i i

| teur de “CANADA-VOYAGE". ppe Langlois, direc:
Les Gouvernements, I'Episcopat, les Universi les différentes vociétes teii-
rimuses, littéraires, artistiques d'Haïti. de la publique Dominicai
Porte-Rico, souhaitent la plus cordiale bienvenue aux memb Piein Site

L'assemiée était présidée par M.

ITI
de

LIGNE PORTO-RICO. Le nombre des
Cette

res de la 3ième

ROIT  OTTAWA

i toutes de St-André.

à votre pharmacien las Tablet
. Dominion ot cherchez l'agent

de polies sur 1a petite belts reupe.
24P
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Desjardins qui, en termes éloquents,
remercia les conférenciers au nom
des 150 personnes qui, malgré la
mauvaise température, s’'étaient ren-
dues à l'assemblée,

(De notre correspondant)
CORNWALL, 13.—Récemment eu-

rent lieu à l’église St. Columban les
funérailles de Ronaid McDonald,
décédé à sa demeure, 26, 6Gième Tue
ouest. Le service fut chanté par le
R. P. J. MacDonald, qui officia éga-
lement au cimetière.
Les porteurs étaient: James’ Em-

burg, Roderick Emburg, William
White, John Thompson, Henri Du-
puis et Michael Riordon.
Un grand nombre de personnes

d'en dehors ont assisté aux funé-
railles, de Green Valley, Lancaster,
Glen Nevis et New-York.
Décès de Mme D.-J. Fraser
Nous regrettons d'apprendre la

mort de Mme D.-J. Fraser, décédée
à St-André, à l'âge d: 67 ans. La
défunte était née à Ste-Agnès, Dun-
dée, Qué.

Outre son époux, elle laisse trois
fils et cinq filles: Mmes P.-J, Whee-
ler, Bernard Glancy, John McMil-
lan et M. Wilbert Fraser, tous de
St-André, Mmeg Duncan McLellan
et Frank McQleene, de Empire,
Ont.; Gérald Praser, de Vancouver,
C.B., et Norman Fraser, de Butte,
Montana.

Elle laisse aussi deux fréres et
quatre soeurs: Henry et James
Beattie, de Harrison's Corners;
Mmes Michael et James Maloney,
Frank Giancy, John-A., McClave,

Les funérailles auront lieu a
l'église St-André; le service sera
chanté par Mer Albert-A. McRae,
V.G., et l’innumation se fera au ci-
metière du même endroit.
Décès de Mme Albert Roussell
A l'hôpital Hôtel-Dieu est décédée

ce matin Mme Albert Roussell, à
l’âge de 73 ans. La défunte était
née à Greenfield, Fourth of Kenyon,
Glengarry. Elle était la fille de Ja-

mes Fisher et de Janet McDonald,
Elle était membre de la Catholic
Women's League de la paroisse St.
Columban.
Outre son époux, elle laisse trois

fils et trois filles: Milles Jennie et
Theresa Roussell et Mme C. Po-
lans, toutes de Cornwall; James, de
Montréal; Wilfrid, de Toronto; An-
dré, de Flin Flon, Man, Eile laisse
aussi trois soeurs, Mmes Robert
Skelly et Hugh Kinsella et Mlle Ca-
therine Fisher, de Cornwall.
Les funérailles auront lieu à l'é-

glise St. Columban.
* * *

M .et Mme Wilfrid Carr et leur
fils Gérard, ainsi que M. et Mme
Albert Martin étaient en fin de se-
maine chez Mme L. Martin et M. et
Mme Alcide Leroux.
rar

Ste-Famile d’Aumond
(De notre correspondant)

STE-FAMILLE D'AUMOND, le

13— Le 25 novembre dernier se
fêtait la Ste-Catherine a l'école du
rang 4. tous les enfants s'amusaient
bien lorsque tout a coup arriva par
surprise la visite de Baptiste et Ca-
therine. Il y eut chants et jeux. Tous
se divertirent beaucoup et furent
satisfaits de leur après-midi. Y

étaient présents: Mmes O. Brunet,

Dolphat Alle, Joseph Lirette, Mlle
Marguerite et Gustave Michaud. Ils

se régalèrent de la bonne tire de

Ste-Catherine, ensuite se séparérent
en gardant un bon souvenir de cette
fête et en disant ensemble “Vive
Ste Catherine.

Visitaient chez MM. Patrick et
Martial Charbonneau dimanche, le
27 novembre, MM. Honoré Char-
boneau, leur père, et Albert leur frè-
re, de Bouchette.
Mme Albert Lévesque et sa fa-

mille sont allés passer quelques

jours chez M. Alb. Levesque au
Grand Remous.
Mardi le 29 novembre, avait lieu

dans la salle paroissiale, un euchre

et bingo organisés par les dames du
Cercle de fermières. La soirée a été
un vrai succès. Les recettes nettes
ont rapporté la somme de $72,40 et

une part ira au profit de l’église.

De nombreux et jolis prix furent dé-

cernés aux gagnants.
Mlle Marie-Anne Séguin qui a

rendu visite à ses parents de Sud-
bury est de retour dans sa famille,
chez M. et Mme Joseph Séguin.
Mme Dolphat Alie se rendait à

a

EER

QUELQUE SOIT la

soupe que vous

fassiez

ou achetiez

 

ajoutez toujours
un peu de

BOVRIL
il améliorera beaucoup sa
richesse, sa saveur, sa bon-

té et la rendra aussi parfaite
que possible.
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Mont-Laurier, par affaire, lg semsi-
ne darnière.
Mlle Lauretta Béguinqui s subd

une opération pour amygdales se ré-
tablis lentement, . ;
M. Hector Archambeulé se

à Montcerf. la semaine devnière
pour asister aux funérailles de sa
mère, décédée à l'hôpital.
M. Aildéric Gagnon rendait visite

à des parents et amis du village de
Ste-Thérèse de la Gatineau, tout en
allant par affaires.
Mme Edmond Grondin, sa petite

fille Reine-Aimée et ses deux fils,
rendaient visite & ses parents a
Val-Emard.

Mille Etiennette Montreuil, d’Ot-
tawa, est en visite ches sa soeur
Mme Edm. Grondin où elle passe-
ra quelques temps en repos.
Le 6 décembre est né, chez M. et

Mme Emile Chatel. un fils, baptisé
le 8 sous les noms de Joseph-
Gérald-Royal. Parrain et marraine:
M. et Mme Hormisdas Chatel,
grand-parents de l'enfant. Porteuse,
Mme Ev. Chatel.
Mme Louis Lévesque et son fils

Aifred se rendaient à Hull dernière-
ment pour assister aux funérailles
de M. Arthur Bérubé, de Hull.
Mme Alf. Gauthier, de Blue Sea,

est venue passer le dimanche chez
sa fille Mme Emile Chatel.

Résultats des concours de novem-
bre, Ecole No 1: 6e Année: Gisèle
Roy. 78.2; 5e anée: Alertine Robi-

taille, 742; Euclide Roy, 62.1; 4e

année, Hect. Robitaille, 90.6; H. Lé-

vesque, 84.2; 3e année: Roméo Roy

76.4, J.-Paul Barbeau, 68.2.

Résultat des concours de novem-

bre de l’école No 4, sous la direction
de Mile Rose Praser. Inst.:
Raymonde Michaud, 8e Année, 90

pour cent; Fernand Michaud, 6e
année, 84 p. c.; Robert Michaud,
4e année, 84 pour cent; Paul-Aimé

Michaud, 32e année, 80 pour cent;

Thérèse Potvin, 78 pour cent;
Hugues Michaud, 2e année, 78 pour

cent; Martha Lirette, 76 pour cent,

Jeannine Brunet, lére année, 89

pour cent; Thérèse Riendeau, 89

pour cent; Noëlline Brunet, cours

préparatoire, 93 pour cent; Claudine

Alie, 92 pour cent; Rhéa Lirette, 91

pour cent; Alain Brunet, 80 pour
cent: Alban Guy, 60 pour cent.

EMBRUN, Ont.
EMBRUN. — Nous avons le re-

gret d'annoncer le décès, survenu à

Embrun, Je six décembre courant,
de M. Aimé Lapaime, à l'âge de
soixante-quatorze ans. Le défunt
était un des vieux citoyens d'Em-
brun, et le fils d'un des pionniers

de la paroisse. D'une activité inlas-
sable, il s'était toujours intéressé

aux oeuvres paroissiales et à toutes
les activités locales. I! faisait partie
du comité .de la Coopérative des
Fermiers-Unis d'Ontario.

Les funérailles ont eu lieu à Em-
brun, le neuf décembre, au milieu
d’un concours considérable de pa-
rents et d'amis, tant de la paroisse
que des environs, et l’église était
remplie À pleine’ capacité, Le ser-
vice solennel fut chanté par M.
l'abbé Lacasse, vicaire à Embrun,
assisté comme diacre de M. l'abbé
J. Lapointe, de Marionville, et com-
me sous-diacre de M. l’abbé J.-U.
Forget, Curé d’Embrun. Aux autels
latéraux, des messes furent dites, à
l’autei de St-Joseph par M. l'abbé
Léo Clément, de Vars, et à l'autel
de la Ste-Vierge, par le Père A. Mil-
lette, O.M.I, de l’Université d'Otta-
wa, amis de la familie.
Les porteurs étaient les six ne-

veux du défunt: MM, Lionel Las
palme, Aimé Ménard, Lionel Sé-
guin, J. Poirier, Albert Labelle et R.
Gignac. :

En outre des membres immédiats
de la grande famille du défunt, la
foule, venue des quatre coins de la
paroisse, remplissait 1'église comme
aux grands jours. Venus de l’étran-
ger, pour payer un dernier tribut
d'hommage au défunt, on remar-
quait: Le maire Bouchard, de Ma-
rionville; le maire J.-V. Bourbon-
nais, de Casseiman. et Madame
Bourbonnais, M. J.-B. Paquette, de
Cornwall; Madame Alfred Laroc-
que, d'Ottawa; M. et Mme Xavier
Séguin, Mmes Laurent Bousquet et
Wellie Séguin et Monsieur Lionel
Séguin, tous de Winooski, Vermont;
ses petites-filles, Madeleine, Gaéta-
ne et Pauline Lapalme, étudiantes
au couvent Notre-Dame de Lourdes,
de Eastview; Tous les enfants du
défunt, sept filles, et trois fils,
avaient pu venir, même ceux de
Sudbury, et autres points du Nord
Ontario, rendre un dernier homma-
8e à leur père.
Des témoignages de sympathie

nombreux étaient une consolation
pour la famille.
Le défunt laisse pour pleurer sa

perte, son épouse, née Marie Lapen-
sée; ses sept filles, Eléonore, Mme
Is. Blanchard, Embrun; Alice, Mme
Josaphat Lachapeiie, de Sudbury;
Bernadette, Mme Geo, Piché, de St-
Charles; Laurencia, Mme Albert
Carrière et Gloria, Mme André
Bruyère, de Sudbury: Clara, Mme
Aristide Ayotte, de Crysler; Her-
méline, Mme René Lacroix, Alban:
ses trois fils, Emile et Léo, d'Em-
brun, et Armand, de Sudbury. Trois
soeurs, Mme Marcelli Ménard, Em-
brun; Mme Xavier Séguin, Winoos-
ki, Vermont; Mme Norbert Ther-
eus StCharles. En outre, trente-

petits-enfants e - -neniPu t arriére-petits

La famille remercie tous ce
ontbien voulu témoigner Joursym
patie & l'occasion du décès, soit par
télégrammes, cartes mortuaires, of-
frandes de fleurs, bouquets spiri-
tuels, offrandes de messes, Ou as-
sistance aux funérailles.

  

«De notre correspondant)
LAC STE-MARIE, 14. — A M. et

Mme Richard Martin. est né un
fils qui reçut au baptême les noms
de Joseph-René-Romuald. Parrain
et marraine, M. et Mme F. Dubeau,
oncle et tante. Porteuse, Mme D.
Emond, tante.
M. et Mme Edouard Lafrenière

sont allés à Gracefield pour le ma-
riage de Mlle Nora Lafreniére, soeur
de M. Lafrenière.
Jeudi soir avait lieu à la salle

paroissiale, gracieusement offerte
par M. le curé Robert, la partie de
cartes aux profit du sanatorium 8t-
Laurent de Huil.
Malgré la mauvaise température,

elle fut des mieux réusseis La ta-
ble d'honneur était présidée per M.
le maire J.-B. Noël et Mme la mal-
resse.
Le comité de réception se compo-

sait comme suit, M. Hervé Emond.
À. Beaudoin, Mes Bonneville, Mon-
doux et Dupras, institutrices. La
table de thé était président par Mile
Alexing Legault, aidée de Mmes
Charles St-Denis, J. Skehen, Edou-
ard Morin, Mlle Sheken. Miles Y.
Lachapelle, L. Léveill¢, Dubeau, St-
Denis. Henri, Frédéric, B. Fournier
ont servi ie thé.

Voici les noms des gaynants:.-
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Knight, Mme Edouard Lafreniére,
Miles T. St-Denis, Y. Lachapelle,
P.-Emile Charbonneau, R. Bertrand
A. Chamberland, J.-B. Léveillé,
Mile B. Fournier, M. A. Knight, O.

Lachapelle, E. Lafreniére, M. Fré-

déric. Prix d'entrée: Mlle Marie

Frédéric, M. Oscar Lachapelle. Prix

offert par Mlle Legault aux dames

qui ont prété leur concours, gagné

par Mme R. Skehen. Prix aux jeu-

nes filles, don de Mlle A. Legault,

gagné par Mlle G. Dubeau.

M. Hervé Emond et Mlle A. Le-

gault remercient toutes les person-

nes qui ont contribué à cette belle

oeuvre.
M. et Mme Victor Lemieux, leur

fils, Philippe, rendaient visite à M.

et Mme Damien Emond, de Kazu-

bazua.

Fort-Coulonge
PORT-COULONGE, le 14. — ‘D.

N. C.) — Le 3 décembre eurent lieu

en notre église, les funérailles de M.

Émeril-Arthur Phenix, décédé à l'âge

de 50 ans. Il laisse pour pleurer sa

perte, outre son épouse, Emelia La-

tour, deux fils, Roland, 9 ans, Ar-

thur, 6 ans; trois soeurs, Mmes Bel-

lerose, Elzéar Otis. Leduc; un frê-

re, Félix Phenix, tous de Montréal.

Le 7 décembre, avait lieu le ma-

riage de Mlle Esthelle Lacroix avec

M. Louis Bertrand. Il y eut récep-

tion chez les parents du marié.

DEPART — |

Mme Camille Dumouchel est par-

tie subir une opération à l'hôpital

du Sacré-Coeur, à Hull, P.Q.
M. Jean Bertrand, de Val d'Or,

visitait son père, à la Chute, et ses

frères, Lionel et Oswald, de Fort-

Coulonge, dernièrement.
Mile Yvonne Bertrand est retour-

née à Montréal, après avoir passé
deux semaines, visitant sa mère,
Mme Cléphas Soucie et ses soeurs,
Mme W. Morrissette et Ovide Gra-
veline, de Gatineau.

Mme William Lévesque est de re-
tour d'Ottawa, où elle visitait son
fils. à l'hôpital, ainsi que sa fille,
Mme W. Lamirande.
Mme Nap. Morrisette sera absen-

te du 24 décembre au 2 janvier, en
visite chez Mmes Albert Asselin, El-
zéar Morrissette et Ovide Graveline,
de Gatineau Mills.
M. Réal Asselin est de retour de

Montréal, ayant subit un traite-
ment.
Samedi, le 17 décembre, aura lieu

le mariage de Mlle Armendine Du-
mouchel, fille de M. et Mme Ca-
mille Dumouchel, avec M. Gérald
Kelly, fils de feu M. et Mme Char-
les Kelly.
ACTIVITE SCOLAIRE —

 

COURS PREPARATOIRE — Rita
Bertrand, Jean Corrigan; lére an-
née: Délia Bertrand, Annette
Amyotte; 2e année: Thérèse Paré,
Jean Denault: 3e année: Blanche
Sauriol, Lilllas Bechamp; 4e année:

En attrayantes
enveloppes

 

 Fernande Boucher, Hilda Fran-
coeur; 5e année: Héléna Hearty,
Desneiges Germain; 6e année: Ri-
ta Soucie, Isabelle Neville; 7e an- .
née: Hazel Durocher et Jean Rose.|
Classe de Garçons — 3ième année:
Albert Sabourin, Roch Gervais, Ce-
cil St-Denis, Simon Kenney; 4e an-

née: Roland Germain, Dillon Ward,
Desmond Smith: 5e année: Emile .
Bertrand, Léandre LeGuerrier, Ri- |
cher Poisson; 6e année: Patrick
Davis, Gaétan LeGuerrier. Thomas
Davis; 7e année: Joseph Duquette:
8e année: Albert Philion. :
Je tiens à avertir tous ceux ou

celles qui désirent communiquer des
nouvelles au “Droit”, de bien vou-
loir s'adresser à Mlle F. Le Guerrier,
après la messe le dimanche. Elle ,
se fera un plaisir d’être leur corres-
pondante pour le village. J'espère
que tous se feront un plaisir de bien
vouloir coopérer avec qui se dévoue
pour la bonne cause.
—— ee

MONTCERF, QuéMONTCERF,le 14. — (DNC) — |
Chute-Rouge: Vendredi dernier, à
l'hôpital de Maniwaki, est décédée ;
Mme veuve J. Archambault. née.
Victorts Latourelle, à l'âge de 5

Mme Archambault était à l’hôpi-
tal depuis mardi seulement. Ven- ;
dredi, la mort venait la ravir à l'af-
fection des siens,
Fort estimée de tous ceux qui l'a-

vait connue, Mme Archumbeult ;
avait demeuré plusieurs années à
Messines, puis elle vint s'établir à
Chute-Rouge. où elle tenait un pe- |
denégoce depuis une dizaine d'an-|

Son époux 1a
tombe. La défunte laisse pour plou-

 

 

les Fétes

- 50¢

dans l'Abitibi; Hector, de Ste-Fa-
mille d’Aumond; Donald, d'East-
view; Elzéar, de Gracefield; Anto-
nio et Rodolphe, de Chute-Rouge;
2 filles, Mme L. Marois (Maria), de
Gracefield; Mme Jos. Légaré (May)
de Montréal, 3 gendres: MM. Os-
car Alie, L. Marois, Jos. Légaré, et
plusieurs petits enfants,
Un libéra fut chanté a une heure

et demie, cn l'église Ste-Philomène
de Montcerf, ensuite la dépouille
mortelle fut transportée a Messines,
ou elle fut inhumée.
Les porteurs étaient ses deux gen-

dres, MM. Oscar Alie et L. Marois;
son neveu. Adelbert Archambault;
MM. Dominique Auger, Wellie et
Dan McConnerey.

 

AUX FÊTES
ET EN

TOUT TEMPS

JosPlotopis?
&

 

100 - $1.00

“C'EST LE 2

M. le maire J.-B. Noél, Mme J.|rer sa perte, 6 garçons: Eugéne,; Reconnus dans le cortége: M. le! canton ont donhé le résultat sui
jdéputé R. Leduc et Mme Leduc. M.| vant: maire M. Georges McIntosh,
Antoine Chénier, M. et Mme A. La- pro-maire, M. Neil McIntosh; con-

| tourelle, M. et Mme J. Archambault,| seillers, M. Adélard Emmell, de no-
tous de Maniwaki. | tre paroisse, Dan McNeil, de Mork-
Nos sincères sympathies à la fa- land, et M. J. Crawford, de Gravel-

mille éprouvée. Hill,
La fête de l'Immaculée-Concep-

tion fut célébrée avec grande dé-
Moose-Creek votion dans notre église par une
— _ grande assistance aux deux messes

A M. et Mme Achille Doré (Aldés | et ia réception de dix-neuf nouveaux
St-Denis), est né un fils baptisé{| membres qui se sont enrôlés dans
sous les noms de Joseph-Bruno-Ré- | la congrégation des Enfants de Ma-

al. Parrain et marraine, M. eti rite,
Mme Bruno Doré, d'Ottawa, onclej| M. e. Mme Moise Ouimet, M. et

et tante de l'enfant. ! Mme Honoré Théorêt sont aliés
Les élections municipales qui ont! Vankleek-Hill visiter leur père ma-

eu lieu le 5 décembre pour notre lade sortant de l'hôpital. 
  

/

D'un bout à l’autre du Canada, il y a des centaines de mille individus
qui répondentà ce critère d’un bon citoyen. Les économies qu'ils ons
placées dans l'assurance sur la vie jouent un double rôle. D'abord,elles
garantissent que leurs familles continueront à avoir la nourriture, les
vêtements, un toit

leur garantissent

vieillesse.

aussi une certaine satisfaction du fait que leurs
économies accumulées dans l'assurance sur la vie sont
placées en valeurs fédérales, provinciales et munici-
pales— dans les industries et les services d’utilité
publique—sur les foyers, les fermes et les écoles—
pour le plus grand bien de tout le Canada.

L'Assurance sur la Vie
GARDIENN

i — : a “ A A

précédée dans 1a |EA
 

Le Critere
\__D'UN BON CITOYEN

‘Aucune part de l& fortune personnelle d’un homme ne révèle

son caractère et sa sollicitude pour sa famille plus nettement que

ne le fait l'assurance sur la vie. Des assurances - vie adéquates

apportent à un homme un sentiment de sécurité et de satisfac-

tion qui lui permet de jouir davantage de son aisance matérielle.

La pensée que, quoi qu’il arrive, il à fait son devoir de bon citoyen,

lui est une source de réconfort et de tranquillité d'esprit.”

T. F. KINGSMILL, me retirant

Muire de London, Ontario.

et les autres choses nécessaires à la vie. Ensuite, elles
à eux-mêmes l'indépendance financière dans leur

En tant que bons citoyens, ces hommes éprouvent

E FOYERS CANADIEN
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Coin des petits

 

Brillante inauguration des Sections

juvéniles dans les écoles

catholiques

 

Cher oncle Jean,
Je suis heureuse de vous appren-

dre que vous avez maintenant, a
Noranda, de nouveaux neveux et
nièces. Nous avons tenu une pre-
mière réunion de notre section ven-
dredi, le 28 novembre, 1938. A cette
occasion, une trentaine d'élèves fi-
rent le serment au drapeau, te) que
prescrit par le rituel des Sections
Juvéntles. >
Nous avions" l'honneur d'avoir

avec nous M. le curé Pelchat, M.
l'avocat Bureau, président de la
Boclété Baint-Jean-Baptiste de
Rouyn et Néranda, M. le Docteur
Rioux, M. l'Inspecteur Jolin et M.
Julien Morissette, rédacteur de la
Frontière.
M. le Principal souhaita la bien-

venue aux quelques visiteurs et re-
mercia les élèves d'avoir bien voulu
mettre à exécution le conseil qu'il
leur avait donné de s'enrégimenter
sous la bannière des Sections juvé-
niles. Tl invita ensuite M. Bureau à
présider les élections. En voici les
résultats: Marie-Louis Bourassa,
élu par acclamation à la présidence;
Rachel Gauthier,” vice-présidence;
Cécile Sauvé, secrétaire; Denise
Sullivan, première conseillère et
Thérèse Gagnon, deuxième conseil-
lère.
M. Bureau félicita les officiers et

nous adresss la parole, dans un
magnifique discours M, le Dr
Rioux, commissaire =d'écoles à
Rouyn, nous présenta ensuite une

page d'histoire. II nous expliqua
clairement les raisons pour lesquel-
les chez les Canadiens français, on
unit toujours ces deux mots “La Foi
et la Langue”.
M. l'Inspecteur Jolin fut ensuite

Invité à prendre la parole. I! {#Hcita
les élèves de leur belle tnitiative et
leur souhaita courage et persévé-
rance.
M. le curé Pelchat nous fit com-

prendre que nous n’allons pas à
l'école pour apprendre à lire et à
compter mais aussi, pour apprendre
à être quelqu’un et pour apprendre
& penser.
M. Julien Morissette nous fit

aussi quelques remarques et nous
promit de suivre de près les activi-
tés de notre Section.

Le programme comprenait, en

outre, les numéros suivants:
Choeur: Honneur et Loyauté

sous la direction de la Révérende
Goeur Joseph-Hermann.

Récitation: “Notre Langue” de
William Chapman récitée par Vio-
let McGregor.

de Noranda

Lecture: “La mort de Montcalm”
par Marguerite Demers.
Chant: “Madeleine de Verchères”

par Rachel Gauthier.
Le présidents élu, Marje-Louis

Bourassa, remercia ensuite les visi-
teurs et les invita à revenir nous
donner de précieux conseils.

L'assemblée se termina par le
chant de l'hymne national.
En terminant, cher Oncle Jean,

je me permets de vous redire (com-
bien) au nom de tous les membres
de notre Section, combien nous
sommes heureux d'appartenir a]
notre grande famille de neveux et
nièces canadiene-français. Nous ne
vous décevrons paz. Soyez-en assu-

ré.

 

“Pour la Langue et la Foi”,
Cécile Sauvé,

Becrétaire.
Section Mgr Latulipe de

Noranda.
Principal.

N'essayez pas, bien chers petits
compatriotes de Noranda, de comp-
ter tous les motifs que j'ai de me
réjouir. Je puis dire que votre Sec-
tion a été fondée par des modèles
de patriotes. Si donc vous suivez
leurs conseils, vous parviendrez tôt
à la tête des Sections. En lisant la
“Frontière”, dont le directeur a
parlé de vous en termes les plus
fiatteurs, j'étais déjà édifié. J'ai lu
les éloquentes explications données
par plusieurs des orateurs sur le but
de nos petites sociétés: je ne ferais
pas mieux moi-même! J'ai donc
très grande confiance dans lave-
nir de la S. Mgr Latulipe. Si je
n'avais à vous féliciter pour de si
heureux débuts, je dirais que votre
choix est des plus délices et le plus
propre à réjouir mon coeur franco-
ontarien. L'évêque regretté mérite
de n'être pas oublié: il souffrit de
nos souffrances, il espéra de nos
espérances. Ce fut lui qui fit prier
la grande Sainte Jeanne d'Arc pour
le salut de nos écoles. Et nous avoir
mis à l’école de cette illustre mar-
tyre de l'Eglise et de la Patrie,
c’était nous mettre sur le chemin
de la victoire. Et maintenant, à
l'œuvre. Vous appartenez, ne l’ou-
bliez plus jamais, à une race qui

n'a pas à rougir de son passé: s’il
en est un plus beau ailleurs, per-
sonne encore ne m'en a convaincu.

Soyez fiers, ne vous aibaissez ja-
mais. Suivez les modèles, que vous
avez sous les yeux. Puis, si cela vous
fait plaisir, croyez à la très sincère
affection de votre dévoué...

Oncle JEAN.

  

CONCOURS DE

L’ONCLE JEAN

AIMEZ-VOUS LES CONCOURS?
L'Oncle Jean réserve TROIS PRIX

Aux concurrents qui répondront, en
30 lignes ou plus, aux questions sui-

vantes:
Quelle est MA PAGE PRE-

FEREE au “Droit? et pour quel-
les raisons? (Un prix).
Pour quelles RAISONS de-

vons-nous parler le FRANCAIS,
de préférence à toute autre
langue? Texte de 30 lignes.
(Un prix).
Nommez, en consultant I'his-

toire dv Canada 5 découvreurs
et explorateurs de l'Ontario; les
Dix-Sept Morts au Long-Ss ;
les Martyrs Canadiens;; 3 pré-
sidents défunts de I'Association
d'Education d’Ontario.
Ce Concours commence aujo:ir-

d'hui et prendra fin le 15 décembre.
Droit égal pour tous les lecteurs de
cette Page.
N.B. — Les prix de l’Oncle Jean

sont toujours d- prix-surprises.

Petit peuple!
Pelit peuple que notre peuple

eanadien! Cependant, grâce aux
canadiens français, les missions les
Prus florissantes de l'Eglise sont
des missions canadiennes-fran-
Caises.

 

Oncle Jean.

| A mes petits amis

de Cyrville

J'aimerais publier les beaux essais
qu'on a bien voulu m'adresser. Mais
auparavant, il me faudrait les si-
gnatures des auteurs. Ces travaux
littéraires, d'un intérét peu ordinai-
re pour vos comparoissiens, ont pour
titres: Les premiers jardiniers. L'é-
cole. L'église. Seulement, à cause dé
l'a nce prodigieuse des copies,
11 ae‘Ypeut que les vôtres doivent
attends. Mais — lisez bien, je vous
prie — elles paraitront. Et justice
sera rendu au mérite.

Oncle JEAN.
—

A R.S. J. E
Des plus intéressantes, cette pro-

position: Faire étudier, par des
concours, la vie de nos grands mu-
siclens: Emma Albani, Lavallée, etc.
Proposition qui vient à son heure,
puisque le poste CKCH et la Section
des Professeurs donnent d'utlles
leçons sur la musique. Mais je re-
doute la difficulté du sujet, vu l’âge
des concurrents. Un jour prochain,

J'essaieral de faire plaisir à tout le
monde.. Merci pour les bons mots
à l'endroit de “l’ingénieuse et super-
be organisation des Sections juvéni-
les”.

Oncle JEAN.
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5.-—Métal précieux. — Individus,
6—Lieux où l'on traite le cuir.
7.—Département français. — Sans
iat.
8.—Portent du blé. — Mesure fran-

çaise.
9—Dévoile. — Dans.
10.—Colère, — Mère de Xerxès.
11.—Jetde.
12-"Anagramme de esse. — 8po-

VERTICALEMENT

1.—Petits m-stdres.
u 2.—Soigna Napoléon. — Pays dA-
e

3.—Vivant, — Candeur-
4—Traite le caoutchouc au feu.—

Carte .
8.—Etat américain — Dads — Ray

antourée de terre.
&.-—Barre qu'on post sur un point

d'appul pour soulever des masses
Corps simple.

7.—Respecte. — Poème.
£&—Anagramme de ci. — Fit de

rien. — Possesaif.
9—Ensembles de musiciens,
10.—Dévêtue. —— Chambres hautes

britenniques.
  

{
— my
Ceux qui relèvent d’une maladie

te ont besoin de l'Elixir to-
ue du Dr Montier pour hâter la

rechu-convalescence ot les
tes souvent Taare
Délicioux au goût, apéritif

Foretme
fon, faitrenaître forosst

Ne constipe pas

 

   

 

    

 

Section Lambert Closse,
Hanmer, Ont.

Voici le programme de la Séan-
ce du 18 novembre à l'occasion de
ia fête de notre curé, le Révérena
Père Charpentier. A cette occa-

sion un magnifique cadeau luifut
offert par les élèves de l'Ecole Ste

 

Jacques.
PROGRAMME

Prière de la Section. Serment
d'honneur au drapeau. La lectu-
re du rapport par Mlle la secrétai-
re, Discours de bienvenue aux vi-

siteurs, parmi, lesquels M. Titley
président de la St-Jean-Baptiste
de Sudbury et M. le Curé.
1— Entrée: Duc de‘pilano, Miles,

Rolande Gatien et Gabrielle La-
jambe.
2— Présentation du cadeau à M.

le curé.
8— Lecture — La Chèvre de M.

Beguin — "Thérèse Beaudette.
4— Violon — Mile Antoinette St-
Germain accompagnée au piano
par Mlle Major.
5— Chant — Elèves de 6ième an-

née-
—86 Monologue — Les Vingt Sous

du Bon Dieu — Gertrude Plante.
—7 Histoire du Canada — Le Co-
lonel de Salaberry — Wilfrid Des-
patie.
8— Chant — Un pot-pourri par
la chorale.
9— Composition — Les Canadiens
français au Canada, par Lucien

Chenier.
10— Récitation ‘L'assassin et le
prêtre, par Hermance Proux.
11— Remarques de "M, Titley.
12— M. le Curé nous remercia cha-
leureusement de notre cadeau et
nous donna de sages conseils pour

les prochaines séances.
13— O Canada R. Proulx — pré-
sidente, C, Pharand — secrétaire.

* * *
Mes chers enfants. Moins loin,

je serais allé fêter avec vous M.
le curé de Hanmer, mon ami de-
puis 35 ans. Je vous aurais applau-
dis deux fois et j'aurais entendu
avec joie ses conseils paternels.

N'est-ce pas que vous êtes fiers;
de votre curé et que la Section
juvénile vous aide magnifiquement
à lui redire votre affection et vo-
tre gratitude. Continuez à vivre
de son esprit et vous serez de meil-
leurs petits Canadiens et de mell-
leurs petits Écoliers. Je vous féli-
cite de tout coeur. Mais remerciez
bien mon autre ami, M. Titley, pa-

triots au grand coeur. Une lettre
lui ferait plaisir. Une question très
importante: Avez-vous des con-
cours de bon langage?

Oncle Jean.
wm—————

Je demande. ..

 

Je demande qu'on n'écrive jamais
sur les deux côtés d'un feuillet.
Cette habitude nous donne beau-
coup de difficultés, soit pour la lec-
ture, soit pour le travail d'atelier.
Autre demande, laisser une marge
au haut de chaque page. Pour l’un
et pour l'autre, tous mes remercie-
ments.

Oncle JEAN.
—emspra

Si nous parlons dien
Nous parlerions exactement com-

me ont parlé les plus grands es-
prits de notre temps, qui se sont
perfectionnés en apprenant le fran-

cals.
Oncle Jean.

 

En 1775.
Quinze ans après da batailie des

Plaines d'Abraham, et vingt ans

après la persécution dees Acadiens
les Canadiens et les Acadiens ont
gardé le Canada à l'Angleterre
contre les Anglais révoités des

Etats-Unis.
Oncle Jean.

 

Pour être fiers.
Le premier évêque en Amérique

du Nord a été le français Fran-
çois de Montmorency Laval. Son
diocèse comprenait la moitié des
Marie, eut sept fils, tous illustres
du Canada actuel et ia moitié des
Etats-Unis.

Oncle Jean.

CREME GLACEE
Appelez 2 - 5741

   

 

Délicieuse et

Appétissante.

edmission

Cher Oncle Joan,

Nous serait-il permis de comp-
ter parmi vos Leureux neveux et
nidces? C’est la faveur que nous
venons Aujourd'hui aolliciter de
votre bonté paternelle. Nous aussi
nous serions fiers de nous joindre
à cette foule de petits dans nette
lutte pour la cause de Dieu et de
la Patrie.
Nous étions tellement persuadés

d'un accueil favorable que nous
nous sommes mis à l'oeuvre. Voici le
petit plan que nous vous soumet-

tons, préts A changer ai vous le

Section Crémazie (ième
26 membres)
Présidente. Cécile Morin.
Vice-présidente: Thérèse Béland
Secrétaire: Irène Giroux
Trésorier: Aimé Desjardins
Conseillers: Anna Fallu,
Couture, Gérald Ménard

Section Madeleine de Verchères
(Sième et Tième années) 41 mem-

bres
Présidente: Marguerite Leclair

Vice-président: Adélard Blanchet
te — Secrétaire. Simone Rouseile

Trésorier: Ludger Desjardins

Conseillers: Omer Ladéroute, Aline

Thibodeau, Laurent Lemieux.

Section Dollard des Ormeaux

(Tlème et 6ième années, 42 mem-

bres)
Présidente:

Donald

Cécile Ménard
Vice présidente: Marguerite Lau-

zon Secrétaire: Alberta Ralll

Trésorier: Jean Deschônes —Con-

seillers: Michel St-Pierre, Clément

Blais, Blanche Fillion.

Section d'Iberville (6idme année,

42 membres)
Présidente: Jacqueline Savard

Vice-président: Julien Pijet. Se-

crétaire: Dolores Couture—Tré-

sorier: Jean Dionne-—Conseillers:

Gérald Desjardins, Catherine Fallu

Laurenza Deschampe.

Comme devise nous avons choisi:

«Bien faire et laisser dire”. Soyez

assuré, cher Oncle Jean, que nous

sommes bien décidés à faire hon-

neur aux Sections Juvéniles. Dé-

sormais vous entendrez parler de

la jeunesse scolaire de Blind Ri-

ver comme étant des écoliers mo-

dèles, des chrétiens modèles, des

patriotes modèles à l'école, dans

nos familles et avec nos voisins

tel est votre désir, tel est notre

Mèrci à l’avance, nous serions si

heureux de vous dire.

Vos neveux et nièces reconnais-

sants. Irène Giroux.
* * *

Mais c’est magnifique, inattendu

et si consolant! D'un seul pas de

danse, d'un seul cri de joie, quatre

nouvelles sections} Nous vivons

déjà de l'esprit de Noël, de Noël

où les petits enfants sentent qu’il

faut faire quelque chose’ d'extra-

ordinaire pour que le rife de

Dieu arrive, pour que les coeurs

de bonne volonté goûtent la vraie

paix du ciel, pour que le travail,

la pauvreté, l'humilité, la souffran-
ce, soient acceptés avec amour,

force et reconnaissance. Car, en

entrant parmi la troupe chañntan-

te des Sections juvéniles, vous

venez à une école qui vous obligé-

ra à vous montrer chrétiennes par

fierté, c’est-à-dire des chrétiennes

qui comprennent la douceur et la

grandeur de ce nom. Puis, nous

parlerons ensemble de la Patrie,

terre que le bon Dieu æ montrée
à nos pères, loraque sa grâce souf-

les dans les voiles qui appor-

tèrent ici la lumière de l'Evangile
et le rayon de la France. Et nous
nous dirons: Si cela est si beau
d'être Canadiens français, comme
cela oblige à lutter contre notre
pauvre caractère de peuple quin'a
plus d'orgueil ni ambition, et par-

fois plus de dignité . Et nous nous
dirons à nouveau: Eh bien, nous,
les petits enfants, fils des preux
ot des saints, nous ferons que nos
familles soient meilleures, que de-
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Nous retrouvons le esseur
pat du bis School Rochdaie dune ess bureau,

lend matin

Banks... vous ne devez pas enfreindre
nos réglemena Je vousavertis chari-
diemen essayez pas de jouer ce

Ju avec les “Glen Falls” ni avec nne

Fondation merveilleuse à Blind River

Quatre sections à l'école St-Joseph demandent
au Royaume.

  

main soit plus heureux, que notre
rece se montre flârement fidèle à
sa mission. Ces sentiments, nous
allons les dire et les vivre dans
tous les mots de la langue fran-
Quise, l'un des plus beaux dons de
la bonté divine. Et dès aujour-
d'hui, à Blind River éjoui, nous
donnerons, oui, nous donnerons
l'exemple et nous ne voudrons pes
être heureux autrement. Paix sur

la terre aux petits enfants de bon-
ne volonté,

Oncle JEAN

 

A ceux

de Chelmsford

Votre repport paraîtra le plus tôt
possible; tout dépend de l’espace
qui, coûtant très cher dans un jour-
nal, ne peut être disposé au hasard.
D'ailleurs, j'ai sur mon bureau plus
de 40 rapports et correspondances
qui dotvent attendre. Mais tout aura
son tour. Suivez le journal dans
toutes ses pages et vous aurez de
Joyeuses surprises.

Oncle JEAN.

 

Attention

Je ne cesse de vous répéter:
Feuilletez le “Droit” chaque jour,
car chaque jour parait la copie
d'une Section où d’un autre. Le
vôtre viendra donc. Quand? je ne
sais, Mais certainement.

Oncle JEAN.
——

Dans notre histoire.
Dana toute l’histoire du Canada,

rien n’égale le sacrifice de Dollard
et la bravoure de Salaberry.

Oncle Jean.

Famille de héros.
Pierre Le Moyne, héros de Ville-

Marie, eut sept mils, tous illustres
au service de la France. Soit, la
plus glorieuse des familles cana-
diennes.

Oncie Jean.

Len écoliers de Québec.
A la bataille des plaines d’Abra-

ham, les écoliers du séminaire de
Québec s’étalent enrôlés dans les
troupes de Montcalm.

Oncle Jean.

En décembre.
En fin de décembre, le “Droit”

publie de jolis contes de Noël.
Faites-en une collection.

Oncle Jean.
 

Samuel
_deChamplain

Notre dernière réunion. tenue le
18 novembre dernier, s’ouvrait par
in prière at le serment à la patrie.
Le procès-verbal! de l'assemblée
précédente fut adopté sur proposi-
tion de M. Jean Carrière. Notre
visiteur, monsieur Louis Charbon-
néau s'était excusé de ne pouvoir
assister A notre assemblée régu-

lière.
M, R. Lafleur lut un magnifique

travail d'instruction religieuse sur
saint Jean-Baptiste de La Salle.
Unis composition sur Champlain au
Canada fut présentée par Marcel
Lebel de la 10ième B.M. Dallaire
lut ensuite un passage de lecture.
Le cher frdre Oner encourages les
élèves À wefforcer de vendre le
plus le billets possible pour son ti-
rage de charité. De trois heures

et demie à quatre heures. l’assem-
blée écouta le programme musical
organisé par les soins de la sec-
tion des professeures, Nous som-
mes trés reconnaissants sux di-
recteurs de ce programme et nous
remercions les professeurs de cet-

te belle initiative.
Le chant “O Canada” clôtura la

réunion. ’
J. Geo. Boulais

* * *
Je ne suis sans apprendre que

tous les enfants ne goûtent pas
les concerts du vendredi. Naturel-
lement, il y faut l'âge et unecer-
taine préparation. Quand on aété
élevé au jazz, la musique n'est pas
toujours la bienvenue. Voulez-vous
faire un véritable apostolat en
montrant aux plus jeunes que
c’est un grand service que nous
rend le Cercle. les Professeurs.
Croyes a lapostolat de la parole.
Si jeunes vous-mêmes que vous
soyez, vous pouvez vous y donner.
Cet apprentissage, grâce à l'école
de désintéressement qu'est la Sec-
tion juvénile, est des plus précieux.
Je vous demande beaucoup, parce
que — votre programme le démon-
tre — vous êtes bien placés pour
aider vos chers maîtres dans l'oeu-
vre de l’éducation. La Section ju-

Secrétaire

vénile, auxiliaire du maître, quoi|-
de plus beau?

Oncle Jean.

Accoutumez-vous.
A lire le “Droit” à toutes les pa-

ges. Chaque jour peut paraître la
réponse que vous attendez.

Oncle Jean.

En cette province
Nos pères ont été les premiers

à faire briller le nom de Dieu et
la gloire du nom français. Souve-
nons-nous: noblesse oblige.

Oncle Jean.

Et tout va bien?
Voire Section a été fondée dans

l'enthousiasme. Comment se porte-
t-elle aujourd'hui?

Oncle Jean.

  

 

 

LE MEILLEUR REMEDE
CONTRE LA TOUX

PEUT MAINTENANT SE FAIRE
CHEZ SOI   

POUR QUELQUES SOUS
LES ENFANTS L'AIMERONT

Faites un s avec % cuillerées à
soupe de sucre ns une demi-tasse A
thé d'eau chaude. Ajouter-y le contenu
d'une petite bouteille de
Buckley contre la langes
bien. Ceci vous fera 8 bouteille du
remède blanc alcalin, le plus efficace
anntre la toux, et vous économisez de
l'argent. Prendre une cuillerée à dessert
toutes les derai-beures. C'est merveilleux

L'AGE DEVINE

Voici une expérience fort curieuse.
Demandez à une personne de mul-

tiplier le chiffre des dizaines de
l'année de sa naissance par 5. Puis
d'ajouter 2 au produit. Ensuit de
rultiplier la somme par 2. Enfin,
d'ajouter à ce produit le chiffre des
unités de l'année de naissance.
En soustrayant ce dernier résultat

de 40 « de 140, vous curez l'âge de
la personne en 1936.
Exembles:
La personne est née en 1921:

2X5=10+2=12x2=24+1=25
-  40—25=15 Ans.

La personne est née en 1875:
1X5=35+2=37x2=74+5=179

140—79=61 ans.
rar

EXCUSE D'UN ENFANT

  

Roger avait cinq ans, et il allait
plus souvent qu'il n’aurait fallu,
rendre de petites visites. au su-
crier.
Sa maman le prit un jour en fla-

grant délit. fo
—Voyons, mon petit Roger, tu

Le Nord de

      

Prix: $2.60 - $2.85
par la poste 

 

comme f soulage vite toux ef rhumes
inidtres. L'oppression et la pituste

diminuent, les tu bronchiaux se déga-
gent, la respiration devient plus facile.
le sommeil est profond.

Procurez-vous la Mixture de Buckley
aujourd'hui et faites 3 bouteilles—assez
pour toute Ja famille pendant la mau.
vaise saison. Rendes-vous compte pour-
quoi nous disons que le meilleur remède
contre la toux se fait ches soi avec la
Mixture Buckley, que ln trouve
dans toutes les p

 

ton coeur, qui te dis que tu >- gour-
mand, et que tu fais mal quand tu
vas ainsi prendre du sucre?
—Si, maman.
—Eh bien! cette voix, c'est tu

conscience et tu dois l'écouter.
—Oui, maman.
—Tu l'écouterss? c'est promis?
—Oui, maman.
Quelques jours plus tard, Roger

est surpris de nouveau en train de
piller le sucrier. Maman se fiche.
—Méchant enfant! . Tu ns ou-

blié ta promesse; tu n'wœ donc pas
écouté ta conscience?. .
Roger lève les bras au ciel avez

un air navré:
—Oh!. oul, maman, je l'ai bien

écoutée. . Mais, je t'assure, avec
tout le bruit qu'on fait dans cette
maison, on ne s'entend plus!
Morale: Combien de “grands en-

fants” laissent parler en eux des voix
qui crient plus fort que ‘-ur cons-
Clence et les empéchent de l'enten-

e!
Et——————————

Quels sont les médecins dont les
soins sont gratuits?
—Les oculistes, puisqu'ils Lravail-

n'entends donc pas une voix dans lent à l'oeil.

 

2 rare

l'Outaouais
Manuel-répertoire d'histoire et de géographie

régionales.
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Pluck et les insectes— Editions Rodolphe Vincent
a
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1—-Le Maltresse-des-esclaves reste tout d’abord
stupéfaite . . . .

 

2—.
victime.

    

 
- devant Pluck dressé entre elle et sa,3—Puis, hors d'elle-même, elle se précipite pour

trancher la gorge de Pluck d'un coup de ses
i puissantes mandibules.

 

QUEL SERA LE VERDICT

Langiey, princi-
   

   

 

 

 
  
 

Eh bien. c'est extraordinaire !
Vous n'avez pas volé les dében-
tares pour votre profit, mais
seulement pour discréditer Man-
drake dans l'esprit Ge Berthe,

    

   

  

 

 
 

Copr. 1938, Opera und:,
74 |King Features Syndicate, Inc.
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 Naturellement ! Vous y 1

 

  

 

 

 

Que voulez-vous dire,

professeur ? Cela m'a Pair

  

 

      
  

Cen est une! Si vous jouez...
vous en subirez les conséquences :

 

eh bien,
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>comcos par LEE FALK et PHIL. DAVIS
 

Bouts aMais, père, Mandrake 2au-
rat fi à langage.puallerenprison Te. tt, me et

ris. Une innocents 4
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jeune moi-même.
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Spécial de 9 à 10
Complant et à emporter.

9 9

Coussins en Moire de Soie
Rég.

1.39 et 1.50 89c
Coussins bien confectionnés en
satin ou moire, dans une pro-

fusion de nouvelles tein-
tes. Un spécial d’une
heure.

+
Oo
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Manteaux de Fourrures
cotés à des prix tres avantageux pour les personnes

qui désirent donner des fourrures comme étrennes.
“a chic manteau de four-
rure, d'une fascinante con-
caption et luxueusement fi-
ni par des experts, pour en-
chanter le coeur de toute
femme le matin de Noël! Le
Salon de Fourrures chez
Bryson est rempli d'aubai-
nes en fourrure.

139.00
Exclusifs chez Bryson.
Manteaux de Seal “No-
me” noir (Coney teint),
garantis pour deux ans!

149.50
Ravissants manteaux de
marmotte vison russe,
dans une riche teinte
brune.

189-°0
Manteaux de seal Hudson
aristocrate, splendide

conception et finis en

nouvelles conceptions en

vogue.

225.00
Modèles en vogue. Man-

teaux de mouton de perse

noir, de peaux soigneu-

sement choisies.

245.00
Luxueux manteaux de

fourrure, de seal Hudson

soyeux. Un manteau d'u-

ne belle apparence et

très durable.

Les MEUBLES
Sont Très Appropriés aux Etrennes
Un cadeau durable, appréciable, attray-

ant et utile des années durant, dont on

se souviendra longtemps.

Pour le foyer, atirayante lampe Baetz

bien finie et 4.95
abat-jour. ..... …… ………

Chaise de circonstance victorienne, en

noyer massif, 5

avec siège façonné … ……. …6.9

Tablé a café, en noyer massif, 9. cons-

truite, d’un riche 9.95

fini fonçé
Toujours un splendide‘cadeau. Coffres

de cèdr it t finis, de

Cebrieationae , 19.95

Garde.robes "Sure Slide
valant 2.95

1.88
Une vente répétée de

notre sensationnelle

offre de garde-robes.

Robustes, “Sure 8li-

des”. Imperméables
à lair lorsqu'elles

sont fermées.

d' ÆRez-de-chaussée —
Rue Queen

  
  

  

  

Nappes de Dentelle
ANappes de dentelle importées.
Grandeur 67 x 87 pouces. Chacune

Taies d'Oreillers de Madère
Des centaines de taies d'oreillers de toile madè-

3.95

re bordée à la main
1a paire, . cer ivertte 1 49

Edredons de 60 x 72 pouces
Edredons chauds, À attrayante
couverture Paisley. Chacun, .

Coussins de 2.50 à 3.95

1.99Coussins POcadeaux, de satin

5.99

369

Rideaux à ;Tirer de 10.95
Rideaux à tirer de damas prêts à
suspendre. La paire,

Rideaux Plissés
Attrayants rideaux plissés pour  

rouusoceuprrate tentenSRINUS on

 

Seulement
10% à Compte

Le solde pour convenir. Un escompte

25% sur tous les tours de cou de fourrure.

Un appréciable cadeau pour elle!

Mallettes
Overnight”
Valeur 2.88
de 4.00

Ne manquez pas de lui en
donner une ur Noël. Elle
en sera enchantée. Mallette
de fin de semaine, avec miroir.
Couverture duro épaisse, tein-
tes pâles ou foncées.

500 JOUETS — Rég. 1.00 à 3.00

Père Noël, il y aura une gigant ue vente de
jouets chez BY rson-Graham. 5 décembre.
Jouets à tirer, trains, ‘ Meetanoss, poupées. livres,
jeux et des centaines d'autres!

3 pièces d'Ustensiles d'Aluminium
POUR CUIR A L'ETUVEE

Combinaisons de casserole et d’us-
tensiles pour cuire à l'étuvée, avec
bonne contenance dau Le cou-

 

vercle s'ajuste à la base pour ser-
vir de casserole …….…………….…………….…….

Séries de Lumières
Procurez-vous une série supplémentaire de lumiè-
res pour l'arbre de Noël. 49e

Spécial …

1.00
Grille-Pain‘Electriques.
Grille-pain électriques, Jecommandables,
flambant neufs. Chacun..

Ampoules Electriques pour
Arbres de Noël -

po
sion pour remplacements…… 2 5e

Fers Electriques
Remplacez le fer à repasserdéfectueux
par un fer neuf .…

Lampes de Radios

Noël. Spécial 2.95

COUVRE-LITS
"” er

de Chenille "Cabin Craft

considération à quelqu’un. Couvre-lits,
épais, piqués de chenille épaisse simili-
fourrure, dans la ravissante nouvelle dis-
position “Paint Box”. Grandeur à peu près
90 x 100 pouces. Couvre-lits avec fonds de

Assurez-vous d'en avoir une profu-

1.50
Attrayantes lampes de radios pour

Un splendide cadeau pour témoigner votre

couleurs

        

  

  

  

  

 

  

  
  

 

  

  

 

  

   

  

     

  

 

OUVREune

D'ALLECHANTES

OCCASIONS D'AVANT
 

Pour la Noël, donnez une demi-douzaine
entièrement fa
saison. Rap
Graham son

ez-vous bien
PARFAITS.

Chics Sacs à Main pour Cadeaux
sacoches de qualité de choix, piusieurs
conceptions en simili-cuir. Une splen-
dide solution pour les cadeaux.

Elle désire un Parapluie
Rég. 2.99. Parapluies de sote huilée
légers, en attrayante forme dessus
plat. Populaires teintes unies«ou

pressions. Cnacun .....

Jupes Faille de Laine
Rég. 299. Alléchants rabais en =q

Rég. 159 à 2.00. Chics répliquesfiat]

de faille de laine, d'un bel ajustement
ur dames.

ure glissière. Pointures
cune ...

PulloversBofany
Rég. 2.99. Pullovers de laine botany
souple, tricots nouveautés et populaire
encolure bateau. Faylssantes nouvel-
les teintes. Tailles 32 à 40 ........

Blouses de 1.99 - 2.99
Joliment confectionnées en satin, =]

Avec attrayante ferme-
14à 20 Cha-

ou sheer, réduites à un nouveau bas
prix. Tailles 14 à 20. Chacune

Souliers d'exira bonne qualité

5-40" 5-85Rég. 6.00

et 6.50.
Air Step, Bell, Moderne Classic

Une vente gigantesque de nos melileurs souliers. Tous
e 10%, jeudi. Chics souliers de rue ou de

toilette, dans les plus attrayants matériaux et coloris.

Cosiumes d'intérieur

sont réduits

 

COUVRE-
CHAUSSURES

"Nomarc”’
en velours garni

de Fourrure

Rég. 2.99
seront t
Noël-ci,

Chics couvre-chaussu-

res de velours, luxueu-

sement garnis de four-

rure rasée et à long

poil. fixée spéciale -

ment pour ne pas ta-
cher les bas.

Mouch
Rég. 50c.
toujours
mi-douza!   

 

nnés, dans les plus attrayantes teintes de la

CHICS BAS DE SOIE ;de chics bas de chiffon2 Paires 1ceci, tous les bas chez Bryson-

rès populaires
en satin, veloutine. 88

taffetas ou broadcloth, Tail-
les et couleurs désassorties …

Corseieties

ture de côté ou semi-fourreaux — 2.29

ine de ces chics
mouchoirs de toile confec-
tionnés à la mainot joli- C
ment garnis. ..

00
Incroyable, mais nous le faisons

LINGERIE
Rég. 1.99 et 2.99 1 00

Robes de Nuit, Pyjamas, Jupons
Acheteurs de cadeaux, ‘c’est votre occa-
sion. Epargnez presque la moitié à deux
tiers et vous résoudrez vos problèmes

des étrenes. Chic lingerie de satin
Bemberg, crêpe. satin broché ou taffe-
tas tissé. Elle en sera ravie.

Camisoles, Culoftes, Bouffantes
Chics sous-vêtements de soie art à piqûres fermées;
ils durent plus 8 8
temps.. Camisoles, >.2

tailles petitesmoyens pour
nes ou fortes .............

00 Jupons de Taffefas ou de Safin
Rég. 1.00 à 1.39. De satin Bemberg

ousuede,Chics Juponspourétren- C

Jupons de Taffefas ou Safin
Rég. 125. Robes de nuit et 88¢

 
.00

49

39

55

 

 

 

jamas de flanelle chaude pour a

ECHARPES

mes. Tailles petites, moyennes ou

de soie d’un dollar

fortes. Le vêtement …….…….

Moitié prix! Chics échar-
pes de soie dans une pro-
fusion de dessins, formes,

et 3.99. Les costumes d'intérieur

Rég. 750. Corselettes légérement baleinées, tissus et coloris.
98 aDemoflex+ taille ee 95 F d

avec sections de buste en1 mind sts §. ormes de
aleens

Rég. 3.95 à 5.00. Ceintures-corsets à ferme- Manchons

Moitié Prix
Rég. 2.95 et 3.95

Joliment conçues. Formes
de manchons spacieuses,
chaudement remplies de
duvet. Divers format et for-
mes.

oirs faits à la main
Les mouchoirs pour Noël sont

appréciés. Procurez-vous une de-   
 

1200

Chemises |
Rég. 1.55. Au prix très

spécial de

1.00
La voici, la vente de Noël
que vous avez désirée. Une
vente gigantesque de che-
mises préférées des hom-
mes. Avec collets “Kant
Wilt”. Achetez-en deux ou
trois dans les populaires

SPECIAL ……

les étrennes de

procurer 2 ou 3
maintenant .

Chaussettes Echantillons pour Hommes
Rég. 55c la paire. Chaussettes de ca-
chemire échantillons pour hommes.
Hauts d’un bel ajustement. Talons et
bouts doubles pourplus de durée.

Cravates de 50c pour Hommes
Cravates Brophy doublure Hymo pour

Monsieur à Noël.
Messieurs, n'oubliez pas de vous en 00

4 pour °

PALETOTS ou COMPLETS

Ecoutez le Père Noël

7 h. p.m.

au Poste CKCO

-NOEL!

‘ ndr de :Jéchan
des piv rich

ne er excellenceO° hics
Une V€ Lions de New: diner, en
importe soirées ou chitfon, un

tulle. cr p ‘esque incroy es sv P- -

pes PX 2 Pas d'échange” :
à .

=

Costumes Tricoles de New-York

1290 3 3950 650: Q75Valeurs de

Grande vente à moitié prix de ravissants costumes

de boucle ou de laine de New-York, en genres d'un

ou de deux pièces. Tailles 12 à 20 et 36 à 44. Par

d’échanges, s.v.p.

Chapeaux Echantillons de New-York
Rég. 3.99 à 4.50. Chics chapeaux de feu- 49

tre ou tissu de New-York, en ravissantes

nouvelles teintes. CHACUN .

Costumes de Servantes, 1.00 — 1.49
Costumes joliment confectionnés, en teintes unies
ou à rayures fines. Tailles 14 à 40... . 88c
Mocassins Indiens
Rég. 59c à 69c Pantoufles mocassins indiennes de cuir souple
pour fillettes et enfants, avec garnitures periées.
La paireco2e ur C

Oxfords pour Fillettes et Enfants
Oxfords de veau noir ou brun, d’un bel ajustement pour fil-
lettes et enfants. Pointures 8 à 10'4 et il a 3. 1.98
La paire... corerereense crurcenee «verre

Nécessaires de Houppes àà Poudres. Rég. 1.00
Un attrayant cadeau, une série d'attrayantes houppes à pou-

|, dre, dans des étuis transparents.
CHACUN ooo.ooom…rrucrrrrrer encres Le 8c

Moitié Prix! Nécessaires Cutex
Rég. 450. Pour elle, un nécessaire manicure Cutex complet Bols à Barbe “Pickwick”

un parfum durable et captivant. Spécial .… 98¢

dans boîte de véritable cuir.
Le nécessaire bésrrantentanes cevemape sens es eas sa pers cent netseee 2.25

Savon moussant facilement dans un bol de bois. 0
Un cadeau pour lui. Chacun ……… _ 5 €

Parfum “Kobako”. Rég. 1.50
Nouvelle création de parfum exotique par Bourjois,

Brillantes pièces argentées
—plateaux, plats à hors-d'oeuvres,
comp o: iers,

$ miel, C
Layo o autres.

paires miel, vases et

pour
Rég. 147 et 2.77. Réflecteurs de
verre biseauté, joliment décorés
à l’eau forte en des- 1 00

esins modernes. Chacun

VENTE DE LAINE
Rég. 15c à 25c l'once. Laine à
crocheter 2 bring,bobotany 3 brins
ou fingering 4 brins, dans un

= 11abuts

Ensembles de

‘écheveau …

genres blancs ou à jolis des- Complets. Rég. 17.95 95 Manteaux
. Paletots, Rég. 17.00 à 25.00. ° pour fillettes et garçonnets

Mouchoirs de Toile as 5-17
POUR HOMMES Nouvelles pour le Père Noëll Gros rabais en chics Ensembles de

…1.00
Mouchoirs de pure toile im-
portée, blancheur neige,
grandeur régulière pour
hommes. Tous les hommes
d'Ottawa devraient en avoir
une douzaine pour Noël. Pas
de vente contre rembourse-
ment, s.v.p.

santé!

LA PAIRE 
 

PALETOTS
de Tweed pour Garçons

Rég. 10.95 7°95

Paletots de tweed chauds. entiè-

garçonnets de $ à 10 ans, 6.75 
rement doublés, pour garçons.

Modèles raglans ou à manches

insérées. Tailles 28 à 33. Le ra-
bais du prix est une occasion

spéciale d’avant-Noël. Rég. 6.95.

Paletots de tweed de-lains pour

melles durables en cuir et talons de caoutchouc.
res 6 à 11. LA PAIRE .

Donnez-lui des PANTOUFLES
Rég. 1.59. Confortables pantoufles
de veau. Il en sera enchanté. —
Fausse semelle piquée et doublure
de satin. Spécial, LA PAIRE.….…

Bas Golf de.50c pr Garçonnets
Bas golf de'laine worsted à côtes
pour garçons, en attrayantes
dispositions de couleurs. Coloris
bon teint. Splendide pour l’é-

cole, LA PAIRE … “soa00sPsIvaILYIN ros.

 

complets deux pantalons de worsted de laine, ou pa-
letots amples, confortables en tweed. Tous sont
d’une confection parfaite, d’une belle apparence et
une appréciable occasion. Tailles 34 à 44.

COUVRE-CHAUSSURES pour HOMMES
Rég. 1.75. Messieurs, protégez votre

Couvre-chaussures 2 boucles,
de cachemirette noire, avec semelles 49
durables, épaisses et languettes libres.

Messieurs ! Procurez-vous des nouveaux souliers pour Noël 3
Rég. 2.95. Oxfords blutcher noirs, confortables, avec se-

Pointu-

119 j Bryson”

manteau. €
et jambières pour enfantsDe
tissus couverture ou chinchilla
chauds. Tailles 3 à 6 ans

Robes pour Fillettes

2. 1-882.99 °
Chics petites robes en crepe de
laine avec culottes pour assortir
Tailles 3 à 10 ans.

Rompers de $1.00

69c
Rompers de velours côtelé broad:
cloth ou sole ‘spun silk). man-
ches courtes pour enfants de 1
et 2 ans.
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Nous vendons meilleur marché

Voyes les nôtres. PLUS

Cadeaux pour Donnez des
a” ”

la “Maman Chapelets
oCockiatl Shaker —_ 5.00 et plus Oomme

Lampes de fantaisie pour Cadeaux
able _…, .- 3.00 et plus Pour Dames

eGrille-Pain électrique pour Chapelets en
sandwich ran»ie cecn CIE pérles avec

monture or
e Horloges de foyer. : 2.50 ot bl avec jolie boîte.

rents modeles … … plus
Percolateur électrique. Choix varié 2 00 et plus
de modèles . 6.95 ot plus °

o Argenterie—Coutellerie—décorations
électriques pour tahle—cadres defan-
ta'sie.

© Horloges pour cuisine, ete, ete.

oMontres “Bulova” pour Messieurs
26,75 à 59.75et Dames … …

A Noël comme Cadeaux

offrez des

BIJOUX

‘Monroe’,

Montres pour Dames
“Bremen’’,

ren. Bracelet métallique ou cordon
wie. Dans

une jolie boîte.

 

      
  
  
  
  

    
    

    
      

   

NOjEE

“Westfield”- it

10% ¢ 50"

 

© Ensemble de Bagues
tt alliances de diamants. 1 00 BT

 

 

  

 

 

Pour Messieurs

Carelets noirs
avec montures
or ou argent,

2.00 =»
    
  

 

 

  
 

MONTRES POUR MESSIEURS

Superbes choix de montres-bracelets dans les
marques “Westfield”, “Monroe”, “Bremen”
st autres. Toutes garanties 10 bracelet mé-
tallique ou cuir,
avec joli coffret.

 

 

10° à50%

Pour Hommes

Nécessaires
de Toilette

Contient brosses, pei-
gne, étui, fini chro-

n mé. Étui en cuir
fn brun ou noir. Chai-

.00 ET
PLUS

BAGUES
INITIALLEES
Pour Hommes  

 

CADEAUX POUR
“LUI”  

    

   

Choix très varié de plu-
mes-réservoir et crayons
automatiques.

RONSON

Le véritable
“Ronson’’  combi-
né,

50 ET
PLUS

‘Ronson’’ ordinai-
re — Variété de
styles.

00 ET
PLUS

     

 

 

    
   

  
      

 

   

   

  
   

  
   

     

     

  
  
   

   

  

  

     

     

VOYEZ NOS VITRINES
VISITEZ NOTRE

MAGASIN

Avec un léger depot
nous garderons vos ca-
deaux jusqu’à demande.
FAITES L'ACHAT DE
Vos CADEAUX DE
BONNE HEURE

  
  
  
   

 

   

  
 

331 4, rue Dalhousie —

Attention spéciale aux commandes par ia poste.

POUR UN CHOIX PARFAIT, VENEZ TOUJOURS CHEZ

H. RÉGIMBAL
BIJOUTIER-HORLOGER

(Vis-à-vis le théâtre Français)

 

  
     

   
Ottawa

  

   
ES

  
  

    
  

 

     

        
    
         
          

        

      

    

  

LE DROIT,_OTTAWA, MERCREDI 14

deurs et de tout emballage.

 

Pharmacie Brisson
L'ENDROIT PAR EXCELLENCE POUR L'ACHAT DE VOS CADEAUX

ETRENNES DESFETES!
MESDAMES-—Nous avons à votre disposition le plus grand assor-
timent d’articles de toilette, parfums, coffrets, ete, jamais offerts
encore, et ce, des meilleurs fournisseurs, tels que: Yardleys,
Bourjois, Ponds. Cashmere Bouquet, Derny, etc, de toutes gran-

SERVICE DE LIVRAISON RAPIDE
OTTAWA — HULL —EASTVIEW

 

DECEMBRE, 1938

  

 

c‘est un vrai plaisir
IremberducweBRISSON
 

de faire l'achat d'un Cadeau |

SERVICES DETOILETTE
pour DAMES et DEMOISELLES

YARDLEYS …… +... 85e à 7,50
EVENING IN PARISrs crane aera, 85c à 7.50
ASHES OF ROSES ……………………… . 85c à 5.00
PONDS . anertanseenmer ee 1.00
CASHMERE BOUQUETcrrcsencroentasesncs. 25e à soc
TROIS SECRETS . 50c a22.00

SERVICES DE TOILETTE
POUR MESSIEURS |

WOODBURY .............. ....[rrnestersres rent mna near 1.00 ¥

 

   
COLGATE ......Tereereieeronronressennspoesesrerreunss 50c à 1.00

PALMOLIVEue..versanrerr scene 50c à 1.00 5)
CIGARETTES 50c, 1.00, 2.00

Rasoir électrique “Packard” . 8.50 et 13.50 Aj
BLAIREAUX 25c, 50c, 1.00, 2.00 ##*
LOTIONS ........................ 25c, 35c, 50e, 75c, 1.00

 

POUDRES POUR LE BAIN
(DustingPowder)

ASHES OF ROSES mrrccrrrcererrrsvesosees 1,50
EVENING IN PARIS.…...._…….………1.25
YARDLEYS 1.25
APRIL SHOWER0. 1.00
TROIS SECRETS ..............ooocoooonorovrccrre ven. 1.00

grey SPRINGTIME IN PARIScocoon. 1.50
AS IT-DENIS1 222eenvos 50e
5 P-x-R-F-U-M
JOUBIGANTLuren 1.00
ASHES OF ROSES” …… 25, 50e, 1.00, 1.25
IVENING IN PARIS” … 250, 50c, 1.00, 1.25

Pour les FETES — faites vos liqueurs
vous même, avec les

EXTRAITS “NOIROT”’
ESSENCES DE 3 5C

TOUTES LES LIQUEURS

 

 

 

   

    

  

 

   

 

i)
 

 

224, rue Dalhousie “i

6 -2150   
Le Cadeaux

IDEAL

chez Parisien et Boyer, le plus beau magasin de la
Dalhousie, où veus trouverez un choix parfait de merce- J
ries, chapeaux, chaussures et vêtements pour hommes.

  SUPERBES

PALETOTS SUGGESTIONS
D'HIVER PRATIQUES

Prix modique pour Paletois DE CADEAU
d'Hiver de Haute Qualité

Ces paletots sont tout désignés pour cette
catégorie d'hommes et jeunes gens qui
exigent l'élégance en même temps que la
ualite. Confectionnés de riches et belles

es

15:%45
COMPLETS
A DEUX LOS

Nous lesess marqués A prix

   POUR MESSIEURS
ROBES DE CHAMBRE en
édredon, 2.95, 340, 135

ROBES DE CHAMBRE
en flanelle 8.50 à 8.95

ROBES DE CHAMBRE
en soie moirée .... 9.95

Belles CHEMISES AE
Jolies CRAVATES, Se
CHAUSSETTES de tal

sie pure laine .. 39¢c 4 $1
GANTS doublés ou non
non doublés .. 1.25 à 3.95

Set de BRETELLES et

   
   

  

  

que le régulier à l’occasion des bons. —_— JARRETIERES, 75¢ A $1
issus de belle,Sualite. dans les textures ’nouvelles — uni, rayé ou MOUCHOIRS de toile

   comme cadeau, 250 et 35c

PYJAMASde finnolflsnoilette et
quadrillé, — Deus variété de nuances.

19-°02as35
  

à 2.93

  

   
  
       

 

FOULARDS
de laine .. 50c & 3.98

Vêtements faits FOULARDS de sole à;
SOUS- ETEMENTS de lai-sur Mesures Que VEN dr

MESSIEURS! Vous uri flea”Turn Psassorti
d'une meilleure occasion our comareiter ment complet à des prix

    
    
   

  
   
   

  

ur comma
votre nouveau COMP de paletos populaires.
Shaver. fait sur mesure, pour les fêtes. PANTOUFLES

C e Nouveaux — - pour mes,
velles couleurs et textures, —Hasta,Not. Hem Web 228
modèles. — Confection SOULIERS pour_ Hommes.

garantie. — Venes wr§ Beau choix .. 3.00 A 7.50
les belles teintes PARDESSUS Pos
Gris, Brun, Bleu et Hommes ... 1.45 et pius  

ma te meme mm eeeGris-bleu |,
aE EE ES EEE

P3me

372—374, RUE DALHOUSIE

 

 
   

Ll

CARTESDE SOUHAITS - françaises ou anglaises, de Noël et du Jour
de l'An - 3 pour 10c - 2 pour 5c - 5cet10c —

SPECIAUXDE DECEMBRE
CONSERVEZ LES CARTES-CADEAUX — DEMANDEZ NOTRE CATALOGUE

ISSON
DRUGGIST

24 DALHOUSIE Ep

 

pourrLUI£
Votre problème de LUI trouver un cadeau approprié, qui
lui fera réellement plaisir, sera vite résolu si vous venez

cales

 
REMEDES BREVETES

 

SIROP Lambert ... 29c CAPSULES huile de fletan, HUILE de foie de morue

SIROP Mathieu . …… 35e 50 capsules 58c Ayerst, 4 ences …………. 40c
— PERTUSSIN …_…. 59¢, 1.39 ; 16 onces ................... 1.00

CHERRYMINT .……… 50c HUILE de foie de morue, EMULSION SCOTT 53c, 98¢
CHOCOLATS SIROP des Soeurs … 25c 16 on, 49c — 32 on, 79c VICKS VAPORUB .…… 43c

a” . i" LACTOGEN …… 89c, 1.98
Neilson Sécurité d'averd.—Prescriptions DEXTRI MALTOSE …65c

50c - 1.00 - 2.50 remplies avec exactitude. OVALTINE …. 38e, 58c, 980
A ve BYNOVA 49c, 79e

Boîtes de Fantaisies g PHARMACIE PEPTONINE 45c
1.00 - 1.50 et 2.25 PABLUM .............. 45¢

 

85,

Chemin de Montréal

6-0254

RIBBEDERRRIEAMR

 

     
    
  
  
  

  

    
    

   
  
    
    

  

 

    

    

  

     

  

   
   

  

  

  

  
  
   

  

 

     

 

  
    

   

   

 

    

  

 

  

   

 

     

   

  

    
    

    

    
   
  
       

 

   
   

  

 

EMEaSETRROCCORETROT

   
  
    

   
   
   

    
   
  

Cette année donnez des cadeaux

qui seront pratiques et fort appréciés.
CHAPEAUX mous .. ....... ......... 195 à 3.85

CHAPEAUX durs Lo. 295 A 6.00
CHANDAILS de laine pour momies. Pratique pour

tous les sports . 295 à 5.00        +00...

LaitdNyMywn-

          

  

    

   
  

 

L. marchands de À
la rue Dalhousie pré-

sentent, cette onnée NN =
des étalages particu- À
lièrement intéressants

de tout ce qu'il y a de

plus convenable et de MR
plus pratique en fait M

de cadeaux pour le
temps des Fêtes. Ils

vous invitent bien cor-

diolement à leurs
comptoirs, vous assu- §
rant un choix parfait §

et des prix raisonna À
bles.

Lo rue Dalhousie est

véritablement ‘LA

RUE DES AUBAINES".
L'acheteur averti sait

bien qu'il y trouvéra,

non seulement ce qu’il

désire offrir en cadeuu,y
mais surtout un at- J

mosphère de franches

gaieté, de gaieté co- |
nadienne-frangaise et}

de la joie partout!

     

  

   

  
   

   
   
   
  

   
  

   

Magasins à rayons,

pour hommes et pour
dames, pharmacies, sa- if
lons de coiffure, bouti-§

ques de tailleurs, ga-
rages, restaurants, li-

brairies, quincailleries,

magasins de bijoutiers,
etc., vous trouverez

tout cela en arpentant

la vieille rue Dalhousie,

A l’époque des Fêtes,

une promenade sur la

rue Dalhousie est tou-
jours plaisante . . . et

payante. Les maisons
d'affaires qui s’y trou-

vent vous accommode-
ront parfaitement.

  

   

     

  

 

    
   

   
   

    

       

       

    

  

Au plaisir donc de
vous revoir, ces jours-

ci, rue Dalhousie!

La Rue des Aubaines!

Cadeaux Pratiques
pour tous les membres de la familie. !

L'ENDROIT IDEAL POUR

L'ACHAT DE VOS ETRENNES

SPECIAUX DES FETES .

  

Robes de Soie
pour Dames Lingerie de Soie

ROBES DE NUIT   
Charmants modèles —: Soie de différentes

Nouvelles nuances. Va- à nuaiices. JolisStyles.
leur de Ey Valant 98c . - 49c1.98 FE$3298 ....... ° SR

a Hk Dance Set
En soie de belle quall-

 

Tailles assorties. Choix va-
rié de nuances.
Trés spécial .....

| ei té — ami de dentelles
4 ) Prix ordinajre 1.49

ROBES Frag Spécial des fêtes . DC #
DE JERSEY va
¥ D , .

Choix de nuances. Robe J de Soie

Toutes les tailles. Va- et Jerseys
leurs jusquà 24. pour Fillettes

SPECIAL

79¢ "09% §

Robes de—
Edredon de fantaisie avec ;

cordon de aoie. Choix de à

Para" 198]
Bas soie et Laine

pour Dames
Mesdames ne manquez
pas cette occaron. Régulier

  
 

Achetez Maintenant

Payez en 1939

A nos clients, iI nous fais plaisir
de leur offrir I'avantage d'acheter
soit un manteau pour dames ou pa-  
 

 

  

}
letots et complets pour hommes et 39¢. Spécial de 24 |
garçons avec premier versement en Noël. La paire . C
1939, seulement. j

CHEMISES CRAVATES
RE’ nN pour H =

‘ Broadcloth
L de fantaisie,

y toutes les en- |
E< colures. Valant

 

  
 

 

   
= Pour

$ pour $1.00

CHAPEAUX POUR HOMMES F

Dernier Btyle. Vale
spécial se.V eurde $i 149 4

FOULARDS Chandails de Laing
pour Hommes pour Garçons *

Trés pratique pour je spëst, Àtactaie, deue25 "a1 Jane de couleurs. He

boîte. Spécial Ca Bpécial des fêtes 79e
284, g
DALHOURE !

hinderProsfogrie«à

 



 

  
  
  

    

        
         

  
         

    
  
      

  
     
  

  

  

   

    

     

     
    

ax> récents coloris et dessins.

@Collets fusés
Jolies boîtes hemises
GRATIS oCches incluses

Robes de
Chambre

@Collets mous

Des milliers de

Cravates
de valeurs jamais vues.
Cadeau par excellence
toujours bien apprécié.
Grande variété de dessins
et couleurs. Valant jus-
qu'à $1.00. Pour,

30-
BOITE GRATIS

En édredon de haute
qualité. Très grand
choix. Variété de des-
sins en nuances. Un ca-
deou idéal. En vente à

 Jusqu'à 325.00

$1 spéciaux $7
CHAUSSONS en cachemire GANTS doublés

ou non doublés 1-00  
      

  
    
     

de pair
LaineRDour 1-00 CRAVATESen soie de

bse 21.00] we 5""1-00
Rés.jusqu'à 250 1-00 |vie 1-00

VENEZ DE BONNE HEURE

ACHETEZ

DVos CADEAUX
POUR MONSIEUR

CHEZ UN

SPECIALISTE
EN

assortiment vaste et varié, dans les
marques bien connues, Toutes des plus

@2 Collets séparés
blan-; ;

3 BR § >3 : »

A Lai

LS ge I

ay
be IN. «

89 a
Bes 4

2.
ie 9 =
SEA.

>
Autres en satin ou flanelle & AJ Ca

 

 

 

   

Vêtements masculins
LES DAMES SONT

CORDIALEMENT INVITEES

 

 

   
  

   

   

 

 

Choix énorme de

GANTS

  UN À

Un A &

Voici un cadeau tou
utile et appeécCHANDAILS

||

CHAUSSONS

     

 

Choix immense de

FOULARDS

  

 
  

 

EE
 

159.

  

de haute té goûts andes|réduotions En cachemire pure laine. De tous genres. Prix de
Prix e de . Valant jusqu'à $1.00 pour 1 00 à 4 95

1.00 à 5.00 1.69 à 5.95 50c ase
= P) FREE IRTE “oe :  

 

Les Cadeaux ... font la Joie des Fêtes
7, Plus que d'en recevoir. le vrai plaisir des fêtes c'est encores #3 fairy des présents of de créer

|  uinai des sourires . . . de in gaieté . . . du bonheur. Ca qui sjeute beaucoup A la valewr d'un J
endeau, qui Le rené doublement appréciable, c'estqu'il jeigne l'utile à l’'agréable. €

Avant de faire vos Cadeaux =a

> La Pharmacie Horace Desjardins £
TEL. 6.0640 298, rue Dalhousie Ottawa [ez FAS QUE moe pris pour

Parfums de vil,Prescriptions sont les plus bas en
mee — GRATIS! GRATIS! hoi

0 Ml nnes un achat aun € © x .

KODAK leurde550 des produits Chocolats “Moirs”
Comme cadesox “POMPEIAN” vous rece- Importation française Bobonnières de fantaisie.

pour a nes vres GRATUITEMENT Dans de magnifiaues bou- Assortiment frais et des
goûts ct routes Les une boite de poudre de teilles de fantaisie. plus 256à$5.00

- Toilette d'une valeur “de ca .
2.50 5c. 50c à 8.00
vies - Cartes de Soubaits |

PRODUIT 2 r § |

rece . pour Toilette - au plus bas prix. .
J c Vin b pour Dames ot Mestiers ELECTRIQUES Articles deFumeurs

ingembre TorollutLast des Sac eau chaude garantis Briquets.eCcT lors, olga

Bouteille de 80

|

une. Très tés dans de Jolies
1 ait un gallon. 49 spécial 79¢ 3.50 à 20.00 batter& des prix pala

¢ ot plus res.

   

  
Le plus beau et Îe plus intéressant cadeau de Noël vous le trouverez chez

307b, rue DALHOUSIE

  

  
de venir visiter
assortiment

que vous affre

 

 

 
 

  

 

 

 

 

 

 

 

MARCIL FRÈRES
TEL.: 6-2323 OTTAWA

 

 

Cadeaux pour “ELLE” Bagues à Diamants "Blue River”

 

      

® Bague diamant Sont connues comme des fabrications de
© Colliers de perles toute première valeur. La pureté des dia-
© Bague Camée mants employés, les montures aux ciselu-
© Bracelets res bien dessinées en font des créations
© Montres-Bracelets

© Lampes de fantaisie appréciées des $25 $125
© Chapelets de perles connaisseurs .… à

@ Cadres de fantaisie —
© Bagues de naissance
e Arçenterie BAGUES .

© Nécessaires de tollette DE NAISSANCE Attention
© Compacts ; Un léger dépôt
e Peintres à l'huile, Magnifique,rey Ed gardera vos Ca- vous ne trouverez deaux jusqu'à de-
 

  

nulle part ailleurs. < mande.bY i
Venez vous con- AN

Eugéne MARCIL  

 

 

BIJOUTIER-HORLOGERvaincre.

VOYEZ nos VITRINES — COMPAREZ nos PRIX
et entrez pour vous convaincre de notre immense choix

de nee ‘tous les goûts et toutes les bourses.

Nos prix les plus bas.

 

 

  
 

 

1

Cadeaux pour ‘LUI
Conditions à ia portée

de votre bourse
© Rasoir Electrique
e Véritable Ronson
© Chapelet noir
@ Nécessaires Toilette

MONTRES-BRACELETS
pour Dames

Meilleures marques connues telles

 

© Bague Initialée que Longines, Wittnauer, Cyma,
® Brosse Militaire Tavanes. Charme, etc. Les prix
© Flumeréservoir varient de

  i © Cendrier, etc., etc.

PERCOLATEUR
$20. $100

Clients de la campagne |

 Montres Bracelets
pour Filletter

Garanti. Bracelet métal-

  
 

 

 
 

Cadeaux très appréciés
Notre assortiment est très va-
ne Nos prix sont imbatia-

lique ou corde $4.50
Edgar MARCIL de sole

BIJOUTIER MANUFACTURIER    
Attention toute spéciale aux
commandes par la poste.

 
 

KR

ACCESSOIRES D'AUTOS
COMME CADEAUX

 

  

Tout automobiliste préférera

un article pour améliorer (

   
  
  

son auto

ERY
Il existe une quantité d'articles utiles
pour rendre un auto plus confortable, Z ”
plus sûr, et d’une conduite plus facile.
Faites votre choix dans notre assorti-
ment.

= 3 ie ais
4 a&2 & . wy ¥ i ;

dE A LU “ (5

Chaufferetfes

SERVICE DE
BATTERIES

    

 

  
695%  
  

  

  

pour AUTO
VULCANISAGE

RED SEAL REPARAGES DE TOUS GENRES
‘ TOUAGE

E } 5.00 et 6.00 »z CVANTAILS CHAINES

Ee re À
RADIO pour toutes les marques A pour Air styles pour

d'AUTOS

_DOMINION GARAGE &TAXI
Signalez 6-0471

  

En guise de cadeau pour toute la famille

Entrez du Confort
dans la Maison!

EN ACHETANT UN

Poële ‘Bélanger
La grande marque canadienne-française

POELES COMBINES — POELES DE CUISINE
FOURNAISES — TORTUES

L'achat peut être fait par palements différés.

LE CADEAU SUPREME

Un BIJOU!
Un bijou, c'est le cadeau le plus appré-
cié, le plus aimé, dont on se souvient et
qui redit longtemps votre affection et
vos bons souhaits!

Montres-Bracelefs
MONTRE MONROE

Jolie montre pour dames.
18 pierres. Boitier or naturel.
Dans une

tu:s avec pierres de
naissance ou camées.,
Chapelets. cefl'ers,
étais à cigarettes et

 

gierres.
Joiie boîte   BÉLANGER&DALPÉ

Poèles et Fournaises

28915, rue Dalhousie,

OTTAWA

Voyez nos comptoirs

MONTRE MONROE d'icnembrables sus
Pour Hommes

Boilier en or nature’. 18 pierres.

16.00
BIJOUTIER-HORLOGER

352, rwe Dalhousie Otiaws

215, rue Monicaim,
HULLUn véritable bijou!

%t seulement Que
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LA VIE AGRICOL
En collaboration avec l’Union des Cuitivateurs

Franco-Ontariens.

Secrétariot général: 100, rue Georges, Ottewe.
 

POUR RÉPONDRE ÀL’APPEL
Dans tous nos congrès nous avons tenu à affirmer notre

catholicisme. Nous n'avons manqué aucune occasion de
réitérer à nos chefs spirituels notre indéfectible attachement
et notre plus filiale soumission, Ces sentiments étaient, nul
n’en doute, l'expression de nos plus solides convictions. La clas-
ge agricole est profondément pénétrée de cette vérité fonda-
mentale, je pourrais dire historique, qu’il n’y a de vraie
grandeur pour les peuples comme pour les individus, que
dans l'acceptation intégrale de la volonté de Dieu manifestée
aux hommes par le magistère auguste de l’Eglise du Christ
qui seule à reçu de son divin fondateur les promesses de vie
et d’infaillibilité. La soumission aux directives de Nos Seli-
gneurs les évêques a fait notre force dans le passé et sera
pour l'avenir l’assurance de notre salut. ,

Chers cultivateurs le temps est venu de prouver à nos
chefs spirituels que ces sentiments de respect, d’amour et de
soumission, si souvent exprimés, ne sont pas de simples
phrases ronflantes ne correspondant à aucune réalité. Tous
vous avez entendu vos pasteurs lire et commenter l'admirable
lettre collective de Nos Seigneurs les évêques sur la tempe-
rance et vous avez compris l’importance du sujet par ces
graves paroles du début de cette lettre “Par Notre charge
pastorale, vous ne l’ignorez pas, Nous sommes établis sur
vous à l'égal du prophète Jérémie, “pour arracher et pour
abattre, pour ruiner et pour détruire les vices qui enlaidis-
sent vos âmes, puis pour y bâtir l’édifice des vertus et pour
y planter l'arbre du salut” (1,10). De la fidélité à remplir
notre tâche, si difficile et si pénible qu’elle soit, dépend le
salut de Nos propres âmes. A chacun de Nous, comme à son
prophète Ezéchiel, le Souverain Pasteur redit le redoutable
avertissement: “Je tai établi sentinelle sur la maison
l'Israël . . . Si lorsque j'aurai dit à l’impie: Impie, vous mour-
rez, tu ne l'avertis pas de quitter sa vote, il mourra dans
son iniquité, mais je te demanderai compte de son sang.”
(XXXIIT, 7-8)

Après avoir étudié à fond les problèmes que pose chez
nous l’intempérance et en avoir suggéré les remèdes, la lettre
se terminé par cet appel: “Enfin pour mener à bien la pré-
sente croisade de tempérance, Nous en appelons à l’intelli-
gence et au bon coeur, au sens spirituel et social de tous nos
groupements d'Action catholique. Membres des ligues du
Sacré-Coeur et des ligues catholiques féminines, jeunes gens
et jeunes filles des mouvements spécialisés, ouvriers et ou-
vrières des syndicats catholiques, cultivateurs de l’union ca-
tholique et des cercles de fermières, nous comptons sur vous
pour entraîner la masse dans un vaste mouvement anti-
alcoolique.”

L'Uunion Catholique des Cultivateurs a le devoir de ré-
pondre: présent à cette invitation de ses chefs spirituels
et d’être digne de la confiance qui lui est manifestée. Elle
demande donc à tous ses cercles, d'hommes, de jeunes gens,
de fermières, d'étudier très sérieusement la lettre de nos
évêques, d'en bien comprendre toute l'importance et de
préparer un programme d'action locale. Nous comptons sur
la bonne volonté de nos secrétaires pour nous tenir au cou-
rant des initiatives. I faut se mettre au travail dès mainte-
nant; obéir promptement c’est obéir deux fois. Nous avons
l'intention de présenter à notre vénéré Archevêque un mé-
moire très complet de tout ce que ses enfants de la campa-
gne auront fait pour lui prouver leur profond attachement
et leur plus respectueuse soumission. Votre comité exécutif
se met à votre entière disposition pour, au besoin, vous aider

—
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EN GARDE >
La aollicitude de notre mère l'Eglise vient de se pencher encore

une fois sur nous. Dans un admirable message dont on nous & fait
lecture au cours de ces derniers dimanches, nos évêques dénoncent
l'alcoolisme, nous invitant à méditer sur les miséres qu’il engendre
et sur les moyens à prendre pour le combattre. L'abus des liqueurs
enivrantes est un fléau de tous les temps, dont tous les peuples et

toutes les classes de la société ont eu à subir les ravages. C’est dire

qu'aujourd'hui, comme toujours, notre population rurale en éprouve,
elle aussi, les terribles atteintes.

Pourtant, combien de nous, de celles-mêmes qui en souffrent le

plus, tentent sérieusement d'en arrêter la marche. Nous prions Dieu

de préserver nos fils du mal, mais nous faisons bien peu pour les
préparer à s'en défendre. Nous ne voulons pas que nos garçons

deviennent des esclaves de l'alcool, mais nous savons flatter leur gour-

mandise, satisfaire leurs moindres caprices, leur épargner les épreuves
les plus légères. Où trouveront-ils plus tard cette volonté robuste,
cet esprit de sacrifice, ce sens de la mortification ehrétienne, qui

constitueront leur arme la plus sûre contre le démon de l'alcool ? Nous

tenons à élever des hommes tempérants, mais nous oublions d'apprendre

à ceux qui les ignorent, les conséquences néfastes de l'alcoolisme, les

misères sans nom cal par l'ivrognerie. Si la crainte est souvent

le commencement de la sagesse, que n’irspirons-nous à nos fils l’horreur

des spiritueux ? Nous comptons bien former des garçons sobres mais

à peine ont-ils seize ou dix-sept ans qu’ils passent leurs soirées loin de

nous, sans que le plus souvent nous nous inquiétions de connaître les

eux et les amis qu’ils fréguentent. .
L'habitude de l'alcool s'acquiert vite, nous le savons, et cependant,

plutôt rares sont les foyers où les liqueurs alcooliques ne se consomment

a toute occasion, oit il ne s’en trouve toujours pour ainsi dire à portée

des jeunes gens.
a Nous désirons le bonheur de nos enfants, mais venu le temps des

fréquentations, combien de mamans négligent de mettre leurs filles
suffisamment en garde contre les dangers de recevoir des prétendants

ivrognes ou en voie de le devenir !
aRosSen dirons pas davantage. Que chacune de nous veuille bien

s'arrêter un moment sur les devoirs sérieux que lui rappelle ce message

de nos évêques. Comme on le voit, il s’y trouve ample matière à

 

celui qui semble gagner le plus
de terrain préconise de dé-
grever de Ia propriété d’une
grosse part de son fardeau
d'impôts directs.

Pourtant, tous ne sont pas
d'accord sur les moyens d'y
arriver ainsi, “The Citizen”
annonce que la semaine pro-
chaine le maire W. H. Cassel-
man, de Chesterville, combat-
tra la thèse soutenue par le

maire d’Alfred.
Les comtés Unis de Dundas,

Stormont et Glengary ont
nommé récemment un comité
Spécial chargé d'étudier la
question de l’abolition ou de
la réforme des consells de
comtés. 

de ses suggestions.
A l’Oeuvre tous et toutes pour la plus grande, gloire de

Dieu et le salut de notre peuple.

 

CHRONIQUE

 

DES CERCLES

L'Institut des Dames a tenu son
assemblée mensuelle le 30 NRovem-
bre dernier. Le programme d'acti-
vité: 1° Ouverture par la présidente
Mme Hector Langevin, 2° L'appel
par la trésorière, Mlle G. LaRocque,
3° Lecture des minutes de l'assemblée
pécédente par la secrétaire approu-
vées à l’rnanimité. 4° Recette de
“carés aux noix” par Mme James
IaRocque. 5° Organisation pour fai-
re des boîtes de Noël pour les pau-
vres de la paroisse. Un vif encou-
ragement de la part de notre curé,
M. l’abbé Laniel. Les dames devront
apporter les vêtements. la nourritu-
re, les jouets et aumônes en argent
le 21 décembre prochain. 6° Distri-
bution des revues “Paysana”. 7° A
notre prochaine réunion une l:¢con
par Mlle A. Rouleau: “Faire une
pantoufle avec du feutre usagé com-
me chapeau de feutre, s.v.p. apporter
le nécessaire pour faire cette pan-
toufle. Aussi Mme J.-U. LaRocque
donnera une leçon de tricot “un
bas”. 8° Clôture et rappel à la
prochaine assemblée le 11 jarivier.

Mile Morande LaRocque,
Secrétaire.

ST-PASCAL-BAYLON
Jeudi soir le ler décembre avait

lieu la première séance de notre
cercle de fermières sous la prési-
dence de Mme Ubald Ouellette. Apres
la prière d'ouvert' 2, on nous fit
lecture « une jolie légende cana-
dienne, Une veillée chez maman. Les
membres se mirent ensuite au tra-
vail. Il y eut échange de recettes et
de patrons. Toutes nos dames se
sont jointes à la présidente pour
offrir nos cordiales sympathies à
notre secrétaire, Mme Lalonde, ab-
sente pour cause de deuil dans se  famille.

A

 

Nous vous invitons tous à bien méditer ces graves
paroles que prononçait il y a quelques mois, à Varsovie,
en faisant l’ouverture du premier Congrès international
catholique de l'antialcoolisation. le Légat du Pape, Son
Excellence Monseigneur Cortesi:
conscience et une question d'honneur pour tous les ca-
tholiques de collaborer de toute façon avec les autorités
civiles à l’application de la législation existante et à la
préconisation de lois nouvelles propres à diminuer à
extirper les funestes suites de l'alcoolisme. Toute la
presse catholique et toutes
quelconques devraient intimement se pénétrer de leur
devoir: il est plus que temps pour nous de nous rallier
et de combattre à fond, chacun de son côté et à sa
façon, l'ennemi commun qui nous déborde . . . Tous les
catholiques donc, qui s'associent de coeur à cette lutte

doivent s'encourager et ne
jamais défaillir, en se rappelant la parole de Pie XI:
“Combattez toujours plus valllamment et de mieux en

d'importance mondiale,

mieux à cette lutte sainte.
à venir. Vous avez de grands mérites auprès de Dieu,
de votre prochain, de la famille, de la patrie et de l'Etat.
Votre travail est une coopération très importante au
noble apostolat de l'Eglise.”

L'aumônier.

Jeudi le 8, notre cercle donnera à
la salle paroissiale une soirée de
famille, l'entrée sera gratuite.

Y. S., secrétaire pro tempore.
TREADWELL

Le ler décembre dernier, à 2 heu-
res de l'après-midi eut lieu à notre
salle paroissiale notre dixième as-
semblée du cercie d'art ménager.
Une quinzaine de membres y assis-
taient.
La réunion s’est ouverte par la

prière. La secrétaire nous fit la lec-
ture de l'Evangile qui fut commen-
té par les membres; puis nous avons
procédé aux ieçons de tricct: dentelle
de laine, etc,
Au cours de la partie récréative

Mlle Yolande Ménard nous fit en-
tendre une jolie chanson. Puis nous
avons pratiqué comment exécuter
différents modèles de garnitures sur
les gâtea. -. ,
A la fin de notre réunion il fut

décidé que les membres confection-
neralent durant le mois de décembre
différents tricots à leur choix d'après |
les leçons reçues.
La prière clôtura Ia séance.

Yvonne Duchesne,
secrétaire.

PLANTAGENET

La 9ème réunion du cercle de
fermières eut leu vendredi le 14
octobre à !a salle municipale. L'as-
sembiée commença par la prière.
Les minutes de l'assemblée précé-
dente furent lues par Mme Larose
qui remplaçait Mlle la secrétaire
absente. Proposé par Mme F. Pro-
vost et secondé par Mme G. Séné-
cal que les minutes soient adoptées.
Mme Larose lut les règlements con-
cernant les élections. Ensuite on
procéda au élections. Le premier
tour de scrutin lu Mme Larose qui
refusa. Au deuxième tour, Mme F.
Provost fut élue présidente: Mme
Oscar Léger, vice-présidente. Les con-
seillères élues furent Mlle Honora Le-

ux, Mmes R. St-Denis et R. Le-
duc. La secrétaire-trésorière fut
choisis par l'exécutif local, C'est

“C'est un devoir de

les associations catholiques

Les fruits ne tarderont pas

  

méditation.

Mile Yolande Sénécal. Ensuite le
comité choisit comme nouveau local
la salle des cliniques des enfants à
l’école publique. Une partie de bin-
go divertit les membres. Mme Ulric
Daoust donna le prix, un missel, qui
fut gagné par Mme Wilfrid Séguin.
L'assemblée se termina par la priè-
re. :
La dixième réunion du cercle eut

lleu vendredi le 4 novembre à la sal
le de clinique à l’école publique. La
séance s’est ouverte par la prière.
Quarante-cinq membres assistalent.
Les minutes de l'assemblée précé-
dente furent lues. Proposé par Mme
W. Séguin et secondé par Mme O.
Léger que les minutes soient adop-
tées. Mme la présidente tressa le
programme pour l'organisation d'un
euchre .; on s’occupa immédiatement
à la formation des comités ‘e pro-
pagande et d'organisation, L'assem-
blés se termina par la prière.

Yollande Sénécal,
Secrétaire.

EN BRANLE
L'U.C.F.O. s’est-elle désin-

téressée de la question des
taxes de comtés, se deman-
de-t-on en certains milieux?
Qu'on se rassure: nous y
pensons plus que jamais.
Nous attendions de nouveaux
développements pour y reve-
nir.

Voici justement qu’une oc-
casion nous en est offerte.
Samedi dernier, un journal
anglais, “The Citizen” sous
le titre “Should County Coun-
cils Be Abolished” fait un
long exposé de la théorie de
M. Roméo Lalonde, maire
d’Alfred, sur cette question.
Ce membre du conseil des
comtés-unis de Prescott et de
Russell recommande forte-
ment la disparition du sys-
tème actuel. TI suggère que
toutes les choses adminis-
trées par nos conseils de
comté passent à la charge
du gouvernement sauf les
questions strictement locales
et municipales qui continue-
ront à relever de nos édiles
municipaux. -
Le maire d’Alfred fait une

critique assez piquante de la
situation où se trouvent les
membres du conseil de com-
té: la coutume établie, con-
traint chaque maitre à& pres-
surer les divers comités pour
en extraire le plus de crédits
possible afin de contenter
ses électeurs en obtenant
pour sa municipalité autant
d'avantages que les autres
maires. Les mêmes méthodes
prévalent encore pour l’hos-
pitalisation des patients indi-
gents; sous ce régime, com-
me il est facile de devenir
indigents: on se ménage des

  

demandes d’hospitalisation.
Autant de “boomerangs” qui
rebondissent sur le nez des
payeurs de taxe, vice que
pourrait corriger une admi-
nistration provinciale.
Quant à la construction et

à l’entretien des chemins de
comté, M. Roméo Lalonde
proteste avec véhémence con-
tre l’injustice dont souffre
de ce chef le contribuable
rural: La province retirant
tous les revenus de la voirie,
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devrait en assumer toutes les
charges, conclut M. Lalonde.

L'article du “Citizen” est
trop dong pour le traduire en
entier; nous tenons seule-
ment & le signaler et & insis-
ter sur l’évolution de senti-
ments qu’il indique. Lancée
par quelques voix, il y a peu
d’années, la campagne en
faveur d’une nouvelle répar-
tition des charges de nos di-
vers gouvernements a créé
plusieurs courants d'opinion;

II est encourageant de voir
l’ampleur qu’a prise la ques-
tion en litige. Puissent nos
gouvernants en être impres-
sionnés et trouver au problè-
me une heureuse solution!

- Après avoir réussi à mettre
le mouvement en branle, em-
ployons-nous à en pousser
sérieusement l'étude et la

réalisation.
Antonin LALONDE,

président général.

 

La machinerie agricole
. ,et les soins qu’elle

requiert

(Notes des fermes Expérimentales)
La machinerie agricole requiert

souvent des réparations. Voilà l'im-
portance de faire dès maintenant,
puisque vous avez plus de temps li-
bre, une inspection générale de vos
machines agricoles. Par l'achat de
ses machineries agricores, le cultiva-
teur investit une forte partie de son
capital d'opération. Il est tout na-
turel qu'il tienne à-ce que ce ca-
pital ne se déprécie pas trop ra-
pidement. Un bon moyen pour y
arriver c’est d'en avoir soin et de
les entretenir, ce qui aura pour ef-
fet de prolonger leur durée et de
leur faire produire un meilleur tra-
vail,
On peut diviser en quatre parties

l'entretien des machines agricoles.
1° La lubrification, 2° Le remisa-
ge. 3° Les réparations. 4° Le pein-
turage.

+ 1—LA LUBRIFICATION
La lubrification nous fait connal-

tre l’utilité du pétrole dans l'achat
d’une machine. Lorsque vous Ccons- tatez qu'une des pièces à huiler est

EEE
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Nous tenons à rappeler à nos correspondants que
toutes communications destinées à la Vie Agricole
doivent être adressées au Secrétariat général de I'U.C.
F.O., 100, rue Georges, Ottawa. Qu'il s'agisse de consul-
tations légales, de questions religieuses, de demandes de
renseignements ou d'articles à publier dans la page tels
que procès-verbaux d’assemblées, ce serait nous obliger
et vous assurer un service plus rapide que de nous
écrire à l’adresse ci-haut indiquée.

La Rédaction.

rouillée, vous enduisez de pétrole le-
quel aura pour effet de dissoudre la
rouille des pièces qui fonctionnent
l’une contre l'autre, vous laisses
foncrionner ces pièces quelque temps,
ensuite vous procédez à ls lubrifi-
cation ordinaire.
Les charrues, herses à disques,

cultivateurs doivent être débarras-
sés complètement des débris terreux
et huilés afin de les protéger contre
is rouille. Les distributeurs à en-
grais, bien nettoyés, les roues por-
teuses et engrenages bien huilés.
Gralsser la bielle :t la tête de la
disile de la faucheuse, visiter I'appa-
reil d'embrayage et ae débrayage.
Bien graisser le lieu. de la moison-
neuse. Pour ce qui en est des autres
machines, on doit suivre le même
procédé dans le huilage et graissage
des pièces.

“ 2-LE REMISAGE
Le remisage consiste à mettre en

sûreté les machines et voitures pour
l'hivernement. Des sommes consi-
dérables sont perdues chaque année
par cette négligence. ‘Toutes pièces
exposées à l'humidité perdent beau-
coup de valeur, la rouille et la pour-
riture, agents destructeurs du fer
et du bois, peuvent causer beaucoup
de dommages en une saison d’hiver-
nement en plein air. On doit avoir
une construction spéciale ou un en-
droit sec dans la grange ou autre
bâtiment. Le coût d'une construc-
tion destinée aux machines et voi-
tures est en quelques années rem-
boursé par l'économie réalisée sur la
dépréciation.

3—LES REPARATIONS
Les réparations ont aussi une

grande importance. I est ennuyeux
au temps des semences d'avoir à ré-
parer telle ou telle pièce, il faut au-
tant que nossible renouveler chaque
pièce dès qu’elle “ait défaut. Avant
de remiser les machines, une inspec-
tion générale doit être faite. SI
quelques pièces font défaut, renouve-
lez-les aussitôt, vous vous occasion-
nerez beaucoup moins d’ennuies lors-
qu'il s'agira de mettre ces machines
au travail. Au temps des semences,
le cultivateur n’a pas le temps de
courir ici et là pour la réparation
de ses machines et si par impré-
voyance il est obligé de le faire, il y
a perte de temps et d'argent, de
plus s’il faut qu'une pièce vienne
d’un endroit éloigné, les beaux jours
passeront, les semences se feront en
retard et seront plus lentes à sortir
de terre, d'où il en résultera une di-
minution dans les rendements.

4—LE PEINTURAGE
Ce quatrième point n’est pas moms

important que les autres, bien que
souvent on passe outre. n prévient
par le peinturage la pourriture des
pièces de bois, ce qu! en prolonge de
beaucoup la durée, donne un meil-
leur coup d'oeil à la machine, aug-
mente sa valeur. La peinture empé-
che aussi la rouille des pièces métal-
liques.

Ces quatre points, tous très impor-
tants, ne devraient jamais être né-
gligés par le cultivateur. L'argent
que vous avez déboursé pour l'achat
de ces machines représente un ca-
pital assez élevé, donc il faut s’ef-
forcer de le conserver, le coût des
réparations annuelles est minime
comparé à l'achat d'une machine
agricole. Il faut non seulement en
parler, mais en avoir soin et bien
les entretenir.

J. Lafrance, B.S-A.,
repris

Les annonces vous disent où 
votes en acceptant toutes les \

Bottines pour le Ski
Bottines de ski en

bon cuir, tanné à

 et comment acheter.

NOTRE COMPAGNIE

270 Rue Dalhousie
ANGLE MURRAY

Primeur de la semaine
UN PEU FLUS

Puissante parole qui apaise, qui dirige. qui grandit.
Un peu plus de patisnce ;

Pour supporter cetie personne avec qui js dois vivre et qui fait partie
de l'entourage au milieu duquel le bon Dieu m'a placé — et je me
sentirais plus fort.

Un peu plus de constance
pour continuer ce travail imposé qui fatigue mes membres, lasse mon
esprit et n’a pour moi aucun attrait — et je me sentirais plus actif,

Un peu plus de paix
pour accepter cette position qui m'est faite par la Providence et qui

  

contrarle mes goûts — et pour ne pas me laisser aller au murmure
après un accident imprévu — et je me sentirais plus uni à Dieu.

Un peu plus d'amabilité
pour réprimer — sans qu'on s'en aperçoive — ce froissement qui se fait
en moi, près un manque d’égard — après une parole un peu méprisante
ou un délaissement qui me met dans l’oubli — et pour canserver
ordinairement sur mes lèvres un doux et léger sourire et je ferai des
heureux.

Un peu plus de bonté
pour accueillir, en aquriant, l‘importun qui me dérange — pour écouter
avec paix la parole qui me lasse — pour rester sans impatience et avec
paix auprès de la personne qui ne m'est pas aympathique — et je
me sentirai plus heureux.

Un peu plus de générosité
pour oublier vite les petites humiliations reçues — pour faire vonnaître
les qualités de ceux dont j'ai eu à me plaindre — et simplement faire
leur éloge — et je me sentirai plus grand. -

Un peu plus d'esprit surnaturel
pour voir Dieu, permettant tout ce qui m'arrive — dirigeant tout ce
qui accidente ma vie — se servant des personnes et des événements
pour donner à mon âme la perfection qu'il veut d'elle et pour accli-
mater en moi cette pensé:

Le bon Dieu m'aime.
Il veut mon bien toujours.

+
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e Là t été 1a CommiseQuestion légale |ondeRévisionau concordat, “A”
peut-il avoir recours contre ‘B” pour
le paiement de sa créance?
R. Les opinions sont un peu par-

tagées à ce sujet, mais le plus g-and
nombre de juristes soutiennent que

Question
La loi du concordat est-elle abolis

ou est-elle encore en vigueur?
Réponse
D'après les amendements appor-

tés à la dernière session du Parle-
ment, les cultivateurs n'auront plus
le droit de faire application en ver-
tu de cette loi après le 31 décembre
1938. I est entendu toutefois que
la Commission de Revision conti-
nuera l'étude des causes non ter-
minées.

Donc, les cultivateurs ontariens
ne pourront plus en appeler en
vertu de cette loi après le 31
décembre courant. Par la suite la
loi ordinaire régira les relations
entre débiteurs ct. créanciers. Con-
séquemment touies créances hypo-
thécaires ou autres devra être sol-
dée à son échéance par le débiteur
à la demande du créancier qui à
défaut de paiement pourra recourir
à une poursuite en tour suivie d'une
saisie à moins que le débiteur se
soit placé sous la protection de la
loi du concordat avant le 31 dé-
cembre courant.

grrr

Question légale
Q “A” consent à un prde

$600.00 à “B”. La Commission de
Révision du concordat annule cet-
te réclamation. Au cas ou “B” ne
rencontrerait pas les obligations qui

cette réclamation une fois annulée
doit disparaître complètement et que
“B" n'a aucun recours contre “A”

les obligations qui lui ont été ime
posées par la Commission de Révi-
sion sous la loi d'arrangement entre
tuitivateurs et créanciers.

AURELE CHARTRAND,
Avocat,

45, rue Rideau,
TTAWA.

ALFRED

PROGRAMME
PEU CHARGÉ

(Presse associée)
WASHINGTON, le 14. — Antho-

ny Eden, ancien secrétaire des af-
faires étrangères de Grande-Breta-
gne, a pris aujourd'hui un !uncheon
à Oxon Hill, Maryland, résidence de
Summer Welles, secrétaire d'Etat
adjoint américain, et le diner à
l'ambassade anglaise. Il a discuté
les affaires internationales avec les
autorités gouvernementales. On
s'abstient de commentaires sur ces
discussions.
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R.-J. BASTIEN
OPTOMETRISTE

Spécialiste pour la Vue
166, rue Rideau

Tél: 6-1676
Ottawa |

Aurele Chartrand
AVOCAT

45, rue Ridean

Tél: 6-6298

Otiawa

Rés: 6-1262

 

Donnez des cadeaux pratiques et plus appréciés.
Venez voir les nombreuses suggestions et

les valeurs exceptionnelles offertes

AU MAGASIN

"MONTREAL SHOE STORE”
OPERE PAR

J. B. Lefebvre Limitée
JEUDI- VENDREDI - SAMEDI
N’A RIEN DE COMMUN AVEC LES MARCHES DE CHAUSSURES LEFEBVRE

Nous n'avons qu'un seul magasin à Ottawa, situé à
 

 l'huile Fabrication

. soltde et durable, fer-

me Norvégienne. —

Pointures € à 11 pour

hommes et 3 à 7
pour dames. C'est un

endeau très apprécis-

ble. SEULEMENT,

2.59
Pantoufles “Juliette”
Quelle aubaine! Jolies pan-
toufles “Juliette” en bon

Caoufcho
Caoutchoucs de premièr
lité.

forme

velle.
tures 6 à 11

Notre

spécial,

ues pour Hommes
Ils sont pour guêtres

et sur une

Un excellent
cadeau au
prix modi-
que de

1.29

e qua-

nou-
Poin-

prix

Achetez-lui des
PANTOUFLES “ROMEO”

Pantoufles en chevreau brun
ou noir, semelles en bon cuir.

Pointures 6 à 11.

“

a

 

 feutre avec garnitures de
fourrure. Semelles en cuir
flexible. Pointures 3 A 8.
Couleurs assorties. Prix
très spécial  
 

BOTTINES et PATINS
POUR GARCONS

Voici un magnifique complet
sûrement

POUR HOMMES
Nous vous cffrons à
bas prix ces chaudes

 
un très
et con-

fortables bottines en feutre
noir à semelles de feutre
ou de cuir. Peuvent se
porter avec
choucs ou
chaussures.
tures 6 &
Spécial,

caout-
couvre-
Poin-

11. Très

BELLES PANTOUFLES
“INDIENNES

Pantoufles en cuir de fantaisie,
garniture de fourrure. Doublure
en laine, empeigne periée,
chaudes et confortables.
Elles sont jolles et d'excel-
lente durée. Pointures 3 à

8. Très Spécial,

 

 sera 3

bottines sont enule
avec garnitures.
aluminium. rivetés aux
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— 35 MAGASINS —
MONTREAL SHOE STORE

3 à 8 Notre Prix Bpé-
cfal,

1.49 
Confortables couvre-chaussi-

res garnis de fourrure pour
dames. Doublure oustée,
talons cubains. Potntures  

même si ce dernier ne rencontre pas
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sue nous publions penissont

radePeur menà
inexact, le

RADIO-CONCERTS
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transmis par les pos et les
ve qu’un programme ne soit pas
e où qu'un renseignement soit

Droit n'en peut être tenu responsable.

 

 

6 heures
ordpusouls,

CEOO—Orchestre.I"6 heures 15
; ormations.
Rom crépuscule,
CKAC-—Jean Lalonde.

6 heures 30
aoKCO—B. B. O.
CKAC—L'heure de le suisté,
CBO-—Gketch.
OBF-—-Informations.

6 heures £5
' OBO—Draine,
Wiz-—Lowell Thomes, commentateur

d'actualités.
* CKAC—Nouvellss.
COBF-—Ohansonnettes.

, 7 heures
CKCO—The cavaliers.
COBO-—Tambours.

* CKA

. CKAO—Variétés.
SWEAF—Edwin-C. Hill.

. 7 heures 30
“ CKOR-—Xavier Ougat.
CKAG—Concoura d'improvisation.

_ CBF—Pianistes.

iste.
7 heures 45

CKOO—Town crier.
OBOQ-—Oauserie.
CKOH—Emission commerciale.
CBF--Bketch.

“ CKAO—Nos artistes canadiens.
heures

CBO—Drame.
CKAQG—Rbapsodie estivale.
CKOH-—Les montagnards.
CBP—Dans ma tasse de thé.

8 heures 30
Radio-mélormanie.
Tommy Dorsey.

CK
WE

' CBO—Choeur. - ;
. CKAC—Radio-mélomanie.
CBF—Fémina.
WABC—Paul Whiteman

hgee ee

CEOO=Tri0
; . 9 heures
WJZ—Orchestre ique.
WEAK—lowa Ha
CBO—Oauserie.
CKOIÉ—Le train de plaisir.
CBF—Fantaisie musicale.
sc —Le train de plaisir.
*W Star Theater.

. 9 heures 36
WIZ-—Drame.
oCBF—Orchestre de Percy Faith.
CKOH-—A choisir
SWABC—Star Theater.

‘ 10 heures
, CKCO-Orchestre.
WEAP—Collége musical.
sCBO==Joyaux de la scène lyrique.

* CAKC-—Actuaités 1 incaises.
SCRF-—Joyaux de la scène yrique.
sCKCH—Joyaux de Ia scène lyrique.

e e

Jeudi matin
CBO—O0TTAWA~va

7.45—Concert.
8.00—Emission protestante
8.30~~Horloge musicale,
8.45—Variétés.
0.00--Breakfast Club.
10.00~-Woman's World,
10.30—Morning Symphony.

à 11.00—Artists recital.
11.15—Musique de danse.
11,30-—Big Bister.
11.45—The Monitos,
12.00—Winston Currie
12.15--Chant

12 =

1.45-—Orchestre de danse.
2.00—London Calling.
3.00—Drames.
4.00-—Club matinée.
4.30—Rush Hughes.

7.45-—Ouverturs.
7.45—Priére du matin,
8.00-—Donsie Wee-Willla,
8.15—Horioge musicale.
9.15—Informations.
9.30—Btuert Hamblin,
9.45—Chansonr françaises,

réclam.. 8,
11.00—Aubade.
11,15—Nos célébrités.
12.00—Au jour le jour,
12.15—Emission commerciale.
12.30--Emtission commerciale.
12.48—Toformationa.

00-—Chansons rançaises,
La Virginia Fair.

4.30—Variété.
5.00--Thé pour deux.
5.30—Chant.
8.45~ ~ ‘romations.

CKAC—MONTREAL-—-730
7.00—Mélodies ryhtméèés.
7.10—Sommalre.
T.15—Pot-pourri matinal
8.00—La parade du matin.
9.00-—Chansonnettes,
9.30-—Jovette Bernier.
9.45—Bonjour. Madame.
10.00—Chanteur indien.
10.15-—-Rhapsodies hongrotses.
10.30-—L'heure récréative,
10.45—L’heure ensoletllée,
11.00—Chansonnettes.
11.15--Radio-cinéma-revue.
11.90—Big Sister.
11.45—Parade da mélodies.
12.00—Emission commerciale.

12,30-—Nouveautés
12.45—La province en progrès.
1.10-—Pianologue
1.30-—Le moude féminm.
2.00-—Chansonnettes.
2.15-—La rue Principale.
2.30—Mélodies rythmées.
2.45—Unoeur russe.
3.00—Fanfare de l'armée américaine.
3.30—Orchestre Columbia,
4 +.00—Chant.
4,15—Variétés.
4.30-—Les 4venements 0CIAUR.
4.45—Matinée promenade,
8.00—8ymphonette.
5.30—Chant.
5.45—Madeleine et Plerre.
8.00—Chansonnettes.
9.03—Breakfast Club .

CBF—MONTREAL-—30
8.00—Chansonnettes françaises.

; $35Break!ast club.
10.00--Vie de fle, :
10.15—Auditions du théâtre iyrique.
11.00—Heure symphonique.
Midi—Au jour le Jous.
12.15—Chant
12.30—Radio-journal.
12.35—A choisir.
12.45—"Deux dans un”.
1.00—-Le réveil rural.
1,30—Virginia Fair.
1.45-—-Orchestre.
2.00—Chansonnettes.
2.30—Concert.

3.45-——Planiste.
4.00—Les chefs-d'oeuvre de a musique.
5.00—Intermède musical.
S154, chotsir, wart
.30—Les volx intérieures.

3.45—-Cotes de ia Bourse dy Montréal.
CKCO—OTTAWA--1010

8.00—Rise and Shine.
8.10—Informations.
8.15—Breakfast Club.

 

MALACA”. Ausal,

PARIS, 13 décembre. — (PC-Ha~
vas) — En cas d'attaques aérienne
70.000 habitants de la banlieue pari-
sienne pourront trouver refuge dans
les “catacombes”. Mais les vieilles
carrières qui s'étendent sous la Ca-
pitale elle-même n'ont pas été ju-
gées assez aûres pour revevoir les
Parisiens.
Depuis de nombreuses années on se

préoccupait de l'utilisation éventuelle
des longues galeries souterraines
d'où au cours du moyen âge on avait
extrait la plupart des pierres qui
servirent à édifier le Paris nais-
sant. L'idée avait été notamment
présentée il y a deux ans au cours
d'une séance du consell municipal
de Paris. Mais on s'était alors heur-
té à de nombreuses difficultés ju-
ridiques, car aucun texte légal n’au-
torisalt les pouvoirs publics à ré-
quisitionner les carrières. I aurait
fallu indemniser les propriétaires
pour pouvoir y accomplir les travaux

d'aménagement nécessaires. L'obsta-
cle n’existe plus désormais. A la
suite de l'alerte de septembre der-
nier, le gouvernement est désormais
armé d'un décret, pris le 12 novem-
bre, . ‘i donnantle droit de réquisi-
tion de souterrains.
On s'est immédiatement mis à

l’oeuvre pour faire le bilan des car-
rières du sous-sol parisien pouvant
être utilisées comme abris pour la
population en cas d’une attaque aé-
rienne. Les conclusions des rapports

CKAC—Major Bowes.
WABC—Lee amateurs Gu major Bowes.
CBF—Hockey.

9 heures 30
WJZ—America's town meeting.

10 heures
CKCO—Orchestre.
#CBF—Music-Hail.
CRCH—Jean Clément.
CKAC—A choisir
WABC—"Workshop".

10 heures 15
CKAC—Radio-'nurnai.
CKCH—Pour vous plaire.

10 heures 30 ;
OEAC—Americans at work,
WABC—Americans at works,
WJZ—Ranson Sherman.

11 heures
OBO-—Informations. : =
CKUH—Informations
CEAC—Informations eportives.
WIZ-— Informations.
WABC—Informations.
CBF—Informations.
WEAF—Glding Swing.

11 heures 15
COBO—Causerie,
CKCH—Informations aportivse
CRAC—Orchestre.
CBF—Récital.

11 heures 38
CBO--Famlliar m 3
WJZ-—Orchestre de ,
WEAF—Orchestre de danse.
WABC—Orch de danse
CBP—Orchestre de danse.
CKAC—Orchestre.

Minuit
CKAO—Orchestre de danse.
WEAF—Orch de danse
WABO—Orchestre de danse.

  

Pierre Richard Willm - Edwidge Feuillère dans “LA DAME DE
, Danielle Darrieux dans “MADEMOISELLE

MERE”, au Théâtre CARTIER, aujourd'hui et demain
MA

 

Les catacombes parisiennes
utilisées comme refuges

 

déposés à ce sujet par les ingénieurs
sont beaucoup moins favorables
-qu’on aurait pu le supposer.

Pour Paris, les rapports établissent
qu’en général tous les souterrains
envisagés sont dépourvus d'accès
suffisants. Les tentatives pour y
mettre à l’abri une foule nombreuse
en cas de danger aérien aboutiraient
à une effrayante bousculade à l’en-
trée des étroits escaliers tortueux
aboutissant, non pas à de vastes
chambres souterraines bin aérées et
où la foule pourrait s'établir à son
aise, mais à des galeries de 1 mètre
20 de large seulement. A part ces
galeries “de surveillance” le reste
des souterrains n’offrent pas les ga-
ranties suffisantes de solidité et des
éboulements pourraient s’y produire.
En banlieue la situation est beau-

coup plus favorable, malgré de nom-
breuses déconvenues, notamment en
matière d'aération. Cependant on
peut, d'ores et déjà, envisager l'amé-
nagement de trois ensembles de ga-
leries et de chambres: deux, d'une
superficie de 42.000 mètres carrés et
de 25.000 mètres carrés et une troi-
sléme plus petite de 6.000 mètres
carrés. On évalue à environ 2.400.000
francs les dépenses d'aménagement
de ces carrières. La somme sera
prélevée sur le crédit général de
1.038 millions déjà affecté à la dé-
fense passive en partie per l'Etat,
enDartie par le département de la

e,

EE

montrer les relations intimes qui
existent parmi ces groupes,

“Je désire vous inviter 'cordiale-
ment d'écouter le programme cana-
dien-français de cette série qui sera
radiodiffusé directement de l’histori-
que cathédrale de Saint-Boniface le
mercredi 14 décembre à 9 h., heure
de l’est, par l'entremise de Radio-
Canada. Je crois qu'étant donnée
l'énergique concours de M. l'abbé
Deschambault duns la préparation de
ce programme, vous le trouverez très
intéressant”. :

Bien vôtre,
Robert England,
Winnipeg Electric.

 

Carnetdu
cinéma

MERCREDI LE 14 DEC. 1938

Au Cartier, ce soir et demain

 

“LA DAME DE MALACCA”

Genre: Comédie dramatique. —
Auteur; de l'oeuvre de F. de Crois-
set. — Réalisateur: Marc Allégret.

Scénario — Jacqueline Vigroi,
jeune fille ultra-moderne, et quel-
que peu fantasque. refuse d'épouser

| le quatorzième fiancé que lus propo-
se son père. Pour avoir la paix, elle
propese le mariage au premier ve-
nu. Ce premier venu n’est autre
qu'Albert Letournel, riche veuf, dont
le fils Georges, âgée de 25 ans, ter-
mine ses études de médecine. Geur-
ges ne voit pas d'un bon oeil le
mariage de son père avec cette pe-
tite “foile”. En réalité, Jacqueline
d'a pas voulu entendre parler d'au-
tre chose que d'un mariage bianc.
Jacqueline s'amuse à sortir en co-
pain avec Julien Moreuil, ami de
son mari. Cette conduite de sa
belle-mère déplait à Georges et il
veut l'empêcher de sortir. Les deux
Jeunes gens comprennent qu'ils s'ai-
ment. Jacqueline avoue que son
mariage était un mariage blanc,
et après avoir fait annuler son pre-

   
confortables, cadeaux

robes de chambre à 1.

tent en dessins fleur

tions fleuries.

Pyjamas de

coloris unis.

 

LAROCQ
FOYE

Robes de Chambre .
d'EDREDON

1.95

2.95
=

Robes de chambre édredon, souples,

néreux et des plus pratiques.

2.95 sont d'édredon de qualité en

teintes unies ainsi qu'en disposi-

Attroyants pyjamas de 2 pièces de flanellette de
fantaisie ou loinette, genres russes.
ter Pon ou à devants croisés, en jolis dessins ou

    

Carnet {

Mondain
Lady Tweedsmuir, accompagnée

du lieutenant Robin Scott, RN., a
assisté aux pièces que les élèves du
Fra Asbury ont donné mardi
solr au Little Theaive.

+ * *
M. et Mme Louis Durocher an-

noncent le mariage de leur fille, Su-
zanne, avec M. René Gignac, fils de
feu Henri Gignac et de Mme Gi-
gnac, de Noranda. Le mariage aura
Heu à Noranda, le jeudi, 22 décem-
bre, à 9 h. du matin.
Ty

mier mariage en cour de Rome, elle
épousera Georges.
Morale — Enseble satisfaisant.

Aucune soène inconvenannte. Inof-
fensif pour public habitué au ciné-
ma. (“3” Convenable).

JE
 

RECI/6TBE9

des
TR

de Noël gé-

Les
95 se présen-
is, celles de

Flanellette

Collets Pe-

… A GRANDE REDUCTION
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CE SOIR

réal. ont reçu intimement à un co-
quetel, samedi soir, avant le bal du
club Delta Omega de l'Ecole Poly-
technique.

= +

FERLAND - LAFLAMME

Le mariage de Mlle Marie-Anne
Laflamme, fille de M. et Mme Jo-
seph Laflamme, d'Ottawa, à M.
Paul-Emile Ferland, de Montréal, a
eu lieu, récemment. à ln Basilique. 

pécial !

  0d

de Feutre de

coûteux pour les achet

et talons rembourrés.

vin, American Beouty.

petits de 1, 2 et 3 ans

Costumes d'hiver de
tout laine de 24 onces,

à la cheville.

(Costumes de Laine pour Garconnels
Costumes 2 pièces joliment tricotés de pure
laine Botany et soie et laine pour les tout-

Deuxième Etage

Costumes d'hiver pour Enfants
tissu couverture

glissière, pièce de renfort sur les ge-

noux, tricots de laine, oux poignets et
Toilles 386. .... .. .

Deuxième Etage

SOYEZ AUX ECOUTES

— CKCH
PROGRAMMES

8 h. 00—Les Montagnards — Tabac St-Régis.
8 h. 30—Programme DI-SO-MA.
9 bh. 00—Programme Black Horse.
9 h. 06—Programme Josaphat Pharand.

  

La mariée portait une robe de
chiffon bieu ‘poudre ainsi qu'un
manteau et un chapeau d'hermine
blanc. Son bouquet était de roses
roses.

Le témoin de la mariée était M
Paul Picard, de North-Bay, et M
White, de Montréal, accompagnait
le marié. Les deux témoins étaient
Lbeaux-frères des époux.

Les mariés firent leur voyage de
noces à Québec. Ils demeureront à
Montréal. .

  

> PANTOUFLES
Laine pour Dames

DX
Confortables pantoufles pour cadeaux. A un prix peu

eurs, jeudi! Luxueusement gar-

nies de ruban et pompon, semelles chrornées, coussirées
Noires, brunes, bleues, grises,

’ ~

1.98

avec devant 5.95
 

Casques de

doublés.. Pointures 6%

doubles.
les 24 à 36 . N
Casques de cuir, chouds,
mouton castor, couvre-chef idéal pour les
jours froids qui s’enviennent.. Choudement

Rez-de-chousée

Breeks de qualité pour Garçonnets
Breeks de tweed Humphrey épais, entiè-
rement doublés, avec siège et genoux

Une poche à glissière.

Rex-de-chausée

cuir pour Garçons
avec gorniture | 59

e

à 7%

2.95
Toil-

J
 

Tapis d'escaller
de Wiiton anglais

 

ia Blossom _ : p- 0
VasoTan Dedone. 8.33—Marchetons. Minuit 30 widepoulie,chardaan, Topis d'escalier de 18 pouces, texture

10 heures 15 0.15—Rangers WEAP—Orchestre de danse. , Jean » Co-; résistante, en attrayants
ORAG-Intormattous 9.20—Gcepol Singer, CEAC—Orch dr danse peau, Dorziat, Debucourt, Dause- dessins, ur conveni 47

10 h 30 9.45—Vic and Sade. WABC—Orchestre de danse, mond. — Origine: Francaise, — , po venir °

. eures 10.00-MsPerkins WJZ—Orchestre de danse. Production: Film Régence Dis out agencement de cou-

OQ . 3 e : dt =

emMauve nos es Fes 10.30—Mélodies. tribution: Compagnie FRANCE- eurs. LA VERGE ..

WIZ! natrel show. / ame ° FILM. — Durée: 1 h. 35.
on 11 heures 11.00-—SketoRter. Ecoutez ce soir Scénario — Le jeune Audrey, mr | 2 PANTALONS PETITS TAPIS

O—Informations. 11.30—Concerw. ée sans amour à un ma, an-

SEranssume 12Comecn émission de Estome & Maccame à pingenre colonial.ehator@KAG—Inrormanions sportives — 11.30: 11-00Happs Gane, une emission de rencontré le prince Selim, sultan Ch -« pis genre colonial, en

Planologue. 1.30—Fanfare malais. Les mauvaise langues ont > acun couleurs vives.. Bouts C
WABO—Informations. — 11.10—Boxe. 2.00—Marches. P + vite fait d'envenimer la situati frangés.
CBPerInformetions. 313Chant, ouest francais venimer la situation. B CHACUN

11 heures 15 ° 2.30—Musique de danse. > Le gouverneur de Malacca se trouve | Cad

- CKOB--Informations sportives. 00-—Con compromis par une lettre qui en

Aa aepe pme 5 Tren, pre |ste deroue dur 8 Couvertures de Planchersf : ; , our les e P.-E- , prési- 2 se n - 2 à 3 ; ongoléum sceou d'Or et linoléum de
ou À heures 30 #15-5rcien, dente générale de Ia Fédération prudence pour exiger la réhabilita- DixJoursJe Noe|, le hagas liège, pour passages

CBO-+Building of Canada. 445—Singing Strings. des Femmes canadiennes-fran-

|

tion d’Audrey. ' CQ oftre tous es hommes et escaliers. 27 pou- C

WEAP--Orch de danse. 5.00—Tea Dance. caises, a reçu de M. Robert Morale — Histoire acceptable, Vi- d'olléchantes occasions de chics ces de largeur.
CBF—Orchestre. . 340—Héchal England, de ia Cie Winnipeg sible sans inconvénient pour public complets deux pantalons ou pale- LA VERGE .…

» Mat ; Electric, l’intéressante lettre sui- habitué au cinéma. ca” tots. Nous conseillons instam-
WABC-—Orchestre de danse. — vante: Convenable). + à i

noOreheatrs Ge danse > “Madame ment à tous les hommes de voir arpe es ancas reum

¢ Jeudi so “Il y & quelque temps, Radio-| “MADEMOISELLE MA MERE” ce splendide assortiment com- Grandeur 6 x 9 pds. Carpettes Lan-
Canada m'a demandé de collaboré Genre: Comédie-vaudeville. — portant toutes les conceptions, costreum à bordure,

6 heures ala préparation d'unesérie d'émis- Auteur: Louis Verneuil. = Réalisa- dispositions et teintes que vous en nouveaux et ot- 94

ons radiophoniques intitulée: “Ven- teur: Henri Decoin, — Interprètes: ésirez. Peu importe votr - t ins.
Onansonnettes. tures in Citizenship”, dont le but| Danielle Darrieux, Pierre Brasseur, desires venez porte tL re pré CEEne é j

OBO—Musique de danse. est de faire mieux connaître les ap- Alerme, Robert Arnoux, Larquey. judi ’ z arocque, \_ J 3
CEAC—Nourglis — €.03—Orgue. ports faits au Canada per les princi-

 

 

  
 

heures 15 paux groupes ethniques et de dé- Avantageu-

d | OBO—Intormations. ses condi- ;
M | CKCH—Le crépuscule. rt tions de i

| CKAO-—Sérénade tmzano ah ¢

6 heures 30 crédit à :
CBO--Howle Wing. Achetez cette année des Billets Aujoud'hui et jeudi votre dis- ;

Emissions particalièrement CKAC—Chansonnettes, du Théâtre Cartier pour Noël a et Je position. ]
recommandées:

commentateur.
* Les BellesMistoires des ! CAGRadioreportass. œ DANIELLE DARIEUX dans Programme double avec

Les Tone mercredi et vendre, À Chr—Maodis “Mademoiselle ma Mère” “TORCHY BLANE
7.46 à 8.00 p.m.

Les Jeux SKCO—Concert. PIERRE-RICHARD-WILLM
OBO—Orchestre de danse.

Radiophonique “Amos T Asay” Skoteh. “La Dame de Malaca”
Concours-surprises, ie vendredi,

 

    

| cBF-Radio2 al
cures 43 CBP--Mélodies du soir.

7h

WEAR
JKAC—Le club eporuf.

WEAF-—-Good
*CBO--Gocé News of 1939.

Aujourd'hui et demain
films français.

—2me grand Film—

   

 

  10.00; “Samson”, 2.30, 526, 825. | “Goodbye Broadway”

IN PANAMA"
 

 

 

 

 

  
 

 
 

  
 

    

 

  
 

à 8.30 p.m. CBY—La pension Velder. SR
!

een 2otias CARTIERsymphoniques à | SER-ooinds vou THEATRE FRANÇAIS [

800 pom.samedi, 10.00 pum | CRAC— 4 heures 30 Lun. mar, merc. — 12, 13, 14 déc i

| Présentations commerciales: [| CBO—Chant et orchestre. VOGUES i

* Radioreportage des | SRGoTLinerames - 2 dir avec Joan Bennet? [

-- je e hocke am o 4 A
Leàromdinar 7 heures45 IMEI AS A GIRL WITH IDEAS . | A

same |ena C we | RB MBAS HOMMES =À La Pension Velder SECO, CAPITOL—“The Citader”, 125 ; pour E
7,00 pr, lundi au vondrodl. OR ICBE-Causerie. CARTIER — “Mademoiselle ma i les Bi ! CHEMISE pour trennes

# Spotlight Para |KO oeheures Mère”. 210, 455, 740, 1038; | : sont toujours ies Dienvenues
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“ Jambes demain, vendredi et same-

- pour le deuxième

; de froid sibérien sera avantageuse

 

Plusd
Le meeting de trois

jours s'ouvre demain
a lapiste Lansdowne

  

Le maire Stanley Lewis ouvrira la réunion a 2 heures
demain aprés-midi. — Le gérant Art Blade est
enchanté des perspectives. — Pas de glace,
excellent tracé. — Le trophée Ed. Baker.

 

(par Jean-Charles DAOUST)
Les chevaux sont de retour en

ville. Mais ce ne sera pas dans le
décor sylvestre de Oonnaught-
Park que les coursiers se feront
valoir cette fois. C'est autour du
vieux champ de bataille des Bra-
ves et des Rough-Riders, sur la
liste encore noire du parc Lans-
downe que trotieurs et ambleurs
feront valoir la vitesse de leurs

dl.
Une trentaine de princes de la

piste sont en ville aujourd'hui
meeting annuel

du Lansdowne Park Driving Club.
Le président Hugh Carson, Je dy-
namique gérant Art Blade et les
autres directeurs ont bon espoir
que la réunion de cette semaine
éclipsera le succès de janvier der-
nier .
Son Honneur le maire Stanley

Lewis ouvrira le bul à 2 h. demain
après-midi. L'absence de neige et

pour les turfmen. Hateh Patter-
son de Kemptville sera le démar-
reur officlel des huit courses quo-
tidiennes, soit quatre épreuves
dans deux catégories. Les paris
seront sous la direction de George
Fitch de Hamilton, qui s’est con-
quis de nombreux amis ici l'hiver
dernier. Le Dr E. Mulligan, de
Maniwaki, président, Ben Coch-
rane, de Shawville, et B.-H. Soper,
de Smiths-Falis seront les juges.

COURSE PRINCIPALE

A cause des caprices de Dame
Nature, les coursiers circuleront
sur le sol au lieu de la glace.
L'événemnt principal de la réu-
nion sera la deuxième course pour |Brouse, Johnny Marque: le trophée à la mémoire du re-
gretté Ed Baker, rédacteur sportif

rer

Les “bons” triomphent sur
toute la ligne à l’Audito

O'Mahony se rallie pour battre Wagner—La robe
en velours bleu de Bob. — Koverly et Marsh
sont déqualifiés.

(per Maurice DESJARDNS)
Les pachydermes de Johnny Tun-

ney offraient hier soir leur specta-
cle habituel de haute comédie.
Les ‘bons’, même si deux d'entre
eux ont été étendus sans connais-
sance, ont remporté leurs combats
contre les méchants. Ces chers en-
fants nous ont servi des fins de
combat originales. Danno O'Maho-
ny a eu raison de Bob Wagner, en
finale, au moyen de son coup de
fouet, après avoir perdu la premiè-
re chute.
Procédons par ordre. Joe “Tiger”

Marsh, dans le combat initial, après
avoir labouré Syd “Gélatine” Na-
bors de coups de pied, produisit un
flacon de sels Epsom, dont il sau-
poudra les yeux innocents de Na-
bors. L'arbitre Fred Bourguignon,
voyant le pauvre gladiateur tombé
qui se frottait les yeux et qui gei-
gnait, le déclarait vainqueur, après
15 minutes de combat. Une fin de
combat originale.
Attendez, ce n’est pas tout. Dans

la semi-finale, K.-O. Koverly était
opposé 4 Mayes McLain, colosse de
l'Oklahoma. Koverly a une façon
à lui de marcher ies pieds en de-
dans, de sautiller et de montrer le
poing à la foule lorsqu'elle le cons-
pue. Après avoir frotté à plusieurs
reprises son poing enrubanné dans
les yeux de Mac, Koverly se déci-
da enfin à mettre fin à l'assaut. Il
manasa de façon à placer la
tête de Mayes sur le premier câble
puis il tira sur le deuxième qu’il
plaça au-dessus de l’autre, étran-
glant McLain. Celui-ci avait le cou
tout rouge lorsqu'il parvint à se
dégager. avec l'aide de Bourgui-

, grcn, qui déqualifia Koverly et ac-
. corda la palme à McLain. qui sortit

 

en titubent de l'arène. Koverly fit
une’ scène dans le ring. pensant
sans doute: “Depuis quand est-ce
défendu d'étouffer gentiment son
adversaire?”

LA FINALE
Wagner monte dans l'arène vêtu

d'une somptueuse robe de chambre
en velours Bleu, avec doublure de
aoie or. Cette robe de chambre est
appelée à jouer un grand rôle dans
12 drame qui va se dérouler. O'Ma-
hony s'assure la première bonne
prise. une prise d'orteil, au'il tient
durant dix minutes. O'Mahony a
fait des progrès depuis un an. Non
comme lutteur, mais pour jouer la
comédie et aimuler la colère. Ti
essaie même de dédiachylonner le
poignet de Wagner.
Wagner lance une fougueuse at-

taque pour s'assurer la première
chute en 19.08 minutes. Trois rua-
des à la figure, un écrasement gé-
néral, tournent le truc.
Au deuxième spasme, Danno ne

sSamu pas. Il passe un cuisant
hammerlock à Wagner, Je fait souf-
frir cing minutes, puis l'assujettit
dans son coup de fouet, et pif! en
7-11 minutes, Wagner est écrapouti.
Sulvez-nous pour la troisième

chute. Ouvrez bien les yeux. C* t du
nouveau. Après 8 minutes de ta-
lochage, Wagner assomme Danno
d'un direct à la mâchoire. mais
Bourguignon refuse de lui accor-
der la victoire, puisqu’il a frappé

 

 

PARC
LANSDOWNE
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| COURSES de CHEVAUX
Huit courses par jour

Gageure: Straight,

Place et Show

Commençant à 2 heures de

l’après-midi tous les jours.

   

  

du Citizen, qui fut gagné l'hiver
dernier per Midright Grattan à
Madame Doris Sandrelli de North-
Bay. Il s'agira samedi après-midi
d'une course de deux milies.
Les fervents ges courses seront

plus confortables qu'au premier
meet. Les directeurs ont aménagé
de bonnes salles chaudes soug la
grande estrade du terrain de
l'Exposition. Les trotteurs et am-
bleurs du parc Dufferin, dont la
réunion s'est terminée avant-hier,
sont attendus en grand nombre à
Ottawa. De Montréal et autres
centres québecois nous arrivent
également de belles et rapides
bêtes.
M. Félix Turcotte, de Mattawa,

est un des premiers arrivés sur la
rive du canal Rideau avec Lee
Hanley et R. K. Grattan, E.-L.
Larente, Montréal, nous vient avec
Red Grattan, Dominion Grattan.
Edward Bear, Dora Lee et Teddy
The Tramp, tandis que M. N.-F.
Porter, de St-André, a transporté
au Lansdowne ses coursiers June
Evans et Lee Todd.
De Campbell's Bay, Pontiac, O.

Bisson nous amène sa jument
Ruth McKinney et Colonel Tom
et W.-J. Boland son Golden Peter.
F. Vallée, de Montréal, a inscrit
Forest C. M. O. Viau a amené
Benny Harvester et Harry Cald-
well conduirs probablemnt pour J.
W. Shaver, propriétaire de Gentry
aqua, Admiral Peter et Molly

Oscar Poulin, de Hull, compte
sur Coronation Boy; Jack Ault,
Winchester, sur Tillie The Toller;
George Taylor, Peter Axworthy:
Art Blade, Joe Grattan: Bob

R. R.
Foster et Fils, Windmill Guy et
Logan McKillop.

avec son poing. Wagner, dégoûté,
endosse sa robe de chambre en ve-
lours bleu, et enjambe les câbles.
O'Mahony, revenu a lui, va le cher-
cher d'un coup d'arpin. le ramène
au centre du ring, et le fait volti-
ger d'un poteau à l’autre au
moyen de son coup de fouet. La
Tobe, fait panache, et Danno rive
es épaules de Wagner pour conser-
ver intact la palmarès des “bons”, t

erer

 

 

LA NATIONALE
Américains, 5: Détroit, 1.
Boston, 3; Canadiens, 2.
INTERNATIONALE-AMERICAINE

New-Haven, 2; Syracuse, 1.
NATIONALE (ANGLAISE)

Harringay Greyhounds, 5; Earl‘s Court
Rangers. 2

EASTERN U.S. AMATEUR
Hershey, 5; -

Port Colborne. 6; Brantford, 4,
N.O.H,A. SENIOR

Kirkland Lake-Lake Shore, 11: Kirk-
land Lake-Toburn. 1.

ASSOCIATION AMERICAINE
Minneapolis, 4; Kansas-City, 1.
Wichita, 4; St-Paul, 1.

PROVINCIAL DE QUEBEC
Sherbrooke. 6: Shawinigan. 4.

SASKATCHEWAN SENIOR
Flin Flon. 8: Yorkton, 6 (surtemps).

INTERNATIONALE SENIOR
Fort-William, 3; Geraldton, 3 (sur-

temps),
OHA. JUNIOR A

Toronto 8t. Michael's, 4; Toronto
Young Rangers. 3.
Toronto Mariboros, 3; Université de

Toronto, 2.
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LORETTA FISHER
FAIT UN RECORD

Mille Loretta Fisher en roulant
316, 201, 339 sur les allées du
Shamrock A.A.A. aux “cinq quil-
les”, a établi un nouveau record
local de 946 chez les quilleuses,
battant celui de 882 détenu par
Mlle Alma Turner.
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Il y aura de la poudre dans lair,
demain soir à 8 heures, à l’Aurito-
rium, quand les brillants élèves de
Joe Robertson, les ‘Hull-Volants,
s'attaqueront à la puissante esca-
drille de l’Aéronautique. Non moins
farouche sera le deuxième duel de
la séance hebdomadaire de hockey
de la Ligue de la Cité quand les
Montagnards tenteront d’infliger au
LaSalle sa première défaite de la
saison senior.

Les Grimpeurs de Kinsella sont
plus encouragés que jamais avec
l'entrée en scène de Tony McCarthy,
extérieur des Rough-Riders dans
l'Union interprovinciale de rugby
sur l'alignement de l’Aéronautique.
Antonio est aussi fougueux sur les
patins que sur les crampons, C’est
dire que s'il alde les Aviateurs a
battre Ia panthére Noire de Paul
Moussette et Robertson et que si
eux, les Monties, gagnent contre les

Cavelies, ils auront la chan-

ce de se remettre en lice dans la
course aux honneurs. Le hockey n’a
jamais été meilleur dans le circuit
Lorenzo Lafleur.

Après plusieurs années de sacrifi-
ces et de tâtonnements, il semble
que la combine Duhamel-Groulx-
Purcell-Ménard-Lafleur soit sur le
point de récolter des épis d'or. Du
moins si les démons rouges de Bill
Touhey continuent leur jeu & l'em-
porte-pièce, LaSalle gagnera assu-
rément le championnat. Un des ra-
res hockeyeurs d'Ottawa, originaire
des Etats-Unis, est un des princi-
paux facteurs de cette poussée for-
midable et sans précédent des Ca-
veliers. C'est le bouillant Jack Ga-
gnon, centre de l’incomparable ligne
Gagnon-Roger DeGagné-Patsy Guz-
20. Jack a vu le jour à Chicago. Les
connaisseurs se demandent comment
il se fait que le rusé Jimmie Mc-

mieux joué que cette saison,
en tête des compteurs.
Pendant que les instructeurs des

autres clubs avisent des moyens à
prendre pour les arrêter, les invin-

toujours le bal en tête de la Ligue
senior de hockey de la Cité, ayant
à leur actif six victoires conséeu-
tives. Il n’y a qu'une séance, cette
semaine, dans le circuit présidé par
Me Lorenzo Lafleur. C'est celle de + jeudi soir, LaSalle rencontre Mon-

~
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DEUX SOLIDES CAVELIERS

 
TREMBLAY    

 

  
SMITH

Parmi les nombreux artisans des succés phénoménaux des Cave-
Hers de LA SALLE, cette saison. dans la
Ia Cité d'Ottawa, une mention toute spéciale est méritée per YVESTREMBLAY, avant et défense d’un cran superbe, un diplèmé des ju-
niors, et DON SMITH. un blond colosse qui ne craint que Dieu. Ces
deux artistes du bâton seront aux prises demain soir contre les ambi-
tieux Montagnards dans la deuxième jouie de la séance à l’Auditorlum.
Les grimpeurs réussiront-ils à infliger aux Habitants
défaite?, Non, déclarent Smith et Tremblay.

Ligue senior de hockey de

leur première

 

 
EDMOND ARCHAMBAULT, l'excellent

montera la garde devant Ja forteresse du Concordia, samedi soir, à
I'Auditorium, contre l'artillerie légère des Sénateurs.

 

LE CERBÈRE DU CONCORDIA

gardien montréalais, qui

  

Tony McCarthy débutera
demain contre les Volants

 

L'as des Rough-Riders apportera un élément farouche
aux Aviateurs. — Les Montagnards contre les
Caveliers dans la deuxième joute à l'Auditorium.

tagnards. Le Hull-Volant compte
avancer aux dépens de l'Aéronau-
tique.

Chaque semaine, il y a au moins
un match des plus fertiles en émo-
tions. Après demain on fonde de
grands espoirs sur le duel entre les
Aviateurs et les Panthères Noires
de Joe Robertson et Paul Moussette.
Moins nombreux que leurs adver-
saires au début de la campagne, les
Hullois ont mérité l'admiration des
connaisseurs par leur combativité.
Leur victoire de jeudi dernier sur
les Montagnards fut un chef d’oeu-
vre de cran et de témérité héroïque.
Aussi les anciens partisans des Vo-
lants reviennent-ils à l'Auditorium
comme dans le bon vieux temps
pour les encourager dans leur ral-
llement sensationnel, Plusieurs jeu-
nes recrues apportent leur concours
aux vétérans. On espère que les Vo-
lants de 1938-39 iront aussi loin
que ceux de 1936-37.

DAVETROTTER
AVECDÉTROI

L'habile hockeyeur obtient un con-
trat d'huile pour 5 bateaux en
s’engageant.

MONTREAL, 14 — Comme boni
pour s'être engagé avec les Red
Wings de Détrois, Dave Trottier,
vendeur d'huile, a baclé un riche
contrat pour l'approvisionnement de
da”mes 30 à 35 bateaux 

Coffrey l'ait laissé partir du cian
des Sénateurs. Gagnon n’a jamais’

Il est

cibles Caveliers de LaSalle mènent|F

 
  

   

   
  

  

re de ce club de
jhockey dans la
Nationale.  L'an-
cien ailier gauche

“Mes défuntisés Ma-
4roons est un bon

homme d'affaire.
S'il a consenti à

   
prochain

JROTTIER avec l'huile acqui-
se de la compagnie montréalaise qui
emploie Trottier.
A raison de 10 pour cent de com-

mission, Trottier estime que cette
transaction lui vaudra une bonne
année de salaire. De plus les Ailes
lui donneront “quelque chose” pour
ses exploits au hockey. N'oubliez pas
que depuis ses débuts dans la
NHL. en 1928, David a accumulé
238 points. Les Maroons auraient pu
le vendre à Toronto, aux Améri-
cains de New-York ou à Chicago
mais Trottier ne voulait abandonner
son travail,

“LES CANADIENS”
“J'aurais voulu jouer avec les

Canadiens, dit-il. mais je suppose
qu'ils ne voulaient pas de moi”
Trottier patine régulièrement de-
puis des semnines et il sera en belle
forme pour démarrer avec les Wings
d'ici une quinzaine. Il se rend au-
Jourd'hui même à Détroit.
Une dépêche de New-York dit que

le gérant Jack Adams faisait part
de l'engagement de Trottier hier
soir. L'affaire s’est conclue par té-
léphone. Jack s'attend & ce que Da-
ve démarre samedi contre Boston.

mrrt

ÉLECTION DE
DEUX SARAH

=re

femmes,

aylues par acclamation. L'une
commissaire d'écoles dans

la municipalité de Richmond et

  

DROIT, OTTAWA, MERCREDI! 14 DECEMBRE, 1938

  

joue contre Gladstone.
suivi par LaSalle, 2 victoires et
stone, 0-1 et Bucks, 0-2. Adélard

SHERBROOKE
MONTE AVEC
VALLEYFIELD

LES GARS DE BENEDICT AVAN-
CENT DANS LA PROVINCIALE

 

SHAWINIGAN. A KIRKLAND-
LAKE.

 

SHERBROOKE, 14. — Les Cava-
lieurs Rouges de Clunt Benedict ont
enfilé deux points en période sup-
plémentaire, hier soir, pour battre
les Cataractes de Shawinigan 6-4
et monter en troisième position de
la Provinciale à égalité avec Val-
leyfield. Jean-Paul Ranger, de la
ligne bleue, et Phil Piché, de près,
furent les compteurs. Tous deux
en étaient à leur deuxième point.
Bastarache et Laforest marquèrent
les autres buts.
Jacques Moussette, étoile hulloise

des Cataractes, compta deux fois,
Proulx et Goulet enregistrant les
deux autres points de Shawinigan.
Dans la première manche, Shawli-

nigan monta un avantage de 3-1

mais dans la période suivante,
Sherbrooke transforma la situation
4-3.
Les alignements:—
Shawinigan — But, Mcleod; dé-

fense, Frénete, Matte; centre, Mous-
sette; ailes, Bélanger, Goulet; subs.,
Lavoie, F. Gauthier, Frigon, Ar-
chambault, A. Gauthier, Proulx, Ga-
gnon, Beauchamp.

Sherbrooke — But, Ferley; défen-
se, Leroux, Bastarache; centre, La-
forest: ailes, B. Leblanc, Bell; subs.,
Ranger, Dugré, Harris, Lafontaine,
Roy, Piché, Cormier.

Officiers: Daigneault et Lebel.

Le résumé:—
Première Période

1—Shawinigan, Moussete,
Proulx ....…..….….…....... . 265”

2—Sherbrooke, Piché, Roy 855”
3—Shawinigan, Moussette . 9'12”
4—Shawinigan, Proulx,

A. Gauthier .......... 1815”
Punitions: Haris, Beauchamp.

Deuxiéme Période
5—Sherbrooke, Ranger 626”

T—Sherbrooke, aBstarache, .
Roy, Lafontaine ...... 925

Punitions: Piché, Matte, Frenette.
Troisième Période

8&—Shawinigan, Goulet,
Moussette ..... 000. 844”

Punitions: Bastarache, Moussette.

8 ps ” ”

9—Sherbrooke, Ranger .... 522

10—Sherbrooke, Piché ...... 832”
Punitions: Aucune.

 

UNE PUISSANTE EQUIPE
KIRKLAND-LAKE, Ont, 14. —

Acçlamée comme l'équipe à vaincre

pour la coupe Allan, la constella-

tion de la mine Lake 8hore a cer-

tainement réjoui ses partisans,

mardi soir, devant une salle com-

ble, en écrasant la mine Toburn

11-1 du groupe Témiscamingue,

N.OH.A. C'était l'ouverture de la

série pour la coupe O'Hearn.

ALIGNEMENTS ET POINTAGE

Lake Shore — But, Porter; défen-

se, Olliver et Cook; centre, Mastie;

ailes, Grosso et Grivel; subs., Mil-

ton, Walton, Campbell, Smith, Cook,

Joplin, Pidcock.
Toburn — But, Davis; défense,

McPhail et Astle; centre, Nicols;

alles, Swayze et Coleman; subs.

Preston, Dotten, Baetz, Duff, Gerow,
ver.

Leresres: Lagrave et Jemmett.
Le résumé:—

Première Période
1—Toburn, Swayze

2Lake Shore, Hastie, Bellinger.

3—Lake Shore, Bellinger, Hastie,

4—Lake Shore, Grosso, Grivel

5—Lake Shore, Grosso, Haste,
6—Lake Shore, Smith, Bellinger.
7—Lake Shore, Smith, Cook.

Troisième Période
8&—Lake Shore, Grivel.
9—Lake Shore, Pidcock.
10—Leke Shore, Bellinger, Smith.
11—Lake Shore, Hastie.

13Lake Shore, Grivel, Grosso,
HERSHEY GAGNE

HERSHEY, Penn., 14. — Les Cubs
de cette ville ont battu les Rovers
de Ne -York 5-4, hier, dans une

joute de ia ligue amateur de hoc-
key de l'est des Etats-Unis. Gra-
boski, Catlin, Kelly et Scherer
comptérent pour les vainqueurs,

Smith, Germann (2) pour N.-W.
Hamilton, des Cubs, enfila acci-
dentellement un point pour les vi-
siteurs.

BERGER BAT
CAVANNA EN
HUIT RONDES

BROOKLYN, N.Y, 14 — Maxie
Berger, le champion canadien, de
Montréal, remportait hier soir sa
14ième victoire co tive devant
8000 fervents pour mériter un
match avec Lou Ambers, ancien
roi des joids-l . Pesant 141 Ili.
vres et demie. Maxie a gagné une
décision en huit rondes contre le
rude Frankie Cavanna qui pesait
près de sept livres plus que lui. Le
lew-Yorkais réussit un seul boncoup, Un cruel crochet de ganche

 

 ‘l'autre dans Esquimait,
avant la fin de la deuxième ronde.

   

VOLANT-JUNIOR JOUE
CE SOIR CONTRE LaSALLE

Dès 7 h. 45, ce soir, à l’Auditorium, on verra les ennemis
traditionnels, les Volants et les Caveliers de LaSalle reprendre le

peter de oa Dans £ deucœuipes nais série 1a coupe ‘au ,
TE Perth méne le bal avec deux victoires,

 

Schingh

Volants de Phil Cholette. Après les fêtes, il n'y aura que 4
équipes, Perth se retirant du concours. Cholette est convaincu
que sen club sortifs victorieux de la série Sutton.

 

GRACE A LEUR VICTOIRE SUR |

 

   

  
  

 

    

 

  
    

 

une défaite; Hull, 1-1; Glad-
débute ce soir avec les      

   

 

  
FRANKIE LEBLANC, le sensation-
nel Acadien revenu d’Angleterre
pour devenir le meilleur comp-
teur de points du groupe de hockey
senior de Québec. Au centre de

la première ligne des Sénateurs,
il est l’as de la saison à date.
—

BUCK BOUCHER
ET NORANDA

L'ANCIEN AS DES SENATEURS
CROIT DOTER LE NORD MI-
NIER DE QUEBEC D'UNE SOLI-
DE EQUIPE DANS LA N.O.HA.

 

 

 

I semble que la saison de hockey
qui s'ouvrira prochainement sera
des plus brillantes, même s’il est

un peu tôt pour faire des prédic-
tions. Le fait que le hockey senior
ne soit plus sous la direction de
l'Association Athlétique de Noran-
da ne veut pas dire que les villes

soeurs ne seront pas dotées d'un
bon club dans ia N.O.H.A. senior
et un club junior participera aux
finales de cette même ligue.
Un groupe de dix-neuf hommes

d’affaires et professionnels des deux
villes, se sont réunis et ont organisé

le Noranda Hockey Club, et ce club
dirigera les seniors et les juniors

dans la N.O.H.A.

Lorne Miller, de Noranda, ancien
président de la Northern Ontario
Hockey Association est président

du club, Lioyd Closs, vice-président,
W. Baîley, secrétaire et C. A. Hueh-
nergard, trésorier, J. A. Pelletier et

le Dr E. Lindsay sont directeurs.
H. J. MacGregor est le gérant de
l'équipe et le Dr Lindsay, médecin
du club.

Le comité des finances est com-
posé de M. J. Gillespie, président,
le Dr ELindsay, J. FTronton, H.

G. DeMorest et J. A. Pelletier. Les
membres du comité de publicité

sont Evans Box, président, Sam

Rice et H. J. MacGregor. Les au-
tres membres de ce club sont W. J.

Hoskings, Dan Pilon, Dr J. V. Smith,
H. A. Cockburn, Gordon Hendry,
Dr W. A. Turner et T. A. Mulvihill.

En se procurant les services de

George “Buck” Boucher comme en-
traîneur du club senior, les offi-
ciers croient avoir fait un pas dans
la bonne direction. Boucher fut un
piller sur la défense des Sénateurs
d'Ottawa quand ces derniers
étaient champions du monde, et
plus tard iI joua avec les Maroons

de Montréal. Ces derniéres années
il fut entraineur du club Spring-
field. Il est tout à fait qualifié pour
le travail ici et les membres du
club sont convainrus que Boucher
est une acquisition pour le club
local. D a commencé son travail
aujourd'hui.
Le club de l'an dernier demeure

intact. Le gros George Marshall

est revenu après avoir passé l'hiver
dernier avec les Orioles de Balti-
more. Avec les services de Geor-
ges Boucher et un nombre de nou-
veaux venus qui donneront du “sang
nouveau”, le club est confiant qu'il
sera le meilleur qui ait représenté
les villes soeurs jusqu'ici.

Trois clubs seulement feront
partie de la ligue cet hiver: Le Lake
Shore, le Toburn et les Copper |;

issent
Will Harridge est réélu président de l’Américaine |
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NEW-YORK, 14.— Les ligues
Nationale et Américaine de
base-ball continuent aujourd'hui
leurs délibérations. Les princi-
Pales décisions de la première
Journée, hier, ont été tenues
sous le boisseau mais on ap-
Prend que les magnats songent
à établir une balle uniforme en
1939. Les séances conjointes
Auront lieu demain.

Will Herridge a été réélu à la
présidence de l’Américaine pour
un terme de dix ans, avec en
plus les fonctions de secrétaire-
trésorier. I! n’a pas révélé son
salaire.

LES DODGERS SUR
LE MARCHE

Les Dodgers de Brooklyn, sous
la pression du nouveau gérant
Léo Durocher, ont fait trois
échanges avec les Abeilles de
Boston: Buddy Bassett, ler but,
et Jim Outlaw, voltigeur avec
Syracuse I'été dernier, ont été
échangés pour Gene Moore,
voltigeur,, et Ira Hutchinson,
lanceur des Abeilles de Boston.
Dans une autre transaction en-
tre les mémes clubs, Fred
Frankhouse, vétéran-lanceur des
Dodgers, passe a Boston en
échange de Joe Stripp, intérieur.
Connie Mack, vénérable chef

 

 des Athiétiques de Philadelphie,

 t

"GREYHOUNDS
MENENT LA

NATIONALE
LONDRES, 14. — (Par câble

P.C.) — Les Greyhounds de Har-
rington ont, hier soir, défait les
Rangers d’Earls Court 5-2 pour
s'emparer seuls de la première
position dans la ligue Nationale
de hockey en Angleterre. Invin-
cibles à date, ils ont pu briser
l'égalité avec les Monarques de
Wembley.
Dunc Cheyne, centre de Win-

nipeg, enfila trois des points et
Jos. Shack, ailier gauche aussi
de Winnipeg, les deux autres.
Howie Peterson, ailier gauche
d'Oshawa, et Léo Lamoureux,
centre de Windsor, Ont, comp-
térent pour Earl's Court.
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| Aviateurs contre  le Varsity
 

Les Glebe Grads de Jack
Fraser jouent ce soir, au gym
de l'Université, contre les
Commerce Grads dans une
partie senior de ballon au pa-
nier et dans l'autre rencon-
tre, l'Université d'Ottawa sous
Wib Nixon reçoit la visite des

. Aviateurs de M’sieu Ernie
Stanyard, chez les intermédiai-
res. Ni le Varsity ni le Gle-
be n'ont encore connu la dé.
faite.

—_—

| LE HOCKEY

 

Défense Nationale
2 parties au Minto.

Junior-Ottawa
Volant vs La Salle
Buckingham vs Gladstone.

Ligue Intam.
Philadelphie & Pittsburgh
New-Haven à Cleveland.

Senior de Québec
Royal vs Victoria
McGill vs Concordia.

  Kings. En plus des huit parties‘

régulières jouées ici il est fort pro-
bable que les amateurs auront l'oc-

casion de voir quelques joutes d'ex-

hibition avec des clubs de l'exté-

rieur. 11 est possible que la pre-!
mière joute d’exhibition soit jouée
dans une quinzaine de jours. |
officiers se préparent pour distri-

buer des programmes à chaque par- ID
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La Nationale
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PETE GAVUZZS. le vétéran de;
mille et ane courses d'endurance
qu'Armand Vincent transforma'
en raquetteur en 1930 et qui tra-

vaille pour lui A Earl's Court, Lon-

  

Hassett et Outlaw
vont à Boston pour

Moore, Hutchinson

Les deux étoiles de Brooklyn sont échangées avec les
Abeilles. — L'Américaine veut une balle uni-
forme. — Frankhouse pour Stripp.

 

rman oeme +

a été désigné à la gérance de la
constellation de l'Américaine
qui jouera contre celle de la
Nationale pour commémorer en >
1939 le centenaire de la balle
aux bases.
Le colonel Jacob Rupper, des

N. Y. Yankees, a été réélu vice-
président de l’Américaine. Les
directeurs-élus sont Donald-L.
Barnes de St-Louis, Connie
Mack, Clark Griffith de Wa-
shington, et Walter O. Briggs
de Détroit.
La Nationale tient à sa pré-

tendue “balle morte”. L'Amé-
ricaine est prête à un compro-
mis. La discussion à ce sujet se"
continue.

JOUTES DU SOIR

Les Indiens de Cleveland et
les Athlétiques de Philadelphie
voudraient jouèr plusieurs par-
ties sous la lumière artificielle.
L’Américaine ne permet ces jou-
tes que sur une base ? ? ? ? ?
d’une année à l'autre.

Si la jeune ligue approuve l’a-
mendement de Ia Nationale per-
mettant à chacun de ses clubs
de jouer sept fois le soir, le pré-
sident Ford Frick dit que le
Nationale n’aura pas d’objec-
tions & ce que les Phillies et les
Cardinaux emboitent le pas.

BOSTONET ~~
AMERIGAIN

ONT GAGNÉ
13.000 BOSTONNAIS ACCLAMENT
LA RECRUE FRANK BRIMSEK
QUI DEJOUE LES CANADIENS.
— JACKSON BRILLE CONTRE
DETROIT.

 

 

 

Il y avait deux parties, hier mir,
dans la Nationale, les Bruins de |
Boston l'emportant 3-2 sur les Ca-
nadiens grâce au jeu sensationnel {
de la recrue Frank Brimsek dans -
leur cage, et les Américains gagnant
5-1 dans un duel terne au Madison
Square Garden contre les Ailes Rou-
ges de Détroit. I] y avait 13.000
clients à Boston et 8.000 à Newe
York. .
Les Habitants méritalent un meile

leur sort. Is ont toutefois mis
fin à la série parfaite de 231 mie
nutes 54 secondes de Brimsek dans
la citadelle bostonnaise. Le jeune
cerbère fut spectaculaire. Héros de
quatre blanchissages dans ses qua-
tre premières joutes majeures, iF
succomba à un boulet de Herbie
Cain sur la fin de la deuxième
période. I était alors un peu plus
de sept minutes en avant du record
de son prédecesseur Tiny Thompson,
224 minutes 47 secondes.

Cette quatrième victoire consécu-
tive des Bruins les place cinq points
en avant des deux clubs de New-
York. Toe Blake compta l'autre
point des Canadiens, qui dominèrent
le jeu dans 1a dernidpe manche,
Bill Cowley d'Ottawa né jouait pas
à cause d’une biesgure. Boston n'a
pas encore subi de défaite sur sa
glace

A New-York, Art Jackson compe
ta trois des cing points des chemi
ses étoilées. Dans l'Internationale-
Américaine, les Aigles de Pit Lepine
sont retournées

à

New-Haven avec
une victoire de 2-1 sur les Etoiles
de Syracuse. Louis Trudel et Glen
Brydson comptérent pour les Aigles
et Eddie Convey pour les Etoiles. I}
y avait 2700 fervents. °
Les alignements:

A BOSTON
BOSTON — But, Brimaek: défenses,

Portland et Shore: centre, Schmidt; at
les, Dumart et Bauer; subst. Wetland,
Getliftfe, Sands, Cilappr, Crawford, Pet
Unger, Conacher, Hill, Hollett et Bhw-

MONTREAL -- But, Bourque; défen.
nes, Evans et Wentworth; centr, Brown,
alles, Cain et Summerhill; subst., Haye
nes, G n, Biake, Slebert. Busweil,
Drouin, nthe, Ward et Lorrain,
ARBITRES — Clarence Campbell, Bill

Cleary.
Sommaire

Première période
Boston, Bauer (Portland) ....... I
Boston. Pettinger (Weiland) ...
Punition: Portland,

Deuxième période
Boston, Schmidt (Bauer, Dumart) 1313"
Canadiens, Cain (Brown) 1914”
Punitions: Hoilett, Evans.

Troist ode
Canadiens, Blake ( es) ...... 445"
Punitions: Siebert, Hollett. Portiand,

Cain, Bhore.
A NEWYORK

AMERICAINS — But, Roberson; dé.
fenses, Jeewa et Murray: éentre. cap
man; alles, Carr et riner; vePleld Stewart, Anderson, Wiseman,
Beattie, Borrell. Goldsworthy, A. Jack
son et H. Bmith.
DETROIT — But, Thompson: défen.

ses, Young et McDonald; centre. Bere
ry. slles, Bruneteau et Hows; subst.
Lewis, Goodfellow, Liscombs, Kilres,
Toner,Kelly 5 Abel,

— Mickey Ton, Clarence
Campbell.

Première période
Américains, Schrines (Carr,

Chapman) ..... ............ 11°08"
Américains. Jackson (Gnids-

worthy) .............0.00 ou... 1548
Punition: Aucune

Deuxiéme période
Américains. Jackson (derwa) . 49”
Punition: Stewart

Troisième période
Détroit. Étecombe (Kelly, Young) 61”
Américains, Jackson ........... 14°28"
Américains, Wiseman (Smith) ... 192”

Punition: Aucune,

BYRACUSE — But, Btein: défenses,
Church, Fox: centre, Sonvey- ailes,
Markle Heron. subst. Cunn
Board. Roe Stenowacy,

coneg n Armstrong.

NEW-HAVEN — But, Beveridre.
fenses. Amith, (Founile: centre,
ailes, Willson. Tremblay: subst ng
hush, M~Cully, Hoch, Ravmond. Newm-
morng, lepine, Mondou, Brydson, Am dres, où l'imprésario montréalais

vient d'accrocher un contrat de
sept sans. Le “Winter Show”
coûte 5150400.

Que penser Ge In Presse, de
la Radio et du Cinéma, une
petite brochare en vente au
“Droit” vous le dirs.
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>, d'Hiver de $150.000 a Earl's
+ Bretagne.

id

LE AYE ble d Dos Il s'agit de ce muUne dépêche m'arrive par e de 2. 11 -
gicien, prestidigitateur et jongieur du sport quest l'ami Armand Vin-
cent, de Montréal. “Suave” est le qualificatif qu’emploie le correspon-
dant de la Presse Canadienne en parlant de l'imprésario montréalais.

où C. C. Pyle a échoué, Armand a réussi. La ou un excellent nageur
"avait à gagner le prix Wrigley, Armand Vincent y était. J'ai connu
le Billy Rose du sport canadien en 1928, & Lewiston, Maine, 4 la fin
heureuse de son premier marathon de raquette, Montréa!-Lewiston. A
cette époque, il aurait pu “briser” les portes de Hollywood. Au prin-

“’Aemps 1929, 11 venalt & Manchester, New-Hampshire, pour sonder le
Aerrain d'un marathon professionnel de raquetteurs, dont le parcours

" alirait englobé tous les centres franco-américains. Le projet Montréal-
Boston ayant tombé à l'eau quand j'en dissuadai Vincent, il fit courir
ses mercenaires de Québec à la métropole dans l'hiver 1930. Entre-

“Stemps, toujours appuyé par les frères Bronfman, de Montréal, et leur
Wwiskey Green Stripe - Usher, le Valentino canadien avait monté plu-
sieurs spectacles, entre autres des courses de natation.
: xx xxx
-- L'hiver suivant, je revoyais Vincent et ses esclaves Chez Henri à
Hull, pour le marathon Hull-Montréal, etc. etc. Je n'oublierai jamais
certain été, je crois que ce fut celui de 1931, Armand inaugurait par
.une séance de boxe le stade non-couvert d'un hôtel dans l’est de
Montréal. En vacances, j'allai le saluer à ses bureaux, édifice Amherst.
-L'atmosphère de la rue Christophe-Colomb était devenue pas assez “Big
Time” pour ce Machiavel des émotions sportives. Il me passa deux
Dillets de choix et de faveur. Malheureusement, il plut trois soirs de
suite et faute d'argent — cela fond même à Montréal — je dus faire
.cadeau des cartons à deux anciens copains d'Ottawa et m’en revenir
“bredoullle, avenue Henderson. Déjà, le choeur des enclumes battait
san plein contre Armand Vincent. Quelques amis m'’avaient soufflé a
l'oreille qu'il en avait déçu par-ci et pargà.

. xx xxx
… Mais loin de pâlir, l'étoile de Vincent continua son ascension et
se mit & briller plus haut et plus loin. Il eut bien le revers de l'hiver
dernier au Stade des Royaux. La Providence n'était pas encore de son
côté. ,Les raquetteurs en congrès à Montréal savent que la température
gi trop froide le samedi et trop chaude, le dimanche. A New-York,

, Vincent avait réussi dans le même genre de spectacle d'hiver: courses
de chiens, skieurs, patineurs, href tout ce qui donne à nos hivers ca-
nadjens cette féerie qui nous attache à nos arpents de neige. Loin
dé se décourager, Armand organisa la tournée des Canadiens et des
Alles Rouges de Détroit. Si d'aucuns prétendaient s'être fait rouler
par le promoteur montréalais, on m'assure que Jeff Dickson lui rendit
le change au Palais des Sports à Parts. Tsk, tsk, tsk et tsk. Peu im-
porte, Vincent avait trouvé de l'autre côté de la Grande Mare la for-
ule magique.

; xx xxx
. ET VOICI QUE DANS LES BROUILLARDS ETERNELS DELONDRES, l'entreprenant M'sieu Vincent monte une Cavalcade hiber-

pple de $150.000. Ii laisse crier et hurler ses dénigreurs du Dominion
frappe le fer pendant qu'il est chaud. I a même enrôlé ia royauté,

5. V. p. Malgré les triomphes théâtraux de Sonja Heinle et des met-
—Jaurs en scène de Hollywood, je n’hésite pas à prédire que la métropole

du cinéma ira à Vincent et non Vincent a Hollywood. C'est fantastique,
ven c’est vrai! Vincent est acclamé comme le CREATEUR DE L'HI-

Lisez plutôt la dépêche suivante-
_ LONDRES,le 14 décembre, — (P.C.) —

où une tempête Ge neige vient une fois
sente en substance les peaux mortes du
bleu, un. Canadien est acclamé comme le

Dans cette humide métropole
par une lune bleue et repré-
cuir chevelu sur un complet
créateur de l'hiver.est le suave Armand Vincent de Montréal, dont la CavalcadeÇ urt est la plus grande entr. promotion sportive dans les annales d'un soul immeubleenGrand

C'est un grand spectacle intérieur de sports d'hiver avec toutes
dentelles et granitures, sur une échelle internationale. Le program-me comprend une tempête de neige, du ski, des sauts en ski, des cour-_ Bos de raquette et une revue françaire de 100 “girls”.

"5 xx xxx
Xi DOUZE MILLE SPECTATEURS, y compris les membres de la fa-
= jMllle royale, sont attendus, chaque soir, pour assister au grand spec-
» e monté sur une piste naturelle de ski recouverte de neige avec

un décor réaliste de montagnes neigeuses. Bert Paaske, directeur du
plancher, Normand Gagné, sauteur en ski, le Chef Poking Fire, Louis

-«Thorval, Peter Gavuzzi et Dan Cunningham, raquetteurs. sont les au-
! … tres Canadiens au programme. Tous sont de Québec. Réussir l'entre-
‘prise — d'abord en vendant l’idée aux directeurs d'Earl's Court, puis

- ,- 8U public — “m'a fait vieillir de plusieurs années,” dit Vincent. Mais
Son “show”, venant après la promotion de la tournée européenne des; - Canadiens et de Détroit, le printemps dernier, lui a valu un CONTRAT
E SEPT ANNEES avec Earls Court, y compris le spectacle d'hiver,

- Je hockey professionnel, la boxe et les “pageants”. Les directeurs anglo-
; ‘écossais très rusés ont dit à Vincent qu’ils ne voulaient pas voir fon-
dre la neige inutilement après la Péerie, aussi l'entreprenant Canadien
“français s’empressa-t-il d'annoncer des leçons de ski, plaçant ses skieurs
professionnels comme instructeurs. Il a construit une colline pour les; débutants, enseignant à Londres comment faire du ski... en chargeant=-81,25 la leçon.

nu x x xxx
Afin d'obtenir le sceau final de l'approbation publique pour son |entreprise, Vincent a commandé deux petites paires de ski et des

‘ls plus stricte intimité. Et c'est
+, Quon approuve Vincent ou non,
= gination, de son {lair et de son

glissoire neigeuse de Londres. Les

bon promoteur. Pour ma part, je

"LE COCKTAIL SPORTIF

.. LOU BATES, dOttawa, autre-
fois, est le champion en popularité
chez les fervents anglais du hockey
. “il en est à son troisième trophée

; _- plus de 200 admirateurs des
‘Blue Boombers assistalent hier soir
au banquet dansant qui était offert

© aux champions de rugby dans l'ouest
“ par le Winnipeg Free Press . . .
un beau geste des amis de la

- Prairie, au lendemain d'une défaite
de 30-7 à Toronto . . le film de la
finale fut projeté et les recettes

: vont 4 des oeuvres de bienfaisance
- .. Scoop Bentley, aile droite des
- Mineurs de Drumheler, a été in-

terdit pour avoir brisé le nez et
- trois dents à Alec McSporran, des

- Esquimaux d’Edmonton au cours
d’une partie de la ligue senior de
I’Alberta , . . UN BOUQUET au roi
GEORGES qui fête aujourd'hui ses

-43 ans . . des cigares A Clary
2Stetell, l'humoriste-commentateur-
.€hroniqueur de Toronto, qui nous

- & fait rigoler samedi au micro du-
rant le match Toronto-Winnipeg...
CLARK GABLE, le “he-man” du
cinéma a peu d'aller sur la glace

. avec les Canadiens et les Rangers...
de sorte qu'il se peut que nos hoc-
keyeurs ne soient pas filmés après
tout relativement au spectacle “The
Great Canadian” . . . quant aux
Rangers, ils ne vendent jamais un
joueur avec dix années de service
à moins que celui-ci n'en fasse la
demande . .

Au train où Ching Johnson se fait
coudre, le vétéran, maintenant sur
1p défense de Minneapolis dans
l'A.H.A. songe à s'acheter un “mou-

lin à ooudre” . . . Patsy Perroni,
‘Qui fit 10 rondes avec Joe Louis
“aeulement pour se faire mettre “K.
“0.” par Robert Taylor dans les
‘p'tites vues”. vient de signer pour

- Un nouveau film .. . après son coms
--Bat du 10 janvier à Los-Angeles
wvec Bébé Arizmendi, HENRY
‘’ARMSTRONG songe à faire une
tournée en Amérique latine . . .
le poids-lourd Gunnar Barlund tra
se reposer dans sa Finlande na-
tale .. . 11 ne manquera pas de
"brain trust” dans les Dodgers de

. Brooklyn avec Tony Lazzeri. le gé-
fant Léo Durocher, les instructeurs
Bill Kellefer et Charley Dressen et
‘Tentraineur-etcoetera Larry Mac-
Phail . . . les Cardinaux ont ajouté
Ogden (Utah) A leur chaîne de
“fermes” . . . Babe Ruth porte des
verres . . . 1] @ l'oeil droit mvope à
force de concentrer sur la balie . .
Bill Terry continue à parier des
chapeaux avec les chroniqueurs
sportifs . . . il veut maintenant pa-
rier avee Chuck Dressen, des Dod-

‘ters, que les Giants attireront 100.-
,000 fervents de plus que Brooklyn...
cela pour cinquante plastres . .
un part égale que les Géants fini-
ront premiers ou deuxième . . . un
dollar que si Dressen accepte les
deux gageurs. il se fera battre . . .
* * *

« EXPRESSION HISTORIQUE
Y veul apprendre le chant.

 

: 77 perches qu'il a envoyées à Buckingham-Palace aux Princesses Royales“ én les accompagnant d'une invitation pour qu’elles profitent de la seule
leçons royales seront données dans

là, les amis, la fin de la dépéche,
il faut lui savoir gré de son ima-

cran. ‘Trois qualités essentielles d'un
lui enlève mon chapeau!

EN ROULANT MA BOULE
Gérard Proulx et Ernest Lacombe

devenant des experts en téléphonie...
les amateurs de boxe ont été pei-
née d'apprendre la mort d'André
Shelaeff, 18 ans, d'une commotion
cérébrale . . . et Georges (Young)
Harner, 28 ans. poids-coq de Qué-
bec, est toujours dans un état
grave . . il se fit fracturer le
crâne il y a deux semaines . . .
Arthur Labelle accompagnant Toto
chez “Bob” Guertin . . . Notre
sympathie & Pit Robert, Jerry
Church et autres copains dans le
deuil qui les frappe . . . Madame
Archie Archambault tricotant pen-
dant que son mari fricote au Ca-
nadian Lunch . . , Georges Potrier
rafiant un set de D . . . Joe March
et ses sels Epsom. hier soir , . ,
l'appétit très bien développée de
“Kiss” Robert . . . Bob Warner,
craignant se faire voler une autre
robe de chambre. n'enleva pas son
nouveau “kimona’ en velours bleu-
Azur pour sa troisième reprise avec
‘Danno O'Mahony . . . il succomba
en beauté mais fl préférait la perte
du match à cela de sa robe de
chambre . . . le parfum des fleurs
de Timmins, de Mlle Rita regu
par Charlie Daoust . . Robert
Boisselle achetant une boite de
petits pois . . . Zey St-Denis saluant
les boys du Frontenac . . . « ”
Lavoie au nombre des convives...
Lionel Ouellette s'attirant des grû-
ces . . . Puce Plouffe à la ligne
bleue des As = Toto Tessier ren-
dant visite à Bob Geurtin en patins
à 4 heures du mat > . Jos “Mac”
Bertrand devenu mystique ..
Capone d dans celui du
beanier” . - Charlie Sansfaçon
assistant à son 200ème party au
Frontenac . . . Horace Lavoie et
ses contes d'oeurs . . . Bull Lauriat
songeant A Cupidon . . . Gene Le-vasseur et Phill Bastin parlant de
la mairie hulloise , . .
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ROBERT BLESSE

MONTREAL, le 14. — (P.C.), =Yvon Robert a dû se faire rem-placer par Nick Lutze. hier soir.dans un combat qu'il devait livrer àCy Williams. Robert a déclaré aux
membres de la commission athié-
tique de Montréal qu'il avait marché
sur un clou après avoir pris une
douche chez lui.

|UNE ENVOLÉE

PEU PROBABLE
Presse cansdienne)

VANCO » 18. — Le maire

 

.| George-C. Miller n déclaré aujour-
d'hui au conseil de villa qu'il avait
appris d'Ottawa qu'li était peu pro-
bable qu'un escadrilie du service
royal d'aviation fit une envolée sans
arrêt de Londres au Canada le
printemps prochain. pendant que

roi et la reine visiteront le 
 

  

    
     

      

me l’auteur de Frankenstein et de
Fra Diavoio (Robert le Diable, en
Canayen)... car voyez-vous c'est
dimanche soir prochain l'ouverture
de la ligue de hockey du District
de Hull et le Sieur Richer est le
Mentor des Hull-Volants. De ses

d'acier, Momon lance le
cri de ralliement: c'est pour les
sept heures ce soir au stade Grat-
ton. ,

* * *

IL NE MANQUERA PAS de bons
hommes pour porter les glorieuses
couleurs noir-blanc dans le circuit
majeure présidé avec talent par
Lionel Ouellette. De sept à huit
heures, ce soir, ceux qui se ren-
dront au stade du petit et dynami-
que Léo Gratton verrontles joueurs
suivants à l’œuvre et tous ont ap-
posé leur signature à un “contrat”:
dans la cage, le concierge-gérant
Gaston MENARD et son alternant,
Gaston Pilon; en avant, la frater-
nité GIROUX, Léo, Rosario et Syl-
vio; Jacques Charron, Yvan Pa-

quin, Guy Watters, Eden Battison,
Roger Larivière de l’Université, Ro-
land Bissonnette, Armand “Moine”
Grégoire, Phil Cholette, Ludger et
Lionel Fournier, Rhéal Sabourin,
Bernard Foucault, sans oublier ceux
qui n’ont pas encore signé.

* * *
ECHOS DE QUEBEC

La visite victorieuse de nos Sé-
nateurs dans la Cité de Champlain
n'a pas été sans laisser un profond
sillon dans la mer sportive, En feuil-
letant les journaux de Québec, hier,
nous nous faisons une idée de l’anx-
iété qui ronge les coeurs de nos
amis de là-bas. Voici ce qu’écrit
dans le “Soleil” de lundi notre con-
frère Jules Lavoie:
Les As semblent avoir signé un

bail à long terme pour occuper la
dernière position dans la ligue Se-
nior. Battus dans leurs deux parties
de fin de semaine par les Sénateurs
d'Ottawa, les locaux devront passer
les Fêtes dans la cave du oir-
cuit Slater si le McGill bat le Con-
cordia mercredi.

* * *

La défaite d'hier était la sixième
pour les As en dix parties cette sai-
son, et elle a fort compromis leurs
chances de participer à Ia série de
détail; les causes de cet échec, à
notre avis, furent l’absence de Les-
ter Brennan et une erreur de tac-
tique dans les dernières minutes de
la troisième période.

* * *

Bennan, considéré comme le meil-
leur joueur de défense de toute la
ligue, n’a pu s’aligner hier à cause
d'une douloureuse blessure à l’é-
paule qu’il se fit infliger samedi
soir, à Ottawa, et son absence força
J&hnny Taugher et Albert Barnes
à fournir un travail de géants sur
la défense. Ils tinrent bon pendant
60 minutes, mais ils furent enfon-
çés dans la période supplémentaire,

* * *

Dans la troisième période, alors
que moins de deux minutes sépa-
raient les As d’une brillante victoi-
re, le coach Fred Magurn aurait
probablement obtenu plus de succès
en faisant appel à ses joueurs les
plus solides pour repousser les pres-
santes attaques des Sénateurs.

* * *
Le vetéran Alex Bolduc ne peut

aucunement étre blAmé pour cette
défaite, car il joua une partie sen-
sationnelle, principalement dans la
troisième période et dans le temps
supplémentaire. Son vis-à-vis, Hig-
ginbottom, se montra lui aussi très
brillant, mais sa défense le protégea
mieux dans les moments critiques.

» * *

Le club de la capitale canadien-
ne, qui occupe maintenant la pre-
mière place avec une ava de trois
points sur, le Royal, allgne trois
trios d'attaque qui sont à peu près
d’égale force. On ne peut malheu-
reusement en dire autant du club
local. Les lignes Fortin-Wing-Stan-
gle et Malenfant-Tondreau-Gérin
sont très solides et affichent un
beau jeu d'ensemble, mais le coura-
geux Pete Martin est plus ou moins
bien supporté per ses ailiers.

» * =

La ligne Malenfant-Tondreau-
in, une nouvelle combinaison, a

fourni du jeu épatant et par ins-
tants, sensationnel. Ces trois hom-
mes sont grands, pesants, rapides
et leur jeu de passes fonctionne à
merveille. Toujours employés ensem-
ble, tls devraient rendre de précieux
services à l'équipe: ils ont com-
mençé hier en comptant deux des
quatre points des locaux.
Les deux autres buts furent comp-

tés par la ligne Wing-Fortin-Stan-
gle. Ce trio fut le plus brillant des
As l'an dernier. et il aura repris
toute son efficacité avant peu: For-
tin et Stangle ne jouent jamais aus-
si bien que lorsque Wing leur sert
de pivot.

* * »

Chez les Sénateurs, les vedettes
de la partie furent Johnny Wilkin.
son. Babe Pratt. Frankie Leblanc,
Bill Touhey et Jock Carthy. Wilkin-
son et Pratt Formèrent un solide
rempart devant Higginbottom, et
ils brisérent de nombreuses attaques
qui
Wilkinson avait son intention de se
retirer du hockey, mais ses services
sont très appréciés des Sénateurs,
qui semblent l'avoir décidé à demeu-
rer sur l'équipe. :

. ° *

Trois joueurs scorérent deux
points chacun hier: Frankie Le-
blanc et Bill Touhey pour les Séna-
teurs, et Ray Malenfant pour les As.
Le fameux centre qu'est Leblanc
égalisa le score à 4-4 dans les der-
nières minutes de la troisième pé-
riode. puis il compta dans la pério-
de supplémentaire le point qui don-
nait Ia victoire & son club.

* LA *

La mise en échec fut passable-
ment rude et les punitions se suc-
cédérent à une cadence assez ra-
pide; dans la deuxième période, 11
fallut même appliquer le règlement
de la punition différée lorsque cinq
joueurs, dont trois des Sénateurs,

obtinrent des sentences presqu'en
méme temps, . «

Malenfant et Powers obtinrent
les deux seulés punitions majeures
du match pour s'être chamaillés sur
la rampe dans la zone des As. Il y
eut en outre plusieurs commence- ments de chicane, mals rien de bien
sérieux ne se produiait,

semblaient très dangereuses.

 

Johnny Wilkinson eut maille à
partir avec un spectateur dans la
troisième période; probablement in-
sulté par une remarque, Wilkinson
lança son poing dans la direction de
son interlocuteur, mais nous ne sa-
vons pas s'il l'attelgnit ou non. Le
gros joueur de défense étendit Gérin
d'un coup d'épaule dans la période
supplémenteire; en tombant Gérin
asséna un solide coup de bâton sur
un orteil de Wilkinson, qui grimaça
et dansa un petit peu.

* *

L'ami Méville-Deschênes, dans
l'Action Catholique, commente:
Les Sénateurs d'obtaws ont joué

une partie magnifique pour disposer
de notre équipe aprés-midi. Sans
une faiblesse presque générale de
nos joueurs de défense, les Séna-
teurs auraient été forcés d’annuler.
A propos pourquoi Brennan était-il
dans l'assistance, hier, plutôt que
sur la glaçe? Brennant est le seul
joueur de défense qui peut bloquer
un adversaire et le réduire à l’im-
puissance devant la cage du gar-
dien de buts. On nous assure qu’il
était malade. I] est excusable, mais
il à dû constater par lui-même qu’il
aurait rendu plus de services que
Blaver que nous parait d'une fai-
blesse lamentable.

LS * =

»

Et Edmond Picher:
“Le meilleur club a gagné”, avons-

nous entendu dire hier après-midi
à la sortie de l'Aréna où les As, deux
fois champions de la ligue Senior et
de la province de Québec, venaient
d’essuyer un second échec consé-
cutif en deux jours aux mains des
Sénateurs d'ttawa, cette fois au
pointage de 6 à 4, en 70 minutes de
jeu aussi rapide qu’excitant. La veil-
le, dans la Capitale canadienne, nos
porte-couleurs durent s’avouer vain-
cus par 3-2 à l'issue d’une joute que
leur disputérent chaudement leur
rivaux ontariens.

Pendant que nos Sénateurs at-
tendent Corcordia ici samedi soir,
I'Evénement — Journal de Québec
commente:

Nous aurions mauvaise grâce à
répéter ce matin les reproches que

nous faisions aux As la «emaine der-
nière, alors qu’ils donnaient un ren-
dement douteux. Ils ont perdu deux
autres parties en fin de semaine
mais nous ne tenons pas les joueurs
responsables de ces échecs car cha-
cun a fait l'impossible pour bien
jouer. Notre correspondant d'Otta-
wa nous disait au téléphone, same-
di soir, que les As auraient mérité
ge,gagner la partie qu'ils perdirent

2.

Et les amateurs qui ont assisté à
la joute d'hier ne peuvent non plus
reprocher aux champions d'avoir
manqué d'ardeur. Il y a eu une fai-
blesse sur la défense mais on ne
peut rendre tout le monde respon-
sable de cette situation. Jusqu'à
date. les As n'ont gagné que deux
parties et l'on peut se demander si
les autres équipes sont plus fortes
ou tout simplement plus favorisées
par les hasards du jeu. En autant
que les joueurs donneront leur meil-
leur, toutefois, ne les critiquons pas
et nous savons que les sportsmen lo-
caux feront de même. On est un
peu désappointé quand une victoi-
re nous échappe à la dernière mi-
nute mais rien ne peut changer la
situation.

* La *

Au cours d'une réunion de la
Q.A.H.A. tenue à Montréal, on a
étudié la demande du Verdun, qui
veut avoir la pefmission d'aligner
Jack Healy. gardien de buts de Ré-
gina. Quand Bonny Brown signa un
contrat professionnel, on accorda
aux Sénateurs la permission de si-
gner Frankie Leblanc et l'on es-
Pêre que l'on se montrera aussi
large pour le Verdun, qui a perdu
Claude Bourque. Daniels n'a pas été
régulier dans les buts tandis que
Healey est fortement recommandé.
Il jouait pour le Régina, qui vient
de remercier ses vedettes. Il a égale-
ment été décidé que Ernie Pelissier
ne pourrait s’aligner avec le Ver-
dun, dorénavant. à moins d'obtenir
un permis de la C.A.H.A. Pélissier
n’était pas à Montréal le 15 octo-
bre et il n'est pas éligible. Les Séna-
teurs d'ttawa n'auront pas le droit
d'utiliser les Montagnards comme
club ferme, ce qui les empéchera
d'aller chercher des Intermédiaires
dans cette équipe. Tag Millar. du La-
chine, est dès maintenant assuré de
prendre le championnat des sco-
reurs de la ligue Provinciale.

DANS L'O.H.A.
Les Peaux Rouges de Belleville,

Peterborough et l'Aéronautique de
Trenton font partie de la classe se-
nior B de l'association ontarienne
de hockey dont la saison commen-
cera le 6 ou le 9 janvier prochain.

deux meneurs détailleront.
Voici ie calendrier:

Jan. 6 ou 9—Peterborough à Tren-
n

11-—Trenton à Belleville.
13—Belleville à Peterborough.
16—Belleville 4 Trenton.
18—Trenton à Peterborough.
20—Peterborough à Belleville.
23—Peterborough à Trenton.
25—Trenton à Belleville.
27—Belleville à Peterborough.
30—Peterborough à Belleville.
1—Belleville à Trenton.
3—Trenton à Peterborough.
eel enpeas

Jan.
Jan.
Jan,
Jan,
Jan.
Jan,
Jen,
Jan,
Jan.
Fév.
Fév.

Elles fonctionneront
pendant 32 heures
 

Presse associée
DFTROIT, 13. — Un porte-parole

de la General Motors Corporation
& déclaré aujourd'hui que l'usine
des automobiles Ihevrolet de Flint,
Michigan, serait en opération cet-
te semaine sur une base de 32 heu-
res en quatre jours, et que l'usine
des automobiles Buick, de la méme
ville, ferait de même Is semaine
prochaine.
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| In the Realm ofSport
—By WALTER GILHOOLY

We went back to our nid Alma)
Mater, the University of Ottawa!
yesterday. Not to receive any|
honorary degree but to talk to &

across sports pages and who since
has become almost a lengendary!
figure in the traditions of the grid-|
fron. He is Rev. Dr. Phillippe
Cornellier, pound for pound the

greatest kicking back that ever|

laced on à cleated boot. He is even |

more famed as the first man to
rfect in football the spiral punt.

PeFather Cornellier has changed

little since those days of 1911 and

1912 he stood back of the gamet

and grey line and boomed footballs

at Queen's, McGill and Toronto

Varsity. In those years when he

was a backfield regular at Ottawa

U., he didn't weigh oa ounce over

136 unds and if there was ever

a smaller player who carried the

centre half load for an Intercolle-

glate team we haven't heard of

him. The ensuing years have added

only about ten pounds to his slight
frame and he is as fit and trim —

looking as in the hey-day of his

athletic career.
We were interested in how it

came about that he set the fashion

for kicking in the Canadian game.

We were keen to learn something

of the gridiron glories that faded

from the picture when he was an

Art's student at the college. And

we were eager to learn some of his

views on the game and particularily

of that department in which he,

himself, had scintillated.
From here on, Father Phil

Cornellier, had the floor:
“When I came to Ottawa Univer-

sity, he said, everybody played

football. I had never played in
ally I thought it was a

Findof game. You shoved somedody

and he shoved ypu back and I

thought that was all there was to

it. I soon learned differently.

“We kicked the ball around :

at deal on the campus an

Soticed one day that Bill Chartrand

who later was one of the first team

backs would put a spiral on it from

time to time. I noticed that when

he did he got much better distance

than any kicker with the ordinary

t.

Pgo L studed Chartrand's style

and one day the knack of the spiral

came tome. I discovered that when

I hit the ball with my foot that if

I gave my toe a twist it would

shoot with the boring movement

that is the essence of the spiral.

“I remember that in 1912 Frank

Shaughnessy came over to Varsity

Oval and he stood watching me

kicking. He told me that if I held

the ball with the seam on the side

I would never fail to put a spiral

on it but I was doing all right as

it was. If I put any more spiral

on the ball it wouldn't have gone

downfield. It would have shot off

in a curve and come right back to

What I cannot understand, he

continued, is why kickers stand 50

far back when theyre booting

from scrimmage today. Players like

Bob Isbister stand back from 15

to 20 yards and they give way at

least 10 yards to the oposition on

every kick. I can recall players

like Ben Simpson booting at the

Oval. He was never more than 8

few yards behind the snap and if the

snap over straightened up until

the ball was away he'd get hit in

back of the neck. And at the same

time his wings got downfield and

made the tackles as well, I think,

the wings do today.

ur know that I never stood more

than five yards from the snap but

I used to step in and meet the

ball and boot it with the one

motion. I believe that is the trouble

with our backs today. They are

to slow getting their kicks off,

Why, even with the 15 or 20 yards

they take you will see kicks blocked.

“And kicking is still a most

important weapon in our game. No

one was more aware of that than

Father Stanton when he coached,

and there, to my mind, was &

really great football coach.
“You won't recall it but the first

vear he handled a team at Ottawa
College was in 1906. He had never

played much football himself but he
was a very keen student of the

e.
ga year Father Stanton was
given the third team to drill. He

Echos de notre

numéro-souvenir

Nous accusons réception de
lettres de félicitations et apprécia-
tion pour notre numéro de mer-
credi dernier commémorant le
25ième anniversaire de la fonda-
tion du “Droit”. Dans les trois
communiqués suivants, des lec-
teurs nous prient de continuer les
chroniques de M. Albert BSclhingh,
président du National, sur les
“bons vieux temps”.
Monsieur le rédacteur,

Je tiens à féliciter le Droit de
nous avoir fait revenir à la mémol-
re les choses du passé; surtout les
vieilles activités sportives par M.
8chingh.
Espérant recevoir dans vos co-

lonnes quelques écrits per M.
Schingh, je demeure, P. G. LARO-
SE.

* *
Monsieur le rédacteur,
Veuillez agréer ines sincères féli-

citations pour ‘l'extra” sur les ac-
tivités sportives d’antant, surtout
les faits relstés par M. Schingh
lesquels ont fait revivre tant de
noms anciens et connus de notre
Basse-Ville.
Je formule donc le désir de lire

à l'avenir, une fois par semaine,
sinon une page de l'ancien temps
au moins quelques colonnes con-
sacrées à ces vieux souvenirs,
Demeurant nn fidèle lecteur,

J.-M. Matté.
» * °

Monsieur le rédacteur.
Je veux prendre quelques mo-

ments pour vous remercier de f'ar-
ticle de mercredi dernier sous la
signature de M. Albert Schingh. 1I
m'a rafraîchi la mémoire sur des
jeux qui sont maintenant inconnus
de Ia jeunesse actuelle et sur les
noms de ceux qui étaient les héros
de mon jeune Age.
Je serais très heureux si M

Bchingh pouvait, de temps à autre,
écrire de nouveau sur les sports
d'antan.
Je suis sûr que. jeunes ou vieux.

les lecieurs sportifs du Droit ont 

   

man who in his day wrote banners |

  

WALTER GILHOOLEY

sent them in against high schools
in the city and he took them one
afternoon to Renfrew. The third
team never lost a game and at the
end of the season played the
‘varsity. The varsity juste managed
to beat them by two points and the
next year, 1907, Father Stanton
was the first team coach. And the
1907 team won the Intercollegiate
Championship.
“He left off coaching in 1909 and

1810 but returned to his position in
1811. That team was the last great
team that Ottawa Universiy had
and it was that year that Father
Stanton proved what a kicking
attack could accomplish.

“When Toronto University came
here he told our quarterback, Mike
Killian, to kick on first down until
he was given different instructions.
Well, we kicked on first down all
afternoon except once. We only
tried one play in 60 minutes. We
stayed with a booting game and we
won by a score of ten to eight.

“Then, we went into Toronto for
the game that was to decide the
championship. We were leading
Toronto Varsity, 14 to 13, when the
ruling was made that cost us the
game as things turned out.

“Dick Sheehy, he said, who for
his size was one of the best backs
and fiercest tacklers as I have ever
seen, was first down under a punt.

The ball went to Jack Maynard,
struck him on the knee and shot
over to Sheehy who was covering

the wide side of the field. Sheehy
picked it up and raced for a
touchdown.

“We were dumfounded when the
referee ruled no yards against us
and gave Toronto the ball on our

40 yard line. From where I was
standing after making the kick
Sheehy didn’t appear to be within
15 yards of Maynard. Well, that
finished us. Father Stanton was so

disgusted that he substituted about
half our regulars and Toronto went

on to win the ball game.
“That was the last shining year

in football that Ottawa College
had. The next season when a protest
that we entered after a game with

Queen’s was not upheld we with-
drew from the Union. Perhaps it
wes unfortunate but it may be that
we would have been unable to
carry on in any event. We didnt

have the faculties of medicine and
engineering and so on to accomodate
older students and boys in the Arts
course were getting younger every

day.
“But football”, concluded Father

Phil Cornellier, with 8 reminiscent
gleam in his eye, “is a great game.

It does boys good. physically,
mentally and morally. As you might
say. if you play football you have
to learn how to take it. And I am
glad that French Canadian boys
are going in for it. Stewart Forbes
is making a move to introduce it
in the primary schools of Montreal
and it's in the primary schools boys

must learn it if they're sver going
to. French Canadian Boys have
all the speed, strength and
natural skill needed for such ®&
rugged sport and there isn't any

becme top-notchers in hockey they
become top-notchers in ockey they
should take any second place in
football.”
Merci beaucoup, mon Père!

  

PATTY BERG

FEMME No l

 

New-York, 14 — Mlle Patty Berg,

la sensationnelle golfeuse de Min-

neapolis, est le choix des chroni-

queurs sportifs américains comme

la femme-athiète no 1 des Etats-

Unis, cette année.
Quarante-cing des 67 chroniqueurs

sportifs appelés à faire le choix ont

classé Mlle Berg en première posi-

tion, principalement & cause de sa

sensationnelle campagne de golf qui

la conduite au championnat na-

tional. .

La course aux honneurs n'a pas
été contestée. Mlle Berg a accumu-
lé 164 points, laissant ses deux plus
proches rivales, Mme Helen Wills
Moody et Mme Katherine Rawls
Thompson, loin en arrière. —
Mme Moody. dont le principal

triomphe a été remporté aux dé-
pens de Mlle Helen Jacobs dans la
finale du tournoi de Wilbleton, a
attrapé la deuxième place, sur un
pied d'égalité avec Mms Thompson,
sans contredit la meilleure nageuse

du pays.
Mile Alice Marble, qui a gagné

de nouveau le championnat de ten-
ni des Etats-Unis, a été placée en
quatrième position, avec un total
de 52 points.
Dix-huit femmes-athlètes étaient

sur les rangs: onze représentaient le
tennis et ie golf.

Voici le classement final: Patty
Berg, golf; Helen Wills Moody, ten-
nis; Katherine Rawls Thompson,
natation; Alice Marble, tennis;
Helen Jacobs, tennis; Sonja Henle,
patinage: Mme Leis Hall, tir; Stella
Walsh, piste; Mildred Babe Didrik-
son.
— pmtr—

Du ocomptant pour votre ag-
tomobile usagée, si vous utili-
sez Jes “Annonces Classées”
du “Droit”.—~Appeles 6-0514

CERTER D

l'espoir de lire sous un
pind article de M. Bchingh.

Votre dévoué bien aimé cet article. Je termine

  
 

 

BASKETBALLADES

L'autre jour. dans l'éégant et spacieux gymnasé de l'université

d'Ottawa, j'assistais à un intéressant duel de basketball entre les bar-
bus de la Maison de David et les Glebe Collegiate de Léo McCaffrey,
qui se rendaient, l'an dernier. en finale des championnats canadiens.
Jeu rapide, enlevant, et diablement passionnant. Les redoutables bar-

bus l'emportaient enfin, mais seulement per la peau des dents.

Le ballon au panier: sport scientifique, violent, qui exige de ses

joueurs une endurance phénoménale et une précision Mouie. 1 est
fait de démarrages subits, d'arrêts abrupts et de lancers élégants, ren-
dus possibles par la vélocité ct la justesse des passes. Pas aussi brutal
que le nockey, le rugby ou la crosse, mais aussi agréable À regarder.
John Kieran, du New-York Times, ne déclarait-il pas, l'an dernier,
qua son avis, le basketball est plus rapide que le hockey? C'est
Une opinion d'expert qu'on ne doit pas dédaigner.

Croirier-vous que dans le monde sportif, 20 millions de personnes
pratiquent ce sport? Aux Etats-Unis, les joutes intercollégiales font ace
courir de quinze à vingt mille spectateurs. Au Canade, sans atteindre
la popularité dont il jouit chez l'Oncle Sam, le ballon au panier compte
aussi des milliers de fervents. Les noyaux sont au nombre de quatre:
l'Ouest, Windsor, Montréal et Ottawa.

A cause de la proximité de Windsor avec les villes américaines,
cette petite ville a toujours abrité de puissants groupes de viseurs de
panier. Actuellement, il est vrai, c'est un club de l'Ouest qui détient
le championnat canadien, mais en 1936, les Fords de Win domi-
naient le pays, et se rendirent en finale des Jeux Olympiques à Berlin,
où ils furent battus 19-8 par les Etats-Unis.

es Murray et Lynn Patrick, des Rangers de New-York;
g Bill Cowley, des Bruins, de Boston; Doug Peden,

fameux cycliste. (Que viennent faire ces gars-là dans
une chronique de basketball?) Voilà des célébrités
sportives qui ont brillé dans le basketball canadien:
les Patrick s'alignaient pour la Palestre Nationale de
Montréal, en 1934; Cowley jouait pour Glebe Colle-
giate, dont il était un as, tandis que Peden était
l'étoile des Dominoes de Victoria avant de rejoindre
son frère, Torchy, sur la soucoupe des écureuils.

A OTTAWA .
Depuis quelques années, Ottawa a fait sa part

pour l'avancement du basketball dans l'est canadien.
En 1936, les Rangers de Léo McCaffrey triomphaient

M des Grads de McGill et livraient un duel contesté aux
L. PATRICK Fords de Windsor avant de leur céder le champione

nat de l'est canadien. L'an dernier, on a encore frais à ia mémoire
l'ascension triomphale du Glebe Collegiate. Les Grads éliminèrent suce
cessivement Montréal, St-Johns, N.-B. et Windsor a5
pour s'emparer du sceptre de l'est. Ils s'incliné- pe
rent ensuite devant le Vancouver, pour le cham- i
pionnat du peys, mais 1! faudra les surveiller, cet-
te année, dans la course aux honneurs. Les mé-
mes joueurs constituent l’équipe, et ils nous ont
paru, contre les barbus, encore meilleurs que l'an
dernier.

Le Canada peut se glorifier de posséder Ia
meilleure équipe féminine de l'univers. En effet,
les Grads, d'Edmonton, détiennent, depuis 1916, la "=
suprématie mondiale. BILL COWLEY °°

Hubert “Curly” Lacasse, de l'université d'Ottawa, lorsque je fis saconnaissance à l'exhibition des barbus, me racontait les exploits des
étudiants de l'université, que Charlie “Do appelle ‘les mangeurs de
dictionnaires. En 1937, l'université prenait le championnat majeur d'Ot-
tawa et le championnat junior. Elle répétait ces exploits, l'An dernier,
à l'exception de l'équipe senior, qui avait été démembrée.

L'élément canadien-français est trés bien représenté sur Faligne-
ment de nos clube universitaires. Les champions juniors de 37-38étaient presque tous des mangeurs de soupe aux pois: JosephRoy, Léo
Bissonnette, André Guindon, Robert Hébert, Denis Harbic, Maurice La-casse, Benoît Therrien, Noël Bélec, Roger Hoare, Jacques Rochon. Ro-
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bert Rochon, Jean-Paul Roy et Irénée Gagné.
._, L'équipe universitaire, qui mène présentement le bal dans la ligueintermédiaire, & dans ses rangs: Hubert et MauriRochon et Jean Dufour. 8 aurice Lacesse, Robert

Voilà. Je dédie cette chronique d'aujourd'hui à ces élégants mani-
pulateurs de ballon, et aux lecteurs, je recommande, s'ils cherchent un
spectacle stimulant et émouvant, d’assister une seule fois à une bonne
partie de basketball. Ils y reviendronti

pour onze points. Dennison fit six
points pour les vainqueurs ‘et Gre-
gory McIntyre, cing.
Les équipes —

nor (4), Gollinger (3), McNally (0),
Newman (0), Hewitt (0), Kelly (0),
Manion (2): total, 31.
LISGAR. — Berezin (11), Carey

(0), 8hapiro (©), Zaretsky (0),
Edelson (0), Bitcherman (0), Klein
(0), Kent (0), Colbert (4), Grills
(0), Howlett (1), Welsford (0), Dale

  

Apres tout le chichi “qui a été 1(0). Total, 16.
fait, Samuel Riddle fait savoir que Arbitre — Tom Hubbard,

son WAR ADMIRAL continuera

eee

rer
de courir en 1939. Il était question

SAINT-PATRICE. — Dunlap (1), |
McIntyre (5), Dennison (6), O’'Con« ’

de faire participer l'Admiral à la
course pour la coupe Widener le
4 mars à Miami et de l'affecter en-
suite à l'élevage. Co

Charles Hempstead, propriétaire
des écuries Empress de Toronto,
exige une enquéte de la commis-
sion de course de la Virginie occi-
dentale au sujet de l'interdiction de
trois de ses chevaux parce que
Rommy Rose fut stimulé. Charlie
est rouge autour du col et il mena-
ce de ne plus envoyer de coursiers
dans le Sunny South.

x 0» *
A LA NOUVELLE ORLEANS
Mardi, les couleurs Lemar ont

triomphé pour la première fois du
meet quand MALEMAN a gagné
la sixième course, la principale de
la matinée, six furlongs en 1°13"
3-5. Il l’emporta par un cou sur
Dedication. Chanting fut troisième.
Maleman ne paya que $4.60 par
billet de $2.

ST-PATRICE

BAT LISGAR
Les joueurs de ballon au panier

du collège Saint-Patrice ont eu le
desus du quintette de Ia Lisgar
Collegiate, 21-16, hier après-midi
dans une joute de la catégorie
poids-coq de l'intercolastique qui
ouvrait la campagne de 1938-39. Ra-
pide, la joute fut néanmoins sans
cohésion.
Les Iriandais. jouant sur leur

plancher, étaient devancés 12-10 à
la demie. Blake Dennison leur don-
na l'air d'aller dès la reprise des
hostilités. Joe Berezin, du Lisgar,
fut l'un des perdants avec cing buts
du parquet et un but sur “foul”,

Vu
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LES COEURS JOYEUX

 

Notre estimable confrire Léo-Paul
Bériault, en plus d'être un courrier
rapide, est aussi un quilleur émérite,
Vendredi dernier, dans is joute de
détail Forget-Lachance, ligue des
“Coeurs Joyeux”, il & fracassé les
quilles d'une façon inoubliable, all-
gnant les ‘abats” pour mener le
clan Forget à une victoire concluan-
te. Son 287 a été le meilleur simple,
et son trio de 706 également le plus
haut de la soirée.

Mile S. Leduc, également du grou-
pe Forget, se distingua avec un total
de 547, et un simple ds 356, pour
dominer les jupes. Vendredi, la
finale entre Forget et Sayer, à la sa!-
le Rideau. Les bouteilles commen-
ceront à r‘yoler à 9 h. 80.

Plus haut total
Hommes — LP. Bariault ........ 708

“ius faute ‘sire ‘sisipis saus u
Hommes — L Bérault ........ 267

es — 8 Leduc ,.,........ 256
Haut total d'équipe

Equipe Forget ............. PRIOR 2772
Plus haute corde d'équipe

Equipe Forget ..... PAPEeee 948
Equipe Lachance và Fauipe Forget

Mile J. Bélanger ... 1. 1 125— 417
Miie B. Latrémouille 1 138 113— 391
Mile P. Lalonde ... 18! æ 145— 406
M. J.-M. Arbic ...…. 123 1 126— 375
M Jos. Nault ..... 118 117 71-— 208
M. R. Lachance 186 150 140— 476

Toteux ............ 849 203 7192461

Mile TLeclerc ... 126 138 143— 427
Mile M A. Gauther #5 112 138— 313
Mls C. Boyer ..... 76 104— 314
Mile 8 Leduc ..... 64 238 1271— BMT
M L-P. Bériault .. 287 184 Ha 7
M. A Porget ..... 148 182 1 “

Totaux ...…. . .. 048 9022772
Equipe Forget ne 3 parties.

Les annonces vous disent
où et comment acheter.

LIGUE SENIOR DE LA CITE

HOCKEY
JEUDI 15 DECEMBRE

Rondelle au jeu à 8 h. du soir

HULL
LA SALLE

ENTREE

Dames, 15e Hommes, 50e oùPilotes, 15e
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‘Une agression en Tunisie   - Serait un grave problème
pour la Grande-Bretagne

Une déclaration du premier ministre Chambrelcin
en Chambre des communes.

‘Presse associée)

LONDRES, le 14.—

‘ministre Chamberlain a déclaré au-
- jourd'hui en chambre des commu-
~

nes que toute agression italienne
S'contre la Tunisie française consti-

tuérait un grave problème pour le

gouvernement anglais.

3 pp

 

Tl a fait cette déclaration en ré-

ponse à la question de savoir si “les
Le premier entreprises relativement au statu

quo dans la Méditerranée. compri- |
ses dans l'accord anglo-italien, s'ap-

pliquaient à Tunis”. *
| M. Chamberlain répondit que
certainement l'accord sur le statu

| quo s'appliquait à la Tunisie.

- -“Je combattrai la guerre par
des moyens pacifiques”

——eeeet+rt 

PS « Déclare M. Chamberlain devant les représentants
de la presse internationale.

a
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#
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LONDRES, le 14. -— Voici un ré-
=.« sumé du discours de M. Chamber-
3 {lan :;
a, M. Chamberlain déclare qu'il pré-
"+ férerait faire face à tous les dicta-

= “Leurs du monde que de rencontrer
ce pouvoir anonyme qu'est la pres-

"se, qui “transmet au monde chacun
+: de nos mots avec énormément de

3
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“ à travers des jours aussi

‘xjustesse, mais avec tant de diver-
sité cependant que pas deux rap-

blent.”
“Vous disposez, Messieurs de la

presse, d'une puissance formidable,
mais j'admets que nous ne pouvons
pas plus nous dispenser de vos ser-
vices que vous pouvez vous passer
:des nôtres. Il arrive cependant que
votre zèle pour nourrir un public
avide de nouvelles nous cause quel-
‘ques embarras, mais je ne sais que
très peu de cas où une confiance

. placée entre vos mains ait été trom-
e.”

“Je n’ai rien de spécial à vous
dire aujourd’hui et je voudrais vous
répéter des choses que j'ai dites en
d'autres occasions, tellement il est
‘facile d'oublier quand nous vivons

remplis
d'événements de toutes sortes que
ceux que nous traversons actuelle-
ment.

Ce que je voudrais dire, ce soir,
concerne surtout les ambitions du
gouvernement ariglals quant à Ia
politique extérieure,

Sauf pour la période de la Gran-
de Guerre, je doute qu'il y ait eu
dans l'histoire anglaise de phase
plus mouvementée et plus difficile
au point de vue relations extérieu-
res que celles que mon gouverne-
ment a rencontrées au cours des 18
derniers mois. Je comprends alors
qu'il serait impossible dans mon cas
d'échapper à toute critique.

Depuis mon arrivée au pouvoir,
je n'ai pas varié ma ligne de con-
duite. En face d’une situation où
les relations entre l'Angleterre, d’u-
ne part, et l'Allemagne et l'Italie,
d'autre part; faisaient naître en
Europe des craintes au sujet du
maintien de la paix, il me sem-
ble qu'il n’y avait alors pour nous
qu'une seule alternative. :
Ou croire que la paix était défi-

nitivement compromise et qu'il fal-
lait songer à la guerre comme iné-
vitable et s’y préparer avec les res-
sources de la nation toute entière,
ou avoir encore confiance dans le
maintien de la paix et espérer par
des contacts personnels et des dis-
-cussions en établir les bases tout en
continuant une politique d'arme-
ments pour la défense nationale,
politique que nous avions abandon-
née depuis des années.

Plusieurs sont d'avis qu'il aurait
fallu suivre la première route. Je
crois que ceux-là constituent tout
de même une minorité. Je n'ai pas
voulu suivre eette voie et je me re-
fuse encore aujourd’hui à vouloir Ja
suivre.

La guerre de nos jours diffère
de la guerre dans le passé en ceci
que les premières victimes en sont
les populations civiles et non la
classe militaire, et que le coût de
Ia guerre et les haines qu'elle en-
gendre sont tels que quelque soit
le vainqueur elle ne cesse pas d'être
une source de querelles entre les
nations et le meilleur ferment d’u-
ne nouvelle guerre.
Nous rl’avons pas le droit de nous

résoudre à recourir à la guerre sans
Avoir d'abord essayé jusqu'à le limi-
te possible tous les moyens de l'é-
viter.

J'ai choisi ce deuxième moyen
sachant bien qu'on ne peut attein-
dre son but dans une question aussi
délicate sans écuetl et sans recul.
J'ai connu les uns et les autres en
plus nd nombre que je ne l'a-
vais ‘abord oru.

‘avoue avoir été surpris ia
violence de certaines critiquesmais
je n'en cantinuerai pas moins à fai-
re converger tous mes efforts vers le
Cause de la paix par des moyens
pacifiques. :
Les efforts du gouvernement an-

glais dans cesens n'ont pas été
vains. Du moins, nous avons édifié
À différents moments des monu-
ments sur quoi asseoir par la suite
solidement la paix de l'Europe que
Nous ne perdons jamais de vue.
Nous avons conclu une entente avec
l'Irlande en avril dernier. Au mê-
me mois, nous avons conclu une
entente avec l'Italie et de renouer
du fait des relations amicales qui
Craient depuis longtemps interrom-

8.
En septembre, nous avons

l'accord de Munieh, suivi par ne
claration anglo-allemande de Mu-Nich qui devait être suivie per ladéclaration franco-allemande. En-fin, nous avons conclu avec lesEtats-Unis une entente commercia-
le qui est de nature à resserrer nosliens avec l’outre-Atlantique.

“Voici donc, en moins de dousemois, cing accords internationaux
importants conclus entre des’ Etatsdémocratiques et autoritaires. Cer-
tainement. voilà un accomplisse-
ment qui devrait inspirer de la sa.tisfaction plutôt que du pessimisme
et qui devrait nous encourager à
poursuivre une politique qui nous adonné des résultata aussi remar-
quables.
“Sans doute, je sais fort bien

l'accord de Munich, en certains mie
lleux, est décrit comme étant non
pas un exemple de coopération mais
une défaite pour les démocrates.
Ce quil y à d'étrange. c'est que
cette description vient de la part
d'hommes qui sont fiers de se dire
détnocrates. Je ne puis m'empêcher

~

 

de songer que de telles énonciations
ne rendent pas service à la démo-
cratie ni aux chances d’une future
coopération internationale.
“A mon point-de vue, nous ne de-

vrions pas tenter de calculer les
résultats des conférences de ce
genre en termes de victoire ou de
défaite. Nous devrions plutôt nous
rappeler quelle fut l'alternative que
l'accord de Munich empêcha, à sa-
voir, une tentative d'effectuer une
revision du traité de versailles au
moyen de la force au lieu de la dis-
cussion, une tentative qui aurait
certainement entrainé des condi-

l'atmosphère paisible dans
nous dinons ici ce soir.
“En plus, d’autres résultats ont

suivi la définition des frontières
tchécoslovaques. En septembre der-
nier, les peuples de quatre grandes
nations — la Grande-Bretagne, la
France, l'Allemagne et l'Italie — se
sont trouvées face à face avec les
horreurs imminentes de la guerre.
En imagination, ils ont vu tous les
malheurs qu’engendrerait une telle
catastrophe. ;

“Alors, un soupir de soulagement
passa sur le monde entier. Pensez-
vous que ces jours sont oubliés ?
Je ne le crois pas.

LA PRESSE NAZIE
“Je dois déplorer l'attitude qu’a-

dopte actuellement la presse nazie,
qui, dans un cas, ne se fait aucun
scrupule de vilipender le plus res-
pecté de nos hommes d'Etat, lui-
même ancien premier ministre de
ce pays (le comte Baldwin), et en
d'autres cas, ne manifeste aucune
intention de comprendre notre point
de vue,

“Néanmoins, je suis persuadé que :
le, désir de nos deux peuples reste
celui qui est exprimé dans la décla-
ration contenue dans l'accord de
Munich, à savoir, que jamais, à
l'avenir, nous ne combattrons l’un
contre l'autre, mais que la consul-
tation règlera nos différends.

CONTACT PERSONNEL
‘Dans le temps où la Société des

Nations était à l'apogée de son
prestige, je pensais toujours que
l'un de ses avantages les plus pré-
cieux était l'opportunité qu’elle of-
frait pour favoriser les contacts
personnels entre les ministres des
différents membres de la Société,
lors de leurs réunions périodiques à
Genève. Aujourd'hui, de telles op-
portunités sont lamentablement 1i-
mitées, et si ces contacts person-
nels, si indispensables à la bonne
entente, doivent être continués, on
doit trouver d'autres moyens.
“Le mois prochain, Lord Halifax

et moi-même avons projeté de ren-
dre une visite à Rome dans le but
de discuter avec le chef du gouver-
nement italien et ses ministres, tous
les sujets d'intérêt commun.

“Il se peut que certains tenteront
de trouver lequel fut le gagnant et
lequel fut le perdant, dans ces
pourparlers. Ce n'est pas dans cet
état d'esprit que nous avons l'inten-
tion d'entreprendre le voyage. Nous
nous efforcerons de trouver une at-
mosphère convenable pour échanger
personnellement nos vues et sac-
corder mutuellement une plus
grande confiance.
Ceci m'amène à un autre point.

Durant toute ma carrière politique,
j'ai été un homme departi, et j'ai
accepté ma part complète des chocs
qui accompagnent les conflits de
parti. Mais personne ne peut tra-
verser les expériences que j'ai dû
subit au cours des derniers mois
sais s'apercevoir que les aspects
plus étroits des querelles internes
de parti ont perdu une grande par-
tie de leur saveur et beaucoup de
leur importance.
On me dit que dans certains mi-

lleux on suppose que, parce que p
favorise l'entente avec les Eta
totalitaires, j'approuve le système
du nazisme ou du fascisme. Si cela
veut dire que je suis en faveur d’un
tel système dans mon propre pays,
le contraire est le cas. Pour moi,
comme il me semble pour la vaste
majorité de mes compatriotes. la
subordination complète de l'indé-
pendance individuelle à quelque
chose qu'on appelle l'Etat, mais qui
en réalité ne signifie que ceux qui

ie moment gouverne l'Etat,
serait, insupportable parce qu’elle est
opposée aux conceptions les plus
fondamentales de la base de la
société humaine.
Mais je reconnais aussi que ces

idées ne sont pas universellement
approtivées. Il me semble qu'il ne
serait pas utile ni désirable de cri-
tiquer les autres parce qu'ils préfè-
rent un système qui ne nous con-
viendrait pas, mais qui leur con-
vient.
Permettes-moi d'aborder mainte-

nant un autre aspect de la politi-
que britannique, celle qui concer-
ne les préparations militaires. On
a constaté que le peuple reconnait
unanimement ia nécessité d'aller de
l'avant pour accomplir et dévelop-
per notre programme d'armement,
même si les méthodes entrainent
des divergences d'opinion.

Ce programme devait s'étendre sur
un? période de cing ans, dont trois
se sont déjà écoulés Depuis le
début. il a subi des modifications
dans deux directions: on a accéléré
le rythme et augmenté la poryge,
Ces changements ont exigé de nom-
breux sacrifices de la part de tout
le monde. Loin de se plaindre, no-
tre peupie semble prêt à faire da-
vantage si la nécessité s'impose.

Doit-on penser que notre pays
veut la guerre ? Pas le moins du
monde. TI souhaite qu'on ait ja-

lequel

 mais à recourir à ces armes.

tions d'affaires très différentes de ;

 

UNE CAUSERIE DU
R. P. ART. CARON

Le R. P. Arthur Caron, OMI.,
vice-recteur de l'université d'Ot-
laws, donnera dimanche pro-
chain, une causerie à la Société
des Conférences de l'Université.
11 a ghoisi pour sujet: “Le grand
conflit: l'Eglise et la politique".
La conférence a lieu à la salle
académique et commence à 3 h.
0.

Le Cardinal
Mundeles

° -« | e

(Presse associée)
BERLIN, le 14— Le journal alle-

mand Voelkischer Beobachter atta-
quait hier le cardinal Mundelein, de
Chicago; un article le désignait
comme étant l’aide et le défenseur
des Juifs.

Cette attaque paraissait dans le

i compte rendu de la réplique de
l'abbé Charles E. Coughlin, de Dé-
troit, au cardinal, disant que, indi-

viduellement, les évêques où les car-
dinaux n'avaient pas le droit de
parler au nom de toute l'Eglise

catholique.
“Non seulement Mundelein hait

les Allemands, mais aussi, il est

étroitement associé au milieux qui
tentent de faire progresser la dgmi-

nation des Juifs aux Etats-Unis. Si

le cardinal affirme maintenant que
la lutte contre l'influence juive est

irréconciliable avec les principes de

l'Eglise, qui autrefois combattait
une telle influence, ceci démontre
encore une fois comment tous les
éléments internationaux travaillent
à l’unisson”.

DES TROUPES

ITALIENNES

EN ESPAGNE

 

  + 
 

  

(Presse canadienne)

LONDRES, 14.— Richard Butler,
sous-secrétaire des affaires étran-
gères, a déclaré aujourd'hui en
chambre des communes que l'Italie
avait débarqué des troupes et des
matériaux de guerre en Espagne, au

cours des récentes semaines, pour
aider au général Franco.

Cette déclaration souleva un ton-

nerre de protestations de la part

des députés travaillistes.
rer

On ordonne des.

arrestations

 

NEW-YORK, le 14— (P.C.)— Le
gouvernement des Etats-Unis a or-

doné hier l’arrestion de F. Donald
Coster, président de McKesson and
Robbins, Inc, et de deux autres
hommes. relativement au mystère
de la prétendue disparition de $18.-
000.000 de pharmaceutiques inscrits

à l'actif de cette compagnie.

FUNERAILLES DE
Mme R.-M. MacLEOD

 

A l'église du Sacré-Coeur ont eu
lieu ce matin les funérailles de
Mme Robert-M. MacLeod, née Jo-
séphine Ayotte, au milieu d’une
grande assistance de parents et
d'amis.

Originaire d'Ottawa, Mme Mc
Leod, était paroissienne du Sacré-
Coeur et comptait une foule nom-
breuse d'amis.
Le cortège funèbre a quitté les

salons F.-J. Hamon & Fils, 136,
rue Cobourg à 7 heures 45. Le
service fut chanté à 8 heures et
I'inhumation se fit au cimetière
Notre-Dame d‘Ottawa.

Le R.P. Lionel Scheffer, O.M.I,
curé a fait la levée du corps et le
R.P. Marcel Hudon, O.M.I., vicai-
re a chanté le service. Les RR.
PP. Lionel Scheffer, O.M.I., curé,
et Emilien Letourneau, O.M.I., vi-
vaire, agissaient comme diacre et
sous-diacre. La chorale paroissiale
fit les frais du chant sous la diree-
tion du Rvd. Père Conrad Latour.
M. Charles Paré touchait l’orgue.

Conduisaient le deuil: son époux,
M. Robert-M. MacLeod, sa soeur,
Mme Adèle Jubinville, ses neveux,
MM. Telmon, Adélard et Horace
Couvrette, Albert, Moïse, Alfred
et Napoléon Gauvreau, René Danis,
J. Spénard, Léo Danis, R.-R. Da-
nis; ses nièces, Mmes R.-R. Danis
et Napoléon Arial, Mlles Corinne
et Eva Jubinville, toutes d'Ottawa,
Mme M. Lachance, d’Albany, N.-Y.,
son beau-frère, M. Ouald MacLeod.

Reconnus dans le cortège: MM.
Charles Lynch, président de la ga-
lerie de la Presse, J.-A. Fortier, de
la Galerie de la Presse, T.-D. Tim,
du Citizen, Charles Bishop, de la
Galerie de la Presse, H.-H. Dug-
gan, Rohert Carisse, Alexandre
Carisse, B. Paquin, R.-M. Martin,
G.-G. Bloom, l’échevin Fred Jour-
neaux, Morris, McDougall, Archie
McDougall, Wilfrid Trépanier et
plusieurs autres. .
Le R.P. Marcel Hudon, O.M.I., a

récité les dernières prières au ci-
metière.
rte

5.000 LIVRES DE DINDONS

MONTREAL, 14. — Comme toutes
les bonnes ménagères, le commis-
sariat des wagons-restaurants du
Canadien National fait ses emplet-
tes de Noël. Ces emplettes sont

d'un ordre important car 1] lui faut
au bas mot 5.000 livres de dindes et
2.000 livres de pouding pour les re-
pas qu'il servira dans les wagons-
restaurants du réseau au temps des

fêtes. 1l lui faut de plus une gros-
se quantité de cannebderges pour ac-
compagner !a dinde ainsi que des
tonnes de fruits, de beurre, de pain,
etc. qui entrent dans la composi-
tion des menus spéciaux pour Noël

et le Jour de I'An. Ces menus im-
primés spécialement sont servis du
22 décembre au $ janvier. soit à la
carte, soit à la table d'hôte.

plus que nous avons des obligations
non seulement envers notre propre
population, mais aussi à l'égard de

 

PAR CE MOYEN FACILE
Au moindre reniflement ou
éternuement avertisseur—
mettezimmédistementquel-
ques gouttes de Vicks Va-
tro-nol dans chaque narine.
Cela aide à empêcher bien
des rhumes de se déclarer.
En outre—

N soulage les souffrances

dues au rhume de cerveau

Même si vous
vous sentez mal
entrain et que
votretête soiten-
tièrement prise,

par suite d’un rhume né-
gugé-le Va-tro-nol détache
es mucosités tenaces, dimi-
nue l'enflure des muqueuses,
aide à empêcher les sinus de
se boucher, et--vous permet
de respirer de nouveau!

Vicks
VA-TRO-NOL

PAS ÉTÉ INVITÉ

Le ministre des Transports, M.
Howe, a déclaré aujourd'hui que le
maire Charles W. Cox, de Port-
Arthur n'avait pas été invité à pré-
senter le ministre du Travail, M.
Rogers, à la réunion politique qui
eut lieu dans Ja ville de la tête des

Un racket de
vient d’être
le nord de
(Presse canadienne)

SUDBURY. Ont. le 14— Trois
hommes de Montréal sont détenus
depuis hier soir aprés avoir compa-
ru en cour inculpés d'avoir exploité

un racket de photographies qui,

d’après la police, comporte une
| Fraude d'environ $10.000. Ceux qu'on
a arrêtés sont: Georges Gagnon, W.
Arsenault et P. Stapel. Leur cause
est remise au 20 décembre.

On a arrêté les trois hommes à
Montréal, d’où on les a ramenés ici.

La police a révéié qu’elle détenait

aussi 14 autres personnes mêlées à
cette affaire. Ces dernières ont été
arrêtées pour fausse représentation,
vols et majoration de chèques.

D'abord, quand on découvrit tou-
tes les ramifications du complot, la

police crut que les pertes attein-

draient peut-être une somme totale
de $20.000. Elie prétend que les hom-
mes détenus se sont présentés com-
me des agents pour un concours

artistique lancé par une compagnie
monitréalaise. D'après les renseigne-
ments obtenus des victimes, la poli-
ce dit que les hommes ont recueilli
des photographies, en promettant

aux concurrents qu'il pouvaient ga-
gner un prix de $500. On imposait

un modique droit d'inscription.

Ceux qui portent plainte raconté-

rent que les soi-disant agents re-

tournérent faire une visite A leur
demeure pour leur annoncer qu'ils
avaient une excellente chance de
remporter le premier prix à condi-

tion que leur photo soit entourée
d'un cadre convenable. Les sous-
cripteurs achetérent des cadres.
Dans certains cas, les agents firent

d'autres visites, demandant une

ON CRAINT

UN COMPLOT À

COPENHAGUE

(Presse Associée
COPENHAGUE, 14. — La police

à arrêté et remis promptement en

liberté quatre Danois, après une en-
quête sans résultat au sujet d’un
prétendu complot pour enlever le

premier ministre T.-H. Stauning.

COPENHAGUE, le 14, — Quatre
jeunes Danois, que la police quali-
fie de “nazis”. ont été arrêtés de
bonne heure aujourd'hui dans une
voiture près de la villa du premier
ministre T.-H. Stauning. On les
détient en attendant qu'ils subis-
sent un interrogatoire au sujet d'un
complot qu'on aurait ourdi pour en-
lever le premier ministre. La villa
de ce dernier est située dans la
banlieue de la ville.
Des détachements supplémentaires

de la police ont surveillé la villa, à
Hellerup. et les édifices ministériels,
à Copenhague, au cours de la nuit.
La police à révélé que l'automo-

bile dans laquelle on a arrêté Jes
quatre jeunes gens appartenait à
un homme impliqué dans un com-
plot d'espionnage dont les ramifica-
tions couvraient tout le pays et qu'on
& découvert le mois dernier.
A cette occasion, trois Danois et

neuf étrangers furent arrêtés. Plu-
sieurs de ces derniers ont été ex-
pulsés.
La police envoya des renforts près

de la lila et des édifices ministé-
riels quand on remarqua qu un nom-
bre excessivement nombreux de vé-
hicules circulalent autour de la pre-
mière.

La police crut qu'on tenterait de
saisir le premier ministre Stauning
à son retour à sa résidence après
un discours radiophonique prononcé
tard hier soir, en ville, et transmis
au Groenland.
Quand la voiture contenant les

quatre hommes passa devant la villa
pour la troisième fois, un agent de
la police sauta dans l’eutomobile,
pointa son revolver et ordonna au
chauffeur de conduire la voiture
au poste de police,

14, les quate jeunes gens avout-
rent qu'ils étaient nazis, mais nié-
rent toute intention criminelle.
Le premier ministre, sccialisie Agé

de 65 ans. fut autrefois un messager ceux dont nous sommes r esponsa
bles, dans l'Empire britannique et |
chez les alliée qui sont unis à nous

Nous ne devons pas oublier nonpar des traités

et un employé dans une manufaciu-
re de cigares. Depuis plusieurs an-
nées. \ est considéré comme un

ON PEUT ÉVITER
BIEN DES
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Hsemetimmédiatement à l'oeuvre.
Le Va-tro-nol est Un médicament
spécialisé. pour le nez eta
su ure de e, où plupart
des rhumes débu . Vous sentez le

t, qui se met immédiate-
mentà l'oeuvre po
le rhume avant qu'il ne se déclare.
C’est le remède de ce genre le plus
largement employé, à travers le
monde. Ayez-en toujours sous la
main—employez-le de bonne heure—
il vous permettra d' écka à bien
des souffrances dues aux rhumes.

Depuis 24 ans, les annonces de Vicks sont contrôlées par un conseil de médecins.

 

M. HOWE DIT QUE M. COX N'AVAIT

À PRÉSENTER LE
- MINISTRE DU TRAVAIL, SAMEDI

 

i Lacs samedi soir. M. Howe répon-

dait par là à une nouvelle voulant

que ie maire Cox ait dit qu'il avait
refusé de présenter M. Rogers, en
apprenant que celui-ci allait atta-

quer M. Hepburn. M. Cox est député
libéral à lg Législature provinciale.

 

photographies
exposé dans
la province
somme additionnelle pour retout
cher et colorier la photo. On exigea
quelquefois une nouvelle somme
pour leur permettre de continuer à
participer au concours.
Les agents allèrent jusqu'à affir-

mer que l'inscription devenait éli-
gible pour la foire mondiale de 1939
à New-York.

Des plaintes ont été reçues de

Sudbury. Chelmsford. Blezard-
Valley, Lavigne, Verner, Sturgeon-

Warren, à l'est de Sudbury. On
rapporte que la principale victime

est une veuve de Noëlville.

A SAINT-JOSEPH
ST-JOSEPH DE BEAUCE (Qué)

le 14— Trois hommes de Montréal,
Paul Bourdon, Alfred Larivière et
Joseph Coutu, recevront leur sen-

tence vendredi prochain, convaincus
d’avoir exploité un racke; de pho-

tographies qui leur aurait rapporté,
ainsi qu'à six autres personnes, une

somme d'environ $9.500.

Ces trois hommes, trouvés coupa-
bles en cour criminelle il y a quatre

jours, avaient été arrétés par la po-
lice provinciale qui terminait une
enquête au sujet des agissements

d'un groupe de 10 personnes qui
avaient vendu des cadres au moye:
de fausse représentation.

L'an dernier, six d'entre eux
s'étaient avoués coupables de fraude
et avaient reçu des sentences de 6
à & mois de prison.
La police de la province de Qué-

bec et celle de l'Ontario croient

qu’une vingtaine d'hommes faisaient

partie de la bande dont ‘les affai-
res” auraient réalisé en tout et par-
tout quelque chose comme 20.000
dollars.

 

 

L’abaissement du

loyer de l’argent

 

(P. Can. — Havas)
PARIS. 14. — L'abaissement du

loyer de l'argent sur le marché mo-
nétaire, l'un des buts de la politi-

que financière du gouvernement, se
poursuit à un rythme accéléré. II
est actuellement revenu sensible-

ment au-dessus des taux pratiqués
Avant la tension internationale du
27 septembre.

Soit par exemple les bons du tré-
sor à un an. Avant le 27 septembre,
le taux s'élevait à trois pour cent.
Le 27 septembre, il fut porté à 4

pour cent. Dès la fin d'octobre, il
était ramené à trois pour cent. Au-
jourd'hui, 11 est descendu à 2.75
pour cent. Soit encore les bons du
trésor à six mois, les chiffres cor-
respondants sont 2.76 pour cent

avant le 27 septembre, trois et demi
le 27 septembre, deux et demi à la
fin d'octoibre, 2.25 aujourd'hui.
Un signe concordant et plus im-

portant encore est la détente pour

les reports sur les devises. Ils évo-
luaient aux environs de deux francs
sur la INre à un mois et 5 francs
à trois mois. après s'être élevés
jusqu'à huit, 25 Ils sont tombés au
pair à un mois. à 00 centimes à trois
mois, soit environ un et demi par
n.
Quant à l'argent au jour le jour,

il demeure très facile & un pour
cent.
Le critère essentiel du succès de

l'expérience Reynaud se vérifie et
explique ia tendance favorable de

là plupart des indices économiques.
merert

Les annonces vous disent
où et comment acheter.

 ennemi des nazis.
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Falls, Haileybury et du district de
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Mouchoirs

de Fantaisie

3 mouchoirs de
couleur de bonne
qualité, dans un

axon 15
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SLOVER’
Le véritable magasin pour l‘achat de vos

CADEAUX DE NOEL ET DU JOUR DE L'AN
Faites les quelques pas de plus des loyers élevés et venez chez SLOVER'S, vous
épargnerez. — Lisez attentivement cette annonce, vous trouverez des articles très
appréciables comme cadeaux.

pol

DONNEZ DE LA

LINGERIE
COMME CADEAU

Jupons combinaisôn
Un aolde de Noël de jupons de rayon et
celanèse,
marrons. Article idéal pour étrennes, et

à une très alléchante
épargne.

oN rants de 69c à T9c.
Ye Pour solder, jeudi

blancs, rose-thé, bieus, verts.

Prix cou- 39e
Tous dans des boites pour cadeaux

 

Robes d'intérieur
Robes d'intérieur dans une boite
de fantaisie. Chics conceptions,

garanties inaltérables au lavage.

Vous ne sauriez donner un ca-
deau plus approprié à une mère.
A un prix à lg portée

detour $1.00
 

ECHARPES
Pour cadeaux de Noël.
Quadr illés nouveautés
dans les teintes serin,
orange, ncir, blanc, et
plusieurs autres. Dans
de jolies boîtes. 49¢
Chacune

 

couleur épais.
verre. Banques de porcelaine.

autres dames16 

PETITS ARTICLES DE LA DERNIERE MINUTE
Pour le bas de Noël, au prix de 9c.

Attrayants oursons.
. Cendriers comiques. Pelotes de

satin à épingles avec figures de porcelaine, et plusieurs

  

  

Cendriers de verre de
Salières et poivrières de
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Fleurs artificielles

Egayer vos chambres avec
ces lis, asphodèles, margue-
rites, roses grimpantes,
etc. d'une apparence 5 ‘
naturelle. La ramille JC
 

 

   2
Bas pour Dames

Bas d'intérieur,’ durables,
dans une variété de teintes
fauves. Seconds. Pointu-
res 8:35 à 10.
Jeudi, la paire,

 

Bas Pure Soie
Entièrement façonnés.

Chiffon diaphane et semi-
service en tous les plus ré-
cents coloris. Sous-types de
marques réputées. Pointu-
res a A 10%, Chacun dans
un dépliant de

59c   
DONNEZ DES

DRAPS
POUR NOEL

Dimensions: 8/4 et 9/4. Draps Wa-
basso, blancheur neige. Joliment ‘4

ourlés à jour.
Chacun, .

 

EDREDONS
Edredons! Voyez! Edredons de qua-

couverts de
chintz lustré avec panneaux de satin

- $2.39

lité, bien remplis,

rayonne, et le prix
n'est qe de

TASSES —
SOUCOUPES

Blanches, unies, ex-
tra épaisses. JEUDI
Tasse et soucoupe

Sc

  

EXTRA SPECIAL JEUDI
Articles en Toile défraichie

JEUDI

“2 PRIX
Nappes de bridge, nappes, chemins,
taie de fantaisie, parures de lunch
etc. VENEZ DE BONNE HEURE
JEUDI MATIN. Car la’ quantité est

e
 

Meilleures valeurs chez

SLOVER'S 
 

 

Jeudi, la paire .

Cadeaux Très Appréciés

2

Couvre-Hits
Couvre-lits de satin rayonne.
80 x 100. $3.75. Avec draperies

pssprtir, . $3.75assortir,

 

TAIES D'OREILLERS

‘Taies d'oreillers de madère
brodées à la main, sur coton
blancheur neige, dispositions
assorties. Tailles 44 x 36. Prix
courant $1.95. $ 125
En vente à .

Spécial e

3000 verges

COTON
JAUNE

36 à 40 pcs de lar-
geur. Entre épais —
1 à 5 verges JEUDI,
la verge,

Sc.

!

 

pliqués. 1 nappe

vendant régulièrement $
Spécial. … . 

Garnitures de Bridge
Garnitures de bridge de toile prés avec ap-

de 36 x 36 et 4 serviettes
de teinte écrue. Une alléchante cccasion. Se

1.49,

 

Garn
Garnitures de

… - 69c   
appliqués. 1 nappe de 36 x 36 et 4 serviettes,
un cadeau idéal pour Noël
Prix courant. Spécial.

ifures de Bridge
bridge de toile blanche avec

59c   
POUR VOUS MESSI
 

CRAVATES
Cravates de aoie pour
doublure de laine, nouvelle
res, dans de jolies
boîtes em

ou 3 pour $1.00

De laine de choix pour
bouts et talons renforcés.
Pointures 10 a 117g

ou 3 peur $1.00

CHANDAILS
Tout laine, quadriliés, collet
pour hommes. Taille 38
Dans boîtes.
Spécial

  

fauves, et serin. Toutes le
tures. Dans boîtes.
Spécial | nm me

hommes,
rayu-

35¢

 

CHAUSSETTES
hommes,

35¢

 

chile,
a 44.

$2.95
——

GANTS DOUBLES
Tout laine, pour hommes. Blancs,

poin-

984
 

CHEMISES

let fusionné. Pointures
1714. Dans boîtes.
Spécial De qualité pour hommes. Rayées
et quadriliées, blanches prieCR

à

Messieurs! Vous aurez besoin
d'un nouveau complet ou pa-

letot pour Noël. Pourquoi ne

pas profiter de ces alléchan-

tes cccasions de Noël.

Complets
2 PANTALONS

pour Hommes

Serges botany tout laine. et
worsteds de fantuisie. Cou-
leurs: bleu, brun, et gris, de-
vants droits et croisés. Tailles
34 à 46. Extraordinaires aubai-

   
EURS!

 nes jusqu'à 82250. Spécial,
jeudi

18-50
Paletots

pour Hommes

Alpines anglais tout laine,
tweeds re. Fleece an-
glais, et molleton tout laine.
Un assortiment de choix de
modéles raglans ou drapés
Tallles 34 à 46. Aux prix spé-
claux de   

Tout laine de choix pour garçons,
encolure pointue el fermeture glis-
nidre.

Nouveaniés pour
robuste fabrication svee petit ha.
balais
couranis.
Pour noider, jeudi

 

Me laine épaisse de qualité pour

$13.50 * $22.50

|

25SE"79,

CHANDAILS

e. Taille 25 a 34.
Dans boîtes. Spécial $1.49

ORTE-CRAVATES
hommes.

 

D'une

de poche à mème. Prix

19€

CHAUSSETTES  
 

Une montre de peche avec chainette et canife à même. Mouvements
garantis. Gratis avec chaque complet ou patelot pour garconnets au
prix de $7.50 ou plus.
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La Commission des parcs de Sudbury
se décidera-t-elle à agir ?

 

De notre correspondant)

 

petits élèves des icoles: elles sont
SUDBURY, le 14.— Il à été ques-| surtout pour les jeunes beaux qui

tlan récemment de l'expansion del aiment faire de Yélégance avec de
la construction i Sudbury au cours | jolies belles. !
de l'année qui s'achève. On notait
Alors que le chiffre total! de la cons-
truetion n'atteindrait probeblement
mms tette année celui de l'année
dernière. Toute“ois, it faisait bon de
remarquer que les habitations, ou
ses résidences pour les ouvriers,
étaient beaucoup plus nombreuxs

cette année, C'est une amélioration
que nécessitait sans doute l'augmen-

. tation toujours croirrante de la po-
pulation.

Cstte annee, peu de gros édifices

ont été érigés, à part probablement
le club de l'International, de la rue
Monck. Encore, les estimés pour cet
édifice ont été calculés dans Je
total de la construction de 1937.
Mais on remarque cette année

que les gens ont tenu tout particu-
llèrement à profiter du plan d’amé-
lloration aux habitations du gou-
vernement fédéral.
Des statistiques récentes révélent

qu'en se servant des facilités mises
à le disposition du public par le
gouvernement fédéral, la popula-
lon de la ville de Budbury
a construit des habitations ou effec-
tué dez réparations pour la somme
globale de près de un demi million
de dollars.
En vertu de Ja Loi fédérale sur

le logement, les citoyens de Sudbu-

ry ont effectué des travaux de cons-
truction pour la somme de $165,966.
et en vertu du plan d'amélioration
aux habitations, des emprunts ont
été faits pour la somme de $313,454.
Ces sommes couvrent la période des
onze premiers mois de l'année en
cours,
Ces possibilités mises à la dispo-

sition des gens ont joui cetie année
de beaucoup plus de faveur que

l’année dernière. En 1937, d'après
des chiffres obtenus d'Ottawa, seu-
lement quinze prêts avaient été
faits en vertu de la Loi fédérale sur
le logement; on constate qu'il y en

a eu 223 depuis le début de l'année
* 1938. Le publie, semble-t-il, ignorait
“ les possibilités mises à leur disposi-
tion et, les connaissant, §] a voulu

en profiter.

Selon l'opinion commune, ces pos-
sibilités d'amélioration aux habita-
tions ou de construction sont une

-: véritable bénédiction surtout pour
.l'ouvrier à salaire moyen. Ce der-
nier, en effet, s'il a des redevances
sur sa propriété, est forcé de dispo-
rer de ses revenus pour se débarras-

ser de ces redevances et est consé-
quemment forcé de négliger les ré-
parations qui s'imposent. D'après le

plan d'amélioration aux habitations,
il peut obtenir une certaine somme
A des conditions avantageuses, ce
qui lui permet de réparer sa pro-
priété et de ne pas la laisser indû-
ment se détériorer.
Parce que les gens ont voulu pro-

titer de ces facilités mises à leur
disposition par le gpuvernement fé-
déral, il semble que la construction
à Sudbury, si elle n'atteint pes tout
à fait le chiffre de l'an passé, éta-
blira cependant un nouveau record
par le nombre des travaux effec-

tués au cours de la présente année.

On croit tout de même 5 le chif-
fre de près d'un million efdemi sera
atteint.

COMMIBSION DES PARCS

On a remarqué que divers servi-

ves de la cité, entre autres le dépar-

tement des travaux publics, erregis-

traient cette année un déficit. Le

budget prévu a été dépassé de plu-

vieurs milliers de dollars. Aussi

a-t-on pensé, en élisant un nouveau

conseil. de xe prémunir contre telle

aventure dans le futur. On ne vou-

drait certes pas prétendre que les

échevins préposés à l'administra-

tion de la Commission municipale

des travaux publics ont manqué de

clairvoyance ou n'ont pes su calcu-

ler leur affaire. On ne peut cepen-

dant nier le fait qu'une chargeassez

lourde reposera sur les épaules du

prochain conseil qui devra complé-

ter les déficits accumulés et essayer

de pousser de l'avant les travaux

publics de la ville.

Sil y avait possibilité de faire

certains reproches à des départe-

ments de l'administration munici-

pale, on ne saurait être en droit

d'en faire autant à l'égard de la

Commission des parcs.

"1 à récemment été révélé que le
budget prévu de prés de 322.000

pour l'administration des pares de

la cité. n'a pas été atteint et que

à la fermeture de l'exercice finan-

cier, 11 restera près de sept cents

dollars non dépensés. Les revenus.

11 eat vrai, ont été un peu moindres

que ce que l'on avait prévu, environ

sept ou huit cents dollars de moins;

mais 11 en à été de même des dé-

es.
Pen constatant la bonne adminis-

tration de ce département, ne

pourrait-on pas prendre occasion

de faire une suggestion qui ne

manquerait pas d'être opportune,

a ce qu'il semole, puisqu'elle ren-

eontre lldée da plusieurs person-

nes au courant de ce qui devrait

être accompli pour le bien-être de

a, ulation.
PRQUE, en effet. qu'on fait

bien peu pour donner aux enfants

des jeux ou des terrains de jeux

ou Wis puissent se téeréer ot s'amu-
srt honnêtement. Les enfants,

surtout ceux qui fréquentent les

écoles, n'ont pour la plupart, Que

les cours des écules où ils puisrent

prendre leurs sbats. D'un autre

côté. et ceci s'expiique facilement.
les enfants sont exposés À causer

des dommages à la propriété en
organisant leurs jeux dans la cour

des écoles et il est assez difficile

de trouver quelqu'un qui consen-
tirait à les surveiller une couple
d'heures tous les soirs. les auto-
rités scolaires ont fait défense aux
enfants de demeurer sur le terrain
des écoles à moins d'y être sous la
surveillance d'une personne res
ponsable.
Pourquel la Commission des

pares qui. en somme, ne cherche
que le bien-être de la population.
surtout de In Jetinesse, ne s'occu-
perait.elle pas de cette importante
question? Qu'elle organise des
terrains de jeux pour l'été; il en
coûterait probablement peu de
chose; et même sŸYl fallait y met-
tre le forte somme, n'est-ce pas
de souveraine importance de faire
tout ce qui est possible pour sau-

Comment peut-on
concevoir qu'une ville de près de
trente mille âmes n'a pas seu'e-
ment une patinoire extérieure à ‘A
disposition des enfants? I! y a

- bien des petinoires intérieures:
mais elles ne acnt pes pour les  

Une patinoire construite quelque
part dans “O'Connor Park” serait
de l'avis de tous, tien plus impor-
tant et bien plus nécessaire que
de dépenser quelques dollars à
l'entretien des fleurs autour du
cénotaphe.. ! M est certes bien
beau d'avoir du respect pour ses
morts, surtout de prier pour eux;
mais iI ne faudrcit pas que l'an
pousse l'inconséquence jusqu'à
croire que les :norts se font un
plaisir de gâter la vie des vivants.

IH y & tout un petit peuple dant
Je ‘Moulin à Fleur” qui n'a abso-
lument rien : s'amuser l'hiver:
plusieurs sont forcés de se servir
d'expédients afin de trouver
moyen de dépenser leur temps
d'une façon approuvée per leurs
parents. Comment être
que d'autres se livrent au
ainsi qu'on en a eu la preuve il
y à quelques semaines? I y n|
certainement un devoir social pour
la population de cette ville dans
ce problème de l'amusement ces
enfants. Et plutôt que de s'effor-
cer à équilibrer un budget en se
demandant si l'on va acheter pour
9 ou pour 100 dollars de fleurs
pour ceux qui on* vécu, on devrait.
semble-t-il, s'occuper un peu plus
des vivants.

FUNERAILLES
Ce matin onu lieu, en l'église

8t-Jean-de-Brébecui, les funérailles
de feu Emmanuel Joly décédé à
bonne heure lundi dernier à I'hé-
pital St-Joseph. M. Joly était-ma-
lade depuis une couple de mois.
Ls défunt naquit à Chatham, P.

Q. 1! y a 78 ans: il était venu
s'établir dans le district de Sud-
bury dès les débuts et s'était oc-
cupé spéclalemen: de prospection.
Quoiqu'il ait abandonné toute oc-
cupation depuis environ treize ans,
il demeurait cependant tres inté-
ressé aux mines. M. Joly demeu-
rait à Sudbury depuis 52 ans.

Lorsqu'il arriva à Sudbury ac-
compagné de sa jeune épouse, la
ville, n'était alors qu'un bien petit
village; devenu veuf, 11 épousa en
secondes noces, Mlle M. Bazinet,
dont il eut une fille, Eva, aujour-
d'hui l'épouse de M. C. Nantel, de
Montréal: en troisième noces, M.
Joly épousa Mile Philomène Re-
naud, de Sudbury qui le précéda
dans la tombe en 1996. De ce der-
nier mariage, M. Joly eut deux
fils, MM. André et Roland Joly.
tous deux de Sudbury. Outre ces
membres de la famille, le défunt
pre us, pour le pleurer, un
rère, - Joseph Joly, de East
Berkshire, Verment.
M. Joly était membre de la Li-

gue du Sacré-Coeur de la paroisse
St-Jean-de-Brébeuf ainsi que de
l'Union St-Josep..
M. le curé Coellier ckante le ser-

vice ce matin dans l’église paroissiale
et I''nhumation sera faite dans le
cimetière catholique,

ux membres de la famille Jaly,
le Droit offre ses plus sincères sym-
pathies.

AUTRE DEUIL
A Biezard Valley ont eu lieu au

début de la semaine les funérailles
de feu dame André Leduc, décedée
vendredi dernier à l’âge de 75 ans.
Les funérailles ont eu lieu dans
l'église paroissiale de Blezard Valley
ot l'innumation a été faite dans le
cimetière te l'endroit.

défunte laisse pour la pleurer
quatre fils et quatre filles. Done.
Mmes A. Cholette et Marie-Anne
Leduc, de Sudbury. Mme D. Auger
et Mlle Annette Leduc. de Blezard
Tolley: les fils sont MM. William et
ervé, de Blezard Valley, et MM.

Léodat. de Capréol, et Lucien, de
Sudbury.
A cette famille crusliement éprou-

vée, le Droit offre ses Sympaties
AU COLLEGE DU SACRE-COEUR
A l'occasion de la fête de l'Im-

maculée-Conception. une pelle re-
seption JecongrShanistes de la Ste-

eu au -
cré-Coeur. (océse du Sa
Le R. P. C, Hauser, S.J., directeur

spirituel de la maison, reçut 1ui-
meme les voeux des nouveaux cor-
gréganistes. La cérémonie s'ouvrit
par le chant du Veni Crrator suivie
de la réception proprement dite, Les
nouveaux congréganistes sont. chez
les petits: MM. J. Vachon, Marius
Bouvrat, Dollard Perreault, Roland
Roy. Lionel Bradiey, Victor Lan-
oat.GuyLafond, Roland vail-
ancourt. . G. Dépatie et
Poisson ont été choisis comme mesic,
tants chez les petits,

les nouveaux officiers ont ensuite
prononcé la promesse de fidélité.
Le choix des nouveaux officiers a
donné comme résultat: préfet de :a
congrégation, M. J.-C. Gagnon; p:e-
mier et deuxième assistants, MM. P.
Boisvert et L. Lavailée; secretaire,
M. À. Lasalle: ches les petits. KR
dubinville, préfet; Lremier et deuxic~
estats, MM G. Dépa le et

ni Charette; accrétaire. *1
Qiennevilie. Pau

cérémonie s'est continuée r
une heure d'adoration présidée Par
le R, P. E. Gervais et au cours
de laquelle la chorale des élèves exé-
cuta plusieurs chants dont: “Je me
Conne a sous, ô Marie”, “Ave Ve-
um”, à quatre voix mixtes,

e
t

“
Vernans". «t “Rosa
Le salut du T.-S.-Sacreme -

quel officia le R. P. Recteur aon
des RR. PP. E. Ranger et K, Mes-
aler, comme diacre et sous-diacre.
clgtura la cérémonie.

nous fait plaisir de publier icimeunepposside écrite per un con-
a l'occasioFeception, n de cette

C'est ia insertion
que les vis. y

oo Later à genoux à

douze adolescents -
craient leur vie qui consa

Pour rendre à Dieu la
De servir Marie:

use apôtres nouveaux, h
l'Immortel. traits de

Bloire et pour

Là-haut, leur doure
Les coeur maternel,

à nommés ses fils,pi son élite

Ses nouveaux militants de sa cause

Reine. en son

fe.
Elie sora je lien entre eux et l'Eter-

I me semble les voir, €
“ant ITostie, Purbés de-Rendant gloire à Jé-us en gloritiant

Sur tourreeur front, dans leurs
revois leur bonheur, veux, Je

Tandis que dans leur main se -
qu sumait le cierge eon

1 jetait ses rayons sur lings
d'honneur, me

 
surpris ; :

vies | Anciens, ed
| Godin, on s'amusa durant le reste
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La province nomme deux
agronomes dans le Nord

Je regardais prier ces soldats de la
e.

Léo-Paul Demers,
élève de Versification.

LES ANCIENS ELEVES
Le “smoker” bi-annuel des snciens

élèves du Collège à eu lieu diman-
che aoir dernier. I! à certainement
été Un succès, tant par le nombre
d'anciens qui ont tenu à y assister
que per l’entrain et is franche gaie-
té qui a régné pendant toute la soi-
rée
Une soixantaine d'anciens asais-

taient au souper donné per le Col-
lège en même temps Que oC X des
élèves actuels. Plusieurs parmi les
anciens qui ne s'étaient pas retrou-
vés sur les bancs du collège dépuis
quinze, vingt ans, n'étalent pas sans
ressentir de fortes émotions en se
retrouvant a-«c les élèves actuels,
mangeant à la même table, refai-
sant, pour ainsi dire, la vie parceu-
rue il y a des années.
Après le souper, il yeut Salut du

T. S. Sacrement à la chapelle des
élèves et réunion au salon des
Anciens. ;
Après avoir discuter de choses

sérieuses, entre autres de l'édition
prochaine d’un petit journal des

édition confiée à M. O.

de la soirée. Il eut des chants
et des déclamations. Tous se sé
parèrent à la fin heureux et con-
tents et se promettant bien de con-
tinuer à fréquenter ces réunions
d'anciens d'où il y a tant de bien
à retirer.

Le cercle Littéraire du club
St-Louis

Dimanche dernier, les membres
du cercle littéraire du club St-
Louis se réunissaient pour assister
à un débat littéraire dont le sujet
était: “L'homme marié est-il plus
heureux que le célibataire?”

L'affirmative était soutenue par
MM. E. Chiasson et A. Boyer;
deux célibataires de marque, MM.
G. Lacasse et E. Cyr, avaient
Yhonneur de soutenir la cause de
ceux qui ne sont pas encore entrés
dans les liens du conjugo.

L’affirmative a remporté la pal-
me. Les juges étaient Mmes A.
Charette et L. Vigneault et M. B.
Ricard. M. L. Landreville présidait

|Je débat; mais la marche des dé-
libérations fut confiée à M. O. Go-
din, vice-président de la section lit-
téraire du club St-Lquis. Avant
ue les juges rendissent leur ver-
iet, M. l'avocat A. Serré et M. C.

Hudon ont été invités à faire des
considérations en rapport avec la
discussion du jour.

Cette section littéraire, comme
d’ailleurs tous les autres départe-
ments du elub St-Louis, semble
jouir de la faveur et de l’encou-
ragement des membres. Une autre
réunion aura lieu sous peu.

Notes locales
Le R. P. E. Gervais, S.J., profes-

seur de Rhétorique au College du
Sacré-Coeur, est de retour de
Montréal où il a assisté aux funé-
railles d'une soeur décédée à l’hà-
pital des Incurables après de lon-
gues années de maladie,

M. L. D. Pilon, autrefois de Sud-
bury et actuellement de Noranda,
était en visite en ville à la fin de
la semaine dernière.
Mme C. Nantel, de Montréal, as-

sistait aux funérailles de son père,
M. E, Joly, décédé lundi dernier.
M. et Mme E. Marenger, de la

rue Patterson, ont été récemment
l’objet d'une fête intime l’occa-
sion de leur 1Be anniversaire de
mariage. De nombreux amis de M.
et Mme Maranger se réunirent a
Jeur demeure pour leur offrir des
voeux d'heureux anniversaire. De
jolis prix furent présenté aux jubi-
aires. :
M. A. Côté, fils de M. et Mme

J. Côté, de la ruelle Ste-Anne,
étudiant au Collège de pharmacie
de l’Université de Toronto, est ar-
rivé dans «a famille pour les va-
cances de Noël.
Un bazar a eu lieu au début de

la semaine dans la salle de l'école
Nolin au profit des oeuvres pa-
roissiales. Le bazar était sous les
auspices des dames de la parois-
se St-Jean-de-Brébeuf. Le succès
remporté a été très satisfaisant.

600 cas ont été entendus à la
cour de révision depuis qu’elie a
commencé à siéger vers la mi-no-
vembre. Des réductions de taxes
ont été accordées pour une somme
globale de $106.270.
Eu égard à la température plu-

tôt douce que nous avons eue cet
automne, on calcule que les ventes
de charbon ont été 25 pour cent
inférieures à ce qu'elles avaient
l'habitude d'être en temps normal.
Ne perdons pas courage; d'après

Je prophète de Copper Cliff, co
serait tout à l'heure du 40 sous
zéro que nous devrions avoir. Es-
érons qu'il se trompe comme dans
e passé!

reer

Devant l'autel de Ia—Hanmer fonde un

cercle pédagogique
HANMER, 13 (D.N.C)—Les ins-

tituteurs et institutrices de la pa-
roisse St-Jacques ont fondé un
cercle pédagogique. L'élection des
officiers a donné le résultat suivant:
Présidents honoraires: M, Laurier

Carrière, inspecteur, et M. l'abbé
Charpentier, curé.
Président: M. Aimé Joubert.
Vice-présidente: Mlle Jeanne Bel-

court.

Secrétaire: M. René Fredette,
principal de l'école St-Jacques.

Conseillers: Mlle Jeanne Bélanger,
MM.Archie Langdon et Ovila Char- |
bonneau.
On adopta le nom de Cercle Pé-

dagogique St-Jacques. La prochaine
réunion se tiendra & la mi-janvier.

* * *

Le conseil municipal de Hanmer,
élu sans opposition pour 1939, se
compose du maire, M, Adrien La-
jambe, et des conseillers MM. Adé-
lard Fex, Jules Harrison, M. Trottier
et Jos. Ménard.

, —Une cinquantaine de jeunes fil-
les ont suivi une retraite fermée
préchée par le curé, M. l'abbé Char-
pentier. L'ouverture eut lieu à la
fête de l'Immaculée-Conception pour
se terminer dimanche matin à la
messe. Après la messe eut Heu la
réception des Enfants de Marie.
Sept nouvelles recrues furent ad-
mises dans la Congrégation.
-—-Nous souhaitons un prompt ré-

tablissement à la santé à M. Al-
phonse Deschénes qui dut être
transporté d'urgence à l'hôpital le
8 décembre. ainsi qu'au jeune fils
de M. et Mme J. St-Amant. Tous
deux pour appendicite.
—Mme EBugéns Bourgeault, mala-

de à I'hépital depuis quelque temps,
est en pleine convalescence ct sera

de retour ches elle bientôt.
are

LONDRES, le 14. — Le gouverne-
ment est incapable pour le moment
d'accepter la proposition que 10.-
000 enfants réfugiés juifs allemands
noient admis en Palestine. à décla-
ré aujourdhui en chambre des
communs Malcolm MacDonald. se-
erêtaire des dominians et des co- | hôpital de Hamilton, M. P. J. Bliles.: Des rapports encore plus complets
lonies.

KAPUSKASING. le 9— Nous
apprenons de sourca certaine que
selon une promesse faite Yété der-
nier ‘per l'honorable P. M. Dewan,
sy cours d'un banquet donné en son
honneur par ia Chambre de Com-
merce de Cochrane, deux nouveaux
agronomes viennent d'être nommés
officiellement par le ministère de
l'Agriculture pour se partager l'im-
mense district agricole de M. D.-J.
Pomerleau, de Cochrane, Ce sont
MM. L.-H. Hanlan qui fut durant
plusieurs années régisseur-adjoint à
la Ferme expérimentale de Kapus-
Kasing, et M. William Montcalm,
représentant du ministère de l'Agri-
culture à la sous-station expérimen-
tale de Macamic.
Malgré le travail inlassable de M.

Pomerleau, la nécessité de diviser
son vaste territoire et de lui adjoin-
dre d'autres agronomes s’imposait
depuis longtemps. Les grandes dif-
ficuités auxquelles nos colons ont à
faire face appellent l’aide constante
d'un agronome connaissant les con-
ditions du Nord et les besoins des
agriculteurs de la région. Le travail
efficace accompli par M. Pomerleau
dans l'immense territoire confie à
ses soins, prouve l'opportunité des
nominations que vient de faire
l'honorable Ministre de l'Agricultu-
re. Les services de deux nouveaux
agronomes produiront évidemment

des résultats trés avantageux à tout
le Nord. Et les cultivateurs de la
région seront reconpaissants envers
l'honorable Dewan, qui a si bien
compris leurs nécessités et s'est em-

pressé de faire droit à la demande
que leur député Monsieur J.-A. Ha-
bel lui avait faite. I n’en pouvait
être autrement puisque le ministre
de l'agriculture est lui-même un
technicien de la science agricole,
l'ami, et le conseiller de l'agricul-
teur.
La population du Nord a aussI

lieu de se réjouir du choix fait par
le ministère de l'agriculture en
appointant ses représentants dans
le district.
Nommons premièrement M. D.-J.

Pomerleau qui continuera son dé-
vouement auprès de la classe agri-
cale dans le district de Cochrane,
considérablement entaillé par suite
des nouvelles divisions opérées par
le ministère de l'agriculture, M.

Cochrane comme par le passé. Son
territoire s’étendra de Holland, près
du lac Nellie jusquà Gardiner,
vingt milles au nord de Cochrane.

| Sa juridiction s’étendra de Norem-
bega, à l'est, jusqu'à Kapuskasing,
à l'ouest.
M. William Montcalm qui prend

charge de la partie nord-ouest de
l'ancien territoire de M. Pomerleau

est un diplômé du collège agricole

d'Oka. Il travailla d'abord au mi-
nistère de l'agriculture à Ottawa et
devint ensuite directeur de la sous-
station agricole de Macamic où il
reçut aa nomination comme agrono-
me du district comprenant les onze
cantons situés entre Kapuskasing et
Hearst. M. Montcalm tiendra ses
quartiers généraux à l'ancienne fer-
me expérimentale provinciale de

Hearst que je ministère d'agricultu-
re vient d'ouvrir de nouveau.
M. L.-H. Hanlan a été chargé de

la section du district au sud de
Holland. Son territoire comprend 19
cantons y compris ceux de la région
de Porcupine et des environs de
Matheson. Il tiendra son bureau à
Matheson.
M. Hanlan est bien connu dans

toute la région. Après un stage ce

plusieurs années à la ferme expéri-
mentale de Kapuskasing,

régisseur-adjoint, 11 voyagea du
nord au sud et de l'est à l’ouest. à
titre d'inspecteur des mauvaises
herbes.
Dans une récente réunion des

membres de la Chambre de Com-

merce de Cochrane un vote de re-

merciements a été passé à l'adresse
de l'honorable M. P.-M. Dewan.
pour le prompt accomplissement de

la promesse qu'il avait faite l'été
dernier, aux membres de la Cham-
bre de Commerce, d'étudier sans re-

tard la question de la nomination
de nouveaux agronomes pour le dis-

triet. Le ministre d'agriculture avait
fait la même promesse au banquet
donné en son honneur lors de sa
visite à Kapuskasing. L'honorable
M. Dewan a donc tenu parole et
prouvé qu'il a À coeur l'intérêt des
colons et le développement de l‘*n-

dustrie agricole dans le nord.

EXPRESS PAR AVION
Le premier stationnement régu-

Her de l'avion du service d’express
trans-Canada à l'aérodrome de Ka-
puskasing. a eu lieu le ler décembre,
Le Docteur L.-A. Dupont et M. John
Westaway ont eu l'honneur d'être
les premiers à envoyer des colis par
l'intermédiaire de cet aéroplane, ce

qu’ils firent le jour même de l'inau-
guration du service d'express aérien.
Les colis pour la voie des airs sont

acceptés au bureau d'express du Ca-
nadien National. d’où un camion se
rend régulièrement à l'aérodrome
pour l'arrivée de l'aéroplane.
Le présen; horaire du service

d'express aérien est comme suit: De
l'est à l’ouest: départ de Montréal:

S h. 13 a.m. arrivée à Ottawa: 10

12 h, arrivée à North-Bay: 1 h. 30

30: départ: 3 h. 45. arrivée à Winni-
peg: 7 h. 23, arrivée à Vancouver:
6h. 20. le matin suivant.
De l'ouest à l'est: Départ de Van-

couver: 7 h. 15 p.n. arrivée à Ka-
puskasing: 10 h. 10, le matin suivant

et départ à 10 h. 23, arrivée à To-.
ronto à 1 h. 30 p.m. et à Montréal:
4 h. 20. 4

UN AVION S'ABAT ‘
Un jeune pilote nouvellement

qualifié ct en possession d'un aéro-
plane neuf arrivait à l'aérodrome
de. Kapuskasing au début de ia se-'
maine dernière avec l'intention de

rapide alors qu'il s'exerçait aux mé-

John Nesbitt, c'est le nom du Jeu-
ne pllote, &ait en route pour Red

Lake où demeure sa famille. Force
lui fut d'abandonner son projet de

Yoyage par voie aérienne et dé pren-
dre le train comme le commun des
mortels. ANCIEN CHEF-CONSTABLE

DECEDE
Mardi dernier décédait dans un

ancien chef-constatie de Kapiuka-

Pomerieau tiendra. son bureau à

comme|

h. et & minutes, arrivée à Toronto: ;

pm. arrivée à Kapuskasing: 3 h.!

s'exercer à la conduite de son appa-;
reil. T1 à fait mercredi une oxme. |

 

sing Bes funérailles ent eu lieu ven-
| dredi, 9 décembre.

M. Stiles était renommé pour son
bon coeur et 3a charité compals-
sante. I! laisse de nombreux amis
& Kapuskasing.
Bon épouse et quatre enfants jul

survivent.
RECEPTION

Un shower et une partie de cartes
avaient leu dernièrement en l'hon-
neur de Mme G. Guertin. Les invi-
tées étaient: Mmes W. Drisdelle,
Théophile Cuillerier,. T. Steep, L.
Braun. Arthur Desrosiers, Arthur
Desjardins, Kllas Oeullette, PF.
David, G. Deschamps, Ludger Le-
blanc. Thomas Tremblay, Odilon
Vallée, Norman Forget, Alcide Bru-
net, Joseph Gauthier, Philippe Lé-

| vesque, L. Hick, Archie Baker, N.

Blide, Désiré Lacasse, François La-
londe, LL Braun.
Après la partie de cartes, le goûù-

ter fut servi par Mmes Ernest Ri-
cher et Albany Desjardins, organi-
satrices de la réception.
Le premier prix pour la partie de

cartes fut gagné par Mme W. Dris-

delle, deuxième prix: Mme Ludger
Leblanc, troisième: Mme Arthur

! Desrosiers, Mme Hicks gagna le prix
|de consolation et le prix d'entrée.

VA-ET-VIENT
Mme A. Van Russel est allée pas-

ser quelques semaines à Timmins.
M. et Mme Anthyme Paradis et

leur famille viennent de nous quit-
ter pour aller demeurer à Mallartic
où M. Faradis a été transféré der-
nièrement.
Mme Raoul Blais, de Mattice,

était en ville samedi dernier accom-
pagné de sa fille Yolande.
Mlle M. Paquette est entrée der-.

nièrement au service ds M. Léo
Ouellette à Smooth-Rock Falls.

DECRS
Le docteur et Mme W. L Mac-

Laren ont eu la douleur de perdre
leur fillette, Constance-Ruth, âgée
de quatre ans. Elle est décédée le
4 décembre à l'hôpital Sensenbren-
ner. Ses funérailles eurent lleu mar-
di, le 6 décembre.

 

 

matin, M. Philippe Boucher con-
duisait à l'autel, Mile Rose Hooper,
fille de M. et Mme R. Hooper.
Les nouveaux époux demeureront

à Hearst.
Lundi matin est décédé à sa

demeure, M. Adélard Dumont, à
l'âge de 66 ans, après une maladie
de plusieurs mois. Il laisse pour le
pleurer, sa femme, trois filles et
trois fils, Mesdames Max Carrière,
(Colombe); Claude Joanisse (Cé-
cile); Jules Beauvais (Gabrielle) et
MM. Jean, Albert et Jules Dumont.
A la famille en deuil nos sincères
sympathies,
Dimanche soir dernier fut donnée

dans la salle paroissiale un excel-
lent souper sous la direction de
Mme Albert Brouillard. Le souper
fut sulvi d'une soirée du bon vieux
temps, organisée par Mme Emérande
Chevrier. Le programme était le
suivant:
Orchestre: piano

Mille Françoise Brochu
Violons: — Mlle Jeannette Bu-

teau, M. Georges Bégin, M. Aimé
Chevrier: banjo, M. Jacques Bour-
don,
Monologue :—

“Le mal de tête”
par Mlie Pauline Lecours

Chancon anglaise:—
The Tesephone”

Ç par M. Léonard Chevrier
| Piano: —

“The Gypsiex Warning”
par Mlle Irène Giroux,

Monologue:—
“Si je le repince” .

par M. Leonard Chevrier
; Orchestre:—
Chanson: —

“Je n'donnerais pas ma place”
par M. Victorien Proulx

accompagné par Mlle Jeanne
d'Arc Deschamplain.

Chanson: “Le Rêve”
par Mme Adrien Provencher, ac-

; compagnee par sa soeur, Mme
| Fernanao Chanmpentier
Monologue :—

“Ces pausres hommes”
per M. Raymond Aubin

Piano:—

“Grande Polka de concert’
par Mie J.-d'Are Dechamplain

Chanson française par M. Comeau,
accompagné par lui-même avec le
violon.
Orchestre:
Chanson: ‘Mme la Marquise”

par Mlie Jeanne Buteau et
Mme Aimé Chevrier, accom-
pagnés par Mlle F. Brochu.

Chanson par M. Ernest Bégin, ac-
compagné au piano par son frère,
M. Georges Bégin.
Comédie :—

“Professeur de beauté”
par Miles Irene Charpentier et;

Consuella Verchères.
Chanson :

“Santa Claus at the Town"
par George McNee et Mlle Pran-

çoise Brochu.
Chanson comique par M. Donai

Lafond.
Chanson: —

“Dans l'bon vieux temps” i
chantée et mimée par M. et Mme.
Emerande Chevrier. 1
Orchestre.
Nous avons eu le plaisir d'entendre

aussi plusieurs numéros supplémen-
taires, violon, musique À bouche,
chansons entre autres par M. l'abbé
Lambert, M. l'acbé Brosseau, M.
le Dr L.-A. Aubin, Mlle L.-E. Bros-
seau, M. Alarie et plusieurs autres
dont les noms nous échappent, Un
réveillon fut servi.

ON AIDERALES
PECHEURS DE
HOMARDS

Les pécheurs de homards dans
l'ouest de la province Ge 1a Nou-
velle-Ecosse Ont subi pour au- delà |

 
 

thodes d'atterrissage. Il fut assez de $177.000 de dommages à la suite |
heureux dans sa chute pour ne sin-|
fliger qu'une légére coupure au!
front. L'aéropiane fut considérable- | déclaré le ministre
ment avarié. |

des récentes tempétes qui ont be- |
layé les côtes de j'Atlantique. 8

des pécheries.
l'honorable Michaud.
La tempéle a détruit tous les

:agrès de pêche de la côte. L'hon.
‘Michaud a déclaré que le gouver-
;ment fédéral collaborerait avec les
gouvernements provinciaux du Nou-
veau-Brunswick et de Ja Nouvelle

i Ecosse pour indemniser les pêcheurs.
; Les inspecteurs du ministère des
pêcheries ent fait parvenir à M.
‘Michaud par télégrsnme des rap-
ports sur l'étendue des dommages.  suivront sous peu.

 

EN
CORRECTIONNELLE

VOL DE BICYCLETTS -

Pour avoir volé une bécane appar-

tenant à Rodoiphe Lapensée, le ler

 

décembre dernier, George Morris, 18 |
ans. à élé condamné ce main par
le magistres Glenn E. Strike à trois
mois d'incarcération à la prison de
comté. Morris avait commis un dé-
lit semblable l'été dernier, et avait  été condamné à la prison. Un réci-
dicycliste, quoi!

. . e

LA PARADE COMMENCE ;
Les radiophiles qui ont négligé de

se munir d’un permis ont commen-
cé à défiler devant le tribunal.
Trois d'entre eux payaient ce ma-
tin une amende de 33 et $3 de frais.’
Ce sont: Robert Chapman, 216 1-2.
rue Bank, Jack G. Samuels, 105a.
rue Lees, René-E. Lapointe, 592, rue
Sussex.

=

LA VITESSE
Wiifrid Brown, City View, et Al-

fred Qlick, 68, rus Ethel, ont payé
l'amende coutumière de $l0, plus
& de frais, pour avoir dépassé la l-
mite réglementaire dans 1es rues de
le ville.

*«

IL RESPIRE.
Jérémie C., le type à l'appétit for-

midable qui avait englouti trols re-
pas consécutifs au Venetlan Sweets,
et qui n'avait pas d'argent pour
payer, comparaissait ce matin pour
recevoir sa sentence. II implora la
clémence du magistrat, expliquant
qu'il aimerait bien passer la Noël

parmi les siens. Il a été condamné
& cing jours de prison, à compter
du 10. Il sera libre demain. Il
pourra aller rejoindre sa famille,
s'il en a une.

x

CAMBRIOLAGES
C’était l'avant-midi. des cam-

brialeurs, en correctionnelle. D'a-
bord, James O'Brien, 18 ans, 173
Ave. Arlington, et Leigh Shearman,
17 ans, 414 1-2 ave Arlington, ont
été condamné à deux ans et six
mols au pénitiencier de Kingston,
pour le vol avec effraction qu’ils
commettalent récemment chez Ha-
rold Hutchinson, 80, cinquième ave-
nue, Ce vol leur rapportait un ra-

* s

LA *

*

dio, des vétements, au montant de}
4110 plus $17 en argent. En plus i
O'Brien et Shearman avalent volé

HEARST, Ont. deux automobiles. Is s'étaient
TS, Ont. 13. — Marcredi roues coupables de ces divers dé-

Le magistrat leur a fait remar-
quer qu'ils avaient joui de toutes les
chances possibles pour garder le
droit chemin, mais que devant leurs
délits répétés, il se voyait obligé
de les envoyer derrière les barreaux
Stanley Gudge, 22 ans, 3686, rue

Jeanne-Mance, à Montréal, s'est
avoué coupable d'un vol avec effrac-
tion chez Mlle Gladys Bearman, à
603 rue McLaren, et recevra sa
sentence mercredi prochain. Son
cambriolage lui avait rapporté 3200
en bijoux, qui cnt été retrouvés par
les détectives.

I1 a imploré la clémence du tri-
bunal, disant qu'il venait de sortir
de la prison-ferme de Guelph, et
qu'il s'était trouvé sans le sou loin
de sa famille. II avait cherché en
vain de l'ouvrage. I a aussi expli-
qué que son père fait partie de la
force constabulaire de Montréal, et
que sl apprenait que son fils a de
nouvexu été condamné, la nouvelle
pourrait le tuer. :
Un nommé Vernon Bond, 25 ans.

18, rue McLaren, a avoué être celui
qui Pénétra. avec effraction dans la
résidence de Mile Mary Eagleson,
104 avenue Powell, et s'empara de
divers articles d’une valeur totale
de $130. Il y avait des bijoux, de
l'argenterie, une valise, une lunette
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Nouvelles de Hull

 

40 ANS DE SERVICE   

M. JOS. RAYMOND, trésorier u._
la municipalité de Hull, qui est
au service de la ville depuis 1898.

FÊTE OFFERTE
AU TRÉSORIER

JOS. RAYMOND
 

Il y a quarante ans cette année
que M. Jos. Raymond, trésorier de
la ville de Hull, est à l'emploi de
cette dernière.

employés de l'hôtel de ville voulu

marquer cet événement par une fête
plutôt intime tenue lier soir à 1'hô-
tel Chez Henri. N y a eu banquet
d'une vingtaine de convives, prési-
dé par M. Victor Falardeau, assis-
tant trésorier et président de l'As-
sociation. I & exprimé les voeux de
tous à M. Raymond, dont il a loué
les qualités et le dévouement. Le
maire Alphonse Moussette a égale-
ment fait l'éloge du trésorier et lui
a fait la présentation d'un cadeau-
souvenir collectif. Me J.-W. Ste-
Marie, avocat-conseil de la muniei-
palité, a aussi prononcé une allocu-

tion.

M. Raymond a vivement remercié
les assistants eL a rappelé quelques
souvenirs de sa carrière déjà longue
dans le service municipal.
entré comme commis de bureau en
1898, au salaire annuel de 4200, ot}
il passait de porte en porte pour

distribu: les comptes d'eau aux |
contribuables. Ainsi faisait-on dans
ce temps.
M. Raymond devint plus tard as- |

sistant du trésorier de la ville, feu

M. Ph. Thibault, décédé en 1913.
En janvier 1814, M. Raymond de-
vensit trésorier. II y aura donc|
25 ans en janvier prochain qu'il
occupe ce dernier poste.

ASE

d'approche, etc. dans le butin. M
recevra sa sentence, mercredi.

* » =

PAS D'INDICE
Ce matin, entre 6 h. 15 et 6 h.

35, quelqu'un a brisé d'une grosse
pierre la vitrine de Peoples Credit
Jewellers, 180, rue Sparks, et a fait
main basse sur huit bagues de prix.
La police ne salt pas où diriger ses
recherches. Les filous n'ont pas
laissé d'indice.

L'Association des

H y est

Du travail est

réclamé par des

; gens de Hull-Sud
Environ 75 personnes de la mune’

| cipalité de Hull-Sud qui sont sans
| ouvrage depuis que les travaux sur

les chemins ont été arréteés, il y »
quelques semaines, ont conféré aves
le maire F. Ferris, tes conseillers A«
H. Richard. T. Redmore, E. Lusk,

‘hier soir, les priant de faire des
démarches auprès des. représentants
du comté pour leur procurer de
quoi gagner leur subsistance. Le
maire et les conseillers ont promis
de faire ces démarches. e: même

‘ d'aller jusqu'à Québec, s'il y a lieu,
afin que ces gens puissent travaile
ler, en reprenant la construction
des routes du Chemin de ia Monta-
:Bne qui a été suspendue.

puma

Condamnés à 8

; Jours de prison
Samuel Marinier et Arthur Due

;bois ont été condamnés ce matin
! par le juge H. Achim au temps fait
i end prison, soit quelque & jours, pour
s'être fait transporter légalement
par le CRR. Raymond Sauvé, de
Montréal, à eu une sentence pareil-
le pour s'être réfugié illégalement
dans un wagon du CPR.

* Edouard Fournier et Gaston Thés
-Tlen ont été accusés de voi de bois

de la r
Prostateot

ont été renvoyés à demain ans
plaider.

prepare

Le directeur

… de Foffiee du
!

tourisme à Hull

| Tel qu'il a déjà été annoucé Is
: Semaine dernière, M. F.-D. Baril,
| directeur général de 1'Office du
i tourisme de la province, sera à Hull
: demain il adressera la perols à 1!

heure et dermie précise, à l'hôtel
Windsor. à une assemblée de gens
intéressés au touriame dans notre
région, qui comprend les comtés de

| Hull Papineau, Gatineau et Pon-

| timc. Le but est d'amener la fonda-
| tion dun ou de syndicats d’initia -
tive touristique dans la région. Les

‘corps publics des comtés mention-

nés sont priés d'envoyer des repré-
| sentants et sont aussi invités tous
| ceux qui le tourrisme concerne ou
intéresse à quelque tètre. -

 

LE BOXING DAY
| TRAIT AU MARDI

Le maire disculera demain aves |
les commissaires l'apportunité de
proclamer le mardi suivant Noël
congé municipal en observation du
Boxing Day traditionnel en Angle«
terre Si les commissaires approus
vent le projet du. maire, lla recome
manderont au Consei! d'accorder au
maire l'autorisation de faire cette
proclamation. La fête de Noël tom-
bant un dimanche, l'abservance en
sera remise au Jundi.. En consée quence, l'on veut remettre au mare
di le Boxing Day. .
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ze Le température vous fait un appréciable Cadeou de Noël
dans cette vente sensationnelle de

+ dw DE QUALITE |

La continuation de la température douce nous force la main. .
Nous ne pouvons plus attendre. !! nous faut faire tout de suite
le sacrifice immédiat de notre assortiment complet de four-
rures de choix. Les prix dans cette vente sont absolument go-

pius bas que votre attente en jonvier.rantis étre bas, même

NOUS NE POUVONS PLUS ATTENDRE!

N'ATTENDEZ PLUS, C'EST LE TEMPS D'AGIR!

  
enfrew Furs

149, RUE SPARKS

@ Seal Safari Aloska

© Vison japonais dropé
@ Mouton de Perse russe
@ Caracul russe à garniture de renard

argenté

@ Manteau de caraeul russe uni

@Seal Hudson
© Manteau de putois

@ Manteaux de rat musqué

@ Manteaux de marmotte vison

© Manteaux de Sec! français
© Manteou de castor japonais
@ Manteaux de Broodtoil

@ Manteaux de cou de ceracul

@ Manteau de chat Ce
@Manteau de teupe

eve oe.

EE 8 4 0

" TPE

Ce

Tout notre assortiment de

chics nouvelles écharpes et

parures de cou de fourru-

re, A solder, peu

le eoûtant à

ESCOMPTE

importe

LIMITED

 

   

      

  

 

    

   

.. $315.00
$365.00
$279.00

$289.00
$365.00
$189.00

 TEL: 2-4207  
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Montréal hésite à son tour à l’ouverture

  

psa snmeee

mais le ton revient ensuite ala hausse
retnrntre= at

La plupart des valeurs y
midi. — Home Oil

 

affichent des gains vers
est de nouveau le point

saillant. — Prix fermes et transactions plus

minieres.

1 .LA BOURSE DE MONTREAL
MONTREAL. — La Bourse de

Montréal s’est raffermie après avoir
hésité quelque peu à ‘ouverture et
la plupart des valeurs avaient en-
segistré des avances vers midi. -

Les ferroviaires étaient stables.
National Steel Car, Canadian Car
et-C.P.R. ajoutèrent des fractions et
Dosco déclina Jégèrement. Steel of
Canada gagna !s cent et General
Steel Wares était inchangé.

Nickel avait avancé de ! à midi
et Noranda et’ Smelters étaient sta-
bles et inchangés. Brazilian s'amé-
llora, mais Montreal Power ne
changea pas et Shawinigan décli-
ba de %,

International Petroleum se raf.
femmnit d'une fraction, Imperial Oil
De: bougea pas et McColl-Frontenac
baissa de %. Price Brothers fut le
seul parmi les papeteries a montrer
de l'activité, avançant de 4.

LE CURB DE MONTREAL
MONTREAL.—Home ‘Oil! se hissa

& un nouveau plafond pour l’année
ci-fut le seuil point d'intérêt dans
Ur marché terne.
Débuant à 220, un gain de 17

cents pendant la nuit, Home atteint
2,24 et se maintenait à 2,21 vers
midi.
Les mines affichaient générale-

ment une allure satisfaisante. El-
dorado, O'Brien, Sherritt-Gordon et
Siscoe augmentérent de quelques
cents et McIntyre, Okalta et Waite-
Amulet étaient stables. Davies
avanca de cing cents.

Abitibi priv. ajouta % et les ac-
tlons ordinaires ‘a; Consolidated
Paper était stable, Asbestor se re-
prit après un début faible et s’'amé-
liora de % à midi. B.A. Oll perdit
une fraction.

LA BOURSE DE TORONTO
TORONTO.—Des prix fermes et !

des transactions plus vives se fai-
saient sentir & la Bourse de To-
ronto cet avant-midi. Home Oil

vives à Toronto. — Allure stable des valeurs

 

de mains pendant la première heu-
re, avec un gain de 24 cents à 2,27.
Le prix se maintenait à environ 2,20
à midi. Le virement total se chif-

première heure.
Dans les aurifères, l’action avait

lieu surtout dans les valeurs & bon
marché; Bobjo, Madsen et Bidgood-
Kirkland étaient en tête et affi-
chaient des gains d'ordre mineur.
Les aurifères primaires, à l’excep-
tion de Lake Shore, ajoutèrent des
fractions et Bralorne atteint son
plus haut point de l'année à 10%.
Wright-Hargreaves, Hard Rock,
O'Brien,  Lamaque, Chesterville,
Perron et Oro Plata se raffermi-
rent quelque peu, tandis que Ma-
cassa, MacLeod-Cockshutt et Mo-
neta étaient légèrement déprimés.
Les bas-métaux étaient fermes

mais calmes. Noranda et Hudson
Bay gagnèrent des fractions et des
avances de cinq à dix cents paru-
rent pour Falconbridge, Waite-
Amuleté Pend Oreille et Sudbury
Basin. Les argents affichaient un

cen* ou deux.
A la suite de Home, Davies Petro-

leum changea de mains en grand
nombre pour un gain de cinq cents
à 49. TI conserva la majeure partie
de son amélioration, malgré des
prises de bénéfice pendant la
deuxième heure. Okalta, Highwood-
Sarcee, British-Dominion, Calmont
et Cammoil enregistrèrent des haus-
ses d'ordre mineur.
Les huiles primaires se raffermi-

rent. Des gains parurent pour In-
Canadian Oil priv. avança de 2!4.
Les denrées alimentaires s'amélio-
rérent, principalement Westons priv.
et International Milling priv. Na-
tional Steel Car, avec une hausse
de % était le plus fort des aciéries.
Walker devint plus ferme et les au-
tres distilleries étaient calmes et
stables. Les utilités, les banques et fut de nouveau le point salllant,

25.000 actions au plus changeant

 

EXPORTATIONS

EN NOVEMBRE

ELLES ACCUSENT UNE DIMINU-
TION SENSIBLE. — ELLES ONT

; AUSSI BAISSE POUR LES HUIT
li PREMIERS MOIS.
t  

»
Les exportations domestiques en

novembre ont une valeur de $03.-
223.000, contre $101.636.000 en oc-
tobre et $106.663.000 en novembre

: 1937, La valeur des réexportations
de produits étrangers s'établit à
$851.000, contre 31.085.000 Je mois

!} précédent et 81.155.000 11 y a un
an. Comprises dans les exportations
“domestiques globales sont celles d'or
! monétaire en lingots pour une va-
leur de $8.576.000, contre $12.737.~
'000 en octobre et $5.328.000 en no-
.vembre 1937,

Les autres principales exporta-
tions durant le mois sont les sui-
;Vatits avec les chiffres de novembre
1987 entre parenthèses: blé, $12.727.-
305 ($17.900.740; papier à journal,
$10.838.543 ($11.572.340); nickel non
ouvré, $5.646.887 (85.834.524); cui-
vre- partiellement ouvré, $5.673.318
(35,679.286) ; viande, $3.477.319 ($3.-
632,790); planches et madriers, $3.-
475.130 ($3.730.096); poisson, $3.-
875224 ($2.992916); pulpe de bois,
32.403.187 ($3.328.558); fromage, $1.=
801,104 ($2.158.655); farine de blé,
$1,560.868 (82.431.046); automobiles
et«pièces détachées, $1,242.907 ($1.-
379-356); fourrures, $474952 ($387.-

).
Ta valeur des exportations cana-

diènnes les huit mois terminés en
novembre est de $638.562.000, contre
4787.150.000 la pértode correspon-
dante de l’année fiscale précédente.
Les exportations de produits étran-
8 s'établissent 4 $39.384.000, con-
tré $10.858.000. Les expéditions d’or

monétaire en lingots sont de
$6ÿ.659.000, contre $84.318.000 les
r t mois de l'année fiscale précé-

e.
s autres principales exporta-
sies huit moi; sont les suivan-

: papler As journal. $74.098.506
€87.293.623); blé, $63.281.585 (891.-
053.940); cuivre, en partie ouvré,
$34.079.766 ($40.550.028); nickel non
ouvré,  $32.483.448 ($39.664.763) ;
pignches et madriers, $34.671.464
(32.655.008) ; viande,  $23.723.234
(28.127.317); pulpe de bois, $17.955.¢
984); (829.160.201); poisson, $17.481.-
462 (818.392.753) : automobiles et piè-
ces détachées, $14.029.371 (818.069.-
820); farine de blé, $11.450.398 ($16.-
225.684); fromage, $10.508.931 ($12.-
246.079); fourrures, 84.705.942 «86.-
266.405) .
rt fpswsani

ANGLO-CANADIAN OYL
\ -

Anglo-Canadian Of] Company,
Limited, & eccordé & MM. Nesbitt,
Thomson and Co. Limited, une op-
tion supplémentaire portant sur
400.000 actions à 81.00 chacune. De
ce nombre, 100.000 actions ont été
levées, portant maintenant à 1,700.-
000 le nombre des actions émises
et en circulation.

eerie

MONTREAL TRUST COMPANY

Montreal Trust Company a an-

noncé que 5.000 actions privilégiées
d'une valeur nominale de 35.00 cha-
cune de l'International Nickel Com-
pany of Canada. Limited. ont été
anhulées, en échange desquelles 250

actioñs privilégiées à une valeur no-
minale de $100 éhacune ont été émi-
ses,

  

ES

Hughson Bros.
a co.

132, rue Welhugton,
OTTAWA

Téléphone: % - 2471

 

les papeteries se maintinrent fermes
dans des transactions calmes.

COMMERCE

EN VALEURS MOBILIERES.

MOIS PRECEDENT

En octobre la valeur du commer-
ce international du Canada en va-

leurs mobilières est de $73.678.000, à
rapprocher de $54.628.000 le mois

précédent et $77.216.000 le mois cor-
respondant l'an dernier. Le gain
sur le mois précédent est presque de
35. p. c. Les ventes à tous les pays
s'élèvent à $36.717 contre $31.146.-
000 le mois précédent et $25.950.000
en octobre 1937. Les achats se chif-
frent à $36.961.000 comparativement
à $23.482.000 en septembre et $41.-

les achats de valeurs mobilières du
Canada représentent environ 525
p. c. des transactions et les ventes
et les achats de valeurs mobilières
des Etats-Unis, environ $43.1 p. c.
Les ventes de valeurs mobilières

aux Etats-Unis en octobre s'établis-
sent à $26.676.770, à rapprocher de

24.819.825 le mois précédent et $27.-
189.305 en octobre 1937. Les achats
de la part des Etats-Unis s'élèvent
A $20.099.124 contre $19.375.773 en

; septembre et $34.227.191. Les ventes
au Royaume-Uni se chiffrent à
26.581.350 en octobre, comparative-

ment à 33.794.097 en septembre et
87.099.206 en octobre 1937. Les

forment un total de 35.827.109, à

rapprocher de $3.272.801 en septem-
bre et 85.967.950 en octobre l'an der-
nier.
Les dix premiers mois de 1938 le

volume du commerce international
du Canada en valeurs mobilières
dépasse $568.000.000, comparative-

ment à plus de $880.000.000 les dix
mois de 1937 et plus de $600.000.000
à la fin d'octobre 1936. La rentrée
nette de capitaux résultant des
transactoins mobilières  surpasse
$34.000.000 les dix mois de 1938, à
rapprocher d'une sortie de près de
$11.000.000 la période similaire de

1937 et une rentrée de moins de
$1.000.000 les dix mois de 1836.

reefers ts
+

| Le marché des bestiaux |
 

MONTREAL, 14. — Les prix d'hier

prévalaient sur le marché des bes-

tiaux, aujourd'hui: Arrivages: 63

boeufs et vaches; 66 veaux; 530

pores. Les bonnes vaches se ven-

dalent de 4 dollars à 4 dollars 25;

les moins bonnes à 3.25 et jusqu'à

2,15. Les animaux à Conserves se

vendaient de 2 dollars à 2,50 et les

boeufs communs à 3 dollars et 3.50.

Les veaux commandaient de 8

à 9 dollars 50 pour les premières
qualités et les veaux de pacage à 3
dollars 50 et 4 dollars.
Les porcs à bacon, nourris et

abreuvés se vendaient à 9 dollars

25 et au camion à 9 dollars 50. Les

“selects” commandaient une prime

de 1 dollar. Les truies trouvaient

acheteurs à 7 dollars et 7.75.
(Presse canadienne)

TORONTO, le 14— Les prix des
veaux et des agneaux se sont main-

tenus aux niveaux de la veille à

l'ouverture du marché des bestiaux
de Toronto aujourd'hui. Il n’y a eu
aucune vente chez les bêtes à cornes
et les moutons. On n'a pas fixé les
prix du porc à l'ouverture. Il res-
tait de la veille 800 têtes invendues.
Les arrivages furent les suivants:

150 bêtes à cornes, 80 veaux. 250
porcs et 160 moutons et agneaux.

Le veau de choix & varié entre $9

et $10 et les valeurs communes ont
baissé à 85.
Les quetations de le veille sur le

porc à bacon se maintenaient au-

tour de 38,75 et $8.85.
Les agneaux et agnelles de quali-   té se sont vendus à 39.50 sur rail

et 30 et 80,25 par camion. Les
lourds ont touché entre $8 et 38,50.|

frait à 214.000 actions pendant la| a)

ton terne et Eldorado déclina d'un |

 EXTERIEUR

UN GAIN DE 35 P. C. SUR LE 9%

266.000 il y à un an. Les ventes et Windso

du
ee

 

Fourni au ‘Droit’ par la maison John

Graham et Cie, Banquiers en Place-

 

ments. 85, rue Sparks, Ottawa. Tél.
23

* %
% An Dem. An.
5 1842 63.50 ....
diz v4 KN...
6 1017 67,50 ....
41; 1951 61,00 ....

. 4 1949-54 57200 ....

. 433 1956 00...
5 1959 6.00 ....
5 1939 103,50 1,06
519 1045 103.50 4.97
6 1947 105,50 5.25
> 1943 102.25 4,15
412 1951 101.00 4,42
5 1953 101.50 5,25
42 1953 90.25 4.57
4 1957 94.50 4,43
5 1958 101,75 4,86
qty 1969 9,00 4,54
5 1944 98,00 5,04
432 1945 94.00 5,56
6 1947 99.50 6,35
3'a 194649 850 5.37
4 1950 86.00 5,80
413 1951 80.00 5,75
5 1954 94,75 5,53
51, 1955 98.00 5,70
417 1956 87,00 5.68
4 1957 88,00 5,38
5 1959 95,00 5,40
5 1942 85,00 9,86
4j, 1945 T1.00 9.35
412 1951 82.00 6.83
6 1952 82,50 8,22
519 1952 80,00 7,93
4 1953 68,00 "7.68
5 1958 73.50 17.39
5 1p59 71.60 1,16
41, 1960 70.00 "7,32
4 1960 67,00 6.99
412 1940 104,50 1,22
8 1941 109,50 1.88
513 1942 113,25 2,14
8 1943 117,50 2,33
415 1944 114,50 1.97
51; 1946 119,00 2,72
5 1948 117.25 3,00
3 1945-49 10000 305
415 1949 113,00 3.06
41, 1950 114,59 3.01
314 1949-51 102.50 2.89
3 1947-50 100,50 2,98
5 1959 125.50 3,27
41; 1967 119,50 3.42
4 1970 112.50 3,34
5 1960 125,50 3,34
434 1940 104.50 1,99
214 1945 97,50 3.67
4 1945-47 104,00 3.40
513 1950 112,50 4,14
3 1951 94,50 3,50
5 1954 108,50 4,16
312 1956 98,50 3.61
5 1980 112,00 4.14
4'a 1961 106.00 4.08
412 1943 108.00 2,68
3 1945 101.50 2,76
312 1950 102.50 3.24

. 4% 1947-52 11150 3,05
314 1956 100,00 3.25
3 1956 97,50 3,26
5 1960 119.50 3.67
813 1944 109,50 2.93
3 1945 101,50 2.80
4; 1945-50 111,59 2,61
3 1951 98,50 3.15
31, 1948 100,50 3,31
4is 1958 110,50 3.51
4 1953-58 110,50 3,00

ne cipal2 1963 114,50 3.59
unic

Charlottetown 3'2 1952 101,50 3.37
Fort-Willlam . 4 1955 101.00 3.88
Halifax ...... 417 1952 109.00 3,65
Hamilton .... 4% 1943 110,11 2.96
Hamilton .... § 1942 108.06 2.88
Kingston .... § 1943 110,25 2.86
Kitchener ,.. 3 1944 111,50 2.79
London ...... 417 1941 106,25 2.16
Montréal 4 1949 100,75 3,94
Montréai 5 1943 104,75 4.21
Montréal 417 1951 105,50 3,96
NiagaraFalls 5 1943 105.00 3.96

w 1 113,75 3,08
5 111,25 2,40

104,00 4.00
108,50 4.38
105.50 4,18

; Hix 218
! 3.00 3.

Vancouver ... 5 1944 98,50 5,39
Vancouver ... 3 1960 92,50 5.50

Windsor |... 22 ions wi 554ndsor ..... 2 x
Windsor ..... 344 1075 8150 578
Winnipeg 4 1973 ‘74,50 5,64
Winnipeg 6 1942 102,00 5,45
Tinnipek 414 1960 93,50 4,59

s.

of York .... ... .... 84,00
N—

   

   
Obligations du

gouvernement

Fourni au “Droit” par la maison H..
C. Monk et Cie, Banquiers en Place.
ments 73, rue Sparks, Ottawa. Tél.

achats de Ia part du Royaume-Uni| Brit. Co!

  

Nov. ....... Ss 10,25
Oct. 15 1843 ....... ss 114%
Garantis par le
Gouvernement
du Dominion—

C. NR, 1842 ,...... 2 102,35 oe
C. NR, 1943 ....... 2 10195 ....
C. N R, 1044 ,...... 2% 10200 ....
C. N.R. 1964 Luc. 3 105 tx oe
C. N. R, 1455 ..... J 100 14 .
C. N.R. 3 95 ....
C. NR, 3 90.5 ...,
C. NR, 415 11578 ....
C.N. R, 415 11675 ....
C. NR, 41% 117,00 ....
.C. N. R,, 43, 11800 ....
C. N R. Les $ 120.00 ....
C. NR, 1840.60 ..... 5 12050 ...
G. T. P. 1962 ....... 4 111.00
Mont. Harbour, 1940-00 5 120.75

Srictement sujet au changement.

50 sommations

émises a Wall St.

(Presse associée)
NEW YORK. le 14.— Les autori-

tés du gouvernement fédéral ont
émis 50 sommations aujourd'hui
pour des employés de Wall Street,
des courtiers éminents et des direc-
teurs de McKesson et Robbins, Inc.,
à la suite de l'enquête au sujet de
la disparition de $18.000.000 inscrits
sur la liste des ressources de la
compegnie Giant Drug.

En méme temps, M. Julian
Thompson, trésorier et directeur de
la compagnie commença à raconter
publiquement pour la première fois
comment il soupçonna que quelque
chose n'allait pas dans les finances
de la compagnie.
Les autorités n'ont pas voulu

mentionner les noms de ceux qui
cent reçu des sommations.
FAIRFIELD, Conn, ls 14— PF.

Donald Coster, président de McKees-

son et Robbins, Inc. et George
Dietrich, trésoricr-adjoint, ont été
arrétés aajourdhul sous l'accusa-
tion d'avoir violer la loi de sécurité
américaine de 1984
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BOURSE DE MONTREAL
pois Joules b 3 heures per LG. Cotes feurnies à 8 heures par Ggrnesu

jen et Cle, 56, rue Sparks, Wa. {of Ostiguy, 48, rue Elgin, Ottawa.
Air Beduction .....e.... 6412 Alberta Pacific Grain ,, .. 2
Allis-Charimers ..……….... 4733 Bethorst “A” |, Le ee 3%
American Can. Co. ...... 9644 Bell Telephone ,, ,, .. .. 8-68
Allied Chemical ....... . 1832 Brazilian ,. 11° 0 .. 6%
American Foreign Power . 3 B. C. Power “A” .e 26%
A, Fore:gn Pow. 7% priv. 16% Building Products … 61
American Radiator ...... 1734 Can. Cement LL 2. 00 + , 8
American Roiling Mills . 21% Cas. Northern Power ,, .. 17
American Power & Light 8, Can. sSteamship Priv. , 2%
American Smelting ..... slt Can. Car & Fouadry … 17
American Tel. & Te. ... 147% Can. Car & Pdy Priv. ,, az
American Weer Works .. 12% Can. Ind. Alkcchoi “BOL. 2%
Atlantic Coast Line .... 203% Can. Pav. Rly. ,, .. 0e Shy
Anaconda opper ..... 344 Cons. Min. & Bmitiog .. 39%
Atchison ............. we. 3813 Distillers as Le ,. 21
Auburn ............ teense 34 Dom, Bridge ,. .. ., .. 37
Baltimore & Ohio ... 6% Dow. Nieel & ‘Coal “B° 12
Bendix .......... ees 28 Dom. Tar & Chemical ., 6%
Bethlehem Steel Dryden …, . .e 6
Boeing Müie Eictrolux he ee re wa we Le a

eu jypsum L. & 4 |,
Briges Mfg Hollinger .. …. ve ae 15
BuddMt … asnocousavau0s Imperial vil, , oe 15

a Dry mperial Tobaceo ., .. .. >
Canadian Pacific International Nickel |, . 56
Case Treching International Petroleum 26%
Celanese Crp. 233 International Power Priv, 77
Cerro de Pasco Lake of the Woods 15%
Chese. & Ohio 34 Mu:sey Harris LL LL .. 63%Chrysler Motor 823, McColl Frontenac 63%
CocaCOR ......ovavanines y Montres! L. H. & P. 30%
Columbia Gas sit Nat. Breweries ,, .. .. 41
Commercial Solvents ... 9% Nat. Steel Car ,. .. .. 61%
Common & Southern ... 134 Noranda ,. ., .. ., . 79%
Continental Can, .....,.. 3832 Ogilvie Flour | LL LL +. 28
Consolidated Gas ........ 292 Ottawa L. H''& P. Par 98
Corn Products seer 63% Power Corp. …, ee 1014
Curtiss Wright “A” ,.... 26% Price Bros. ,, LL .. .. 18%
Douglas Aircraft TT At, Lawrence Corp. .. .. Aa
Dupcnt ........ 140 Bt. Lawrence Corp. ‘A’ Priv. 155
General Electric 43% St. Lawrence Paper Priv. . 424
General Motors . 80s Shawinigan 1 ,, .. . 20%
Goodyear Tire sarnesceuse M's Stel of Canada 1 2. .. 3%
Intl. Harvesters 301, Steel of Canada Priv ,., .. 684
Intl. Nickel .. 543 United Steel 20. 8%
Intl. Paper “A 1444 "BANQUES
Intl. Paper priv. . 49% Canadienne Nationale ,, ,, 164%
Intl. Tel, & Tel, 9% Commerce 172
JohnsManoar: iene 108° Montréal _ ve we 207

ennecott er .…………. a . °°
Loews Theatre [PT . 57 Royale _ vere en 184

ucks rc scene 3 CURB DE MONTREAL
Monisomery Ward i Cotes fournies à 2 h. 45 por Gor
National Biscuit ........ 324i% neau Peer46. rue Eir's, ages
National Cesh Reg. ...... 24% Abitibi P. & P. 6: Priv. ., 21%National Dairy Prod. .... 123i: Asbestos Cu 107National Distillers ...... 21% DeauhernoisTPS °° YT 107
Natlonal Power & Light Th Beauharnois P. vo. 8%
Non anual = Ba British American Gil, | 214

, can .. 2 Can. Broweries riv. .. 19%Northern Pacific i] Com. cohol , 1.60

Packard Motors 4 Cons. Paper Corp.” 7%Pennsylvania R, R, ....…. 23 ; Donnarona ‘’A” > 6

saPP REdy
Pullman tp 341, Fleet Afreraft LL LL .. .. 1073
Radio Corp 7% Ford of, Canada .. a

b Taser Co. V. T. |. ,, .,Republic Iron & Steel 2354 General Steel Wares Priv. 80Southern Pacific 18% MrLaren P. & P 14Sears Roebudk ..... 74 Robert Mitehet | ae 18Simmons Bed. ......e... 3115 overt Mitchell 5Southern Ratie 11. at Walkerville Brow.4° 1.35
ocony Vacuum .... 314 cer Malartie
Standards Brands '..... 63 Cartier CNEoo. oti
Standard Gas & Elec 344 «Bri so. 975 ‘3
Standard Oil of N.-J....…. 501 rien, ee 1.55
Timken Roller Bearing 4915 Perron Le ae ee 06 be
United Alreraft ....... 407; Reward ., ,. .. . 1.58
United Corp. UT Jl Siscoe … rit

United Gas Improvement 10%; Thompson Cadillac. ze
Union PACHIC ........... 90 Wood Cadillae .. ..
U. B. Smelting ........ 60 MONTREAL & CURBU. 8. Rubber ...... Ventes à 11 heures ., 8.400
U. 8. Steel Ventes À midi 14.000

Vanadium Stecl
Western Union ...

 

Westinghouse 1,
Woolworth & Co. 197;
White Motor 123%

N.Y, CURB
Alluminum of America . 12644
Cities Service ........... 644
Electric Bond & Share .. 10".

seNiagara Hudson ......... 2
L'argent à demande est à 1%
Affa'res A 11 heues ... 430.000
Affaires & midi ......... 810.000
Affaires à 1 heure ....…. 1.120000

teresatl partentrm

BOURSE DE TORONTO
Cotes fournies à 2 heures par Garneau

et Ostiguy, 46, rue Elgin, Ottawa.
mac

 

  

 

u Alder 48
Augte Porcupine ...... 33

M 28
Beattie 1,32
Blg Missou.t 26
Bidgood K.rklond 2412

bjo 26
Bralorne 1034
Buffalo Ankertte ...... 15
Can. Malartic ...... ress. 88
Central Patricia ........ 2,48

® Liiaiiaa, severities 2;
East Malartic ....... vers 2.64
Eldorado ............ vere 2,36
Falconbridge ............ 5.60
Federal Kirkland 8.00
Gods Lake .. 28
Hard Rock . 18
Hollinger ... 15
Howey _.................. 20
Hudson Bay ............ 33,78
Jellicoe ........... vous 13
Kerr Addison .. 1.82
Kirkland Lake .. 1.27
Lake Shore .,.... 4015
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2,75
5,35
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HUILES
Alberta & Pacific
Anglo Canadian
Brown Ol ..........
Calgary & Edmonon
Calmont ..,

2...

 

   
….

| TORONTO ET CURB
Ventes A 11 heures ...... 214.000
Ventes 4 midi .......... 372.000

‘495.000

 

| Les changes étrangers

(Presse canadienne)
NEW-YORK, le 14— A l'ouver-

ture des transactions sur les bourses
étrangères, ici, aujourd'hui, les
principales monnaies, en termes de
fonds étatsuniens, étaient fermes.
La livre sterling affichait un gain

de 3-16 de sou à $4,66 3-4 et je dol-
lar canadien un gain de 1-32 de sou,
à 99 sous. Comparativement à ls
cote de fermeture, Mier, le franc
français. à 262 5-8, accusait un
gain de 1-8 de point.

tetPetes.

NOS EXPORTATIONS
DE BLE ONT AUGMENTE

Les exportations de blé en no-
vembre s'établissent à 21.703.514
boisseaux d'une valeur de $12.727.-
305, contre 14542227 à $17.900.740
en novembre 1937. Le prix d'expor-
tation en novembre est de 58.6 cents
par boisseau, contre $1.23 il y a un
an. Les premiers huit mois de 1938
les exportations sont de 84.675.536
boisseaux à 3632815285, contre 00.-
472.423 à 391.053.940 les huit mois
correspondants de 1937.
Les exportations de farine de blé

en novembre atteignent 477,875 ba-
rils d'une valeur de 81.560.868, con-
tre 405.921 barils à $2431.048 l'an
dernier. Le prix moyen d'exporta-
tion par baril en novembre ost de
$3.27, contre 35.99 l'an dernier. Les
premiers huit mois de 1938 les ex-
portations sont de 2.676.802 baris
à $11.450.398, contre 2.897.211 à $16.-
225 684 la période correspondante de
l'an dernier.

Ventes À 1 heure oo. . 10.500
MINES DU CURB

Ventes À 31 heures 29.900
Ventes à midi . . 50.100
Ventes à 1 heure …. 62.500

Les titres côtés à

la Bourse et au

Curb de

MONTREAL—La valeur des titres
cotés à la Bourse et au Curb de
Montréal s'élevait à $7.401.825.972 à
la fin de novembre, au lieu de $7.-
522.804.303, à la fin d'octobre: ceci
représente une baisse de $120.978.-
331. En novembre 1937 la valeur
s'était chiffrée à $768.230.760.
Des vingt et un groupes, seule-

ment quatre étaient plus hauts
qu’à la fin d'octobre. Si ce n'était
que les actions ordinaires et privi-
légiées Algoma Stee! Corp. Ltd.
avaient été’ admises à la cote en
novembre. le compartiment du char-
bonnage et de métallurgie aurait
montré une perte. Aucune perte
n'est en excès de 10%, et les gains
étaient aussi minimes. .
Exclusion faite des obligations, la

valeur des actions se traduit par
$5.252.216.126 soit une baisse de
$123.376.725 pour le mols; & ia fin
de novembre 1937 elle était rie $4.-
T80.063.254, Le coefficient des
avances sur nantissement consen-
ties aux agents de change par rap-
port à la valeur des titres est de
0.29% en baisse de 0,02 pour le

pre
mois.

Le change |

A MONTREAL. — La livre ster-
ling, 471 5-8; le dolla raméricain,
1,01 1-32; le franc, 2,65 1-2.
A NEW-YORK. — La livre ster-

ling, 4.67 1-8: le dollar canadien,
98 15-16; le franc, 2,63.
A PARIS. — La livre sterling,

177,71 francs; le dollar américain,
38,09 francs; le dollar canadien,
37,66 15-32 francs.
re

BIG MISSOURI MINES

Big Missouri Mines Corporation a
notifié le Curb de Montréal que du-
rant les mois de novembre et d'oc-
tobre la société avait bocardé 37.810
tonnes de minerai. Le minerai avait
produit 3.474 onces d'or, rappor-
tant $121.580, et le profit des opé-
rations s'était élevé à plus de $40.000
pour les deux mois.

Un tonnage moyen de 620 tonnes
est bocardé par jour. I se peut fort
bien qu'aussitôt que le tamis supé-
rieur soit en voie d'opération dans
le système de broyage, le tonnage
moyen s'élèverait à plus de 800 ton-
nes par jour.
a

AUGMENTATION DU
TRAFIC DES CANAUX

Le trafic-marchandises global &
travers le canal maritime Welland
en novembre s'établit à 1.651241
tonnes, trafic le plus considérable
jamais enregistré pour ce mois. NM
y & un an il était de 1.226.950 ton-
nes. Le maïs, le blé, le fer et l'a-
cier et le charbon mou montrent
tous des augmentations substan-
tielles sur l’an dernier, particulié-
rement le blé qui augmente de 278.-
184 tonnes ou 9.272.800 boisseaux.
sans le mois de décembre un nou-
veau sommet annuel a été établi
à 12.449543 tonnes. L'an dernier
le total pour la saison était de
11.747.950 tonnes.

 

considérables de blé. le trafic-mar-
chandises global passant par lcs
canaux du St-Laurent augmente à

1.064.788 tonnes en novembre de
989.456 tonnes l'an dernier, tandis
que le même mois le trafic per les
canaux du St-Laurent (écluses ca-
nadiennes et des Etats-Unis) passe
de 3.936.979 tonnes en 1937 à 4.466.-
103 tonnes cette année.

pren

QUEEN'S HOTEL, LIMITED
L'hon. Donat Raymond, président

du Queen's Hotel. Limited. annonce
qu'une réunion des détenteurs d'’o-
bligations de la compagnie auras lieu
le 19 décembre, à trois heures de
l'après-midi en Ihêtel Quen's.
Les détenteurs d'obligations seront

.mis au courant des raisons qui ont
motivé la suspension des intérêts le
ter novembre: ils pourront obtenir
tous les renseignements qu'ils dé-
sireront.

 
Mil

A cause surtout d'expéditions|

LES LUMIERES
AUTOUR DU

MONUMENT

Les entours du monument aux
Morts sera illuminé prochainement.
car les plans d'’illumination sont
déposés au département des tra-
vaux de la ville. Deux types de lam-
padaires seront utilisés: des lampa-

daires de bronze de 16 pieds suppor-
tant une seule lumière de 300 watts
autour de la promenade que l'on
apprête actuellement, dans le milieu
de la place, et des lampadaires éga-
lement en bronse, supportant une
grape de trois lumière de 500 watts
chacune. Ce dernier type ira tout
autour de la place, le long des trot-
toirs et des rues. I y en aura douze
du premier type et trente-huit du
second. En outre, l'on construire
quatre réflecteurs pour arroser le
monument de lumière. I y aura
une demi-douzaine de signaux pour
guider la circulation sur la- place.
rer

Le gouvernement

payera les travaux

de la rue John

La ville entreprendra immédiate-
ment les travaux de pavage de la
rue John, que le gouvernement a
demandés. Le ministére des tra-
vaux publics avaient prié la ville,
11 y a quelque temps de faire paver
cette rue le plus tôt possible afin
que la rue John, qui longe la pro-
priété de la Légation de France soit
aménagée lors de l'ouverture offi-
cielle de la Légation. Ces travaux
coûteront $500. Les commissaires
s'étaient objectés à la demande, la
première fois, sous prétexte que ces
travaux devaient être payés par le
propriétaire, et qu’il était impossible,
dans le temps donné, de faire un
pavage permanent et que la cons-
truction d'un pavage temporaire

coûtait trop cher et que la ville n'a-
vait pas d'argent à dépenser pour
des travaux temporaires de cet es-
péce. Le gouvernement fédéral a

consenti à payer tous les frais des
travaux qui consisteront en un pa-
vage de macadam pour la rue et
d'un trottoir en bois, depuis la rue
Sussex sur une distance de 150
pieds dans une direction ouest.

 

Buvettes fermées

à huit heures le

soir du 24 déc.

(Presse Canadienne)
TORONTO, 14. — Le préposé à

| a Commission des Liqueurs de la
province d’Ontario, M. E.-G. Odette,
a déclaré aujourd'hui que c'était
un avertissement sérieux d'avoir
obligé les établissements où on sert
de la boisson a fermer leurs portes
à 8 h. le soir de la veille de Noël.
“Quand nous disons que ces éta-

blissements devront être fermés,
dit-il, c'est que nous voulons qu'il

en soit ainsi. Il ne doit pas y avoir

de ces clients qui arrivent cinq mi-

nutes avant huit heures, comman-

dent quatre ou cing bouteilles de

boisson pour les boire après l'heure

prescrite.” ;
Les 1.100 hôteliers d'Ontario ont

été avertis que les tavernes et tous

les autres lieux où on sert de la

boisson devront être fermés à huit

heures exactement le 24 décembre

prochain.
————ct

EXTRACTION

DIFFICILE ET

DANGEREUSE
(Presse canadienne)

TORONTO, le 14— Les médecins
ignorent s'il leur sera possible de
retirer la balle de calibre 22 qui
s'est logée dans le cerveau de James

Collins, 17 ans, de Sturgeon-Falls.

Le morceau de plomb est à moins

d'un demi pouce de la partie la
plus vitable du cerveau depuis ven-
dredi dernier.

L'état de Collins était très grave

quoique qu'il fut très conscient et
en pleine possession de ses facultés.

Aucune tentative d'opération n'a

été essayé jusqu'à samedi alors qu'il

æ mit à faire de la méningite.
Collins s'est blessé accidentelle-

ment en chassant le lapin vendredi

dernier. Il ne perdit pas connais-

sance et se rendit lui-même chez

lui avec la clarge de plomb qu'il

venait de se mettre dans la tête.

Après examen à Sturgeon-Falls, les

autorités médicales de

=

l'endroit
l'envoyèrent à Toronto.

LES IMPÔTS

SUR LE REVENU
D'après les chiffres du ministère

du Revenu national, Toronto, avec

$43-621.112 vient en tête de tous les
districts du point de vue perception
de l'impô* sur ’e revenu, au cours
des huit premiers mois de 1938.
Montréal vient au second rang avec
37.310.130. A Ottawa, durant cette
période, la perception a été de
47.388.666.

Candee

Mort d’une femme

 

non

(Presse canadienne)
SUDBURY. Ont, 14— La police

fait enquête sur la mott d'une fem-
me non identifiée, trouvée dans une

maison près d'ici dimanche soir. Le
Dr P.-E. Laflamme, coroner, essale
de déterminer Ia cause de la mort

vallerovesrer

L'INDUSTRIE DES
ENGRAIS CHIMIQUES

La productioncansdienne par les
établissements principalement en-

gagés dans la fabrication des en-

 

1 366.953 en 1937, amélioration de 45
pc. sur le total d- 87.075.831 en 1936.
Ds plus il y a eu en 1937 produc-

à engrais chimiques d'une valeur de
35.745.806, contre 198448 tonnes à
$4.299.732 en 1926; cette dernière dustriels.

  

 

identifiée:

grais chimiques est évaluée à 810--'

tonnes de matières ;
ton de 258.540 o  sonnés de guerre canadiens re-

production provient d'établissements |

classifiés dans d'autres groupes in- qué de M. Power, ministre des Pen-

voudrait que

le budget.

La commission des Affaires-
Municipales de l'Ontario a ré-
pliqué aujourd’hui à la lettre
des commissaires annonçant que
les propriétaires avaient accepté
le réglement d'emprunt de $225.-
000 pour construire un nouveau
système d'alerte à incendie. La
commission n’a pas l'intention
d'étudier immédiatement le cas,
mais préfère attendre que le
budget municipal d'Ottawa arri-
ve afin de tout passer en revue
en même temps.

“Nous avons étudié votre appli-
cation ,dit la lettre signée de R.-S.
Colter, président de la commission,
et nous en faisons rapport au pré-
vit des incendies (J. Grove Smith),
mais nous ne sommes pas, pour le
moment, préparés à Yendre notre
décision.

“Nous croyons que. considérant le
fait que la ville d'Ottawa a dû flot-
ter des emprunts assez substantiels
au cours des années récentes par la
vente d'obligations autant pour dé-
fræyer les travaux de construction
que pour rencontrer le coût net de
l'assistance, que nous serons plus
en état d'.étudier la demande ac-

en frais de rédaction.

(Presse Associée)
QUEBEC, 14. — Dans un dis-

cours au Canadian Club de
Quèbec aujourd’hui, M. Manion,
chef conservateur national, s’est
engagé à faire de l'établissement

de bonnes relations entre les

différentes parties du pays

l'une de ses principales préoc-

cupations.

cette langue. M. Manion
comprendre l'esprit

et y a de nombreux amis,

toome
Baisse de revenus

Le ministère du Revenu natio-
nal, annonce que la perception
des douanes et de l'accise, du-

ant les premiers huit mois de
1938, a donné $200.310.324,com-
parativement à $223440476 au

cours de la même période, l'an
dernier.

 

 
à.
=

 

Légère rétrogression
du blé cet avant-midi

WINNIPEG. — Le marché à ter-
me de Winnipeg était un peu mou
cet avant-midi, à cause des ventes
peu nombreuses et de l'attitude hé-
sitante de Chicago.
Les prix à dix heures avaient re-

culé de 1-8, le contrat de décembre
à 60 3-4, c:" 1 de mai à 62 7-8 et
celui de juillet à 68 1-2. Les transac-
tions étaient lentes spendant la pre-
mière demi-heure.
Les cours de Liverpool à la mi-

séance avaient décliné de 1-2—5-8,
par suite de demandes pour le blé
australien et d'une certaine pres-
sion venant de l’Argentine.
Buenos-Ayres à midi se montrait

stable avec des prix inchangés à 1-8
à la hausse.
rar

Il photographiait

les fortifications

(Presse Associée)
CRISTOBAL, Zone du canal, 14.

— Hans-Heinrich Schachow a été
trouvé coupabie d'avoir photogra-
phié les fortifications de la Zone du
canal. Il est l'un des quatre jeu-
nes Allemands accusés. Les autres
sont I. Gutman, G. Gross et E. Kug-
rig. Ils subiront leur procès plus
tard.

—rer
L’APPEL DE LOUIS VIAU EST

REJETE

(Presse canadienne)
MONTREAL, le 14, — L'appel de

Louis Viau, reconnu coupable d‘a-
voir assassiné aa femme, il y a plus
d'un an, a été rejeté à l'unanimité
aujourd'hui par la cour d'appel. Les
avocats de l'accusé, qui doit être
pendu le Æ janvier prochain, ont
prétendu que le jury avait été in-
dument influenci dans son verdict.

tsporerentin

DISCOURS ‘A SENSATION DE
MacDONALD

‘Presse Canadienne)
LONDRES. 14. — La chambre des

communes entendra des échos du
discours prononcé par Malcoim Mac-
Donald. secrétaire des dominions,
dans lequel 1] faisait allusion à ja
vague croissante de nationalisme

dans les dominions et à la possi-
bilité de l'écroulement de l'empire
britannique.
Arthur Henderson, travailliste,

demandera demain su premier mi-
nistre Chamberlai nsi le dincours de
MacDonald, prononcé hier à un
banquet, représente Ia politique du
gouvernement.

——meeresmmenrereetrans vtt

08.123 PENSIONNES

A la fin de novembre, 98.123 pen- 
iraient leurs compensations men-
:suelles qui pour un an s'évaluent
à 0.501.058, d'après un communi-

sions.

La commission

 

  

 

municipale
la ville paie

les secours sans emprunter
 

Dons une lettre à la municipatité le président de la
commission demande si la situation financière
de la ville permet de continuer cette pratique.
— La question d'emprunter $225.000 pour
construire le système d'alarmesera étudié avec

“Maintenant, continue un peu
plus loin le président de la commi«-
sion des Affaires-Municipales, la
corporation doit décider si la situa-
tion financière de la ville justifie
l'imposition d'une taxe pour payer

| tous les frais et les dépenses cou-
rantes prévues pour l'anne 1939, au
Heu de continuer la pratique d’em-
prunter sur obligation pour rencon-
trer une partie du coût net de l'as-
sistance chômage.”
Cette lettre laisse entendre, en

d'autres termes, que les commissai-
res ne voient pas d’un bon oeil la
pratique adoptée depuis quelques
années de payer les frais d'assistan-
ce par des emprunts, au lieu de les
prélever à même l'impôt. L'an der-
nier, la ville a emprunté $300.000
pour compléter les prévisions des
frais de secours. Le reste fut pré-
levé des impôts. Depuis que les se-
cours sont en vigueur, la ville a
emprunté près de $5.000.000 et aug-
menté de plusieurs millièmes le taux
de son impôt pour subvenir aux be-
soins des chômeurs. C'est cette mé-
thode que la commission aimerait
voir mise au rancart. Cela veut dire
qu'il faudra peut-être que la ville 

tuelle lorsque le budget de 1939 sera

I1 a commencé son discours en
français, disant qu’il regrettait de

ne pouvoir le donner en entier dans
croit

du Canada
français étant donné qu’il a visité
la province de Québec plusieurs fois

A son sens, pour que le Canada

deviennent une nation importante,
prespère et puissante, il est néces-
saire que les deux groupes majori-
taires qui forment la population ca-rend Philip Carrington.

prélève dans l'impôt régulier, plu-
sieurs centaines de milHers de dol-
lars supplémentaires.

 

M. Manion préconise la
bonne entente entre races

nadienne fassent l’un envers l'autre
preuve d'une grande tolérance.”
“Dans un pays comme le nôtre,

dit-il, si nous voulons jouir de
l’'armonie et de la coopération
commune il nous faut absolument
nous faire de mutueiles conces-
sions.”

MN affirme que la vaste majorité
de la population d'Ontario entre-
tient la plus profonde amitié pour
le Canada français et il est sûr que
la population du Québec éprouve
les mêmes sentiments envers les

provinces de langue anglaise du Ca-
nada.

Le docteur Manion a rendu visite
à M. E.-L. Patenaude, lieutenant-
gouverneur. au premier ministre

Duplesdls, au maire Lucien Borne,
au cardinal Villeneuve et à l'arche-
vêque anglican de Québec, le révé- 

 

ON PRÉDIT DU
FROID DANS

L’ONTARIO
, (Presse canadienne)

TORONTO, 14.— Un fort vent de
nord-ouest a soufflé aujourd'hui sur
l'Ontario, et J] est tombé aussi de la
neige. Bien que le temps soit encore

assez doux, environ un ou deux
degrés au-dessus du point de qm-

gélation, le bureau météorologique
annonce pour demain un temps

beaucoup plus froid et de la neixe.
Il est tombé une forte chute de

neige dans l'est d’Ontario. Elle était
accempagnée de vent et de pluie,
laquelle se changea bien vite en
neige. T1 a neigé pendant plus d'une

heure à Toronto.

Profit de 5 p. «.

des boulanger:
(Presse canadienne)

WINNIPEG, 14.— Les boulangers
du Canada ne font pes un profit
de plus de cinq pour cent sur ieur
chiffre d'affaires, soit environ un
tiers de sou par pain, a déclaré au-
jourd’hut G.-A. Morris, vice-prési-
dent de 1a Ogilvie Flour Mills Com-
pany, de Montréal, à la conférence
des marchés des prairies.
M. Morris a répondu à des criti-

ques faites hier à la conférence
contre une différence apparente
entre les prix du pain en Canada et
en Europe. Si, per exemple, dit-il,
le pain se vendait six sous et demi
en Allemagne. où le blé est à 42,28
le boisseau. il faudrait des condi-
tions semblables pour faire unc
comparaison. Il faudrait connaître
nan seulement la formule en vi-
gueur là-bas. mais le prix payé
actuellement pour la farine par les
boulangers.

   

aril

Edenperd sa valise

 

{Presse Canadienne)
WASHINGTON, 14. — Ceux qui

accompagnent Anthony Eden sur-
veillent sa valise diplomatiques au-
Jourd'hui.

Hier, alors que l'ancien secrétaire
des Affaires étrangères quittait New-
York pour Washington on s'aper-

eut qu'elle manquait. Au moment
du départ, on ne l'avait pas encore

retrouvée.
Toutefois, à son arrivée à Wash-

ington, un commissiaire vint lui re-
mettre sa valise. On l'avait. trou-

vée à l'hôtel et on s'était empressée

de l'envoyer à Washington sur un

train qui ne faisait aucun arrêt en-

tre New-York et Washington.

Bombardement

a Valence

(P.C.-Havas)
VALENCE, Espagne, 14. — Cinq

personnes ont perdi la vie et sept
ont été blessées sujourdbui quand
des avions des natitiaux ont laissé
{tomber 100 boniher. «1: je por” et In
{banlisue de Valen: 4) de Nom-

bes sont tombées 6215 3 Mer près
de 5 naevirez morchard: englute,
Les quais scl tx edommages € plusieurs entrepôt. Oùtb ête détruits.
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A vendre Combustible
 

Cartes Remerciements 2; Hommes demandés 20) 25+ 14

- ARCHAMBAULT. — La famille Ar-| EXTRA: Nouveauté 90 piéces! Ex-|FOURNAISES & eau chsude, usa- SLABS,bois mou. 35 ou plus ia oor
Professionnelles chambeult désire remercier bien position  Jpiversete New-York oot radiateurs: oar;supe: de. somesnescoupé= rtd

prin témoginédelasy dat, pasde Lmbres). poste.doua- mer. 14. rue Booth. Sol. 2 LeePa Maiscaneure, PA- cone pr 

pathie à l'occasion de la mort de
Madame Vve Archambault, soit
par offrandes de messes, bouquels
spirituels, tributs floraux, visites |
ou assistance aux funérailles.

MÉDECINS
Ur PHILIPPE MELANGER, 34.
 

2-
- vue

—

baurier-est. Spécisiité
5142-2-288

Chirurgie Cunsultations 2 € 4 "

bn et7à8h pm Té! 6-0468. Naissances 5

 
 

DR De MAITRE, des hôpitaux ||
de Pans, 161, rue Stewart
Spécialités: Chirurgie. Mals-
die des femmes Maladie des

organes ganllo- UNINAires Cun-

sultations 2 à 4 h 30 et 7 À
8h 30 pm. Tél; 6-0063.

Dr A. LROUIN, 197, rue Rideau.
Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge Consultations, 2 à 8 bh
et 7 à 8h pm Tél: 6-4789

Dr J.-LEO LALONDE, Médecine,
Maternité. Chirurgie, Rayon-X.
Consultations, 1 à 3 h pm. et

1a 8 b pm. 167, Boulevard
St-Joseph. Tél: 3-1747.

Dr J.-L. LAMY, 211, rue Btewart
Spéciabté. Chirurgie. Consul-
tations, 3 à 4 h, et 74 8h

pm Tél: 6-1818.

LANDREVILLE. — A M. et Mme |
Charles-Emile Landreville est née,
le 10 décembre, une fille, bapti-
sée sous les noms de Rose-!da-
Marie-Paule. Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Napoléon Germain,
grands-parents de l'enfant. Por-
teuse, Mlle Alice Breton.

i
?

Décès 6

FORTIN. — A la demeure de sa
fille, Madame Léo Grayelle, 26
rue Centre, Aylmer, mardi le 13
décembre 938, Joseph Fortin,
époux de feu Délima Roy. à J'Age
de 79 ans. La dépouille mortelle
quittera la demeure _mortuaire,
jeudi Le 15 courant, à 7 heures |
am. pour se rendre à l’église St-!
Paul d'Ayimer, où le service sera
chanté à 8 heures. Inhumation

  
 

Dr ALFRED LAROCQUE, 431, au cimetière du même lieu. Pa-

rue Rideau. Tél.. 56-0508. Chi- rents et amis sont priés d'y assis-

rurgle, medecine. Consulta ter sans autre invitation.

tions: 2 a 4 h.et 7 à 9 N. 5138-6-488

Ds E. PERRAS, 192, rue Princi-
pale, Hull. Tél; 2-6754. Bpé-.
cialité: Rayon-X au bureau
prive. Diagnostic et Lraite-
ment. Consultations, 1 à 4 h.
pm. et de 7 à 8 b. pm.

Dr J.-M. RAVARY. Yeux,

oreilles et gorge. 433, rue Ri-
deau. Tél: 6-1436. .

Dt R.-E. VALIN, 185, ave. Lau-
rler-Est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations. 1
‘à 3 h: pm el sur Rendez-
vous.

ROBILLARD. — Dans un hôpital
local, lundi le 12 décembre 1938,
-Francis Robillard, époux d'OziJda
Moreau, à l'âge de 89 ans. La dé-
pouille mortelle quittera les salons
Landreville, #78 Somerset, je: 11 le
15 courant, a 7 heures 45 a.m. pour
se rendre à l'église St-Jean-Bap-
tiste où le service sera charté à
8heures. Inhumation au cimetié-

| re Notre-Dame d'Ottawa. Parents
et amis sont priés d'y assister sans
autre invitation. 5130-6-288

 

 

 

TOUTLOFF. — Dans un hôpital
locai. lundi, le 1 décembre, 1938,
Salamée Paquette, épouse bien-ai-
mée de Frank Toutloff, décédée à
l’âge de 45 ans. La dépouille mor-
telle quittera les salons funérai-
res Gauthier, Hull, jeudi, le 15
courant, à 7 h. 45 a.m. pour se
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Automobiles 54
PARTIES USAGEES d'autos. Vitre
 

 

nes par nous!
paleshoe tant profit 150%
net et plus! GRUCAD, 136, West
Fifteenth Street, New-York.

 

Instituteurs demandés 2]|
INSTITUTRICE qualifiée. Salaire
$55 par mois. Devra commencer
en janvier. Alcide Lamoureux,
C. P. 165, Ce ‘man, Ont.

56548-21-289
 

INSTITUTRICE, certificat lère ou
2ème classe, bilingue, pour école
publique Dundonald. sur chemin
Porquis-Timmins. Salaire, $800.
S'adresser, Jos. Guimond, Sec., Mc-
Intosh Springs. Ont.

56607-3-280

INSTITUTRICE bilingue, 3ème clas-
se, pour école séparée, No 2 Dun-
net. Salaire, $800. S'adresser, Pa-
trick Gour, sec, R. R. 1, St-Char-
les, Ont. 56095-21-291

 

Leçons demandées

JEUNE FILLE accepterait donner
leçons à domicile à jeunes en-
fants. Expérience avec enfants
malades ou infirmes. Préparation
à la première communion, etc. Re-
commandations sérieuses. Tél
6-5237-W. 105-INO

| MATELAS, $396; sommiers, “mn

  

CONSTRUCTEURS. attention! Bois
apprêté et non apprêté. à un très
bas prix. Informez-vous ches N

Palmer & Son, 220, S{-Reédemp-

WILFRID ARVISAIS: -cis franc,
- #1, 87,50 et $8.50 la corde, au voya-
ge coupé $3.0. et $8. Bois mou,
de toutes sortes. 258 Malsonnen-

 

 

teur, Bull 25-1ms! ve. 32-8334. !

VIOLONCELLE. — Valeur de $100 GROSSES slabs de pin ou de peu-
pour $40, avec couverture solide. che $5.50, slabs mélangées. 06.00.
S'adresser casier 10, Le Droit, Ot-| voyage, $2.00. A. Vadebonooeur,
tawa. 23-6545. T6
 

 

BOIS SEC mélangé, 4 peda.9650.
P. Slovers. 6-16. 107 Jeanne D'Arc. — 2-41

LATTES, $3,50: planche embouvetée,
$325 le mille: bardeaux, $2,75. 30
St-Jacques, Hull. 2-2486. Boucher
& Frères. 25

BOIS DE CONSTRUCTION, usage.
Cayer ot Zréres, Duke, Ottawa.
Tél., 23-6036. 25-28-1ms.

CARTES pour notre 9e concours, 30
semaines à 0.50; lvo 3 derniers ti-
rages donnent droit à $20. Boyez
membr. de nos clubs, profitez de
leurs avantages. Magasin Coulom-
be, 107 du Pont. 25

GROS POELE électrique, Hotpoint
Automatique. Moteur pour four-
naise à l’huÿe. Belle divannette.
Casier postal, 202, Hawkesbury,
Ont. 5082-25-289

STUDIO, 3 morceaux, iégèrement:
usagé, valant 369 pour $39; coffre <
en cède, $9. H.-R. Paquin, 93
du Pont. 2

 

 

BEL ERABLE, 48 !n corde; grosse
siab de pin, $4,50 la corde.Jos. ey
rasain, 8t-Jacques, ’
23-4963. 12 74-19-1ms

IS franc, 4 pieds, $550 la corde;
Bs mow. $6 1a corde; slabs, §S et

$5,530. E. Vadeboncoeur. 2-338. |

BOIS franc, $7. $8 et $8.50 Ia corde.
Bols mou, $8; slab, $5; au voyage

 
 

 

 

Maisonneuve. 32-6965. À

SLABS, $4.50 et $5,00. Bois de car-
de, pin, $5; orme et frêne, $6;

voyage couré, $2. A. ALY, Hull

Tél 2-8637. 74-23-1 ms

BOIS FRANC, $7 ei $8 la ccrde,

coupé au voyage $2. Sla5 bois

mou, $4,560 la corde, ccupé au

voyage, $1,50. R. Barrette, Trans-

fer, 3 blvd St-Joseph, 3-1926. 74

 

 

  Propriété à vendre 28,

125 ACRES, bon lot, Gatineau-Mills,, |
idéal pour camp d'été ou d'hiver,|

de ski bien consfruit.- Case |
17, Le Droit, Ottawa.

57004-28200 |

A louer 38
BUREAUX, au nouvel) immeuble du

journal “Le Droit”, pour avocats,
médecins, dentistes, agents d’as-

 

surances, agence de perception. !
B’adresser au “Droit”. 98, rue
Georges. 6-0514. 38
 

APPARTEMENT chauffé, belle lo-
calité, prix modéré, rue Laurier, Hull,

 

 

 

i
port ssorts remis rendre à l'église St-François de: 2-5563. 5111-38-295

ee dition.Spraite 12, rue Sales, de la PleGatineau,ou le | 39
. 2.3208. service sera chan ures. =Chamberlain. Tél: 2-386. | JoeSO au cimetière Notre: Appartements a louer

ee Dame d'Ottawa. Parents et amis APPARTEMENT meublé, chauffé, 3
PARTIES D'AUTOS, autos usagés sont priés d'y assister sans autre! pièces. 61, Frontenac, Hull Tél:
achetés pour mise en pieces,

|

fnVitation. 3141-6-288

|

2.5095. 1433-39
pneus, batteries. Baker Bros. 3, -

Tue Duke. TéL: 32-7393. Monuments Chambre et pension 46
 

 MARQUETTE. ~ Coupé \ siège de
Nouvellement peinturé, LES Monuments J.-P. Laurin sont

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

CHAMBRE et pension. S'adresser.

 

  
 

100 POELES remis à neuf, poêles
au charbon et au bois, au gaz ou
à l'électricité. $5 et plus. Waughs,
274 rue Bank. 25-6-1 ms

$25 ACHETANT, ameublement sal-
le à diner, chêne solide, chester-
field, 3 morceaux: $15 ameuble-

ment salon, 3 morceaux; $5. p..no
excellente condition, b ine tonali-

CHARBON, coke, bois, les meilleurs
prix. Foubert Puel Co. 6-207.

 

 BOIS FRANC, 3 pieds 13, lu corde,

$7.25. 70, rue Lois, Wrightville.
Tél. 3-1905. T4-24-1 ms

BEL érable, sec, $8 la corde; beau

bois mélangé, 4 pieds, $6,5" la co:

 

 

 

té, $45. Cecil Leach & Co. 712{ de. Tél. 32-1435. 74-30-3 ms
Somerset-Ouest. 8-1463. 25

CHARBON, de toutes so.tes, amé-
DES poêles “Bélanger”. S'adresser,! ricain, welch, “steam”, “slack”.

146 Clarence, 5130-265-293| . D. Grandmaîitre, 264 Catherine,
 Ottawa. Tél. 2-0241, ou résidence,M. ZAGERMAN & Co. 68-5851. 74-2-1 ms
EQUIPEMENT de camp, couvertu-

res, poêles, lits, matelas, sommiers,
harnais, voitures, sleighs, chaînes,
câbles. Chemin Bayview, 8-5204.% UN VIOLENT

LAVEUSES électriques usagées, INCENDIE . …_
Connor et Easy, $10 et plus, 91,
rue Wellington, Hull. 25) (Suite de Ia lere page)

PIANOS automatiques, rouleaux!
compris. On ne dispose que ‘1
nombre limité: Raper, $139; Clin-
ton, $149; Orme, $175; Martin Or-
me, $175. Conditions faciles. Orme;

  

 

 

 

PERTES CONSIDERABLES

Le garage, l’un des mieux équipés
de ja région, & été complètement
rasé. de même que tout l'outillage

ROIT, OTTAWA, MERCREDI 14 DECEMBRE, 1938

AUTOMOBILES
 

$1 et $2. Oscar Lambert, 243 1-2 j}

Nous ne vendons pes

tous les autos usogés
d'Ottawa et nous ne
sommes par les plus
importants vendeurs

MAIS NOUS

VENDONS LES

MEILLEURS

 

 

 

AUTOS USAGES

 

1934, CHEV... .. ..... . 8350
1937, CHEV... . ............ $685
1936, FORD .. ........ $525
1932, PONTIAC .... . $325

OTTAWA
MOTOR
SALES

 

 

 

 

 

 

  
 

SCOUTS.
nous supérieurs et les moinsi 36 Delormier, Wrightville. Tél! Limited, 175, rue Sparks. 25très propre. Voyez-le et faites- recon eePEse =moins 22079. 5144-46-20 Spa

nous une proposition. Paquin Me Choix de Mar ora. FOURNAISE et charbon Coke au
tors, 111, rue Murray.. vées ou Mot tes. rr“-0612, Avis 48 sac. 18 Champlain, Hull _ Tél

MANTEAUX fait sur mesure; remo-

|

95. rue Georges. Ottawa. DE -3402. 56898-25-289

delage,  $15.  Assortiements de AU MAGASIN COULO » VOUS | BONNE divaneite. lon marché
beaux manteaux à vendre $1% et 1 funérai | pouvez faire réserver vos cadeaux: 5, vu .
pins. Blondeau, 130 Osgoo |; Directeurs de ailles 22 fêtes, pour un léger dépôt| S'Adresser À 73 Clarenceept3.
6-2208. COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-| MAGASIN COULOMBE, 107, rue!

NE, LTEE, 127, rue Georges, Otta- Du Pont. 48! SET de robes, à voiture, “Moska”.
Gardes-Malades 86] v=. T¢.: 6-085 MAGASIN COULOMB : annonce un 5%dresser, 36 Delormier Tél.

- . nouveau concours pour se termi- . -25-
RITA BOURGEOYS, G. M. G. BE. Fleuristes 12} ner au mois d'août pour l'ouver- DODGE, de luxe, sedan, 1036. $450

service privé, 25 Maisonneuv: ture des classes. Cartes en ven-| 3.34ge. ’ * 5145-25.201
3-131. 86 1ms BOUQUETS de noces, tribute flo- te maintenant. Ncs conconrs sont

GARDE-MALADE pratique service EEPARADIS Fron, populaires, soyez-en membres. Ma A 98
privé à domicile, Expérience Hô- ! i “| Basin Cou'umbe, 107 du Pont. 43 ssurance

pital Général. Signalez 2-8046. ;
eae On demande 14 Fourures 58 |LEONIDASDESROSIERS, Monie-
 

OR, ARGENT, bijoux, dents en or,
vieilles montres en or, diamants,
etc. Les plus hauts prix. 193, rue
Sparks. Chambre 201.

 

 

 

L. GIROUX. — 1anteaux neufs faits
sur mesure, remodelage, réparages
doublures, prix spécial. 164 SP

 P. LADELPHA, D.5.C.
Spécialiste pour

toutss les me-

ledies des pieds.

DAME âgée, pour ouvrage général,
de maison. S'adresser, 446 Ne-
pean. 56925-14289

Agents demandés 18
» AITTS un bon salaire régulier, en
vendant 200 Produits JITO onnus
partout dans territoires réserves—
Thé, café, produits culinaires, mé-
decines, articles toiletæ Comn-
mencez maintenant. meilleur
temps. 30 JOURS D'ESSAI

100, rus Metcalfe - Tél: 2-9881

 

 

Ouvrage en Feuilles

 trice. 6-5554.

Personnel 15

PERMANENTE, $1.00. ondulation à
l'eau. 0.25; avec shampoo, 0.40,
arcage des sourcils, 0.25. Salon de
Beauté Girard, 277, rue Dalhousie.
Té).: 6-3290. 75

ECOLE DE COIFFURE.Ottawa
Hairdressing Academy. 285 palhons
de. :

LES KOLDKAPS conjurent les re-
 

 

  Coopération personnelle du bu
reau. Beaux échantillons. La Pé-
pinière Dominion, Montréa).

 

 

Métalliaues talogue, informations GRATIS.| froidissements en quelques heu-

CIE JITO LTEE, 1031. Dorchester} res. Pharmacie Denman. 6-4600.
- VENTILATION Est, . ‘ontréal. 18 TB;

Tuitures dars toutes ses
branches RETOURS PAYES HEBDOMADAI- Radios 81

: REMENT pour la vente de nos
J. R. DOUGLAS, Led. produits Etiquette Rouge, univer- EUGENE LAJUIE — Réparation de

260. emo Slater TH 3-153 sellement employés torteze née radio à domicile, ouvrage gsran-
Nous donnons un prompt ae Tu UE mar (| tL Tel: 3-1468. 81service. ut votre temps ou une parti.

 

 

ECONOMISEZ, faites réparer vo-
tae radio à Zenith Radio Ser-
vice, 135, rue Principale. 3-12:4.

 

 

Toits Réparés Le 81INO,
Emploi é .

Nous réparons les toits et axécutons plois demandés 19 Divers 100

les auvrages en feuilles de métol.

|

FROMAGER, demande position, iTONDEUSE à& chevaux, tond

dans fromagerie pour 1939. Bon-
nes références, S'adresser, M. Doué
Predette, RR. 1, Tresduell Ont.

-J. D. Sanderson Co.
575, rue MeLord — Tél: 86-3125  

ce vie, feu. accident 88 |

Réparations 103
NOUS nous spécialisons dans la ré-

paration des toits, la pose des
lambris de briques Estimations
gratuites. McAuliffe Grimes, 161, ;
Echo Drive. 7-5500. JNO.

 

AUTOS USAGES A VENDRE
 

Comptant |
pour Noël

Nous achéteront votre auto actuel
et nous vous paycrons ocmptant

immédiatement

ou

sl vous l'échangez maintenant
contre un autre auto usagé ou
contre un auto neuf Chevrolet ou
Buick pour livraison Je prin-
printemps prochain, nous vous
remettrons aussitôt au comptant
une partie de son prix.

Le plus vieux et le plus important
vendeur d'Ottawa (20 ans) , affûtées, ouvrage de

serrurerie, soudage à acétylène.
Bakers, 253, rue Bank | 56781 - 19-297

  

 

FEUILLETON DU “DROIT”

{i GILDA
par LOUIS D'ARVEKS

  

 

No 94. impardonnable faiblesse la défail-

Le grand amour de son beau sol- lance quelle ait eue à Iheure, où

dat, dont la passion fougueuse s'a- sûrement, il avait eu besoin d'elle.

dornait d'une inaltérable bonne |Et un désir ardent lui venait d’a-

humeur, Jui êtait comme un viati« |voir une occasion de se dévouer

que. Même quand il! était absent, [pour lui: elle se sertait prête à

elle sentait.sur elle la force de ce |tous les sacrifices.

grand amour. | Pour le moment. ir meilleur

Et pourtant, chose curieuse. ss moyen de le servir était de rester

tendresse pour ce “Joyeux cavalier”, ! courageuse et calme en face de son

si fier et si fort, avait quelque chose | plus terrible ennemi, Soutemberg.

de maternel; elle en trouvait la rai-

son dans tous les dangers qu'il

courait et faisait appel incessam- |

ment à ls protection de ses priè-

ces... Et puis, elle le revoyait, tra-

versant la place du Marché, deux

Jours auparavant, si faible et si las,

qu'elle sentait qu'à cette minute ii
aurait eu: besoin de son aide et du

réconfort de ses bras ouverts pour

le receyoir.

Elle ne reprochait comme une

LIX
FRERE ET SOELR

—Asseyes-vous donc, Giids, vous

resties 1A comme une statue de mare

bre!

Nicolas ne trouva que ces mots

pour couper le terrible silence qui
s'était fait après que son père avait scidats de Soutemberg.

  

100-23-1ms.

qu'il lui avançait et ferma les yeux

un instant, se recueillant en elle-

méme.

Soutemberg se leva pour avancer

un tebouret sous ses pieds. Blie fei-

gnit de ne pas le voir, bien qu'il

restât agenouillé un peu plus long-

temps que nécessaire.

De même, elle se raidit pour ne

pas céder au désir de s'écarter de

lui en témoignant le dégoût qu'il

ful inspirait, quand il osa appuyer

sa main sur la sienne en se relevant;

mais, se croyant autorisé, il eut

l'audace d'y poser ses lèvres brû-

lantes, alors elle ne fut plus mal-

tresse de cacher sa répuision.

Blle retira vivement sa main et

l'essuya sur sa robe, comme ai quel-

que bête visqueuse y avait laissé

son empreinte.

Soutemberg se redressa d'un bond,

et, étouffant un juron entre ses
dents serrées, il reprit sa place de-

vant la table en face d'elle.

A côté de lui, Nicolas, de plus en

plus nerveux, traçait sans répit des

arabesques sur une feuille blanche

placée près de lui.

| Quand Soutemberg rompit enfin
lo silence, 11 avait recouvré tout

son calme:

—Permettez-moi, Madame, dit-ti 
êté si brutalement emmené par les | froidement, de vous exprimer mes, que vous, c'est parce que je pensais, de son visage et l'expression pathé-

regrets pour la violence qui a dû que vous ne viendries pas de votre

4  

 

PINKS Ltd.

qu'il renfermait: compresseur d'air,
Delco, clefs, réserves, outillage de
forge, etc. Des trois automobiles qui

étaient dans l'établissement lors-
qu'on s'aperçut du feu, on réussit
à en sortir deux: celles de M. Léon ,
Charbonneau et celle de Rodias Cyr. ;

La troisième qui fut détruite, appar-
tenait à M. Richer.
Les pertes s'élèvent à une quinzai-

ne de mille dollars.
SYSTEME INSUFFISANT

Notre-Dame-du-Laus possède un‘
système de protection contre les in-
cendies, mais il n’était pas suffi-
sant pour lutter contre un sinistre
comme celui de ce matin. Le boyau |
n'a pu être mis en service avant un |
long retard qui réduisit considéra-
blement son efficacité.
Monsieur Nilphas Richer n'avait

sur son établissement aucune assu-
rance, de sorte que toutes les per-
tes sont irrémédiables. .Tl est Agé
de trente-deux ans et faisait des
affaires florissantes. Ses amis sont
atterrés du désastre qui le frappe.
Son garage était situé rue Principale,
à un endroit des plus propice à la
conduite d'un commerce de ce gen-
re. Trop affecté pa. ia perte énor- |
me qu'il a subi, ll n'a pas encore
formulé de projets pour l'avenir.

LES CAUSES
Les causes de l'incendie ne sont

pas connues. On croit cependant,
qu'une fournaise surchauffé au sous-
sol du garage a mis le feu -u mur.
C'est, répête-t-on dans Je village.
l'explication la plus plausible et
celle la pius communément accep-
tée

 

On croit que, en prévoyant la tem-
pête de neige et le vent froid qui
faisaient rage, M. Richer aurait fait
un feu plus fort que d'habitude et
que la fournaise surchauffée aurait
mit le feu.

Une augmentation

d’appropriations

(Pressenasociée)

ROME, 14— L'Italie annonce au-

jourd'hui une augmentation de

En état

pour l'hiver

Préts pour

Noél
+

Achetez avec confiance |
|

Nous sommes les plus vieux et
plus gros vendeurs d'Ottawa.

.
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Gilds prit machinalement le siège | être faite à votre père, elle était
| justifiée par les circonstances.

—Je vous en prie, dit-elle, très

hautaine, ne prenez pas une peine

inutile. Vous venez de me prouver

que vous avez agi de propos très

délibéré: désirant m'outrager. vous

avez préfére que mon père ne fût

"pas 1a!
—Vous vous méprenez sur mes in-

tentions en ce qui vous concerne et

la meilleure preuve en est dans la

présence de votre frère...

-—Mon frère ! s'écria-t-elle, indi-

gnée; mon frère, qui n'a pas osé
élever la voix devant vous pour

éviter à son père l'inqualifiable

| traitement qui vient
fligé.
—Pourtant, vous aves dit vous-

même...

—J'ai dit à mon père ce qui m'a

l'appropriations pour l'armée, la ma-

de lui être in- :

‘sachies, dit-il après un instant de

2.475.700.000 lires ($129.770.000) en

piein gré, ai je vous convoquais

seule, et {1 me répugnait d'user de

violence envers vous.

—Point n'est besoin de violence,

nous nous sommes rendus à votre

naturel que je vous demande pour

quelles raisons vous avez tenu à

vous débarrasser de mon père ?

—Parce que j'uvair à discuter

avec vous d'un sujet qui est per-

sonnel et je préférais que vous ne

fussiez pas influencée par lui.

Plus effrayée par le calme de son

adversaire qu'elle ne l'avait été l'ins-

tant d'avant par sa violence, Gilda

comprenait qu'il en arrivait à son

but, qu'il allait enfin le dévoiler et

elle frémissait d'angoisse tout ‘en

s'efforcant de rester calme.
—I faut tout d'abord que vous

 

premier appel, et cela étant, il est!

paru propre à je rassurer sur mon réflexion. que seuls, votre frère et
compte, mais il n'est que trop évi- moi-même connaissons le sort de

dent qu'il n's pas été dupe de oe l'astucieux aventurier qui a su faire

pieux mensonge! . de vous sa femme, Personne dautre

—Prenez garde, fit Soutemberg, ne peut vous domner de nouvelles de
de plus en plus irrité par la dignité cet individu...
fmpassidle et froide qu'elle lui oppo- II la regardait avec une attention
sait, vous pourriez regretter pour aiguë, pendant qu'il prononçait cet-
vous et votre père tant de méfiance | te phrase destinée à la faire dépar-
et de violence! Sl est vrai. ajou- | dr de son calme trritent. I] avait
ta-t-il aprés un court silence, que {mis sa WmAIn sur son front pour lui
J'ai usé d'un stratagème en convo- | dérobés son regard, et 1! notait ru-
quant votre père en même temps  geusement la pâleur plus accentuée  

 

  
 

rine et l'aviation, pour l’année fi-
nancière 1930-40. Cela représente
une augemntation de 44 pour cent

sur les appropriations originales de
1938-39.

rerrs

NOMINATION

MONTREAL, 14. — M. George G.
Kaweman. gérant général de la cir-

culation des lignes aériennes Trans-
Canada annonce la nomination de

M. Hébert D. Harling, autrefois du
service des voyageurs du Canadien
National. au poste de représentant
du traftc des lignes aériennes à
Toronto.

r——

Les annonces vous disent

où et comment acheter.

 

 

mira qu'elle sût dissimuler tout tres-

saillement et que I'exclamation qu'il

attendait ne sortit pas de ses lèvres

blémies.

Toujours impassible, la téte ap-

puyée au dossier de son fauteull, i-

vrant inconsciemment la splendeur

de ses cheveux aux feux de la flam-

me vacillante des bougies placées

derrière elle, Jes paupléres obstiné-

ment baissées, elle ze préparait à

tout entendre avec la volonté de ne
rien laisser paraître de ses sentd-

ments. Déja, elle venait d'appren- ;

dre que son intuition ne l'avait pas

trompée, en lui laissant pressentir

que, par quelque subtilité diabolique,

l'odieux renégat qui était en face

d'elle comptait profiter de l'absence

de son mari pour en arriver à ses

fins et elle n'avait rien d'autre à

faire que de veiller à ve pas lui

laisser deviner qu'elle avait peur.

“gi je perds mon sang-froid, tout

peut être compromis”, se répétait-

elle en elle-même, pour s'affermir

dans sa résolution d'impassibliité.

C'est pourquoi n'étant pas assez

sûre de la fermeté de mn voix elle ne

répondit rien à cette première pro-

vocation.

J'attends votre réponse, dit ner-

veusement Soutemberg.

—Ma réponse ? Vous na m'aves

pes posé de question. vous aves,

énoncé un fait, J'attends qu'il vous

 
!

j
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tique qu'il avait prise, mais il ad-plaise d'y ajouter ou non des dé- la souffrance qu'il infiigeait.

  

l Vous voulez vendre vos vieux meubles? annoncez-les ici

vembre 1938, par la décision du pan
fut transformeée en un Etat fédereé,

HEPBURN
EXIGE. . . ..

(Suite de in trey

{ ‘Tout homme, a dit Hepburn, qui
; parle de nouer ou de polir les chaus-
| sures d'un autre se place lui-même
et définitivement dans la catégorie
| des ennemis de la démocratie.”

Le duel Hepburn-King s placé en
; arriére des deux chefs les ministres
j des deux cabinets qui tous pren-

nent fait et cause pour leur chef

respectif.
DUPLESSIS MUET
(Presse Associée)

QUEBEC, 14. — De retour à Qué-
bec aprés une absence en fin de
semaine, M. Maurice Duplessis a
déclaré aux journalistes qu'il n'a-
vait aucune déclaration à faire à ce
sujet. Le premier ministre dès son
retour s est rendu à ses bureaux où
l'attendait une délégation composée
surtout de membres du clergé.

U:! OU NEUF CANADAS
(Presse Canadienne)

WINNIPEG,14. — Le premier mi-

: nistre John Bracken du Manitoba

| a déclaré quil n'était nullement in-
| téressé dans la presente querelle

| enter les deux chefs libéraux et
les accusations qu'on lançait de part

let d'autre. “Mais il serait tres
! important, a-t-il ajouté, que le peu-
; Ple canadien décide si l’on doit
: avoir un seul Canada. grand, uni et

puissant, ou neuf petits pays qui se
disputent.”
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Première victoire du

ministre des finances
Master

36 Cosch Chevrolet 4676 Paul Reynaud en France
Master .………………. ………

‘36 Coach Chevrolet PARIS, 13 décembre. — (PC-Ha-

Master ooo $498 vas) — Toute la nuit le ministre des

‘38 Sedan Buick * finances a livré une dure ba‘-'Ile

Séries 44 $697

||

pour l'équilibre budgétaire. Bes ef-
, PEte forts furent couronnés de succes.
37 Coupé Buick, séries $892 Hier A neuf heures du soir la com-

44, siège opéra mission de finances de la chambre
avait creusé dans le budget un trou
de plus d'un milliard et demi. Ce
matin après trois heures d'adjura-
tion de Paul Reynaud, ils avalent
transformé ce déficit en excédent de
25 millions. De quoi s'occupe actue!-
lement la chambre des députés? En
premier lieu de simplifier la procé-
dure du vote du budget. En vertu
d'une loi qui remonte à la naissan-

«ce même de la République. le budget
doit être voté chaque année article
par article. Mais comme le budget
comporte une centaine d'articles, la
discussion s'éternisait, le budge‘ ne
pouvait pas être voté à temps et la
moindre modification de régime ad-
ministratif donnait lieu à un scrutin.
Aussi depuis 1934 la chambre prit-
elle 1Tabitude d'examiner globale-
ment le budget par département mi-
nistériel.

Ainsi on parvient en vingt jou-:
à voter un budget de plus de 60 mil-
lards. ‘
Mais cette année le problème est

8x4

EErm
pa

CPRETS|
$50 à $500
12 mois post
rembourser.

Service rapide.

quand

Industrial Loan
E.-L. DUPLE 

tails, selon que vous le jugerez bon.

—Gomme vous avez tort de ne

pas avoir un peu plus confiance en

moi! gronda-t-il avec une appa-

rence de sincérité. Je ne suis pas

seulement votre esclave, Gilds, mais

encore votre ami le plus vrai...

—Puis-je vous demander ce que

vous entendez dire par là ?

—Naturellement, vous le pouvez,

murmura-t-il, adoucissant se voix

et se faisant pitoyable Je voudrais

essayer d'atténuer un peu votre

chagrin si possible par ma plus cor-

diale sympathie.

—Mon chagrin ? A quel propos ?

—Hélas, ma chère Gilda, je suis

porteur de pénibles nouvelles !

—Mon mari est mort !

Cette fois le cri avait jalli spon-

lanément de son coeur, sans qu'elle

eût in force de le retenir. Elle au-

rait donné tout au monde pour re-

prendre ce cri. pour avoir su rester

calme et incréduie, mais la torture

AVait été trop brusquement appli-

quée,

Une seconde, elie crut que aa rai-
son allait l'abandonner; elle ferma

les yeux, désemparte, criant vers.
Dieu en son coeur.

En dépit de toute sa résolution et
de tout aon voulcir. elle était si

Misérahle que tout autre que Sou-
temberg en eût été désarmé. Mais 1}

  

|

un trait d'union entre Tchéco et Slovaquie

Nous sommes en mesure
de vous aider

gent. Venez discuter vos problèmes
ayec nous, confidentiellement et
sans obligation aucune.

Chambre 102, 48, rue Rideau

17

 

;

  

 

(Ine .
Low 4 KEN {eS

‘BL

Teglel /
lose

rN)
pb Al

nb’ GT ; 0 Shouse

La nouvelle Tchécoslovaquie (début de décembre 1938) —
ement de ue. la Tchécoslovaquie
Le nom de l'Etat a été séparé par

ur marquer le caractère

 

fédératif par opposition à l'orthographe antérieure “Tchécoslovaquie”.
Après le ler décembre, date de la fixation définitive des frontières, lè
nouvel Etat fédéral se compose des membres suivants:

19 Bohème et Moravie (directement sous habitants
gouvernement de Prague). ……… 40720 km3 6.727.000

2) Slovaquie (le siège du gouvernement
autonome est à Presbourg)… ………. 38420 km2 2.482.000

3) Ukraine Subcarpathique (appelée *
Russie  Subcarpathique jusquau 2 ye
novembre; le siege du gouvernement ’
autonome est & Chust). .............. 11030 km2 544.000

eve—————— Di

TCHECO-SLOVAQUIE ................ 11030 km2 9.733.000

 

compliqué par les fameux décretss

des pouvoirs exceptionnels, les dé
crets doivent être ratifiés par le
parlement avant la fin de l'année…
En pratique c'est le vote du budget
qui constitue la ratification, Or,

discussion devant la chambre est
soumis à l'étude et aux critiques
d'une commission spéciale de 40
membres de ln dite commission d's
finances où tous les partis sont res
présentés en proportion de leurs ef«
fectifs parlementaires, les commis<
saires socialistes et communistes pros
fitérent de la délibération budgétai-
re pour engager une bataille contre
les décrets-lois. Ils obtinrent d'abord
quelques succès:
tions essentielles des décrets furent
disjointes. C'est alors que Pcul Rey-
naud comparut en personne et, pled
4 pled, déclencha la contre-offensi«
ve victorieuse: 22 voix environ con-
tre 18 abstentions ou suffrages hose
tiles lut donnèrent régulièrement raie
son, Sur un point seulement le mie
nistre des finances lui-même acceps

ta une modification des décrets: ia
texe uniforme de deux pour cent sur
tous les revenus professionnels s'ap-
pliquera avec un léger abattement
à la base. Le gouvernement gagna
la première manche. Mais la bataile
le budgétaire sera rude.

——————preenmennennmÜnt

NOS EXPORTATIONS DE
GRAINS SECONDAIRES

Les exportations d'orge, d’avoine
et de seigle sont plus considérables
en novembre. Les exportations d'or-
Be s'établissent à 3.405.810 boisseaux
d'une valeur de $1.397.794, contre
2.232.066 bolsseaux valant $1.542301
en novembre 1937. La quantité dese
tinée au Royaume-Uni est de 2.476.«
117 boisseaux. Les plus forts achats
d'avoine par le Royaume-Uni sont
grandement responsables de l'aug-
mentation dans les exportations de
novembre qui s'établissent à 1.128.-
349 boisseaux valant $342.003, contre
811.908 à $422.638 l'an dernier. Les
exportations d'orge atteignent 254.-
319b oisseaux valant $111.690. contre
51.206 À 4429609 il y à un an
ee

APPEL PLUS CALME

BABTIA, Corse, le 14.— Jean da
Montera, maire de Bastia, & deman-
dé aux citoyens de rester calmes,
afin de mettre un terme aux para-
des antlitaliennes qui ont suivi les
Articles des journaux italiens réclas
mant la Tunisie et la Corse. ‘
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DES MILLIONS ONT ETE GUERIS
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Son amour d'autrefois pour Gilda

n'était plus qu'une passion brutale,

son rival exécré: Ii aimait en elie

sa vengeance plus encore que la

femme.

Gllda avait relevé la tête maine

tenant et le regardait droit dans
les yeux:

—Vous l'avez tué ! s'écria-t-elle,

sespoir. ;

Il éleva la main et sourit avec

pinduilgence comme eût pu le faire
le plus tendre des pères devant
quelque invraisemblance proférée
par son er.ant.

—Voyons, Gilda, voyons! Je ne

Tal pas vu depuis trots mois ?
—Alors, que savez-vous de lut ? —
—Demandez à votre frère. ma

pauvre amie. Lui l'a vu il y a peu
de jours !

--Oui, quand il a tenté de l'assase
siner ! J'étais lé: jai vu! Mais
grâce à Dieu. fl ne l'a pas lué !

Elle s'arrêta et porta la main & sa
gorge, car elle se sentait prés de

-

pour se dominer cer elle avait sure
pris le regard chargé de significae
ton échangt entre les deux coma
plices qui la torteraient.

tA muivrés trouvait toujours une volupté cans

 

lois Daladier-Reynaud. En vertu de >
la loi qui conféra au gouvernement: .

| comme le budget, avant de venir en -

Plusieurs dispost- ‘

du CATARRHE
Unecureefficace contreJes crises doulourcunes dur: *

des membranes, nettotent vours nes, combattent’ :

 

un désir féroce dc vaincre en elle -

la voix étrangiée d'horreur et de dée ~

suffoquer, uimts ells fit un effort
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La vacance créée par le
départ de M. Lazier sera

remplie prochainement

 

Le rapport du Dr Brittain sera rendu public jeudi
prochain. — Une autre allocation supplémen-

. taire à la Union Mission. — Ramerciements de
la ville aux médecins. — La liste des gardiens de
patinoires municipales.

Les commissaires ont décidé hier
après-midi, après une entrevue avec
le trésorier municipal G.-P. Gordon,
de demander des candidatures au
poste de trésorier-adjoint rendu
vacant par le congédiement de F.-
R.-L. Lazier, la semaine dernière. A
son départ, M. Lazier avait un sa-
laire de $4.500 par année. Il avait
débuté avec $4.000 et recevait une
augmentation de $100 par année.

Cette décision fut prise après
l'assemblée régulière, lors dune
séance à huis-clos, dans le cabinet
particulier du maire. Rien ne se
passa d'intéressant à la séance pu-
blique.
On a également décidé derrière les

portes closes de rendre public jeudi
prochain le rapport du Dr H.-L.
Brittain, sur la reclassification des
fonctionnaires municipaux.
Pour la troisième fois cette an-

née, les commissaires ont accordé
une allocation supplémentaire à la
Union Mission. Cette fois, ie mon-
tant est de $1500, ce qui porte le
total de $17273. L'an dernier, le
conse| lavait accordé à cette 1nsti-
tutioñ une somme globale de $21.000.

LES MEDECINS
Sur une suggestion du commis-

saire E.-A, Bourque, la ville enverra
cette année, une lettre de remercie-
ment à l'occasion de la Noël aux
médecins qui #6dépensent sans ré-
munération pour les patients pau-
vres dans les hôpitaux. “Ces méde-
cins, dit le commissaire Bourque,
donnent gratuitement leur temps et
leur science pour le soin des pa-
tients pauvres et jamais jusqu'à
date l’an à reconnu d'une façon of-
ficielle le bien immence qu’ils font.
Je propose qu'on écrive au secrétai-
re de l'association médico-chirur-
gicale pour lui exprimer notre re-
connaissance.” Les autres commis-
saires ont chaudement approuvé
l’idée de M. Bourque et rendirent
hommage ax bons sentiments qu’elle
révèle.

LES BALANCES
Le surintendant du marché a in-

formé les commissaires que l'ins-
pecteur fédéral des poids et mesures
-avait fait l'inspection trimestrielle

M. et Mme Joseph Boucher
gagnent leur appel:à Toronto

| des balances. municipales. Après
quelques ajustements, il a donné
son approbation et les a certifiées
correctes,

: LES IMPOTS
L'évaluateur a donné aux com-

!missaires les renseignements qu'ils
demandaient à propos du paiement

| des impôts pour la Légation de
;Prance. Le ministère fédéral des
| affaires extérieures pale l'impôt fon-
,cier et les frais d'améliorations lo-
cales entreprises par la ville et

| chargées aux contribuables. La Ré-
publique Française pale les taxes
d'eau.

TERRAINS DE JEU
| Le surintendant des terrains de
{jeu a fait parvenir aux commissai-
‘res la liste des candidats qu'il re-
commande comme gardiens des pa-
tinoires municipales.
Oes patinoires seront commen-

cées le 16 décembre, si la tempéra-
ture le permet. Les hommes seront

| donc employés municipaux du mo-
ment où le travail commencera
‘aux patinoires.
i La liste
| Carré Anglesea: G. Gauthier, R.
,Laporte, V. Plouffe — Carré Bing-
‘ham: H .Charbonneau, A. Goyette,
B. Kauffman, A. Lacombe — Parc
Brewer: J.-R. Conlin, D. Dancy —
Rue Cambridge: J. Silverson — Rue
Chaudière: L. Lapointe — Parc des
Commissaires: L.-D. Boston, P. La-
flamme — Parc Fisher: C. Helmer,
R.-A. Saunders, E.-A. Toombs —
Glebe: R. McGregor, H. Robinson
!— Parc Lansdowne: D.-E. Clarey,
8. Hamilton, M. Dooley, M. Cun-
ningham — Parc Laroche: A. De-
rouin, J. O'Leary, E. Robillard;

: Patinolre Lindenlea: L. Couvillon,
J.-F. McCann — Patinolre McNabb:
.A. Cross, H. Sheehan — A l'école
Mutchmor: J. Carter, F. Schroeder
;— Patinoire New Edinburgh: A.
Kirk, C. Hughes — Patinoire Otta-
wa-Est: R. Romhild, J.-W. Ryan —
Parc Plouffe: T. Atkins, G.-A.-H.
Clarke, P.-W. Thompson, C. Wicker
—— Patinoire St-Luc: W.-A. Faw-
cett, J.-A. Lovesey, G.-L. Riley —

; Patinoire de la Côte de Sable: E.-A.
Gavin, E, Kelly, H. Monfils.

 

TORONTO, 14. — Ces jours der-
niers, le Cour d'Appel de l’Ontario,
siégeant à Toronto, a rendu une
impertante décision, cassant et an-
nulant le verdict d'un jury dans
une cause d'accident d'automobile
survenu à Ottawa, ordonnant au
défenseur de payer les frais de la
Cour d'Appel et de la Cour de
première instance, et renvoyant le
dossier à ce dernier tribunal sim-
plement pour adjudication finale
quant aux dommages.

Il s'agissait d'une collision d’au-
tos survenue à l'intersection des
rues Laurier (Ouest) et O'Connor.
Le 29 mai 1937, Monsieur et Mme
‘Joseph Boucher voyageaient en au-
to sur le côté Nord de l’avenue
Laurier allant dans une direction
Ouest. Ils venaient d'entrer dans
l'intersection formée des rues Lau-
rier et O'Connor, quand, tout-à-

. coup, ils aperçurent sur le côté sud

+

-

3

de l'avenue Laurier, un auto conduit
par M. Andrew Pritchard qui al-
lait dans une direction Est et qui
fit subitement un virage aigu à
gauche sans donner aucun signal
et sans contourner le centre de
l'intersection conformément à la
loi. Bien que Boucher eut appli-
qué ses freins, une collision se pro-
duisit causant des blessures graves
à Madame Boucher et des domma-
ges à l'auto conduit par son mari.
De là, poursuite par M. et Mme
Joseph Boucher pour 33.929.00 La
cause s'instruisit aux assises civiles
à Ottawa, devant l'hon. juge Mc-

 

Tague et un jury. Le jury déclara,
par son verdict, que cet accident
n’était aucunement dû à la né-
gligence du défendeur Pritchard,
et le président du tribunal renvoya
la poursuite.

M. et Mme Boucher portèrent
immédiatement la cause en appel,
à Toronto. Me Auguste Lemieux,
C.R., d'Ottawa, procureur de M. et
Mme Joseph Boucher, fit valoir,
devant la Cour d'Appel, que, lors
de l'accident, ses clients avaient, de
par la loi, priorité sur l'auto du
défendeur qu’ils étaient entrés
dans l'intersection avant le dé-
tendeur, qu’ils allaient droit devant
eux, que le défendeur Pritchard qui
allait dans une direction opposée,
l'autre côté de la rue, pouvait fa-
cilement les voir venir, qu’il avait
fait imprudemment un virage subit
à gauche sans leur donner aucun
avertissement de la main, que, au
lieu de contourner le centre de J'in-
tersection, il avait tourné abrupte-
ment se trouvant ainsi à sa gauche,
causant, par ce fait, la collision.

Vu les aveux que le défendeur
avait faits de sa propre négligence
en contre-interrogatoire, la Cour
d’Appel en vint à la conclusion que
ce verdict était non seulement non-
fondé, mails pervers et rendit juge-
ment sur le Banc renversant le juge-
ment du juge McTague, cassant et
annulant le verdict du jury avec
dépens dans les deux cours, et ren-
voyant le dossier devant la Cour de

 

 

   
  

 
   

  
  

    

   

    
   

   

   
  

POUR
et pas de

paiement a

tements pour vous-même, pour

sensationnelle.

mmmode et économique.

L. FIN
183. rue Rideau

à

ATTENTION
UTAOUAIS!

6 MOIS

compte avant

l'année prochaine

Voilà l'aubaine qui vous attend à ct

populaire magasin à crédit… Des vê-

la famille, et des cadeaux pour Noël
pour tous ceux qui figurent sur votre liste -
tout cela peut être acheté grâce à cette offre

Par conséquent, n'hésitez pas; venez chez Fin:
maintenant et résolvez avantageusement vos
nroblèmes de vêtements et de cadeaux. Des cen-
taines de personnes profitent annuellement de
cette occasion populaire; elle doit donc être

PAYER

toute

Signalez 6-2910

Tout le crédit est sujet à l'approbation de
notre service de crédit.

 

Grandes fêtes à l’occasion du

25e anniversaire de la Fraternité -

de Mmmaculée

Lundi et mardi, les 12 et 1% dé-
cembre, 1a fraternité de l'Immacu-
lée-Conception de ia paroisse Notre-
Dame, affiliée au Tiers-Ordre sous
l'obédience des RR. PP. Capucins,
a célébré le 25ème anniversaire de
sa fondation.
La sainte messe chantée par M.

le chanoine Onésime Lalonde, curé
de la peroisse Notre-Dame, insugu-
rait la célébration lundi matin. Le
soir, M. l'abbé Martin, ancien di-
recteur de la fraternité, - prononça
le sermon de circonstance. Il traça
d'abord l'historique du Tiers-Ordre
depuis son institution dans le pays
et dans la paroisse, Il énuméra et
expliqua ensuite les nombreux avan-
tages que l'on trouve en faisant
partie du Tiers-Ordre. Les princi-
paux'sont: un idéal de vie; des se-
cours spirituels; un esprit chrétien.
Après ce sermon, Mgr Charbonneau
chanta le salut.
Hier matin, M. l'abbé Beaudoin,

directeur actuel de la fraternité,
célébra la sainte messe. La céré-
monie de clôture de la célébration
du 25ème anniversaire eut lieu hier
soir, à la basilique. Le R. P. Paul,

O.M.Cap., adressa la parole aux
membres. Il s'empressa de les félici-
ter à l’occasion de l'anniversaire qui
les honorait. Il remercia la Provi-
dence d'avoir prodigué ses innom-
brabies bienfaits à la fraternité.
bienfaits qui lui ont permis de mar-
cher de l'avant, de poursuivre son

but et de se fortifier continuelle-
ment, Se servant de Saint François

 

*

- Conception

comme modèle, ii élabora la ligne
de conduite et l’état d'esprit qui doi-
vent caractériser les membres du
Tiers-Ordre. “L'esprit de saint
François est fait de l'idéal qui éclai-
rait son esprit, du caractère de sa
nature personnelle et des vertus de
sainteté qui découlent de son idéal
et de sa personne,” résuma le pré-
dicateur.

Après cette allocution, 40 nou-
veaux membres faisaient leur pro-
fession pour wenrôler dans les rangs
de la fraternité. Le salut solennel
qui suivit fut chanté par M. l’abbé
Beaudoin, assisté du R. P. Hilaire,
O. M. Cap, et du R. P. Marcel Hu-
don, O.M.1., directeur de la fraterni-
té de la paroisse Sacré-Coeur, com-
me diacre et sous-diacre.

Depuis son institution dans la
paroisse Notre-Dame, il y a vingt-
cing ans, 957 membres se sont en-
rôlés dans la fraternité de I'Imma-
culée-Conception. Aujourd’hui, elle
en compte 408. Son premier direc-
teur fut Mer Campeau. Cinq autres
lui ont succédé. Ce sont: MM. les
chanoines Plantin et Lapointe, et
MM. les abbés Labrosse, Martin et
Beaudoin.

Le conseil de la fraternité est
composé de: Mlle Alice Bélanger,
supérieure; Mme Oscar Bélanger,
supérieure-adjointe; Mme Louis

Leclerc, secrétaire: Mme Bénard,
trésorière: Mme Caouette, maîtresse
des novices; Mille Milot, maîtresse-
adjointe. 

 

 

|Les embiiche

 

s de l’histoire |
Causerie de M. Gustave Lanctét,

archiviste fédéral.

M, Gustave Lanctot, archiviste
du Dominion, a donné une fort
brillante conférence hier soir au
Château-Laurier devant les mem-
bres du cercle littéraire de l'Ins-
titut Canadien. I avait choisi
comme sujet Embûches de l’His-
toire.
M. H. Beaulieu, président de
l'Institut, présenia le conférencier
en esquisant un tableau rapide de
la carrière si remplie de l'Archi-
viste du Dominion Puis, le jeune
pianiste Yvon Déziel joua une
Suite de Debussy avant la confé-
rence,
M. Lanctôt en débutant’ rappela

quelques principes de la technique
de l’histoire. Puis, 11 passa rapi-
dement en revue quelques-uns de
nos historiens, pour faire ressortir
ensuite les mérilss et les déficien-
ces, surtout les déficiences de
notre historiographie, après quoi,
il fit des mises wu point sur cer-
taines parties de l’histoire du Ca-
nada,

“L'histoire, dit-il, n’est pas une
science exacte. Les documents
dont on se sert jour faire le récit
de certains enchalnements
faits, sont trop souvent dictes par
des intégéts particuliers ou per
I'antegonisme des uns et des au-
tres. Quelle certitude peut-on ti-
rer de tels documents? Rien n'est
plus subjectif que la relation d'un
événement, qui est coloré ou altéré
plus ou moins selon l'écrivain. Il
faut conclure que l'histoire est
une connaisance interprétative du
passé, connaissance toujours su-
jette à discussion.
Dans sa revue des historiens, M.

Lanctôt cite en premier lieu Mi-
chel Bigot, dont un des premiers
ouvrages date de 1837, historien
à qui l'on a fait le reproche de
tendances anglophiles et bureau-
cratiques, si bien que son oeuvre
a été généralement considérée
comme un échec au point de vue
historique. Garneau fut réelle-
ment le premier de nos histo.
riens. Il eut recours aux docu-
ments de pemière valeur. Quelque
peu autodidacte, il! reçut une édu-
cation en marge de la formation
classique. Il eut le mérite de ne
pas solliciter les textes en faveur
d'une thèse donnée, d'appeler un
chat un chat. TI est cons'd ré
comme le maltre de l'histoire ca-
nadienne, à cause de son 1mpar-
EE

 

première instance uniquement pour
jarbitrer les dommages.

Me Auguste Lemieux, C.R., avo-
cat d’Ottawa, ocupait pour les époux
Boucher, demandeurs en cette cause. 
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PHARMACIE BRISSON
224, rue Dalhousie

85, Chemin Mawtréal, Eastview

aussi

HULL MEDICAL HALL

Dr J.-U. ARCHAMBAULT
30, rue Dupont, Bul
 

tialité. Après Garneau. ce fut
Ferland, qui éciivit surtout com-
me catholique, historien à qui
manque une vue générale des évé-
nements. L'abbé Raymond Cas-
grain suivit ensuite. Avec lui, on
remarque une baisse considérable
de l'histoire au point de vue pure-
ment scientifique. Il pèche par
excès de patriotisme, au détri-
ment de la vérité.

Avec maints autres historiens,
M. Lanctôt cite au passage L.-O.
David, qui rapporte surtout des
souvenirs personnels, et Benjamin
Suite, esprit original qui a échap-
pé au conformisme de Ja forma-
tion ciassique, historien qui bouil-
lone d'idées \imprévues, mais
qui ont manqué cependant la syn-
thèse et la composition. Il cite
enfin le doyen de nos historiens
actuels, Thomas Chapais, qu'il dit
être le plus complet de nos his-
toriographes. M. Lanctôt dit éga-
lement un mot de l'abbé Groulx,
avec qui l'histoire, dit-il, devient
un moyen pour atteindre une fin
nationale. Cette préoccupation na-
tionale le porte à colorer sa pers-
pective historique Le conférencier
reconnait la bonne source de do-
cumentations de l'abbé Groulx.

Dégageant ses impressions, M.
Lanctôt dit qu'au point de vue
national, l'histoire a rendu d’émi-
nents services en maintenant le
souvenir du passé, Il n’en est pas
moins résulté certaines insuffisan-
ces d'ordre divers et surtout
technique. D'abord insuffisance
dans le temps: on ne compte pra-
tiquement pas tn ouvrage vrai-
ment complet. En 1938, nous
n’avons rien à présenter qui se
puisse comparer aux ouvrages his-
toriques des autres pays. Insuf-
fisance ensuite dans la matière:
l'histoire du Canada anglais, même
dans les manuels les plus modes-
tes, n'ignore pas l’histoire du Ca-
nada français. On a eu le tort de
vouloir prêter à JMistoire un but
qui lui est étranger. On en fait
un récit de propagande religieuse
et xénophobe. Il faut enfin signa-
ler la faiblesse de notre histoire
au point de vu: rédaction. Ele
reste trop souvent une morne
chronologie. On croit trop à Ja
permanence des mots pour croire
à la métamorphose des êtres.

Parmi les “faussetés” de notre
histoire, M. Lanctôt cite, particuliè-
rement l'expédition de Cabot, di-
sant que c'est ime erreur de ne
pas lui accorder ia découverte du
Canada. Il est également inexact
de dire, reprend-i} que la France
a entrepris ses expéditions cana-
diennes dans le but de convertir
les Indiens. Cartier, dit-il, est
venu en 1534 sans être accompa-
gné d'un aumônt:». Ne découvrant
pas dans notre pays des mines
d'or, but de son expédition, il re-
tourna en France tout en laissant
les indigènes à leur paganisme.
C'est une erreur d'attribuer la dé-
couverte du Mississipi au Père
Marquette, découverte qui revient

, à Louis Joiliet. II termine en par-
lant de notre sensiblerie patrioti-
que, avec une aliusion à ce qu'il
appelle la légende du serment de
Dollard. L'histoire, dit-il est une
grande éducatrice. Elle enseigne
au peuple le passé, lui explique Je
présent et prépare l'avenir. Il
importe donc de relever son ni-
veau. Un peuple peut vivre sans
industrie, sans commerce. même
sans religion, mais non sans his-
toire.
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Albert Nolan
est trouve

Albert Nolan, 2e Britannia Bay,
à été trouvé couvable d'avoir tenu
une maison de jeu, par le petit
jury des sessions générales de la
paix, hier soir. Le juge F. L. Smi-
ley rendra sa sentence à la fin de
la session.
Lorsque le jugement fut rendu,

Me Raoul Mercier, substitut du
Procureur généra!, demanda que
l'argent saisi au moment du raid
soit confisqué: le juge Smiley dé-
clara qu'un ordre dans ce sens se-
rait donné à l'expiration des délais
d'appel.
Le jury délibéra pendant exac-

tement une heure
Plus tôt dans lu journée, juge-

ment semblable avait été rendu
contre Edouard Cyr, 292, route de
Montréal, Eastview. Les deux ac-
cusations avaient été portées à la
suite d'un raid de la police pro-
vinciale le 14 maj dernier à l'hô-
tel Beechwood d'Eastview:
Dans ses remarques au jury, le

juge Smiley expliqua que toute
personne qui dirigeait pareil éta-
blissement ou aidait à l'adminis-
tration d'une organisation sem-
blable est coupable au même de-
gré que le propriétaire méme. No-
lan a déclaré à la police qu'au
moment du raid il était en char-
ge de 1établissement.
M. C-E.-8. Wolf représentait

M. Nolan.

Pots-de-vin
aux agents
provinciaux

TORONTO, le 14 — ((P. C) —
Le procureur-général Gordon Co-
nant a déclaré que l'on ferait une
enquête poussée dans cette histoi-
re lancée par Melville Campbe
au lendemain de son arrestation
relativement au vol de banque de
Mount Brydges à l'effet qu'il mit
sous silence un officier de la po-
lice provinciale en lui glissant
$350. Le générai Williams insti-

  

1938,

 

 tuera aussitôt que possible une en-
quête publique.

 

Un rapport sur

les activités

antiaméricaines

(Presse associée)
WASHINGTON, le 14— Ls comi-

té des activités antiaméricaines de
la chambre des représentants des
Btats-Unis a commencé à élaborer
un rapport qui sera soumis au Con-
grès, et des personnes renseignées
disent qu'il contiendra des sugges-
tions en vus d'éliminer les influen-
ces subversives dans le pays.
Le président, Martin Dies, démo-

crate du Texas, annonce que le  comité finira demain d'entendre les
témoins.
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L'Association des Anciennes Elè-
ves du couvent Notre-Dame aura
un thé et money s/ower à la rési-
dence de M. et Mme Douglas S.
Hogan, 173, ave Carling, jeudi, 15
décembre, de 4 h. à 7 heures. Son
Excellence le Délégué Apostolique
sera présent. Tous les amis sont in-
vités.

Exécutif des Employés d'Hôpitaux.
Ce soir à 8 h. 15, au Bureau du

Secrétariat (106 rue George) l'Exé-
cutif des Employés d'Hôpitaux du
district aura une réunion spéciale.
Avis aux officiers d'être présents.
} Le Secrétaire.

meerrs

Vente ou échange de pro-
priétés, d'’articies, ete, tout
cela s'opère facilement an
moyen d'une annonce classée
janx le “Droit”.

CAUSERIEDE
M.L BRAULT

| M. Lucien Brault donnera une
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causerie ce soir à 8 h. 15, aux
archives nationales, sous les aus-
pices de la Société historique
d'Ottawa. Il fera un examen des
sources historiques se rappor-

FR, f

| | sées dont l’une assez sérieusement
1! pour être transportée a l'hôpital,

 

 

tant à l’histoire d'Ottawa.
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GRATIS
Catalogue illustré de cadeaux, sur de-
mande.

VOYEZ NOS VITRINES

   pour

dames

Chapelets de
perles, montu-
re or, dans un
jolt étui en

ite.

2.50
Autres valeurs

jusqu’à 10.00

BAGUES
Avec plerreries Mar-
quizette, argent ster-
ling, Spécial de Noël

1.00 a 5.00

JENICOES

 

ACHETEZ VOS CADEAUX
des maintenant — avec un léger dé
pôt nous les garderons jusqu'à deman-

 

   

    

    

    
     

  

 

BAGUES

avec épaulettes
fantaisie.

 

pour Dames et Jeunes
Filles

” Bagues d'Anniversai-
re en argent sterling,

de

1.25 à 2,50
 

CASSEROLES
. Plaqué argent
avec bol al
rex”. pécia.
des Fêtes,

2.00
 

BAGUES
à véritable camée

En or massif de 10
} carats. Tris spéeinl,

En stisiing, $1.9¢

4.00à7.00
 

Le grand choix en ville
de essaires de toflette peur
Dames et Messieurs à des
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“VASSAR”

BULOVA
Rien de plus chic —
17 pierres, or jaune — ’
dans une superbe boîte
de Noël. Tel que vi-
nette avec bracelet mé-
Hique. Un cadeau qui

sora doublement appre
cié, re de
Noël, spée

33.75

      

 

pour

 

7.00 a 4.00

L. H. MAJOR
Courtier en Assurances

“41, rue Clarence

Vous n'avez

Ottawa

d’avoir l'argent
pour vous protèger contre INCENDIE, AUTO et VIE

CONSULTEZ-MOI CONDITIONS da paiement facile

Quel magnifique cadeau de Noël ou du jour de l'An que de présenter
une Police d'Assurance VIE à votre épouse, soeur, frère ou amis.

Téléphones 6-0002 ou 6-2447

 

Une collision d'autos angle
des rues 0’Cannor et Queen
Quatre personnes ont été bles-

dans une collision d’automobiles
; qui se produisit hier soir, vers 11
heures, à l'angle des rues O'Con-
nor et Queen. Les dommages aux
deux autos se chiffrent à environ
$600. L'un des véhicules a été re-
tourné sur le côté par la violence
du choc.

Selon le rapport de l'agent Wal-
ter Droeske, une auto conduite par
M. René Larivière, 164 rue Chapel,
roulait vers l’est, rue Queen, et
vint en contact avec une auto que
conduisait M. Bernard Palef, 187
avenue Clemow, vers le sud, rue
O'Connos. L'auto de M. Palef a été
projetée sur le côté et vers l’ouest.
Mme .Henri Périard, 76 rue Gui-

gues, a subi des coupures à la lè-
vre supérieure et des contusions

N

au front. Elle se trouvait dans
l'auto de M. Larivière,. Celui-ci
n’a subi que de légères égratignue
res, Mme Périard a été transe
portée à l'hôpital Général, où ele
e est sous observation,
M. et Mme Patef ont été bles-

rés à la tête et aux épaules. Is
ont été transportés chez .eux, où
ils reçurent l'assistance médicale.

 

 

  

 

   
    

  

|L'ASSOCIATION

Le bureau central de l’Associa- #
tion Saint-Jean-Baptiste se ré-
unira vendredi prochain à 8 h.
au salon de l'Institut Canadien-
Français d'Ottawa. Les mem-#f
bres sont cordialement invités}.
—— -2 
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ACHETEZ COMPTANT
Vous paierez meilleur marché.

CAMEE
Superbes camées —

 

messieurs magnifiques épingles,
aussi pendatifs avec

Chapelets noirs longue chaine. Prix
monture or varient de

jaune, or blanc
ave étui ou 1.75 à 10.00

tail BRACELETS
2 flrayants bracelets

Ini or jaune — avec

Ce areil-
50 Pois la Pneudo le

Autres valeurs pendatif, aussi camée

Jusqu'à 8.00

 

 Vos commandes par la poste seront

promptement.

A nos clients de la campagne

Satisfaction garantie,

exécutées

 

  

DIAMANTS

  
VENTEAVANT-NOEL DE

 

DE CHOIX
C’est absolument les plus grandes valeurs et les plus bas prix

jamais offerts pour des diamants de hante qualité.

Paire de Diamants pour Jeunes Epousées
Parure de 10 dlamants

Or naturel de 14 carats, dans la nouvelle monture à 4 f ttray
diamants de côté et un riche solitaire su centre. Attaenr or naturel
de 14 carats. En or serti de & diamants pour sesortir.
Gpéciel, la parure, oo …_………—_—— meecememsmentenss mime ni. Le .

UN ENSEMBLE IDEAL
14 carats, cr naturel. Ensemble de
six diamants. Valeur incomparable

au en" "39.50pour cadeau _.…

CREATION de 3 diamants
Bague à ? diamants — Or naturel de
14 carats, avec montare cfselés à Ja
main. 1 6.50
Spécial de Noël … ….

ALLIANCE D'UNE EXQUISE CONCEPTION
Or naturel, ciselée à la main.

 

 

137, RUE RIDEAU
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TEL. : 6-4904
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Donnez un BIJOU comme CADEAU
vous trouverez le cadeau qui plait, et où vous économiserez en achetant le meilleur, à
meilleur marché. Faites vos achats dès maintenant et profitez du plus grand choix.
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I“Lady Bulova’

Une merveille à prix populai-
re, 17 pierres à un prix jamais
offert par “BULOVA”. Pas
de cadeau ne sera plus appré-
clé. “Très spéciale pour les
fétes avec une jolie boîte, telle

  

  

NN que vignette. Très spécial,

. 2975
 

 

BULOVA

Rite Angle

17 pierres

 

Jo A  A dh

Bulova digne de remarque.
Vous assure double
Aussi pratiques
Jolies Prix

protect on.
u'elles sont

de $24.75,

BAGUES -
à Onyx pour
Hommes

de dia
mani. Or massif aver
initiales si on Je

désir, or blanc, dia.
mant monté tel que
le cliché. Bpécial.

15.00
NECESSAIRES
DE VOYAGE
pour Messieurs

7 morceaux, fermoir
éclair. Spécial,

5.50
Autres de 1.00 à 22.00

BAGUES A INITIALES
Un endeau appré
cinble, Mode) e
or masaif. Spéci

$74 $12
La plus récen
nouveauté. En »
went sterling

$2.50 à $!

par 
 

 

 

 

 

| SERFZ-VOUS GAGNANT
d'un magnifique set à thé

en argent

SOYEZ AUX ECOUTES

POSTE CKCH

Jeudi soir à 7 h. 30
Programme “LAUZON”
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